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PRÉFACE 

Le dépouillement des manuscrits hagiographiques 

des grandes bibliothèques de l’Europe et les recher- 

ches préparatoires à une nouvelle édition de notre 

Bibliotheca hagiographica graeca (Bruxelles, 1895) 

nous ont fait constater, une fois de plus, combien 

certains textes, très populaires au moyen-âge, ont 

été négligés et se montrent rebelles à un classe- 

ment logique ; à quel point aussi le morcellement 
et la dispersion des matériaux compliquent l'étude 

d'une série de légendes que l'historien, non moins 

que le philologue, rencontre souvent sur sa route. 

En dépit de l’activité des chercheurs d'inédit, 

race d'hommes que nulle tâche ne semblait capable 

de rebuter, plusieurs versions de ces vieux récits ne 

sont point encore accessibles au grand nombre des 

curieux. Elles continuent à rester confinées dans 

un domaine réservé, et seuls, de rares lecteurs 

privilégiés, placés dans le voisinage des plus riches 

dépôts de manuscrits, peuvent en faire l'objet 

d’une étude approfondie. 

Une bonne édition des Passions des martyrs les 

plus célèbres, qui furent si souvent copiées dans 

leur langue originale et successivement traduites 
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dans tous les idiomes modernes, rendrait à l’éru- 

dition un service considérable et répondrait à un 

besoin urgent. Mais il faut n'avoir jamais abordé 

ce genre de travaux pour se dissimuler les diffi- 

cultés de l’entreprise. Si l’on doit attendre l’homme 

qui, avec l’abnégation requise, aura les loisirs et les 

ressources nécessaires à l’accomplissement de cette 

ingrate besogne, on fera bien de renoncer indéfini- 

ment à éclaircir certaines questions d’hagiographie 

auxquelles ni les savants ni même le grand public 

ne se montrent indifférents. 

La difficulté d'atteindre du premier coup l'idéal 

entrevu ne doit point décourager les efforts et nous 

avons cru rendre service en publiant dès maintenant 

le résultat de nos recherches sur un groupe de 

légendes dont l'importance, au point de vue litté- 

raire, est considérable, et sur lesquelles l'historien 

ne se prononce qu'avec hésitation. 

L’hagiographie grecque est à l’origine de toute 

cette littérature. Nous essayons de classer les textes 

qu'elle nous livre directement, à l'exclusion des 

dérivés; et pour éviter d’embrouiller davantage un 

sujet déjà très compliqué de sa nature, nous éla- 

œuons les questions subsidiaires qui viennent trop 

souvent, en pareille matière, tenter la curiosité du 

chercheur et entraîner le critique à des digressions 

peu favorables à la clarté. 

Le problème littéraire, toujours capital lorsqu'il 

sagit de textes hagiographiques, nous occupera 

donc de préférence. Toutefois, nous n’hésiterons pas 

à iormuler les conclusions historiques qui découle- 

ront, comme d’elles-mêmes, de la comparaison des 

documents. 



PRÉFACE ΙΧ 

L'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres a 

bien voulu entendre la lecture de ce mémoire, et en 

a rendu possible la publication par son généreux et 

bienveillant concours. Les membres de la Commis- 

sion des Travaux littéraires qui ont proposé à l’Aca- 

démie de prendre cette publication sous son patro- 

nage et tous ceux qui nous ont encouragés à divers 

titres, spécialement MM. Henri Omont et Paul 

Meyer voudront bien agréer l’expression de notre 

vive reconnaissance. 

Bruxelles, 24 décembre 1908. 
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CHAPITRE PREMIER 

INTRODUCTION 

Le nombre des saints de l'Église Grecque qui, d'après 

leurs Actes. ont été engagés dans le service militaire, 

et que les artistes représentent avec la cuirasse, le bou- 

clier et la lance. est relativement considérable. À côté 

des célèbres phalanges des quarante martyrs de Sébaste, 

des martyrs de Mélitène conduits par S. Hiéron!, de la 

troupe des compagnons de S. Maurice ? et d’autres groupes 

moins nombreux, comme ceux des 55. Probus., Tara- 

chus, Andronicus?, des δῆ. Juventin et Maximin f, des 

SS. Sergius et Bacchus”, la liste des saints comprend 

1. Passio S. Hieronis et soc. dans Migne P. G., ὑ, CXNT, p. 109-120. 

La Passion la plus ancienne de $S. Hiéron est inédite, et sera publiée 
dans les Acla Sanclorum, au 7 du mois de novembre. 

ἃ. Passio S. Mauricii et soc. LXX dans P, G., & CXV, p. 356-752. 
3. Acla SS., oct., t. V, p. 566-84. 

ἡ. Le seul texte que l'on possède sur ces saints est l'homélie de 
S. Jean Chrysostome, MoNrFAUGcON, t. II, p. 5738-83. 

ὃ. Acla SS., ocl., t. HT, p. 833-83; Analecila Bollandiana, t. XIV, 

P. 3753-99. 
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une longue série de soldats isolés, Théodore, Ménasf, Aré- 

thas?, Artémius?, Callistratc ἢ et beaucoup d'autres qui 

sont assez connus, soit par leur légende, soit par leur 

image traditionnelle. | 

Cette proportion d'uniformes dans le chœur des mar- 

tyrs ἃ frappé plus d’un historien et l'on ἃ cherché à 

se rendre compte du succès de la propagande chré- 

tienne dans les camps. [n’y avait donc pas, comme on 

l’a répété, incompalibilité entre 16 métier des armes οἱ la 

religion du Christ: et l'Église ne portait pas sur l'état 

militaire les sévères jugements de quelques moralistes 

rigides. En même temps que l’on étudiait les causes de 

la rapide diffusion du christianisme dans l'armée, on 

tentait de définir le rôle de l’armée dans la diffusion du 

christianisme par le monde”. 

Ces questions assurément intéressantes et non encore 

suffisamment éclaircies, nous n'entreprenons pas de les 

résoudre ici. Tout au plus pouvons-nous prétendre à jeter 

quelque lumière sur certains côtés du problème en 

essayant d'apprécier à leur exacte valeur, les Actes de 

quelques saints guerriers choisis parmi les plus célèbres. 

On distingue, en effet. dans le groupe des saints appar- 

tenant à la milice. une sorte d'état-major, choisi parmi les 

plus populaires d’entre eux: ce sont les saints militaires 

1. Les textes relatifs à S. Ménas sont nombreux et difficiles à 
classer. Cf. Analecta Bollandiana, &. XVII, p. 406-407 ; Κα. KRUMBACHER, 

Miscellen zu Romanos, aus den ABHANDLUNGEN DER Κα. BAYERISCHEN 

AKADEMIE, I KI. XXIV, Bd., IIL. Abt., 1907, p. 31-34. 

2. Acta SS., oct., t. X, p 721-509. 

3. Acta SS., oct. t. NII, p. 856-84. 

ἡ. Passio 5. Callistrali dans P. G., τ. CXV, p. 881-900. 

5. A. BicezuaIR, Die Beleilung der Christen am üffentlichen Leben. 
(München, 1902), p. 164-201 ; À. Harxack, Die Mission und Ausbreitung 
der Christentums in den ersten drei Jahrhunderten, 2° Auflage (1906), 
1.1, p.253 et suiv.; t. IL, p. 41-60 ; Ip., Miülilia Christi, Tübingen, 1905 ; 
K. H, E. pe JoxcG, Dientsweiger ing bij de oude Christenen, Leiden, 1905. 

tt: ot τῶ né nai À does de ie né 
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INTRODUCTION τ 

par excellence, auxquels les Grecs donnaient le nom de 

τῶν ἁγίων μαρτύρων τῶν στρατηλατῶν, et dont le Pseudo- 

Codinus dresse la liste dans le texte suivant : Ἄλλο 

σταυρὸς ἔχων εἰχόνας τῶν ἁγίων τεσσάρων μεγάλων μαρτύρων 

Δημητρίου, Προχοπίου καὶ Θεοδώρων, ἕτερον ἔχων τὸν ἅγιον 

Γεώργιον ἔφιππον5. S. Georges, qualifié habituellement 

de τροπαιοφόρος. apparait ici comme le chef de cette troupe 

d'élite formée par les deux Théodore, Démétrius et Procope. 

Ils sont fréquemment représentés sur les mosaïques, les 

fresques, les ivoires, les sceaux, tantôt isolés, tantôt en 

ogroupes et ces groupes sont diversement composés. Sou- 

vent les grands guerriers que nous venons de citer y 

figurent seuls: d'autres fois ils sont en compagnie de 

soldats moins illustres, tels que les saints Mercure, Eus- 

lathius*, Sergius, Bacchus, Aréthas, Eustratius, Nestor, 

ou encore d'autres saints étrangers à l'état militaire. 

Voici, par exemple, sur un bas-relief, les saints Démé- 

trius, Théodore le stratélate, Georges et Procope#: sur 

un médaillon d’or les SS. Théodore. Démétrius et 

Georges”® ; sur un ivoire ὃ. Théodore et S. Georges: sur 

1. CONSTANTIN PORPHYROGÉNÈTE, De Caerimoniis, app. ad lib. I, éd. 

de Bonn, t. I, p. 481. 
2. De officis, IBip., p. 48. 

3. Sur une ampoule du British Museum sont représentés deux 

saints militaires debout, armés de la lance et du bouclier, On a cru 
lire dans le champ les noms AHTIOE οἱ MEOPFIOE, Ὁ. M. Darrox, 

Catalogue of early christian antiquilies.… of the Brilisk Museum (Lon- 

don, 1901), n. 097, p. 176. I n'y ἃ pas de doute pour le nom de 

S. Gcorges. M. Dalton identifie l'autre saint avec un des quarante 

martyrs de Sébaste, Aélius (Cf. Synararium ecclesiae Conslantinopoli- 

lanae, p. 5a1). Mais outre que ce martyr, séparé de son groupe, ne 

jouit d'aucune noloriété, il est difficile d'admettre que son nom ait 
été écrit ᾽Αήτιος au lieu de ᾿λέτιος, même par un graveur ignorant. 
La lecture doit être rectifiée très probablement. 

ἡ. (ἃ. SGHLUMBERGER, L’épopée byzantine à la fin du X° siècle, τ. WI 
p. 80. 

5. ID., L’épopée byzantine, ἴ. 1, Ὁ. 585. 
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une croix pectorale ὃ. ΠΡ ΘΘΕΙΣ S. Georges, 5. Démé- 

trius avec la Vierge et S. Jean-Baptiste !. Une mosaïque de 

la cathédrale de Cefalù montre alignés les SS. Théodore, 

Georges, Démétrius, Nestor? : à la Martorana à Palerme, 

ὅπ voits$: ‘Théodore, 5. Mércure, :S.1Procope πὸ 

fresque de Saint-Paul du mont Athos réunit S. Démétrius, 

5... Procopé,. Ὁ: Artémius*.:'Les:célèbres tripfs Ge du 

Louvre, du Vatican, de la Minerve fournissent les séries 

les plus nombreuses. Le premier comprend les SS. Théo- 

dore le stratélate, Théodore le conscrit, Mercure, Eustra- 

tius, Arethas, Georges, Eustathius, Démétrius, Procope : 

les mêmes saints, plus S. Ménas, figurent sur le triptyque 

du Vatican 6, de même sur celui de la Minerve. $S. Mer- 

cure en moins 7. 

L'énumération des groupes restreints, celle surtout des. 

représentations isolées, nous mènerait très loin et ne paraît 

nullement nécessaire $. Il résulterait d'un relevé complet 

1. 1D., L’épopée byzantine, ἢ. TT, p. 49. 
>. Photographie Alinari, communiquée par M. G. MiLLeT, qui m'a 

également permis de profiter de la riche collection de documents 

iconographiques réunis par lui, et dont il a publié le catalogue sous 
ce titre : La collection chrétienne et by:=ntline des Hautes Études, 
Paris, 1903. Le savant professeur voudra bien agréer l'expression 
de ma reconnaissance. 

3. Miier, La collection chrélienne, etc., n. C. 523 

h. Mixer, 1bid., n. B. 92. 

5. SCHLUMBERGER, Mélanges d'archéologie byzantine, αὐ série (Paris, 
1899), p. 71-86. 

6. CH. ΡῈ Linas, Anciens ivoires sculplés, REVUE DE L'ART CHRÉTIEN, 

t. XXXVI (1886), p. 1957-62 ;.A. MuXoz, L'art byzantin à Re 7 de 
Grottaferrata (Rome, ee Ρ. 104-105. 

7. DE Lainas, t&. ©. p. 162-69. — IL convient de rappeler ici que les 
saints militaires venus au secours des croisés devant Antioche, 
d'après Mathieu Paris (Chron. maiora, ad ann. 1098), sont ὃ. Georges, 
S. Démétrius et S. Mercure. Cognoverunt ergo principes ex inspeclione 
vexillorum sanctum Georgium, sanctum Demetrium el sanctum Mer- 

eurium sua signa sequenles praecedere. Luarp, t. IT, p. 88. 
8. Nous renvoyons le lecteur au catalogue déjà cité de M. MiLer, 

au Ménologe de Basile, reproduit par la phototypie, et savamment 
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que les saints militaires les plus fréquemment reproduits 

sur les monuments de l’art byzantin sont précisément 

ceux qui figurent, dans l’ordre suivant, en tête de la liste 

des martyrs, dans le Guide des peintres du moine Diony- 

sios : Georges, Démétrius, Procope, les deux Théodore, 

Mercure !. Le plus généralement, les artistes leur donnent 

le costume guerrier ; parfois, cependant, 115 manquent à 

cette règle, et leur font porter, ce qu'on pourrait appeler 

l'uniforme des martyrs, c’est-à-dire le costume des digni- 

taires du palais impérial, et une croix à la main 3. Cette 

dérogation doit être sans doute attribuée à des motifs d’es- 

thétique, el n’a point la signification mystique que l’on 

a prétendu y trouver *. 

Chez les Grecs, les saints militaires sont le plus sou- 

vent représentés debout: ὃ. Théodore et S. Georges sont 

parfois montés, ce dernier plus rarement, nous verrons 

pourquoi. Les Coptes et les Abyssins ont au contraire une 

commenté par M. Pio Franchi (Turin, 1907), aux Malériaux concer- 
nant l'archéologie du Caucase publiés (en russe) par la comtesse Ot- 
vaAROF, Moscou, 1893, 3° livraison; à N. ΡῈ LiRKHATCHEr, Matériaux 
pour servir à l’histoire de l’iconographie russe (en russe), Saint-Péters- 
bourg, 1906. — Pour les monnaies, voir L. SABATIER, Description gé- 
nérale des monnaies byzantines, Paris, 1862. — Pour les sceaux, 
G. SGHLUMBERGER, Sigillographie de l'Empire byzantin, Paris, 1884, 
et les suppléments publiés par l'auteur dans la Revue des Études 
grecques, t. I, IV, etc., et dans ses Mélanges d'archéologie byzantine, 
Paris, 1899; K. M. KoxsranropouLros, dans le Journal international 

d'archéologie numismalique, &. IX (1906), p. 48. 
1. ‘Epunveix τῶν Ζωγράφων, ἔχδ. δευτέρα (Athènes, 1885), pP. 192; 

Diprox, Manuel d'iconographie chrélienne (Paris, 1845), p. 321. 

2. Il y en ἃ plusieurs exemples sur les triptyques du Louvre et du 
Vatican. Voir aussi [P. Francur DE’ CavaLtERI|, 1 menologio di Ba- 
suio IT, p. 17, 28. 

3. Koxpakorr, Histoire de l'art byzantin, &. 11, p. 107 : « Aréthas, 

Artémius, Démétrius de Salonique, Gervais et Protais et d’autres guer- 

riers adolescents ne figurent pas avec leur costume de guerriers, en 

raison de leur grande sainteté. » Il s’agit ici des miniatures du mé- 

nologe de Basile. 
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prédilection pour la figure équestre. [15 ne se contentent 

pas de représenter à cheval les grands saints guer- 

riers, auxquels en Égypte s'ajoutent les saints Ménas 

et Mercure : des confesseurs et des martyrs qui n’ont 

jamais exercé le métier de soldat, le Christ lui-même, 

prennent volontiers chez eux l'apparence de cavaliers 

armés {. 

L'iconographie n'est pas seule à grouper les illustres 

τ stratélates » et à leur attribuer cet air de famille qui 

résulte de l'identité du costume et de l'attitude. Les 

légendes qui racontent leurs hauts faits et leur martyre se 

distinguent également par une certaine uniformité dans 

la trame du récit, dans les développements et dans la 

variété même des formes qu'elles ont revêtues successive- 

ment. Les préférences des hagiographes se sont volon- 

tiers portées vers les saints militaires. L'abondante litté- 

rature qu'ils ont suscitée autour d'eux et qui encombre les 

ménologes, les synaxaires et tous les recueils du même 

genre, est en rapport direct avec l'extraordinaire popula- 

rité dont ils ont joui. Beaucoup de leurs légendes ont 

passé, non sans se mélanger à des éléments nouveaux, 

dans les littératures orientales d’abord, et plus tard dans 

celles de l'Occident. Considérées dans leur ensemble, 

les traditions relatives à la plupart des saints militaires 

sont d’une complication presque inextricable. 

1. J. Srrzycovsrt, Der koplische Reiterheilige und der hl. Georg, 
LEITSCHRIFT FÜR AEGYPTISCHE SPRACHE, t. XL, p. 1-11. Cf. 1. CLÉDAT. 

Le monastère et la nécropole de Baouit, MÉMOIRES DE L'INSTITUT FRAN- 
ÇAIS D'ARCHÉOLOGIE ORIENTALE DU CAIRE, t. XII (1906), pl. XXXIX, LH, 

LIV, LV, LVI; STRZYGOWSKI, Koplische Kunst dans CATALOGUE GÉNÉRAL 

DES ANTIQUITÉS ÉGYPTIENNES DU MUSÉE DU CAIRE (Vienne, 1904), table, 
s. vv. Georg. Reilerheilige, etc. À Koniïa (Iconium) on signale le type 
probablement unique de δ. Georgis monté sur un char. W. M. Ram- 
say, Notes on chrislian history in Asia Minor, dans Exprosrror, VII‘ 
series, vol. IV (1907), p. 413. 
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La multiplicité des formes que revêtent nos légendes 

fait bien comprendre dans quel esprit elles étaient lues, et 

permet d'apprécier le degré de respect qu'elles inspiraient 

au public d'alors. Tandis que les textes sacrés étaient 

reproduits avec une scrupuleuse fidélité, on en prenait à 

son aise avec ces récits merveilleux qui étaient loin d’être 

acceptés comme parole d'évangile et, sans compter la 

foule des rédacteurs, les simples scribes se croyaient auto- 

risés à y mettre du leur. Évidemment, on ne s'accordait 

pas à les trouver entièrement satisfaisants au point de vue 

de la forme et même du fond. De là les entreprises réité- 

rées en vue d'améliorer l’ensemble. On retranche, on 

développe, on interpole, on remanie avec une liberté, 

disons mieux, avec un sans-gêne qui a pour résultat de 

rendre l'étude de nos légendes singulièrement pénible. Le 

nombre des recensions et la profusion des variantes ἃ trop 

souvent dérouté les érudits en les empêchant de mettre la 

main sur l’exemplaire-type de chaque catégorie. Nous 

voudrions essayer de remédier quelque peu à la confusion 

en esquissant un système de classement dans lequel les 

textes se groupent suivant l’ordre du développement 

de la légende. Sous peine de se perdre dans le détail, 1] 

faudra s'arrêter à des groupements d’une certaine étendue. 

On pourra essayer plus lard de les subdiviser en étudiant 

de plus près les remaniements qui ont introduit dans cette 

branche littéraire une variélé si déconcertante, et, il faut 

bien le dire, si stérile. 

Une des causes de l'obscurité qui règne encore dans la 

matière tient à ce qu'on n’a pas suffisamment isolé les 

versions primitives des traditions étrangères qui se sont 

oreffées sur elles. Si parfois, sortant du domaine de 

l'hagiographie grecque, nous avons recours aux légendes 

latines ou orientales, ce sera seulement dans le cas où 
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elles marquent avec plus de sûreté la direction dans la- 

quelle la tradition s’est développée. 

Pour être traitées dans toute leur ampleur, les questions 

d'hagiographie, outre l'étude des documents relatifs à la 

vie des saints, exigent celle de leur gloire posthume. Les 

récits et les panégyriques ne nous apprennent que d'une 

façon très incomplète ce que le peuple chrétien pense de 

ses saints, et ce n’est ordinairement pas là qu'il ἃ consi- 

: gné ses plus précieux souvenirs. Pour essayer de toucher 

aux origines et rejoindre les temps mêmes où les saints 

sont entrés dans la gloire, il faut remonter un double 

courant : celui de la tradition littéraire qui, trop souvent, 

nous égare dans la fantaisie ou dans l'inconnu, et celui de 

la tradition vivante du culte, qui se transmet de généra- 

tion en génération et nous ramène bien plus sûrement à 

la source. Quoique l'objet propre de ce travail ne com- 

prenne que le côté littéraire du sujet, nous ne pouvons 

entièrement négliger l'histoire du culte des saints mili- 

taires. On ne saurait étudier avec fruit n'importe quelle 

légende, en faisant complètement abstraction de la réalité 

historique. Elle n’est autre, en hagiographie, que la dévo- 

tion traditionnelle des fidèles, nous ramenant, sans 

interruption, aux jours mêmes où la tombe du saint vient 

de se refermer sur lui. Ilest important de savoir jusqu'à 

quel point précis nous conduit cette enquête sur les pre- 

mières manifestations du culte de chacun des martyrs 

dont nous aurons à nous occuper. Nous réunirons à cet 

effet les données essentielles, sans viser aucunement à tra- 

cer un tableau absolument complet, et après, comme avant 

notre esquisse, l'histoire du culte des grands saints mili- 

taires reste à écrire !. 

1. Nous ne cherchons pas davantage à donner une bibliographie 
complète de chacun des saints militaires. Aucun travail important 
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Nous disons « les grands saints militaires ». D'après ce 

que nous avons dit plus haut, on devine assez à quel 

oroupe de saints nous bornons nos recherches. Il est 

composé des deux saints Théodore, de 5. Georges, de 

S. Procope, 66 5. Démétrius, auquel il convient de joindre 

S. Mercure, dont la popularité, du moins chez les Grecs, 

est un peu inférieure à celle des cinq autres grands officiers, 

mais dont la légende a trop d’affinités avec Les précédentes 

pour en être séparée. 

n'a échappé aux recherches du chanoine Ulysse CHEVALIER, et nous 
renvoyons à son Réperloire. L'ouvrage de Lucrus, Anfänge des Heili- 
genkulls (Tübingen, 1904), nous a été souvent utile. Nous dirons plus 
loin ce qu'il faut penser des idées dont il s'inspire dans les questions 
spéciales que nous traitons. 



> Si. 



CHLPIERE T1] 

S. THÉODORE 

Euchaïta, dans l'Hélénopont, province d'Amasée et de 

Sinope, dans un site que l’on reconnait généralement 

pour le Tchorum actuel!, a toujours élé considérée comme 

le centre principal du culte deS. Théodore. La basilique qui 

s'élevait sur son tombeau et qui attirait de nombreux pèle- 

rins, nesaurait être identifiée raisonnablement qu'avec celle 

d'Euchaïta, bien que cette désignation géographique ne 

soit pas exprimée dans les plus anciens récits. Dès le v°siè- 

cle, Euchaïla apparaît déjà, sans en porter encore le nom, 

comme la ville de ὃ. Théodore. Pierre le Foulon, exilé, 

y.chercha un refuge : προσέφυγεν εἰς τὸν ἅγιον Θεόδωρον 

Εὐχαΐτων 3. 5. Alypius le stylite, qui mourut sous Héra- 

clius, s’y rendit en pèlerinage *, de mème que l’anacho- 

rète Jean du Pré Spiriluel#, et l'on sait par Zonaras que 

Jean Zimiscès, en reconnaissance d’une victoire dont ilse 

Jugeait redevable à l’intercession de ὃ. Théodore, recons- 

truisit la basilique où reposaient ses reliques, et chan- 

gea le nom de la ville en celui de Θεοδωρόπολις , 

1. Ramsay, Historical Geography of Asia Minor, p. 20-21 ; 268, 318- 
22; 1. (ὦ. C. ANpERsoN, Studia Pontica (Bruxelles, 1903), p. 6-12. — 
Voir cependant (ἃ. Dougrer, Inscriplions de Paphlagonie dans le Bul- 
letin de correspondance hellénique, τ. NIET (1889), p. 297-98. 

2. THEOPHAXE, Chronogr. ad ann. 5969, DE Boon, t. 1, p. 195. 
3. Le texte grec de la Vie ancienne de $S. Alypius est encore inédit. 

Nous renvoyons à la traduction latine publiée par Lipouaxo, Vilae 
SS. Patrum, t. V (Veneliis, 1556), fol. 189-194" 

4. Pratum Spirituale, c. cLxxx, P. G., t. CXXXVII. p, 3052. 
5. Zonaras, XVII, 3, 17-18, Bürrner-Wogsr, €. ILE, p. 535. 
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Zonaras, en cette occasion, nomme Euchaneia, que l’on 

rencontre parfois aussi associée au nom de ὃ. Théodore, 

comme synonyme d'Euchaïta : ναὸν αὐτῷ κατὰ τὴν Εὐχάνειαν 

ἢ Εὐχάϊτα περικαλλῆ ἐδομήσατο. Nous ne discuterons pas 

ici cette identification qui a été contestée!, et nous 

n'avons pas à faire l'histoire de la ville, dont l’impor- 

tance, surtout au point de vue ecclésiastique, n’a cessé de 

croître au moyen-âge, grâce à son grand patron. Rappe- 

lons que nous avons un témoin de sa prospérité au 

ΧΙ siècle dans la personne d’un de ses plus célèbres 

s 

évêques, le métropolite Jean Mauropous : Ἢ τοῦ μάρτυρος 

αὕτη͵ πόλις καὶ παροικία, ἣν ἐξ ἐρημίας ἀβάτου πολυάνθρωπον 
19 SVT = 

2 DA] πόλιν τε καὶ χώραν ἀπέδειξε ?, et il montre. les pèlerins 

accourus à la fête du saint ἐκ τῶν μερῶν ἁπάντων τῆς οἰκουμέ- 

γης 3, (δ. n'est qu'au xiv° siècle qu'elle apparaît comme 

déchue de son ancien rang et que l’on voit passer à Apros 

le titre de métropole qu'elle avait possédé jadis #. 

On voudrait être rassuré sur l'authenticité d’une inserip- 

tion, dont l'original ἃ malheureusement disparu, attri- 

buant à l’impératrice Eudocia la construction d’une église 

de 5. Étienne et le don d’une relique de S. Théodore à la 

ville d'Euchaïta : τῇ πόλει τοῦ ἁγίου Θεοδώρου 5. Il serait 

également à désirer aussi que l’on füt fixé sur l’origine de 

deux autres « villes de Théodore » dont l’une Θεοδωρού- 

1. GELZER, Zur Zeilbeslinmung der Griechischen Notitiae Episco- 
paluum, JAHRBÜCHER FÜR PROTESTANTISCHE THEOLOGIE, t. XII (1886), 

p.540, 04x ; RAMSAY, Op. ΟἹ, p.31. 

2. P. DE LAGARDE, loannis Euchaïlorum metropolilae quae in Codice 
Vaticano 676 supersunt, dans Abhandlungen der K. Gesellschaft der Wis- 
senschaften zu Gôüttingen, &. XXVIIT (1881), p. 132. 

Ὁ 10id., p, 11: 
h. Mixrosicn-MüLLer, Acta el diplomala monasteriorum et ecclesia- 

rum Orientis, t. 1. Ὁ. 90. Cf. A. WacuTEer, Der Verfall des Griechen- 
thums in Kleinasien im XIV Jahrhundert (Leipzig, 1908), p, 14. 

5. Bulletin de correspondance hellénique, t. XIII (1889), p. 294. 



4“ 

SAINT THÉODORE 19 

πολις sur le Danube est mentionnée par Procope! et dont 

l’autre πόλις Θεοδώρου est connue par une inscriplion qui 

parait être du χα siècle ?. Mais peu importe. On ne peut 

douter de la rapide extension du culte de S. Théodore. De 

nombreuses églises s’élevèrent en son honneur dans tout 

l'Orient, et bien que l’on ne puisse remonter à l'origine 

de chacun de ces sanctuaires, on en compte plusieurs qui 

peuvent prétendre à une haute antiquité. 

Une des plus anciennes églises de Constantinople est 

dédiée à S. Théodore *. Son fondateur n'est autre que le 

patrice Sphoracius, consul en 452, et le 5 novembre on 

No hoitantueHement la dédicace τοῦ ἁγίου Θεοδώρου ἐν τοῖς 

Σῳωραχίου ὁ. Un μαρτύριον τοῦ ἁγίου Θεοδώρου ἃ Eaccäea, en 

Syrie, doit être, se ον vraisemblance, daté du 

γ᾽ siècleÿ. Une δόμος ἀεθλοφόρου Θεοδώρου, à Gérasa, serait 

également des dernières années du ν᾿ siècle 5, et vraisem- 

blablement aussi une église d’Amasée, dédiée à ὃ. Théo- 

dore, si l'empereur Anastase, désigné par l'inscription, 

est Anastase [“ (491-518), comme de bons connaisseurs 

semblent disposés à l’admettre7. À la même époque, 

1. De aedificiis, IV, 6. Voir aussi IV, τι, deux φρούρια τοῦ ἁγίου 
Θεοδώρου. 

>. GC. I. G. 8542. On ἃ proposé d'identifier cette ville avec Theodosia 

en Russie. 

3. lustiniani Novellae, 111, 1 : 6 τε σεβάσμιος οἶχος τοῦ ἁγίου μάοτυρος 
Θεοδώρου παρὰ Σφωραχίου τοῦ τῆς ἐνδόξου μνήμης ἀνιερώθη. : tir 

ἡ. Synaxarium ecclesiae Conslanlinopolilanae, PROPYLAEUM AD AcrA 

SANG TORUM RU MBRIS, D. 107. 
5. CG. 1. G. 8616 ; LEeBas-WADDINGTON, Voyage RASE en Grèce 

el en Asie πεν inscriplions, 21959. 

à C. EG. 8694; Revue biblique, τ. IV (1805), pp. 387, 389. 

Fo Reinacn, dans Revue des Études ea ques, L. ἯΙ (1899), p.83, 
n. 22 ; S. Pérripës, dans Échos d'Orient, τ. ΠῚ (1899), p. 273-78. De ce 
que S. Re soit appelé dans F τὐυκ εδθιο ὃ τοῦδε τοῦ πολίσματος 
ἔφορος. il ne suil pas nécessairement que son tombeau se trouvât à 

Ainasée. D'autres villes avaient pour patron ἃ. Théodore et portaient 

même son nom sans pouvoir prétendre à l'honneur de garder ses 
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Édesse possédait deux églises sous son vocable !, et au 

siècle suivant il y avait à Jérusalem un μαρτύριον τοῦ ἁγίου ᾿ 

Θεοδώρου ? : celui de Carsalas, près de Damas, n'était peut- 

êlre pas moins ancien ?. | 

On ne sait à quelle époque on commença à honorer 

S. Théodore à Dalisandos, qui se glorifiait de posséder 

son bouclier#, ni à Diolcis. en Égypte ὅς, ni en plusieurs 

autres villes où des édifices consacrés à S. Théodore sont 

signalés par les inscriptions 6. La diaconie de S. Théodore 

à Rome remonte à la période byzantine, mais il est impos- 

sible de fixer la date de fondation 7. Le célèbre martyr 

élait certainement connu à Rome au commencement du 

vi‘ siècle. Le pape Félix IV (526-550) le fit représenter sur 

la mosaïque de la basilique des SS. Cosme et Damien au 

forum romain ὃ. 

restes. L'exploit de ἃ. Théodore accompli à Amasée, d'après la legende, 
suffit à expliquer la dévotion spéciale des habitants de cette ville pour 
le saintmart\r. 

1. À. Bauusrark, Vorjuslinianische kirchliche Baulen in Edessa dans 
Oriens Christianus, t. IV (1904), p. 179. 

2. Vila 5. Sabae auct. Cyrillo Scythopolilano, ec. LXXVHr, COTELIER, 
p. 859. 

3. ANASTASIUS SINAITA, dans IoaNNIS DAMASCENI De imaginibus, I, 

ΟΝ D: 1007. ) 

h. CONSTANTINT PORPHYROGENITI, De Themalibus, 1, 13, éd. Bonn. 

p. 50. 
5. Vila S. Nicolai, ©. xIV, GC. FaLcowr, δ. Nicolai Acta primigenia 

(Neapoli, 1791), P. 12 : εἰσελθὼν 6 δοῦλος τοῦ Θεοῦ εἰς τὴν χώμην τὴν λεγο- 

μένην Διόλχω χατέλυσεν εἰς τὴν ἐχχλησίαν τοῦ ἁγίου Θεοδώρου. 

6. À Soada un ξενεὺν τοῦ ἁγίου Θεοδώρου, LEBAS-W ADDINGTON, n. 2327 ; 
d'autres sancluaires à Hypacpa, en Lydie, C. I. G. 8872; à Ancyre, 

CI: (880, 
7. L. Ducuesxe, Le liber Ponlificalis, L. IE, Ὁ. 4x. | 
8. Dr Rossi, Musaici delle chiese di Roma. Abside dei 55. Cosma el 

Damiano. Marini suspectait l'inscription SANC'THEODOR VS. De Rossi 
est d'avis que dans les restaurations on ἃ exactement reproduit les 

lettres de l'inscriplion primitive. La mosaïque de l’église Saint-Thco- 

dore est moins ancienneque la précédente, et sans aucune inscription. 
Voir DE Rossi, tome cil., Musaico dell” abside di S. Teodoro ai pie del 

Palalino. 
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SAINT THÉODORE 1) 

Jusqu'ici il n'a été question que d’un seul Théodore. A 

une époque qu'il est difficile de préciser, on commence à 

faire mention d’un homonyme. et l’on distingue S. Théo- 

dore le général d'avec S. Théodore le conscrit, deux saints 

militaires, dont les actes offrent beaucoup de ressemblances 

et que l’on rattache tous les deux à Euchaïta. Dans les 

textes littéraires, le dédoublement peut se constater dès le 

ix° siècle, et bien avant la novelle de Manuel Comnène 

qui met au rang des fêtes à demichômées celle du τὶ février, 

OU TOY με de de 0% στρατηλάτην Θεόδωρον, celle ἐξ 17 du 
À 

même mois, διὰ τὸν ἀβληφόρον Θεόδωρον τὸν τήρωνα, el celle 
ι 

\ 

du 8 juin, διὰ τὸν μεγαλομάρτ τυρα στὸ ατηλάτην Θεὲ ὀδωρον, ce 

dernier jour étant celui de la translalion 1, la distinction 

devait avoir pénétré l'usage liturgique. Il y eut sans 

doute des églises spécialement dédiées à l’un ou à l’autre 

Théodore ; on en connaît sous le vocable des deux à la 

fois, comme à Pergame le γαὸς τῶν ἁγίων Θεοδώρων ? et le 

célèbre sanctuaire de Serres, en Macédoine*. 

Nous ne voulons pas nous allarder à discuter la ques- 

tion de l'identité ou de la distinction des deux saints homo- 

nymes. L'existence du second Théodore, dit le stra- 

télate, n’est point établie historiquement et l'apparition de 

ce nouveau martyr à côté de l'ancien, qui fut longtemps 

seul à jouir des honneurs du culle, n’est pointun phéno- 

mène isolé en hagiographie. Nous en trouverons un autre 

exemple dans la catégorie des saints militaires. La mul- 

u Voir les scolies de Balsaimon au Nomocanon de Photius, tit. VIH, 

©. 1, P. αἰ &. CIV, p. 1072-73. La novelle de Manuel Comnène est 
262100 P..G.,t. CXXXIIE, p. 560. 

a. C. I. G. 8553. 
3. P. N. PAPAGEORGIU, Σερραί, dans BYZANTINISCHE ZEITSCHRIFT, À. 1Π 

(1894), p. 233-329. Le discours de Théodore Pediasimos περὶ τοῦ ἱεροῦ 
τῶν Φερρῶν dans M. Tret, Theodori Pediasimt eiusque amicorum quae 
exslant (Polisdamiae, 1809), p. 14-10). Il est suivi, p. 13-29, d'un 
recueil de miracles des deux saints. 
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tiplication des homonymes qui, en réalité, repré- 

sentent le même saint, ἃ son origine soit dans la diversité 

des légendes qui circulent à son sujet et qui modifient sa 

physionomie, soit dans la diversité des fêtes instituées en 

son honneur, soitenfin dans la célébrité de certains sanc- 

tuaires où le saint est honoré sous des vocables divers. On 

serait bien embarrassé de dire laquelle des trois causes a 

fait surgir le second Théodore. Quoi qu'il en soit, les 

formes varices de la légende n’ont pas peu contribué à 

populariser l’idée d’une dualité aussi extraordinaire. 

Les synaxaires marquent les trois fêtes à date fixe que 

nous avons rappelées plus haut !. On célébrait aussi une 

fête de saint Théodore le premier samedi de carême ?. 

Cette fête mobile est spécialement consacrée à commé- 

morer une apparition miraculeuse du saint. Julien l’apos- 

lat, à ce que raconte la tradition, avait défendu de vendre 

au marché les denrées qui n'auraient pas été offertes aux 

idoles ou aspergées du sang des victimes. On conçoit 

l'embarras des chrétiens. Saint Théodore vint à leur se- 

cours. 11 apparut en songe à l’évêque d'Euchaïta et lui 

sugoéra de remplacer la nourriture habituelle par un plat 

de froment bouilli, désigné dans le pays sous le nom de 

colybes, κόλυβα. Le récit le plus connu de cette vision se 

trouve dans un panégyrique faussement attribué à Nec- 

taire de Constantinople *. ΠῚ fallait rappeler cette histoire, 

qui n'a pas été négligée par les derniers rédacteurs de la 

Passion de saint Théodore, ainsi que nous le constaterons. 

Telles sont les attestations les plus importantes relatives 

1. Synararium Ecclesiae Constantinopolitanae, pp. 451, 469, 735. 
2. Τριῴδιον (Venise, 1839), p. 135. 
3. P. σα... XXNIX, p. 1821-40. Voir un poème sur le miracle dans 

G. WeErnsporr, Manuelis Philae carmina graeca, (Lipsiae, 1708), 14-50. 
Sur les « colyba » voir L. Perir dans Échos d'Orient, t. I (1899), 
p. 924. 
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aux anciens sanctuaires dédiés à saint Théodore et aux 

fêtes établies en son honneur dans l'Église grecque. Nous 

allons passer en revue les récits hagiographiques qui ont 

ant contribué à répandre son culte. 

Les textes nombreux qui racontent la légende de saint 

Théodore se partagent en deux grandes classes : ceux qui 

ont pour objet Théodore le tiron, ὁ τήρων, le conscrit, et 

ceux qui se rapportent à Théodore le général, ὁ στρατη- 

λάτης. 

Occupons-nous d’abord de la première série dans la- 

quelle nous rencontrons le plus ancien texte relatif à 

S. Théodore, nous voulons parler du panégyrique du saint 

attribué à S. Grégoire de Nysse !. On sait que cette 

attribution a été contestée, sans que les critiques soient 

tombés d'accord pour rejeter le panégyrique parmi les 

« spuria » du saint docteur. Les difficultés qui ont été 

soulevées contre son authenticité et dont quelques-unes 

pourraient être accentuées davantage, ne sont pas, de 

l'avis d'excellents connaisseurs, entièrement insolubles 2. 

Nous ne devons pas chercher à les résoudre ici sans 

grand profit pour le travail qui nous occupe. L’homélie 

est fort ancienne ; il nous suflit de savoir qu’elle est anté- 

rieure aux autres récits concernant le martyr. Voici 

en résumé ce que raconte à son sujet l’auteur du discours, 

que nous continuerons à appeler Grégoire de Nysse. 

Gt. ALVI,-D, 78046. 
2. L'authenticité du panégyrique ἃ été mise en doute notamment 

par Dupin, par Rivet, par Chamier et par l’évêque anglican Andrewes. 
Oupin, De scriploribus ecclesiae antiquis, L. 1... p. 607, TiLLEMoONT, Mé- 
moires, L. IX, Ὁ. 273, 279, et ForBes, Consideraliones modestae el 
pacificae, τ. IF, p. 245, ont essayé de résoudre leurs difficultés. 

2 



13 LÉGENDES GRECQUES DES SAINTS MILITAIRES 

Théodore naquit en Orient. Il fut pris par le service 

militaire et arriva « dans notre contrée » avec sa légion 

qui venait y élablir ses quartiers d'hiver. C'était sous le 

règne de Maximien et de ses collègues. 

La persécution éclate. Théodore, qui n'est plus un 

conscrit dans l'armée du Christ, est forcé de comparaître 

devant deux chefs (ἡγεμὼν καὶ ταξίαρχος). « Je ne connais pas 

les dieux, dit-il à ceux qui l'interrogent : maïs je connais 

‘bien les démons que vous honorez. Mon Dieu est le Christ, 

le fils unique de Dieu ; pour lui je suis prêt à souffrir tous 

les tourments. » 

Un soldat lui demande : « Votre Dieu ἃ donc un fils et 

il engendre comme les hommes ? » Théodore riposte par 

une plaisanterie au sujet de la mère des dieux. 

Le saint est renvoyé provisoirement ; on comple sur la 

réflexion pour le faire changer de sentiment. Il profite du 

répit qu'on lui donne pour mettre le feu au temple de la 

mère des dieux à Amasée. 

Le bruit de l'événement ne tarde pas à se répandre et 

le coupable est bientôt découvert. Théodore est cité devant 

les juges. Il se montre intrépide et insensible aux me- 

naces. Alors les juges essaient de le vaincre par de belles 

promesses, et font briller à ses veux l'or, les dignités et 

notamment le souverain pontificat. À ce mot, le saint se 

mit à rire et exprima tout son mépris pour les pontifes 

des idoles et les empereurs qui s'arrogeaient cet hon- 

neur. 

Les juges alors le firent suspendre, et on lui déchira les 

chairs. Le martyr glorifiait Dieu comme s’il eût été com- 

plètement insensible. 

Après ce tourment il fut envoyé en prison, On y en- 

tendit cette nuit-là des voix nombreuses qui chantaient 

des psaumes: le geôlier ne vit personne, 
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Enfin, après de nouvelles tentatives pour l’amener à 

apostasier, le saint fut condamné à la peine du feu. 

Sous cette forme relativement simple, la légende de 

saint Théodore ne se rencontre dans aucun autre texte. 

Nous négligeons ici beaucoup de détails fort intéres- 

sants pour l'histoire du culte, mais indépendants de la lé- 

gende. Il ne sera pas inutile de faire remarquer que, dans 

la péroraison du discours, quelques médiocres manuscrits 

présentent une variante, qui — le contexte le montre 

assez — est une interpolation de date récente. L’orateur, 

s'adressant à saint Théodore, le prie d'ajouter au poids de 

son intercession le suffrage des autres martyrs : 250150 τὸν 

χορὸν τῶν σῶν ἀδελφῶν τῶν μαρτύρων. Telle est la leçon des 

anciens manuscrits 1. Un scribe s'est rappelé à cet endroit 

le second S. Théodore, et ἃ ajouté: κάλεσον τὸν συ- 

γώνυμον καὶ ὁμότροπόν σοι. Θεόδωρον μετὰ πάντων 32. Ce n'est 

pas, on le voit, un argument à produire en faveur de la 

distinction des deux homonymes. 

Nous prendrons comme type de la seconde légende de 

S. Théodore le conserit le texte du manuscrit de Paris 

1470, daté de la fin du 1x° siècle 8, Il sera publié intégra- 

lement en appendice (Appendice 1). Isuffit de le résumer 

ici dans ses traits essentiels. 

Maximien et Maximin lancent un édit de persécution. 

En ce temps-là, Théodore fut incorporé par Brincas dans 

ὑπ ΟΝ, p. 745. 
Je TOM CI: D: rar. 

3. Catalogus codicum hagiographicorum graecorum bibliolhecae na- 
lionalis Parisiensis, édiderunt Socir BozLaNpraNr οἱ HExRIGTS Omoxt 
(Paris, 1896), p. 148. 
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la légion des Marmarites, qui tenait garnison à Amasée. 

Il y avait aux environs d'Euchaïta un dragon qui tuait 

beaucoup de monde. Un jour, Théodore passant par là, 

le vitsortir de son repaire; il s’élança sur lui, au nom du 

Christ, et le tua. 

Un peu plus tard, Théodore est sommé par Brincas de 

sacrifier aux idoles ; 1] s’y refuse. Un certain Posidonius 

« ducenarius » l’interroge, après quoi Brincas propose de 

lui donner un peu de répit pour lui laisser le temps de la 

réflexion. Théodore profite de sa liberté pour fortifier dans 

leurs bonnes dispositions d’autres confesseurs de la foi et 

pour aller mettre le feu au temple de la mère des dieux. 

Accusé par un certain Cronides, Théodore est conduit 

devant le juge Publius Straton. Celui-ci ne parvenant pas 

à vaincre sa constance, le condamne à être enfermé dans 

un cachot pour y mourir de faim. | 

Durant la nuit le martyr est favorisé d’une apparition 

du Christ, qui lui promet de le soutenir. Théodore en- 

tonne des cantiques, que les anges chantent avec lui. Les 

geôliers et le juge lui-même constatent leur présence. 

Alors le juge fait apporter au martyr du pain et de l’eau ; 

mais il se refuse d'y toucher. 

Nouvel interrogatoire. Le juge lui propose le souverain 

pontificat; mais le trouvant inébranlable, il Le fait déchirer 

avec des ongles de fer, puis après des tentatives réitérées, 

il le condamne à périr par le feu. 

Les bourreaux tirèrent du bois des ateliers et des bains 

voisins. Lorque le bücher fut prêt, Théodore déposa ses 

vêtements et essaya de se déchausser. Mais les fidèles se 

précipitèrent pour lui rendre ce service. Le martyr fut lié : 

au poteau et fit une longue prière. Apercevant dans la 

foule Cléonicus, un de ses camarades, il l’'encouragea à 

persévérer et continua sa prière. 
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Le bücher allumé, on vit la flamme entourer le martyr 

comme une voile enflée par le vent, et son âme monta au 

ciel comme un éclair. 

Une pieuse femme, nommée Eusébie, réclama le corps 

du martyr et le garda chez elle. 

La Passion que nous venons d'analyser est composée de 

deux parties très distinctes. La première, qui s'arrête à la 

condamnation du martyr, n'est qu'un développement de 

la légende telle que la raconte Grégoire de Nysse. Les sup- 

plices ne sont pas notablement amplifiés, mais l’ordre est 

modifié. Il y ἃ aussi plus de précision dans les détails. La 

légion dont Théodore fait partie est désignée sous le nom 

de « légion des Marmarites 1. » Les chefs sont également 

nommés : Brincas, Posidonius. Publius Straton., et Cro- 

nides, l’accusateur. Enfin, la victoire de Théodore sur le 

dragon est brièvement racontée au début. 

Il s'agissait de compléter l’histoire par un récit du 

martyre ayant quelque proportion avec le reste. Le ré- 

dacteur ne s’est pas mis en frais d'imagination, et l'on n’a 

pas de peine à reconnaître dans la seconde partie la Pas- 

sion de S. Polycarpe. Les traits les plus caractéristiques 

de cette pièce célèbre ont été sans façon appliqués à 

S. Théodore, et les phrases mêmes littéralement trans- 

crites. L'hagiographe y a inséré une prière pour « [68 

1. S. Christophe, d'après sa légende, aurait également servi 
ἐν τῷ νουμέρῳ τῶν Mapuaotrüv. USENER, Acla S. Marinae et Christophori 
(Bonn, 1886), p. 56. La Cohors lerlia Valeria Marmaritarum est citée 
dans la Notilia dignitatum, Or. XXXIIT, 34, SEEGK, p. 70. Il est à peine 
besoin de faire remarquer que la présence d'un nom historique dans 
des textes comme ceux qui nous occupent, n'ajoute rien à leur au- 
torité. 
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conscrits emprisonnés avec Théodore » et une apos- 

trophe à l’un d'eux, Cléonicus. Pour terminer, il ajoute 

l'épisode classique de la pieuse femme qui cache le corps 

du martyr ; il l'appelle Eusébie._ 

Une remarque à rappeler durant tout le cours de ces 

. recherches. Comme il arrive fréquemment dans le genre 

de littérature qui nous occupe, les exemplaires de la lé- 

sgende qui vient d’être résumée présentent des variantes 

assez notables. La trame du récit n’est pas, en général, 

sensiblement modifiée ni le texte soumis à des remanie- 

ments profonds. Mais le style est souvent retouché, des 

développements sont sacrifiés, des détails sont omis, ou 

parfois ajoutés, et il faudrait, dans certains cas, un travail 

considérable et sans proportion avec le résultat, pour dé- 

terminer de quel côté se trouve la version primitive, et déci- 

der si l’on est en présence d’une interpolation d’une partou 

d’une lacune de l’autre. On pourra comparer avec le récit 

que nous publions, et qui est fort ancien, le texte du ma- 

nuscrit de Paris 520, fol. 161-169 !, celui de la version 

latine publiée par Mombritius 2, et celui d’une autre ver- 

sion publiée dans la Bibliotheca Casinensis *. Le premier ne 

connaît ni Publius, ni Cronides:; le second nomme Cro- 

nides, mais le praeses est anonyme ; le troisième nomme 

parmi les compagnons de captivité, outre Cléonicus, un 

Eutropius que les autres ignorent 1. Le ms. 1470 se con- 

tente de dire que Eusébie garda le corps du martyr dans 

Calal. codd. hagiogr. graecorum bibl. Nationalis Parisiensis, p. 14. 
Bibliotheca hagiographica lalina, n. 8077. 

Bibliotheca hagiographica latina, n. 8078. 
Bibliotheca Casinensis, L. TI, florileg., p. 81. ER ὧν "κα 
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sa maison, et nulle part nous ne voyons que cette maison 

fût située à Euchaïta. Voici le texte du ms. 520 : τὸ σῶμα... 
“ = ! s - y” 5 - 5 a ! \ 

(πέθετο €Yy YAUWTTOKOU.G) εν τῳ OLX0) αὐτῆς, OLXOGOUT TITI. TO HAS- Q > 

" 9 s 9 £ » \ Re « ! EEE 

τύριον αὐτου εν Βυχαΐτοις, ἔνθα χαὶ νῦν ἢ ὕνημη ποὺ αγιου 
5 ! «ς 

HA2TU20$ ἐπιτελε ! 72. Les versions latines sont d’une préci- 

sion plus grande encore : corpus sanclum... posuil in loculum 

el transtulil eum in possessionem suam, quae distat a civitate 

Amasiae via unius diei in locum qui appellatur Euchaila, qua 

possessione cogilavil ecclesiam facere 1. 

Il est intéressant de constater que, sur les quatre ver- 

sions de la seconde légende que nous rapprochons ici, 

celle du ms. 1470 seule mentionne l'histoire du dragon. 

Si l’on veut se rendre compte de la manière gauche dont 

elle est introduite dans le récit, avec lequel elle n’a qu'un 

lien tout artificiel, on n'aura pas de peine à admettre que 

cet épisode est une interpolation, et que, primitivement, 

la seconde légende de S. Théodore en était indépen- 

dante. 

Nous ne pouvons omettre de signaler la ressemblance 

étroite qui existe entre la première partie de la seconde 

légende de S. Théodore et la légende de ὃ. Théagène, 

dont la fête se célèbre 16 3 janvier. Le récit développé qui 

concerne ce martyr n’a été conservé qu'en latin, mais on ne 

peut douter, par les extraits des synaxaires ?, de l’exis- 

tence d’un original grec, qui jusqu'ici n'a été signalé dans 

aucun manuscrit. Avant le vu siècle, il circulait certai- 

nement une version latine de la Passion de S. Théagène ; 

celle pièce a laissé des traces très reconnaissables dans 

plusieurs anciens manuscrits du martyrologe hiérony- 

1. B. Mougririts, Sancluarium, t. IE, p. 325. 

2. Synaxarium ecclesiae Constantinopolitanae, p. 367. 
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mien 1. Elle était apparentée, cela est certain, à la légende 

de S. Théagène que nous possédons encore ; les fragments 

qui en restent sont trop réduits pour permettre d'en dire 

davantage. De la légende de S. Théagène nous avons deux 

rédactions latines qui répondent chacune à un texte grec, 

dont le moins développé n'était pas meilleur que l’autre, 

comme on l’a pensé, mais simplement allégé d'un épisode 

suspect 3, D'après la légende donc, S. Théagène était éga- 

- lement conscrit. Il vivait sous Licinius et appartenait à la 

légion Secunda Traiana, sous le tribun Zélicentius et le 

préposé Posidonius. Théagène refuse de servir. Il est lui 

aussi interrogé par deux juges, et Posidonius, qui parait 

également dans la légende de S. Théodore, lui pose des 

questions qui rappellent beaucoup celles qui furent adres- 

sées à ce martyr. Mais là ne se bornent pas les ressem- 

blances. La scène de la prison est identique de part et 

d'autre. Théagène comme Théodore est enfermé dans une 

prison scellée, dans laquelle il doit mourir de faim. Le 

Christ lui apparaît, et lui défend de toucher à la nourri- 

ture qu'on pourrait lui apporter. Alors Théagène se met 

ἃ chanter, et des voix invisibles lui répondent. Le juge 

vérifie qu'il est toujours seul, et lui fait apporter à manger. 

Mais le saint refuse de toucher aux aliments en disant, 

comme Théodore : « Le juste vit de la foi. » 

Il est naturel de se demander laquelle des deux Passions 

a servi de modèle à l’autre. L'auteur de la légende de 

S. Théodore était très capable, nous l'avons vu, de s’ap- 

proprier le bien d'autrui et de dépouiller ὃ. Théagène au 

profit de S. Théodore. Il nous semble néanmoins plus pro- 

bable que l'emprunt ἃ eu lieu en sens inverse. La première 

partie de la passion de ὃ. Théodore est visiblement une 

1. Act. SS. novembris, t. II, p. [5]. 
3. Bibliotheca hagiographica latina, n. 8106, 810%. 
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amplification du récit de 5. Grégoire de Nysse ; 11 ne fal- 

lait pas grande imagination pour tirer la légende du pa- 

négyrique, et ce n'était pas la peine de chercher ailleurs. 

Le rédacteur de la passion de ὅ. Théagène, telle que 

nous la possédons, ἃ dû être plus embarrassé. Car sans 

l'épisode de la prison, ces actes, touten prenant aux yeux 

de l'historien meilleure apparence, n'ont plus rien qui 

puisse intéresser la foule et l’on conçoit qu'il se soit trouvé 

quelqu'un pour essayer d’en rendre la lecture moins aride 

en y introduisant quelques-uns des incidents de la pas- 

sion déjà populaire de ὃ. Théodore 1. 

* 

* * 

La troisième légende de S. Théodore le conscrit est celle 

de Métaphraste au 17 février. J’ai dit ailleurs sur quoi re- 

pose cette attribution et quelle en est la portée 5. Il ne 

saurait y avoir aucun doutesur le fait que la Passion Μαξι:- 

μιανῷ χαὶ Μαξιμίνῳ τοῖς βασιλεῦσι, dont nous publions le 

texte plus loin (Appendice Il), faisait partie intégrante du 

ménologe de Métaphraste. 

Une rapide analyse fera saisir le procédé du nouveau 

rédacteur. Il s'est emparé de la seconde légende, l’a ra- 

contée dans son style élégant et précieux, et l’a allongée 

du récit très prolixe du miracle des κόλυβα, d'après le pa- 

négyrique de Nectaire *. Inutile d’insister sur les traits qui 

ont disparu dans le travail de remaniement, sur les lieux 

communs et les discours qui sont l'ornement caractéris- 

tique de la nouvelle Passion. 

1. Rappelons ici que la seconde Passion de S. Théodore (n° 6) 
et celle de 5. Nestor (Ac{. SS., feb., {. TT, Ὁ. 629) ont une partie com- 
mune, comme l'a fait remarquer Εἰ. LeBLanr, Les Actes des Martyrs, 
(Paris, 1882), p. 28. 

2. Analecta Bollandiana, t. XVI (18935), p. 311-209. 
de PIS AAUE, p.15. 
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L'exemplaire de la seconde légende qui ἃ servi de mo- 

dèle, était, comme la version du manuscrit 1470, agré- 

menté de l'épisode du dragon. Il est placé, dans notre texte, 

entre l’'enrôlement de Théodore et son départ pour la 

légion. Le martyr accomplit ce grand exploit comme pour 

donner une preuve de son savoir-faire, et Métaphraste se 

complait à raconter le fait avec de longs développements. 

À noter que la femme qui joue toujours un certain rôle 

dans les histoires de ce genre. se trouve précisément être 

Eusébie, celle qui se contentait, dans les précédents 

récils. de prendre soin de la sépulture du martyr. 

On sait que la tradilion manuscrite du ménologe de 

Métaphraste est, en général, d’une remarquable fixité. Sur 

un point, la Passion de S. Théodore le conserit, — nous 

aurons la même remarque à faire au sujet de la Passion 

du stratélate — fait exception à la règle. L'épisode du 

dragon manque dans un certain nombre d'exemplaires. 

Voici la proportion des manuscrits des deux classes dans 

les fonds grecs du Vatican etde Paris. Le passage se trouve 

dans le ms. de la Vaticane 1245, dans les mss. de la Bi- 

bliothèque Nationale 1190, 1450, 1500, Coislin 304: il 

manque aux manuscrits Palat. 508, Paris 771, 779. 1929, 

Coislin 307. Nous ne voulons, en ce moment, que cons- 

tater le fait, sur lequel il y aura lieu de revenir. 

Dans la seconde classe des récits relatifs à S. Théodore, 

le saint se trouve du premier coup promu au rang de gé- 

néral. Ici encore nous aurons à distinguer trois groupes 

de textes qui ont chacun leurs caractéristiques et qui vont 

aboutir au ménologe de Métaphraste. 
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Les Actes qui se réclament du nom d'Augarus, sont les 

plus anciens !. En voici la teneur. 

Licinius persécute les chrétiens et envoie partout ses 

édits, même dans l’armée. C’est lui qui avait fait périr les 

quarante martyrs de Sébaste, les soixante-dix centurions et 

les trois cents martyrs de Macédoine ?. Voyant que le 

peuple méprise ses volontés, il se décide à frapper surtout 

des personnages importants. | 

Il entend parler d’un certain Théodore, connu par sa 

beauté, sa sagesse et ses exploits contre le dragon qui in- 

festait Euchaïta. En effet, Théodore avait juré de délivrer 

sa patrie du monstre. Il arrive sur les lieux, et commence 

par s'endormir sur l'herbe. Une pieuse femme, nommée 

Eusébie, l'avertit du danger qu'il court. Mais lui, armé du 

signe de la croix et fortifié par la prière, au milieu des 

larmes d'Eusébie, adjure le dragon au nom du Christ de 

quitter son repaire. Le dragon obéit en faisant trembler la 

terre sous ses pieds. Aussitôt, Théodore le perce de son 

épée. Beaucoup de soldats païens, témoins du spectacle, 

embrassent la foi chrétienne. 

Licinius, informé de cet acte de bravoure, envoie des 

personnages de sa cour à Héraclée, où s'était rendu 

Théodore, pour le prier de venir le trouver à Nicomédie. 

Théodore reçoit les envoyés avec de grands honneurs et 

leur remet une lettre pour inviter l'empereur à venir lui- 

même à Héraclée avec ses grands dieux. 

L'empereur se met en route. Théodore est favorisé 

d'une apparition. Il entend la voix du Seigneur : « Cou- 

rage, Théodore, je suis avec vous. » 

Le saint se revêt de ses habits précieux, monte à cheval 

οἱ va au devant de l'empereur, qui le reçoit avec beaucoup 

1. Analecta Bollandiana, t, II, p. 359-637. 
3. Ce groupe de martyrs n'a pas été identifié jusqu'ici. 



οὗ LÉGENDES GRECQUES DES SAINTS MILITAIRES 

de bienveillance et lui demande quel jour il veut prendre 

pour sacrifier aux grands dieux. Théodore le supplie de 

lui confier quelque temps dans sa maison les images sa- 

crées, et dès qu'il les a en sa possession, il met en pièces 

les statues d’or et d'argent, dont il distribue les morceaux 

aux pauvres. Lorsque deux jours après l'empereur veut 

célébrer le sacrifice, il apprend du centurion Magnentius 

qu'on ἃ vu la tête de la grande déesse Artémis entre les 

mains d’un mendiant. 

Alors Licinius irrité faitfrapper Théodore à coups de nerfs 

de bœuf; puis on lui brise le corps avec des fouets plombés ; 

on lui arrache la chair avec des ongles d'acier; on le brüle 

et l’on râcle ses plaies avec des débris de poterie. Après 

toutes ces souffrances, le martyr est gardé en prison du- 

rant cinq jours, puis crucifié, sur l’ordre du tyran. Les. 

bourreaux le tourmentent horriblement dans les parties 

les plus secrètes, pendant que des enfants lui crèvent 

les yeux à coups de flèches et qu'on exerce sur lui mille 

indignités. | 

« Et moi, le tachygraphe Augarus, dit le narrateur, 

j'étais là, et le saint me pria de demeurer près de lui jus- 

qu'à la fin. » Licinius le crut mort et le laissa sur la croix. 

Mais la nuit un ange descendit du ciel, le guérit et le déta- 

cha. 

Cependant Licinius donne l'ordre à deux centurions, 

Antiochus et Patricius, de jeter à la mer le corps du mar- 

tyr. À la vue du saint, qu'ils retrouvent libre et plein de 

santé, les deux centurions croient en Jésus-Christ, et avec 

eux quatre-vingt-deux soldats. 

Instruit de ces conversions Licinius envoie le procon- 

sul Sextus avec trois cents soldats pour mettre à mort les 

nouveaux chrétiens. En voyant les prodiges opérés par 

Théodore, eux aussi se convertissent. Il y eut alors une 
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sorte de sédition. Un nomimé Léandre voulut se jeter sur 

Théodore ; mais il fut tué par le proconsul ; celui-ci à son 

tour tomba sous les coups d’un certain Merpas, Hun 

d'origine. 

Théodore apaisa le tumulte, et, en passant devant la 

prison, délivra tous les prisonniers. De nouvelles conver- 

sions suivirent: des démoniaques furent guéris. 

Alors Licinius ordonna de trancher la tête à Théodore. 

Celui-ci, après avoir recommandé à Augarus de transpor- 

ter ses restes à Euchaïta, fit le signe de la croix sur tout 

son corps et se livra au bourreau. C'était le 7 février. 

Le saint corps fut transporté en grande pompe à Eu- 

chaïta, le 3 juin. Il y a grand concours de fidèles, et il s’y 

fait beaucoup de miracles. 

Le faux Augarus écrit dans un style très recherché, et 

affectionne particulièrement les jeux de mots. Pas plus 

que le caractère invraisemblable de la narration, cette 

recherche ne semble avoir nui à son succès. La pièce nous 

est parvenue dans un grand nombre de manuscrits! et il 

en existe deux vieilles traductions latines ?. 

Ce n'est pas seulement par sa préface, Ὥσπερ 
-G 

ὡ | pro NS co) pre O+ 

ἥλιος, que la pièce précédente se distingue de ce que nous 

appellerons la seconde légende de ὃ. Théodore le straté- 

late, laquelle commence sans préambule par ces mots 

Λικιννίου τοῦ δυσσεβοῦς, et dont le texte du Vatican, 1995 

1. La bibliothèque Vaticane à elle seule en possède douze. Voir 
Calalogus codd. hagiographicorum graecorum bibliothecae Vaticanae, 
ediderunt HAGIOGRAPHI BOLLANDIANI ET Ρ. FRANCHI DE CAVALIERI, 

P: 910. 
2. Bibliotheca hagiographica latina, n. δοδή, 8o85. 
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(Appendice ΠῚ peut donner une idée suffisante. Elle 

est caractérisée notamment par cette particularité qu'Au- 

garus, le prétendu compagnon et biographe du saint, 

est complètement éliminé du récit. On pourra encore 

remarquer que dans la première légende Théodore le stra- 

télate est assez clairement désigné comme natif d'Eu- 

“αίρων ἐχώρει, ἐξ ἧς δὴ χαὶ ὥρμητο, οἱ l'hagiographe, parmi 

les raisons que le saint devait avoir de ne pas se rendre à 

Nicomédie, trouve celle-ci, assurément bien extraordinaire. 

qu'il tenait à honorer sa patrie en y versant son sang. 

Dans l’exsemble cette version reproduit les mêmes faits 

que la précédente, οἱ à peu près dans le même ordre. Mais 

elle est beaucoup plus développée dans la plupart de ses 

parties — sauf pourtant vers la fin — et quelques épisodes . 

sont trailés avec une extrême prolixité, celui du dragon 

avant tout. La lettre de Théodore à l’empereur n’est pas 

seulement citée en passant mais résumée point par point. 

L'auteur s'arrête aussi avec complaisance sur le supplice de 

la croix et insiste d'une manière très déplaisante sur les 

raffinements de cruauté qui l’accompagnèrent, comme on 

sait. 

Les jeux de mots et les excentricités du vocabulaire 

propres à la légende précédente ne se retrouvent pas ici. 

Le style sans manquer de recherche, est plus libre; le 

rédacteur est visiblement préoccupé d'effacer la trace de 

certaines invraisemblances de son modèle et de mieux 

ménager les transitions ; le récit se déroule d’une façon 

plus logique. 

Je ne veux pas insister sur certaines particularités qui 

semblent propres à la rédaction du manuscrit du Vatican 

plutôt qu'au groupe tout entier. Nous avons dit que les 

pièces de ce genre sont sujettes à subir des coupures assez 



SAINT THÉODORE 31 

arbitraires. Ainsi l’on cherche en vain ici les noms de Mer- 

pas et de Leandre. Ce qui ferait croire que le premier au 

moins de ces personnages n’a pas élé négligé par le rédac- 

teur de la seconde légende, c'est que dans la troisième, 

qui dérive de la présente, Merpas joue son rôle comme 

dans la Passion du faux Augarus. Faisons remarquer que 

le proconsul Sextus s'appelle ici Κέλσος. 

Une nouvelle rédaction de la légende nous est fournie 

par le ménologe de Métaphraste au 7 février. Elle se 

reconnaît aux premiers mots : Λικιννίῳ τῷ βασιλεῖ πολλῇ 

χεχρημένῳ τῇ περὶ τὰ εἴδωλα δεισιδαιμονία (Appendice IV). 

La suite du récit est sensiblement la même que dans 

la légende précédente, mais la matière est de nouveau 

librement travaillée. Ainsi l’auteur ne se contente plus de 

la minute de la lettre à Licinius ; il nous en communique 

le texte. Une part plus grande est donnée au dialogue ; 

l'intervention personnelle de l'empereur dans les sup- 

plices est plus accentuée el une longue prière est placée 

dans la bouche du martyr. 

Un trait à signaler, et qui est bien dans le goût des 

mélaphrases. Lorsque l'empereur remet à Théodore ses 

dieux d’or et d'argent, il n'oublie pas de se recommander 

à ses prières : ἀλλὰ χαὶ ὑπὲρ ἡμῶν δεήθητι. Malgré toutes 

les libertés qu'il prend avec son modèle, on reconnait que 

le métaphraste s’est certainement servi de la seconde lé- 

gende: la concordance verbale d’un bon nombre de pas- 

sages suffirait à le prouver. 

Dans le manuscrit du Vatican 1245, dont nous 

nous servons pour publier la Passion, l'histoire du 

dragon est passée sous silence, Une demi-colonne effacée 
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à l'endroit même où elle devait se placer semble indiquer 

que le copiste, après avoir commencé à l'écrire, se ravisa. 

Et en effet, dans plusieurs manuscrits l'épisode se trouve 

à l'endroit voulu, et alors il est raconté exactement 

dans les mêmes termes que dans la légende de Théodore 

le conscrit. Rien de plus facile, par conséquent, que de 

compléter notre texte. Il suffit d’y insérer, entre les mots 

ἔξει πρὸς τοῦτο συνευδοχοῦν θέλημα et ἀμέλει καὶ χαίοων le récit 

de la lutte contre le dragon qui fait partie de l’autre texte 

métaphrastique. Les manuscrits complets sont les n°° 820, 

1993 de la Vaticane, les n° 976, 1450, 1500, Coislin 307 

de Paris ; les manuscrits incomplets le n° 1245 de la Vati- 

cane, et le Coislin 304. On remarquera que trois des 

manuscrits qui contiennent les deux légendes de Théo-. 

dore le conscrit et de Théodore le stratélate, Vat. 1249, 

Coislin 304 et 307, donnent un texte complet et l’autre 

incomplet. Mais ce n’est pas une règle générale. Les 

manuscrits de Paris 1450 οἱ 1500 racontent, à quelques 

pages de distance, littéralement la même histoire de l’un 

et de l’autre saint Théodore. Lequel des deux groupes est 

resté fidèle à la rédaction primitive de Métaphraste? C’est 

une question qui n’a pas été résolue encore. 

Telles sont, groupées par famille, les légendes de 

S. Théodore qui se rencontrent le plus souvent dans les 

ménologes. Il en est quelques autres qui ont eu une bien 

moindre diffusion, et qui d’ailleurs se rattachent toutes, 

en quelque manière, à celles qui précèdent. La plus cu- 

rieuse de ces légendes isolées est celle qui prétend combler 

les lacunes des autres en racontant les premières années 

de S. Théodore à partir de sa naissance. Il va de soi que 
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l’on ne peut songer à la prendre au sérieux dans aucune 

de ses parties; mais elle est un spécimen intéressant d’un 

genre que Métaphraste ἃ peut-être mis à la mode par 

ses biographies de la S'° Vierge : Λόγος διαλαμβάνων τὰ 
s -" ! \ Ἄ -»ἭἪ - e 

ἀπὸ τῆς Ὁ παθῶν γεννήσεως καὶ ἀνατροφης τῆς υπεραγίας 
= = ! 
δεσποίνης ἡμῶν Θεοτόχου! οἱ de S. Jean-Baptiste : Λόγος 

τ ὺ 2 Le SD 2 ns 
διαλαμβάνων τὰ απ hé γεννήσεως, IVATOOCNS LOL ATOTOUT,S 

τοῦ ἁγίου ᾿Ιωάννου τοῦ προδρόμου ?. D'autres saints 

trouvèrent des biographes qui ne firent grâce aux 

lecteurs d'aucun détail présumé intéressant: ainsi ὃ. Ni- 

colas dont on connaît une Γέννησις, ἀνατροφή, πολιτεία 
\ ! \ -"ἪἘ ! Le τρχ 

χα! 4 θεοοιλὴς χαὶ τῶν θαυμάτων οιἰγησις του με- ς 
ψ- _ \ 9 ( , , 

γάλου ἐν ἀρ D'ALEDEUSLY Θεου χαὶ ἐν ἡαυματουργίαις περιω- 

γύμου. Νικολάου ὃ. Il est facile de reconnaître dans cette 

classe de compositions les procédés de la rhétorique 

des anciens, et le plan même de l'éloge funèbre 
>. r \ \ ! Le 4 

d’après Ménandre : τὸ προοίμιον — τὸ γένος — ἡ γένεσις — 
[4 € 3 4, 

1) φύσις — 1 ἀνατροφή — ἢ παιδεία = τὰ ÉTLTrÔ δεύματα at 

πράξεις, elc. Il se trouva donc un hagiographe pour écrire, 

sur ces données, un Bios xai ἀνατροφὴ de S. Théodore. Nous 

le connaissons sous deux formes, l’une très abrégée, dans 

le manuscrit 499 de Paris, fol. 284'"-285", écriture du 

xit siècle. L'histoire complète se trouve dans un ma- 

nuscrit du xu° siècle, le Vindobonensis theologicus grae- 

1. Cette pièce est inédite et se trouve dans de nombreux manus- 

crits. Voir nos catalogues hagiographiques de la Bibliothèque Natio- 

nale et de la Vaticane. Il en existe une traduction latine dans Liro- 

MANO, Vilae SS. Patrum, t. VI, fol. 168-758 ». 

>. Pièce également inédite, et dont le texte se trouve ordinaire- 
ment dans les mêmes manuscrits que la précédente, De même, la 

traduction latine dans LiPouaxo, fol. 196-203. 
3. Dans [ὁ manuscrit de Vienne, theol. gr. 6o (dont il sera bientôt 

question), fol. 291-312 ‘. 

ἡ. Catalogus codd. Ragiographicorum graecorum bibl. Nationalis Pari- 
Siensis, Βὲ 9. 
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cus 60, d'après ! lequel nous la publions (Appendice V). 

Voici en peu de mots la composition de la pièce. Une 

préface empruntée en partie à la vie de ὃ. Théodore le 

Sicéote : Εὐλογητὸς ὁ χύριος χαὶ πατὴρ τοῦ χυρίου ἡμῶν 

Ἰησοῦ Χριστοῦ ?: la naissance et l'enfance du saint: ses 

premiers miracles ou exploits ; l'entreprise d'Amasée et le 

martyre ; détails sur Eusébie; neuf miracles posthumes. 

La légende dont l’auteur s'inspire mais qu'il entend 

compléter est celle de Théodore le conscrit, et la première 

phrase sur la patrie du saint est littéralement celle de 

Grégoire de Nysse. L'histoire de l'enfance et de la jeunesse 

est sans doute puisée à la tradition populaire d'Euchaïta, 

où le Bios καὶ ἀνατροφὴ semble avoir été écrit. Le père du 

martyr s'appelle Erythrius, sa mère Polyxène, et l’on nous 

dit qu'elle mourut en couches. Le père ne trouvant pas de 

nourrice pour son fils, inventa le biberon et le nourrit lui- 

même, jusqu'à ce que l'enfant fit ses premières dents. I 

lui trouva alors un autre genre de nourriture. Heureuse- 

ment, la suite de l'histoire n’est pas racontée avec ce luxe 

de détails. Théodore, après la mort de son père, rejoint 

l’armée à Amasée, où il se distingue, naturellement. 

Un jour il quitte secrètement le campement. À sa prière 

Dieu fait jaillir une fontaine, que l’on montre encore, dit 

le biographe. Puis il délivre un lieu, qui n’est autre qu'Eu- 

chaïta, des reptiles qui l’infestaient et surtout du terrible 

dragon qui faisait l’effroi des habitants d'alentour. Ici 

1. LaMBECIUs-KoLLAR, Commentariorum 1. IV, p. 142. — A signaler 

encore comme se rattachant au même genre la pièce ᾿Ανατροφὴ 

rai βίος καὶ θαύματα ua μαρτύριον τοῦ ἁγίου μάρτυρος Νεοφύτου, dans le ms. 

de Vienne, Πίδί. graec. 38, fol. τηιτιδι ῦ, et le Bios χαὶ θαύματα de 
S. Tryphon, dans le ms. JHist. graec. 3, fol. 6'-12"Y, LaMBEcIuüs- 

KozzaR, 1. VIT, pp. 719, 15/4. 
2. Vila Theodori Syceolae, dans TuroPniLos ToANNU, Ννημεῖα ἁγιολογιχά 

(Venise, 1881), p. ὅθι, 
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Eusébie apparaît comme dans la seconde légende du stra- 

télate, mais nous apprenons que c'était une matrone ro- 

maine de sang impérial. L'épisode est raconté avec une 

prolixité qui contraste avec la concision de la suite. L’inter- 

rogatoire et le martyre sont rapportés très sommairement. 

Eusébie ensevelit avec honneur le corps de S. Théodore. 

Elle-même, après sa mort, est honorée comme sainte, 

et l’on fait sa fête, ajoute l'hagiographe, le samedi de la 

mi-carême, τῷ σαββάτῳ τῆς μέσης τῶν νηστειῶν ἑβδομάοος. 

Les miracles, que nous n'analyserons pas, méritent 

d'être lus, même le premier, où il s’agit d'un portrait du 

martyr fait sur la commande d'Eusébie, et pour lequel il 

vint poser lui-même en costume militaire. Cette image 

existait encore au temps de notre biographe. C'était peut- 

être celle-là même dont Jean Mauropous parle dans un de 

ses sermons ; elle était l’objet d’une vénération spéciale. 

Le saint y élait représenté à pied. 

Le panégyrique de ὃ. Théodore par Nicétas le Paphla- 

oonien, non encore publié mais dont il existe un bon 

nombre de manuscrits !, n’est pas d’un bien grand intérêt; 

mais il fournit une date pour l'histoire du développement 

de la légende. Nicétas (+ vers 880) distingue déjà les deux 

Théodore. Il établit entre eux des liens de parenté (συγγε- 

γεῖς γὰρ τῷ ὄντι), sans aller jusqu'à faire du stratélate, avec 

l’auteur d’une Passion Arménienne, le neveu du cons- 

crit?. Le Théodore spécialement célébré par Nicétas est le 

sitratélate, et c’est à lui qu'il attribue la victoire sur le dra- 

1. Il y en ἃ quatre à Paris, les mss. 757, 1180, 1452, 1505, Catalogus 
codicum hagiogr. graec. bibliothecae Nalionalis Parisiensis, p. 28, 80, 
118, 194; deux à la Vaticane, les mss. Vat. 1246 et Palat. 4. Catalogus 
codicum hagiogr. graec. bibliothecae Valicanae, p. 127, 204. 

2. Dans la passion arménienne de 5, Théodore le stratélate, publiée 
par CONYBEARE, Monuments of early Christianity, second edition (Lon- 
don, 1896), p. 221. 
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gon. Pour le reste également, il s’en tient assez fidèlement 

à la seconde légende 

Jean Mauropous, métropolite d'Euchaïta, ἃ prononcé 

plusieurs discours sur le grand patron de sa ville épis- 

copale. [ls sont à lire comme documents de l'histoire du 

culte de ὃ. Théodore; au point de vue du développement 

de la légende, ils peuvent être à peu près négligés; ils 

furent peu lus et n’ont d'autre originalité que le style. 

Le premier de ces panégyriques, prononcé le jour de 

la fête du premier samedi de carèême, célèbre S. Théodore 

le conscrit, et lui attribue la gloire d’avoir délivré sa pa- 

trie du dragon 1. Il fait connaître, en passant, qu'à Ama- 

sée on conservait la colonne à laquelle le martyr avait été 

lié : πρὸς κίονα δεθεὶς ὁ γεννάδας, πηγὴ δὲ νῦν θαυμάτων ὁ χίων 

ξ 
ὡ 

τοῖς ᾿Αμασεῦσιν, ἐξαίνετο 3. D'après le titre même, le second 

panégyrique ἃ été également. prononcé en l'honneur de 

S. Théodore le conscrit, mais à une autre date, au prin- 

temps probablement ; car il y avait en même temps une 

sorte de fête des fleurs, ou de rosatio : εἰς τὴν μιγήμηγν τοῦ 

ἁγίου μεγαλομάρτυρος Θεοδώρου τοῦ τήρωνος ἤτοι τὸν. ἀνθι- 

suoy ὃ. Le sujet du troisième discours est indiqué ainsi 

Σάββατον τῆς μεσοπεντηχοστῆς εἰς τὴν μνήμην τοῦ ἁγίου 

μεγαλομάρτυρος Θεοδώρου ἤτοι τοῦ πεζοῦ ἢ. Ce jour-là on se 

réunissait, semble-t-il, devant une image miraculeuse, 

où le saint était représenté à pied. Rien n'indique qu'il 

s’agit ici du second S. Théodore, et il est remarquable 

qu'à Euchaïta même il soit si peu question de lui. L'épi- 

gramme de Jean Mauropous εἰς τοὺς δύο ἁγίους Θεοδώρους ὅ, 

1. P. ΡῈ LAGARDE, /oannis Euchailorum metropolilae quae supersunt 

(Gottingae, 1882), p. 119-150. 
Ibid., p. 124. 
Ibid., p. 130-37. 
Ibid., p. 207-209. 
Ibid., Ὁ. 36. QE © ἢ» 
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c'est-à-dire sur deux images de S. Théodore, ferait croire 

qu'il rejetait la distinction des deux homonymes : 

‘Qc ἀγχίνους Ὧν ὁ γράφευς τῶν εἰκόνων , 

! ! 

διπλοῦς γὰρ αὐτός, πνεῦμ μα σάρξ TE, TUYYAVOY, 

s \ e -»Ἥ \ 

OLTTOUS ξαυτῳ TOUS En à ἘΣ γράφει 

- \ \ - - δι \ 

τῷ εν το σωμα, τῷ ὃς τὴν ψυχὴν γέμων. 

Outre les Passions que nous avons analysées et les pané- 

gyriques qui en dépendent, la littérature qui s’est formée 

autour de S. Théodore comprend encore les recueils de 

miracles, par exemple celui qui ἃ pour titre Χρυσίππου 

πρεσβυτέρου ᾿Ιεροσολύμων διήγησις τῶν παραδόξων θαυμάτων 

τοῦ ἁγίου χαὶ πανενδόξου ! εγαλομάρτυρος Θεοδώρου. Il 8 858 

place dans l'histoire du culte du saint, mais ne fournit 

aucune version de sa légende. Il en est de même du re- 

cueil moins important des miracles des deux saints Théo- 

dore par Théodore Pediasimos ? se rattachant au sanc- 

tuaire de Serres, dédié, nous l’avons dit, à l’un et à l’autre 

Théodore. 

On rencontre, sous la rubrique Θαῦμα τοῦ ἁγίου 

μεγαλομάρτυρος Θεοδώρου τοῦ τήρωνος, une version tout à fait 

particulière de l’histoire du dragon ὃ. C’est un récit des 

plus embrouillés. La scène se passe dans le royaume d’un 

1. Il y en ἃ divers manuscrits à Vienne, LamBEcius-KorLar, Com- 
mentar.. 1. IV, p. 144, à Paris, Catalogus codd. hagiogr. graec. bibl. 
Nalionalis Paris., p. 120 et ailleurs. 

2. M. Treu, Theodori Pediasimi eiusque amicorum quae exstant (Potis- 

damiae, 1899), p. 14-16. 

3. Publié par VEseLovskis, dans le Sbornik de l'Académie des Sciences 
de Saint-Pétersbourg, t. XX (1880), n. 6, p. 14-22. Autre rédaction 
dans le manuscrit 1190 (fol. 62-63) de la Vaticane. Catalogus codd. 
hagiogr. graec. bibl. Valicanae, p. 104. 

MARY'S SEMINARY 

ει  MHEOLOGY LIBRARY 
ἕ. ΒΑΙΤΙΜΟΒΕ. MD. 
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roi nommé Samuel — d'autres manuscrits l’appellent 

Saul. La substance de l’histoire est celle-ci : la mère de 

S. Théodore étant allée puiser de l’eau à la source voi- 

sine de l’antre du dragon, est enlevée par le monstre. 

Théodore réussit à la délivrer. La fin du récit opère de la 

façon suivante le raccord entre les faits qui se sont passés 

dans les domaines du roi Samuel et la province romaine 

où Théodore souffrit le martyre : ᾿Ἑτελεύτησε δὲ ὁ βασιλεὺς 

! Ἶ 
(a k. \ Et 

LS ETECAY TOALY * HAL TYMEXE 
᾿ ἌΣ \ 1 € ASS 

EXELYOS χαὶ μετέστη ὁ Θεούωρος ε ἰ 

βασιλεὺς ἐἑλλήνων ὀνόματ! Ναξιμιανὸς χαὶ ὑπ᾽ αὐτοῦ ἐμαρτύρησεν 

τὴν χαλὴν ὁμολογίαν - χαὶ πιστεύσας εἰλικοινῶς ἔλαβεν τοὺς 

στεφάνους παρὰ τοῦ χυρίου ἡμῶν. Ἰησοῦ Χοιστοῦ... aury: 

L'étude de cette pièce isolée, remplie de détails absurdes, 

pourra tenter les amateurs de folklore!. Elle nous apparait 

comme une adaptation de l'épisode emprunté à la légende 

de S. Théodore, et non comme la première forme de ce 

récit, qui aurait ensuite passé dans la légende. 

Nous n'avons jusqu'ici rencontré aucun texte de la Pas- 

sion de $S. Théodore où l'histoire du dragon soit racontée 

de cette façon. Mais dans le manuscrit de Paris 1100, 

fol. 110-116" on la retrouve sous le titre de Μαρτύριον τοῦ 

ἁγίου ἐνδόξου χαὶ μεγαλομάρτυρος Θεοδώρου τοῦ τύρωνος ἢ ὅτε 

ἡρπάγη ἡ μητὴρ αὐτοῦ ὑπὸ τοῦ δράκοντος 3. Cette pièce com- 

mence ex abruplo : εἶθ᾽ οὕτως ἐκέλευσεν ὁ βασιλεὺς συναχθη- 

γαι τοὺς ἄρχοντας τῆς πόλεως. Il s’agit d’un roi anonyme, 

comme dans les contes. L'histoire des exploits de Théo- 

dore se déroule insipide et incohérente, pour se terminer 

par la victoire sur le dragon. Le roi rend de grands hon- 

neurs au héros, et on ne voit pas que celui-ci ait été in- 
. 7 Fr . \ SA τὰ «τὶ Ε T4} 1e ! 

quièté pour sa foi : Μετὰ ὃξ ταῦτα ὁ ἄγιος Θεοοωρος μετετέθη 

1. Sur le combat contre le dragon dans le folklore, voir E. CosquiN, 

Contes populaires de Lorraine, t. 1 (Paris, 1886), p. 72-78. 
2. Catalogus codd. Rhagiogr. graec. bibl. Nationalis Paris., p. 92. 
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εἰς τὰς αἰωνίους μονὰς καὶ ἔμεινεν ἐν τῇ καλῇ ὁμολογίᾳ τοῦ Χριστοῦ, 
= - sr rs - -" \ 1 ’ τ 

καὶ πιστεύσας εἰλικρινῶς ἐξ ὅλης τῆς ψυχῆς καὶ καροίας αὐτοῦ 

ἔλαβεν στέφανον παρὰ χυρίου (fol. 116). Quelques lignes plus 

bas il est néanmoins question du martyre : Τοῖς δὲ avayt- 

γώσχουσιν αὐτοῦ τὴν τιμίαν καὶ ἁγίαν ζωὴν καὶ τὸν ἀγῶνα τοῦ 
/ Ὁ ἂν ο \ / e \ \ Re V2 

μαρτυρίου αὐτοῦ, χαρίσεται αὐτοὺς χύριος ὁ Θεὸς τὴν βασιλείαν 
9 ἘΞ \ 5 ! Q ,. . 

αὐτου τὴν ἐπουράνιον. Îl serait superflu d’insister davantage 

pour montrer que celte vision de la vie de S. Théodore 

appartient à la basse littérature apocryphe dont on ἃ 

exhumé en ces derniers temps des spécimens si étonnants. 

Nous n'avons pas à nous expliquer longuement sur la 

valeur historique des récits concernant $S. Théodore. Les 

plus anciens et les plus répandus, on l’a vu, se partagent 

en deux classes, qui ne sont indépendantes qu'en appa- 

rence. S. Théodore de part et d’autre est un militaire. 

Conscrit d’abord, il devient, sous la plume des hagio- 

graphes, à qui cette condition inférieure ἃ paru peu digne 

d’un aussi grand martyr, général d'armée. C’est ainsi 

qu'ils ont transformé le diacre ὃ. Laurent en archidiacre, 

de même qu'ils ont fait deS. Martin, au lieu du simple sol- 

dat que nous connaissons, un chef de milice‘. De part et 

d'autre aussi les récits conduisent le héros à Euchaïta. 

Enfin, dans leurs lignes fondamentales ces récits sont iden- 

tiques. Le saint provoque le persécuteur par un sacrilège : 

il est torturé une première fois, puis réconforté par une 

visite céleste : enfin, son sacrifice est consommé. Les détails 

importent peu ici et il est visible que les légendes du stra- 

1, Βίος xai πολιτεία χαὶ θαύματα τοῦ ἐν ἁγίοις πατρὸς ἡμῶν Maptivou érto- 

χόπου Φραγγίας. Ms. de Vienne, Hist. graec. 19, fol. 67" : συμβούλιον 
ποιησάμενοι οἵ τε βασιλεῖς χαὶ πᾶσα ἣ TOY ῥωμαίων σύγχλητος, ἐψηφίσαντο 
Ναρτίνον τινὰ ἄνδρα τετορνευόμενον χαὶ ἀσχηθέντα εἰς τὴν τῶν πολεμίων γυμνα- 
giav' χόμης τε οὗτος τὴν τύχην ἐτύγχανεν" ἐπιβάντος δὲ τοῦ πλήθους τῶν βαρ- 
βάρων χαὶ τοῦ πολέμου χοχλάζοντος, χειροτονεῖ μὲν τοῦτον στρατηλάτην ὃ 
βασιλεύς. 
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télate cherchent en tout à renchérir sur celles du conserit. 

On se rappellera que ces dernières se ramènent toutes à 

la plus ancienne, celle qui est racontée dans le panégy- 

rique attribué à 5. Grégoire de Nysse. Ce récit suppose -ἰ- 

il un document écrit, nous voulons dire des actes histo- 

riques de ὃ. Théodore? Bien que, abstraction faite de la 

forme oratoire, la narration porte un cachet légendaire 

fortement marqué, nous ne voudrions pas le nier. Nous 

ne l’affirmons pas non plus, car il n’y ἃ rien, dans l’en- 

semble, qui ne puisse avoir été puisé par l’orateur dans la 

tradition populaire du pays. Quoi qu'il en soit, le texte le 

plus ancien qui nous soit parvenu sur ὃ. Théodore, le 

représente comme un soldat. 

Il peut être intéressant de rappeler quelques autres textes 

hagiographiques qui se rattachent au cycle de S. Théodore. 

Les légendes postérieures à celle de Grégoire de Nysse 

font intervenir dans l’action, outre certains officiers et 

magistrats dont les noms semblent bien de l'invention des 

hagiographes, plusieurs pieux personnages dont quelques- 

uns se rencontrent plus tard ornés de l’auréole de la sain- 

teté : Eusébie, d’abord, la femme dévote qui ensevelit le 

saint, puis les camarades de Théodore, Eutrope et surtout 

Cléonicus à qui le martyr adresse cet adieu : « Je vous 

attends, suivez-moi. » 

La fête de S' Eusébie se célébrait à Euchaïta, au 

ΧΙ siècle — nous n'avons pas de documents plus anciens 

— le samedi de la mi-carème. Le métropolite Jean pro- 

nonça ce jour-là le seul panégyrique de la sainte qui 

nous soit parvenu, et qui commence par ces mots carac 
. . \ ’ 0 -ὉὋ7ἢ -ο LU 

téristiques : Περὶ ταύτης γε μέντοι, περὶ ταύτης τῆς φιλομαρ- 
͵ 
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τυρὸς ἔγνωμεν οὐδέν τι σαφές !. Il se décide pourtant à racon- 

ter sa légende, et notamment à vanter ses nobles origines 

qui la rattachent aux empereurs Maximien et Maximin. 

Eusébie est-elle un personnage historique que les hagio- 

graphes ont placé à côté de S. Théodore, comme ailleurs 

ils ont englobé dans un même cycle ὃ. Laurent et 5. Hip- 

polyte, par exemple ; ou bien est-elle une création pure- 

ment légendaire comme on en trouve tant dans ce genre 

de littérature, et qui finit par passer dans le domaine de 

la réalité aux yeux des dévots de ὃ. Théodore ἢ Cette der- 

nière explication est la plus probable, et l’on vou- 

dra bien se rappeler qu'un des lieux communs les plus 

fréquents dans les histoires de martyrs, c’est l'épisode de 

la sainte femme qui veille à leur sépulture ; on sait aussi 

que la légende aime à placer dans l'entourage des plus 

grands persécuteurs des femmes qui se distinguent par 

leurs vertus chrétiennes. 

La Passion des saints Eutropius, Cleonicus et Basiliscus, 

groupe dont la fête se célèbre le 3 mars, se rattache très 

étroitement à celle de. S. Théodore 3. La colère du ciel est 

tombée sur le juge Publius, le bourreau de Théodore. Il est 

remplacé dans ses fonctions par Asclepiodotos, lequel se 

fait lire les Actes de S. Théodore : ἐχέλευσεν ἀναγνωσθῆναι τὰ 

ὑπομνήματα τοῦ ἁγίου Θεοδώρου. Il admire naturellement le 

courage du martyr, mais demande où sont ceux qui se 

trouvent cités dans ce document : Ποῦ εἰσιν οἱ ἐμφερόμενοι 

τοῖς ὑπομνήμασι Θεοδώρου. Et on lui amène Eutropius, 

Cleonicus, Basiliscus. Nous avons trouvé dans les textes, 

1. P. De LaGarpr, loannis Euchailorum metropolitae quae supersunt, 
Ὁ. 202-207. 

>. Manuscrit de Messine 30. Voir Calalogus codd. hagiographicorum 
graecorum monasterit δ. Salvaloris Messanensis, dans ANALECTA BOLLAN- 
DIANA, t. XXIII, p. 46. 
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tantôt Cleonicus seul, tantôt Cleonicus et Eutropius ; 

d'autres manuscrits leur associent sans doute Basiliscus. 

Pour les unir plus étroitement encore à ὃ. Théodore, 
- 

on en fait des parents du saint, συστρατιῶται καὶ συγγε- 

γεῖς τοῦ dytou!. Dans le texte de la Passion que nous 

publions (Appendice VI), Eutropius et Cleonicus sont fils 

de la même mère ; Basiliscus est le neveu de Théodore. 

Mais tous les trois sont liés d’une telle amitié qu'ils se 

donnent le nom de frères. Les deux premiers étaient Cap- 

padociens ; Basiliseus était, comme Théodore, originaire 

de Chumiala. Les interrogatoires et les supplices rap- 

peilent les légendes de S. Théodore, et l’on y chercherait 

en vain un trait historique. La fin de la pièce donne 

quelques indications qui ne sont pas à négliger, bien 

qu’elles ne suffisent pas à résoudre les questions que l’on | 

peut se poser au sujet des trois saints. Eutropius et Cleo- 

nicus seuls sont mis à mort cette fois; Basiliscus est 

réservé pour plus tard. Eutropius est enterré par un cer- 

tain Belonicus dans une de ses possessions nommée Θέρμα, 

à 18 milles d'Amasée ; Cleonicus est déposé par un 

nommé Quintus dans un endroitappelé Kiuz, à 30 milles 

d'Amasée, et l’auteur dit que sur les tombeaux des martyrs 

se font de grands miracles. 

Si l’on pouvait s’en rapporter à l’hagiographe sur 

l'existence des deux sanctuaires aux environs d’Amasée, 

il faudrait dire que l’on a mis en relations avec ὃ. Théo- 

dore des saints parfaitement authentiques qui, pri- 

mitivement, étaient étrangers à son histoire. C’est un 

procédé très usité en hagiographie et il suffit de par- 

courir les cycles des martyrs romains pour en rencontrer 

plusieurs exemples. Dans cette hypothèse, on n'aurait 

1. Synaæarium ecclesiae Constantinopolilanae, p. 503. 
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aucune difficulté à accepter l'identification de $S. Basiliscus 

avec le saint de Comane, auprès duquel $S. Jean Chrysos- 

tome fut déposé aussitôt après sa mort. 

À défaut de cette explication, il faudrait en admettre 

une autre qui n’est pas non plus sans se vérifier souvent 

en hagiographie. Les compagnons de captivité de 

S. Théodore, Cléonicus, Eutropius, Basiliscus, seraient de 

l'invention de l’hagiographe. Détlachés des Actes de 

S. Théodore, ils auraient formé le groupe du 3 mars, 

lequel, à son tour, devint l’objet d'un récit circonstancié. 

Cette histoire aurait fini par créer artificiellement une 

sorte de culte qui n’a point de racines dans l'antiquité. 

Pour prévenir des confusions, il ne sera pas inutile de 

rappeler ici un autre Théodore, à propos duquel les hagio- 

oraphes prononcent le nom de son célèbre homonyme. Il 

existe un Ναοτύριον ἐν συντόμῳ τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου μεγα- 

λομάρτυρος Θεοδώρου τοῦ ἐν Πέργῃ τῆς Παμφυλίας μαρτυρήσαν- 

τος 1, etilest deux fois question de lui et de ses compa- 

gnons Socrate, Denys ainsi que de sa mère Philippa dans 

les synaxaires?. L'auteur de sa légende dit de lui : Οὗτος ἣν 

ἐπὶ ᾿Αντωνίου τοῦ βασιλέως καὶ ἡ κεμόνος Θεοδότου, ἕτεοος καὶ 
4 \ 4 ’ \ \ el 1% 
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τὴν τήρωναᾶ τὸν ἐν ᾿Αμασείᾳ μαρτυρήσαντα χαὶ ἐν παντὶ τῷ κόσμῳ ἱ 

τιμώμενον 3. Lui aussi était militaire et offre même cette 

ressemblance avec le grand Théodore qu'il fut, peu avant 

son martyre, enrôlé comme conscril : καὶ χρατηθεὶς καὶ 

αὐτὸς εἰς τήρωνα. Nous n'avons, pour nous renseigner sur 

ce saint, que des Actes sans autoritéf. 

1. Manuscrit de la Bibliothèque Nationale de Paris, 1534, fol. 92"- 

99". Voir Catalogus codd. hagiogr. graecorum biblioth. Nationalis Pari- 
Siensis, P. 231. 

2. Synararium ecclesiae Constantinopolitanae, p. 65, 614. 
3. Cod. Paris. 1534, fol. 92 *-93. 
4. Acta SS., sept., t. VI, p. 137-40. 
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SAINT GEORGES 

Parmi les saints de l’antiquilé, nul n’a éclipsé la gloire 

de ὃ. Georges. Sa renommée s’est répandue dans toutes 

les parties du monde chrétien ; l'Orient et l'Occident l'ont 

célébré avec enthousiasme, en prose et en vers, dans 

tous leurs idiomes, et la littérature qui s'est inspirée des 

combats du grand martyr, du victorieux par excellence 

(τροπαιοφόρος), est une des plus touffues dont l'hagiogra- 

phie fournisse l'exemple. 

Parmi les auteurs qui, depuis Papebrochf, ont tenté de 

mettre un peu d'ordre dans la masse confuse des textes, il 

faut citer À. Kirpitchnikof? et À. N. Veselovskij 3, suivis, 

en ce qui concerne la tradition grecque, par F. Vetter ὁ οἱ 

J. E. Matzke*. Leurs travaux nous ont été fort utiles, 

encore que nous n'ayons pas cru devoir adopter tous les 

1. Acta SS., april., t. IT (1655), p. 100-163. 
2. Su. Georgij i Egorij Kkrabrij, dans Zurnal ministerstva narodnavo 

prosvetcenija, ὃ. CC (1878), otd. 2. 
3. Dans Sbornik otdelenija russkavo jazyka i slovenosti imperalorskoj 

Akademii nauk, t. XXI, n. 2 (1880). 
ἡ. Der heilige Georg des Reinbot von Durne (Halle, 1896), p. 1-Lxur. 
ὃ. Contributions to the history of the Legend of Saint George with 

special reference to the sources of the french, german and anglo-saxon 
_melrical versions, dans PUBLICATIONS OF THE MODERN LANGUAGE Α550- 
CIATION (Baltimore), L&. ΝῊ (1902), p. 464-535, & XVII (1903), p. 99- 
171. Le travail du P. M. Huser, Zur Georgslegende, dans Zerrscurirr 
ZUM 12 DEUTSCHEN NEUPHILOLOGENTAG 1900. Erlangen, 1906, est une 

contribution à l'étude de la légende latine. Sur une dissertation de 

M. E. BkGEMANN, Zur Legende vom Heiligen Georg dem Drachentüter, 

voir Analecta Bollandiana, τ. XXNIT (1900), p. 96-957. 
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détails de leur système, ni souscrire à chacune de leurs 

conclusions. Il nous ἃ. paru superflu de noter par le 

menu les points sur lesquels nous différons d'avis. On 

remarquera que nous avons renoncé à la division des 

actes de S. Georges en actes apocryphes et en actes cano- 

niques. Cette terminologie, qui ne repose sur aucun fait 

établi. est de nature à créer des malentendus. 

Avant de nous engager dans l'étude des légendes de 

S. Georges, rappelons les souvenirs les plus anciens du 

culte qui lüi fut rendu. 

Lydda, Lod de lAncien Testament, petite ville à 

10 milles de Joppé sur le chemin de Jérusalem, appelée 

à partir du n° siècle Diospolis, est célèbre dans lanti- 

quité chrétienne et durant le moyen-âge par le sanctuaire 

de saint Georges, où de nombreux pèlerins se rassem- 

blaient autour de la tombe du martyr!. Théodose comp- 

lait de Emmau usque in Diospolim milia XIT, ubi δ. Georgius 

marlyrizalus est; ἰδὲ el corpus eius et multa mirabilia fiunt. 

Antonin également nomme Diaspoli civilalem quae antiqui- 

lus dicitur Azolus, in qua requiescit S. Georgius martyr ?. La 

légende racontée par Arculphe et rapportée par Adamnan 

au sujet de S. Georges, se rattache aussi à Diospolis*. Au 

ix< siècle encore, le moine Bernard visite le même sanc- 

tuaire : De Alariza adivimus Ramulam iuxla quam est mo- 

1. F. Buur, Geographie des allen Palästina (Friburg i. B. 1896), 

p. 197; E. Rominsow, Biblical Researches in Palestine, second edition, 

L. 11 (London, 1856), p. 244-48; V. Guérin, Description géographique 

de la Palestine, Judée. t. 1 (1868), p. 322-34; W. THomusow, The Land 

and the Book, t. 1 (London, 1883), p. 103-106. 

9. P. Gexer, {linera Hierosolymilana, pp. 139, 176. 

3. Ibid., p. 288-094. — Je ne sais sur quelles preuves on ἃ pu dire 

que le culte de 5. Georges ἃ été fondé à Lydda-Diospolis par 

Constantin. {CLERMONT-GANNEAU, Études d'archéologie orientale, t. 1 

(Paris, 1895), :p. 189. Aucun document n'autorise pareille aftir- 

mation. 
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naslerium beati Georgii martyris ubt ipse requiescit τ. On sait 

que Georges de Chypre appelle Diospolis la ville de 

S. Georges : Διόσπολις rot Γεωργιούπολις, sans que l’on 

puisse indiquer l’époque où celle dénomination com- 

mença à se répandre?. 

La basilique de Lydda fut détruite en 1010 par ordre 

du khalife Hakem*. Relevée par le roi Etienne de Hon- 

orie, elle fut renversée de nouveau par les musulmans à 

l’arrivée des croisés ἢ. Quand ceux-ci furent maîtres de la 

Palestine, ils la rebâtirent avec magnificence ὅ. Mais elle 

fut de nouveau ruinée par Saladin en 11916. Les ruines 

en existent encore. « L’abside centrale est aujourd'hui 

aux trois quaris intacte, l’abside latérale du nord existe 

également en partie. Au milieu du chœur est une espèce 

d’autel, assez grossièrement construit dans les temps 

modernes... Les musulmans comme les chrétiens vénèrent 

cet endroit, car ils croient que sous l'autel repose encore, 

dans une crypte, une partie des restes du saint mar- 

ὑγεῖ | 

Le culte de S. Georges ne resta point confiné dans son 

sanctuaire de Diospolis. Quelques-unes de ses églises en 

1, linerarium Bernardi monachi, €. X. ToBLEr-MoLiNIER, {linera 
Hierosolymitana, €. 1, p. 314. 

2, H. GELZER, Georgiüi Cypri descriplio Orbis Romani (Lipsiae, 1890), 
p. 51. Cf. Byzantinische Zeilschrift, LT, p. 253. 

3. Adhémar de Chabannes, dans BouqQuer, t. X, p. 192. 
ἡ. Guillaume de Tyr, VI, 22, dans Hisloriens des Croisades, €. 1, 

p. 312-139. 
5. M. pe VoGué, Les églises de Terre Sainte (Paris, 1860), p. 365. 
6, Bena £p-Dix, Vie de Saladin, dans Hisloriens des Croisades, t. ΠῚ, 

p. 268. 
7. V. Guénix, Descriplion de la Palestine, t. c., Ὁ. 324. Cf. L. EixsLeRr, 

Mar Eljas, el Chadr und mar Dschirjis dans Zeilschrifl des deutschen 
Palaestina-Vereins, τ ἈΝ Ὴ (1894), p. 42-59, 64-74. Vues des ruines dans 

20. Gorpon, Saint George Champion of Christendom and Patron Saint 

of England (London, 1907), p. 9, 71. Lire le Survey of Western Pales- 
line, t&. IT, p. 268, auquel ces vues sont empruntées. 
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Syrie comptent parmi les plus anciennes qui aient été 

élevées en l'honneur d’un saint. À Eaccaea, en Batanée, on 

a trouvé l'inscription suivante! :+Oxos ἁγίων ὀβλοφόρων (sic) 

μαρτύρων Γεωργίου καὶ τῶν σὺν αὐτῷ ἁγίων. ᾿Εκ ποοσφορᾶς 
\ r y 5 ! ἡ Ἂ ᾿ς È (a » \ A 

Τιβερίνου ἐπισχόπου ἔχτισὲν EX θεμελίων τῶω᾿ ἱερᾶάτιον XL τὴν 

ποοσθήχην τοῦ ναοῦ ἰνὸ. Le’ ἔτους σξγ΄ σπουδῇ ὃὲ Γεωργίου καὶ 

Σεργίου μεγάλου διαχ(όνων).. Comptée d'après l'ère de 

Bostra, l’année 263 correspondrait à l’année du Christ 368, 

qui n'est pas une quinzième indiction. C’est pourquoi 

Waddington préférait calculer d’après une ère locale, 

dont le commencement n’a pu être fixé, mais qui remon- 

terait à une époque très ancienne, vers la fin du premier 

siècle de l’ère chrétienne ?. 

A Édesse, on mentionne une église de Saint-Georges 

vers la fin du v° siècle 8. 

À Zorava dans la Trachonite une inscription, datée 

de 515, constate la construction d’une église de S. Georges 

sur l'emplacement d’un temple païen. Le fondateur, Jean, 

fils de Diomède, plaça dans ce sanctuaire des reliques de 

S. Georges : ἱδρύσας ἐν τούτῳ τοῦ καλλινίχου ἁγίου μάρτυρος 
- , ! = ! - , - 5 > 

Γεωργίου τὸ τίμιον λείψανον, τοῦ φανέντος αὐτῷ Ιωάννῃ OU 
= 

καθ᾽ ὕπνον ἀλλὰ φανερῶς À. On ne peut supposer une trans- 
-΄ 

᾿ 

lation du corps de $. Georges de Diospolis à Zorava. Deux 

explications restent possibles. Ou bien Jean de Zorava 

obtint pour sa basilique soit des parcelles des ossements 

du saint, soit des reliques représentatives ; ou bien 1] 

trouva un corps, qu'il jugea, sur la foi d’une vision, être 

celui de S. Georges. » 

1. C. I. G. 8609 ; LEBAS-WADDINGTON, 2158. 

2. LEBAS-WADDINGTON, 2199. 
3. BAUMSTARKk, dans Oriens Christianus, €. IV, p. 179. 
ἡ. (.1. G. 8627; LEBAS-WADDINGTON, 2498 ; DE VOGuÉ, Syrie Cen- 

trale. Architecture civile et religieuse (Paris, 1865-1877), p. 61-62, 
pl. XXI. 
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Vers la fin du νι siècle, Antonin signale, à 20 milles 

d'Élusa, un hospice sous le vocable de $S. Georges !. A 

Nahita, une église datée de 628 est bâtie en l'honneur τοῦ 

ἐνδόξου μάρτυρος ἁγίου Γεωργίου ?, et ailleurs, en Syrie, beau- 

coup d' one non datées attestent la popularité du 

culte de S. Georges dans cette contrée : à Sahwet el- 

Khudr, sur la porte d’une chapelle fondée par un nommé 

Scholasticius ? ; de même à Khudr-Mitân #, à ‘Amraÿ, à 

Eïtha sur la porte d’un temple converti en église6. 

En Égypte, Abû Sàâlih note quarante églises dédiées à 

S. Georges et trois monastères, une église aussi en Abys- 

sinie 7. Le sanctuaire d'Al-Bahnasà ou de la Petite Oasis 

offre ceci de particulier qu'il se glorifie de posséder le 

corps de S. Georges. Abü δᾶ! n'oublie pas d'expliquer 

comment ce fait se concilie avec la tradition ancienne et 

toujours vivante de Lydda. Le corps de 5. Georges a été 

transporté en Égypte ; la tête seule est restée en Syrie ; des 

pèlerins qui y sont allés en 1174 l’ont constatés. 

Il ya une église de Saint Cedtes à ἃ Mitylène 9; celle de 

Bizana remonte à Justinien 10 ; le sanctuaire dont il est fait 

mention dans la vie de Théodore le Sicéote est peut-être à 

peine moins ancien 11 et Saint-Georges de Thessalonique, 

sans être de l'époque constantinienne, était un des monu- 

GEYER, /linera Hierosolymilana, p. 18». 
C. I. G. 8652, LEBAS-W ADDINGTON, 2412" 

C. 1. G. ὅροι, LEBAS-WADDINGTON, 1981. 
LEBAS-W ADDINGTON, 2038. 

. LEBAS-WADDINGTON, 2002. 
LEBAS-W ADDINGTON, 2026. 

B. T. A. Everrs, The churches and monasteries Of Egypt attributed 

lo. σ Sälih (Oxford, 1895), p.363. 
. Everrs, t. cit., p. 2958-60. 

Ἢ CG. TI. G. 8go. 
10. Procore, De aedificiis, ΠῚ, 4, éd. de Bonn, p. 254. 
11. Vita δ. Theodori Siceolae, cc. ὙΠ], XXIV, TneopmzLos Ioanxu. 

Νινημεῖα ἁγιολογιχά, Ὁ. 308, 38/1. 

JE θῶ "»ι 

το: 
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ments les plus vénérables du culte du saint 1. Athènes 

avait aussi son Saint-Georges au moyen-àge?, el nous pou- 

vons affirmer sans hésitation que nous ne connaissons 

qu'une très petite fraction des édifices sacrés élevés sous 

ce vocable en Orient. 

Le culte de $S. Georges ne tarda pas à se répandre en 

Occident. S'il est difficile de remonter aux origines de 

Saint-Georges in Velabro de Rome*, nous pouvons aflir- 

mer que dès le νι" siècle, le saint était honoré en Italie et 

en Sicilef, qu'a la même époque on possédait de ses 

reliques dans les Gaules * et que l'évêque de Mayence, Si- 

donius, lui avait élevé une basiliquef. 

Rien n’est donc mieux établi que la célébrité et l’anti- 

quité du culte de S. Georges 1. Examinons si les actes de 

son martyre répondent à la gloire de son nom. 

La plus ancienne légende de $. Georges qui nous soit 

parvenue, remonte très haut puisque le palimpseste de 

1. H. HorzinGEr, Die allchristliche und byzantinische Baukunst 
(Stuttgart, 1899), p. 1306-38. 

2, À. ομμβεν, Alhenae Christianae (Lipsiac, 1868), p. 25, 99. 

3. P. BariFroz, Inscriptions grecques de Saint-Georges au Velabre, 

dans MÉLANGES D'ARCHÉOLOGIE ET D'HISTOIRE, t. VIT (18835), p. 419-371. 

h. Gregorü I. Registrum, EWwALD-HARTMANN, t. 1, p. 13, 125 ; t. II, 

P: 45, 202: 

5. GREGORIT TURONENSIS, In gloria martyrum, ο. 100, M. G., Script. 

Rer. Merov., t. 1, p. 554-55. 

6. LEBLant, Inscriplions chréliennes de la Gaule, 341, 342. 
7. 1] n’est pas inutile de faire remarquer que le nom de Géorgie 

donné au pays des Ibères ne rappelle nullement ὃ. Georges et son 

culte. Il est dù à la transcription byzantine d'un toponyme Ibère 

dont l'élément fondamental est Gurz, qui se retrouve dans Grusia 

comme dans Georgia. Voir la note du P. MATAGNE dans Acta Sanclo- 
rum octobris, t. XII, p. 651, M. N. Mark, dans les Zapiski de la sec- 

tion orientale de la Société impériale d'Archéologie de Saint-Péters- 

bourg, t. XVI (1905), p. 269, sans connaître le travail du P. Matagne, 
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Vienne, qui contient les fragments du texte grec, est daté, 

par de bons connaisseurs, du v° siècle !. Malgré les 

énormes lacunes de ce texte, nous pouvons, grâce aux 

vieilles traductions latines, dans lesquelles on retrouve 

un récit continu?, nous faire une idée suffisante de ce 

que nous appellerons la première légende de S. Georges. 

Nous suivrons le texte du manuscrit de la bibliothèque 

des Bollandistes publié par Arndtf, sauf à indiquer, en 

cas de besoin, les variantes des autres manuscrits ὅ. 

L'empereur des Perses, Datianus, — le grec porte Azotx- 

voi — convoque par un édit soixante-douze rois et 

menace les chrétiens des plus affreux supplices. 

Georges de Cappadoce, commandant militaire, arrive 

à la cour, distribue ses biens aux pauvres et confesse le 

Christ. 

Interrogé par l’empereur, qui l'invite à sacrifier aux 

est arrivé à la même solution. Le culte de 5. Georges était d'ailleurs 
fort répandu en Géorgie comme dans tous les pays orientaux. Voir 
la liste des églises dans Brosser, Descriplion géographique de la Géorgie 

par le tsarévitch Wakhoucht (Saint-Pétersbourg, 1842), p. 484-837. 
1. DETLEFSEN, Ueber einen griechischen Palimpsest der K. Κ᾿ Hof- 

bibliothek, SITZUNGSBERICHTE DER K. K. AKADEMIE DER WISSENSCHAFTEN, 
t. AXVII (1858), p. 386-095. 

2. Bibliotheca hagiographica latina, n. 3363-3383. 

3. Cod. 14, fol. 34-40. Voir Calalogus codd. hagiographicorum 

bibliothecae Bollandianae, ANALECTA BOLLANDIANA; L NAIV, p.433. 

4. Berichle über die Verhandlungen der Kün. Sächsischen Gesellschaft 
der Wissenschaften, t. XX VI (1874), p. 49-70. 

5. Des matériaux en vue d’une édition critique de la plus an- 

cienne forme de la Passion de δ. Georges ont été réunis par K.Zwrer- 
zana, Bemerkungen zur Ueberlieferung des ällesten Textes der Georqgius- 

legende, PRAGER DEUTSCHE STUDIEN, Heft VIIT (Prag, 1908), P. 1-10. 

6. M. CLERMONT-GANNEAU, Recueil d'archéologie orientale, t. VI. 

(Paris, 1906), p. 371, s'occupe du roi Dacianus des Actes de S. Georges, 
et se demande si le grec ne portait pas δουχιανός. Cette conjecture doit 

être écartée. La forme syriaque n’a pas d'autre origine que le Axravés 
de l'original. À rapprocher, ne füt-ce qu'à titre de curiosité, le nom 
de Dadian que portent les princes de Géorgie. Brosser, Histoire de la 
Géorgie (Saint-Pétersbourg, 1830), p. 3880-86, note. 
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idoles, il fait connaître ses antécédents et refuse d’adorer 

les dieux 

Sur l’ordre de l'empereur, ilest suspendu, déchiré, forcé 

de mettre les pieds dans des chaussures garnies de clous 

pointus, frappé sur la tête à coups de marteaux qui font 

jaillir la cervelle. Après de nouveaux tourments, tous 

endurés avec une égale fermeté, il est jeté en prison ; on 

lui-charge la poitrine d’une pierre énorme. 

Le Seigneur lui apparaît pour le réconforter et lui 

annonce que sa passion durera sept ans: les tourments ne 

lui feront aucun mal: il mourra trois fois et trois fois 

il ressuscitera avant de mourir pour tout de bon. 

Le lendemain encore, il est présenté à l’empereur, qui 

le fait battre, et après l'avoir renvoyé en prison, convoque 

tous les magiciens de la terre. Un certain Athanase se 

présente. On lui amène des taureaux ; au moyen d'une 

formule magique, il divise en deux un de ces animaux. 

Georges est mis en présence du magicien, qui lui verse 

un breuvage magique, en promettant de se convertir s'il 

ne ressent aucun mal. C’est ce qui arrive. Athanase 

tient parole et l’empereur le fait aussitôt mettre à mort. 

Alors l’empereur ordonne de préparer une roue armée 

de tous côtés de pointes et de glaives. Prière de Georges. 

Le martyr est jeté sur la machine et taillé en dix parties. 

L'empereur fait jeter ses os dans un puits. Mais tandis 

qu'il est à table avec les soixante-douze rois, le tonnerre 

éclate, Georges ressuscite. Anatolius, maître de la milice 

(notre manuscrit porte par erreur Athanasius) se convertit 

avec toute son armée. Tous les convertis sont passés au fil 

de l’épée. 

Ramené au tribunal, le saint est soumis à de nouveaux 

tourments. On lui verse dans la bouche du plomb fondu, 

on lui enfonce dans la tête soixante clous rougis au feu. 
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Puis il est suspendu la tête en bas au-dessus d’un brasier, 

introduit dans un bœuf d’airain, etc. Reconduit en prison, 

il est favorisé d’une seconde vision. 

Le lendemain, au tribunal, le roi Magnentius jure de 

se faire chrétien si Georges parvient à faire porter des 

fruits à vingt-deux sièges de bois qui se trouvent là. Le 

miracle se produit, mais Magnentius en fait honneur à 

Apollon. Le martyr est scié en deux et son corps jeté 

dans une chaudière avec du plomb et de la poix. Maïs on 

entend un fracas épouvantable. Le Seigneur descend avec 

S. Michel et ses anges et ressuscite une seconde fois le 

martyr. 

Il est arrêté de nouveau. Une femmeimplore son secours 

en faveur de son fils dont le bœuf vient de mourir. L’ani- 

mal est rappelé à la vie. 

Le roi Tranquillinus demande à Georges de ressusciter 

les morts qui reposent dans un sarcophage. On l’ouvre, 

ΘΕ 1] ne s’y trouve qu'un peu de poussière que l’on apporte 

au martyr. 1] se met en prières et l’on voit se lever cinq 

hommes, neuf femmes et trois enfants, qui étaient morts 

depuis 460 ans. Une source jaillit miraculeusement. 

Georges baptise les ressuscités et, sur son ordre, ils dispa- 

raissent aussitôt. 

L'empereur fait conduire Georges chez la veuve la plus 

pauvre que l’on puisse découvrir. Georges lui demande du 

pain, et elle est obligée d'aller en emprunter. Mais un ange 

en apporte ; en rentrant, la veuve trouve la table servie et 

la poutre (furca) qui soutenait sa maison, en fleur. Elle 

présente au marlyr son jeune enfant qui était aveugle, 

sourd et paralytique. Il lui rend la vue. 

Rappelé au palais, le saint est de nouveau battu, brûlé, 

déchiré. Il expire : ordre est donné de porter son corps au 

sommet d'une montagne et de l’exposer aux oiseaux de 
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proie. Les soldats, au retour, entendent un grand bruit, 

C'est la troisième résurrection de Georges. Celui-ci appelle 

les soldats, fait sortir de terre une source d’eau vive et les 

baptise. Ils sont punis de mort. 

L'empereur faitau martyr de belles promesses pour l’en- 

gager à sacrifier aux idoles. Georges lui répond en termes 

qui font croire que sa constance est ébranlée et qu'il sacri- 

fiera Le lendemain. Introduit au palais, on le mène en pré- 

sence de l’impératrice Alexandra. 

Il instruit l’impératrice des principaux dogmes chré- 

tiens ; elle l'écoute avec plaisir, mais redoute la colère de 

l'empereur. 

On annonce partout solennellement que Georges va 

sacrifier aux idoles. La veuve, dont le fils avait miracu- 

leusement recouvré la vue, éclate en lamentations. Le 

saint appelle l'enfant, le guérit de ses autres infirmités et 

lui ordonne d’aller au temple des dieux chercher Apollon. 

Le dieu se présente lui-même à Georges et confesse qu'il 

n'est qu'un ange déchu. Georges frappe du pied la terre 

qui s’entr'ouvre, et engloutit l’idole. 

Alors le saint entre dans le temple et brise les autres 

idoles par le simple contact de son souffle. Les prêtres 

le conduisent à l’empereur. Celui-ci va trouver l'impéra- 

trice, qui confesse la foi du Christ, subit la torture et 

enfin le martyre. 

L'empereur signe lasentence de mort, etGeorges estcon- 

duit au lieu du supplice, à la « Porte de fer ». Un pied dedans 

etun pied dehors, il demande aux bourreaux de lui laisser 

le temps de prier. D'abord, il demande que le feu du ciel 

dévore l’empereur et les soixante-douze rois. Cette prière 

est exaucée sur-le-champ. Ils sont consumés avec tous les 

païens qui se trouvent dans leur compagnie. Puis, il prie 

pour les fidèles et demande que Dieu veuille exaucer 
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tous ceux qui invoqueront son nom. Et le Seigneur répond 

que ceux qui honoreront les reliques de ses vêtements 

seront exaucés et qu'il les sauvera dans toutes sortes de 

nécessités. Alors le martyr ordonne aux bourreaux de faire 

leur devoir. 

« Moi, Pasicrate (Passecras), serviteur de mon maître 

Georges, j'ai été présent durant sept ans à sa passion, et 

j'ai mis par écrit tout ce qu'il a souffert. Trente mille neuf 

cents hommes et l’impératrice Alexandra ont été amenés 

par lui à croire dans le Christ. » 

Tel est le tissu d’inepties qui forme le plus ancien récit 

que nous possédions sur S. Georges. Nous l'avons résumé 

dans ses grandes lignes, et sans relever beaucoup de 

variantes que les divers exemplaires appartenant au même 

osroupe permettent de noter !. Ce travail nous mènerait très 

loin, car, outre les versions latines déjà citées, il y aurait 

à tenir compte des textes coptes?, qui dérivent du grec, 

quoi qu'on en ait dit 3. Le résultat, on peut le craindre, ne 

répondrait pas à l'effort, et on arriverait principalement 

à constater, une fois de plus, l’extrème liberté que l’on 

prenait avec les récits hagiographiques de cette espèce, 

et la difficulté de trouver deux exemplaires d’un même 

texte, sans traces sensibles de développement, d’abrévia- 

tion ou d’interpolation. Passons aussitôt à une seconde 

légende de S. Georges qui ne diffère pas seulement par 

des retouches de la précédente, mais où se manifeste un 

1. F. Verrer, Der heilige Georg des Reinbot von Durne, p. XXV-xxxY, 
a fait ce travail pour le fragment grec et les deux versions latines, 

Bibliotheca hagiographica latina 3365 et 3367. 
2. E. A. WaLus BUDGE, The marlyrdom and miracles of Saint George 

of Cappadocia. The coptic lerts (London, 1888), p. 1-37; 177-00. 
3. E. AuMÉLINEAU, Les actes des martyrs de l’église Cople (Paris, 1890), 

Ρ. 241. 
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Fr 

travail plus profond qui en modifie la physionomie géné- 

rale. 

Nous choïisirons comme type la passion de ὃ. Georges 

telle qu'elle est racontée dans le manuserit du Vatican 

1660, fol. 272-2881. Le texte grec est inédit, mais il en 

existe une traduction latine dans le recueil de Lipomano?. 

‘On peut en rapprocher les manuscrits grecs de Paris 

h99, fol. 289"-299" ; 771, fol. 347"-353" ; 897, fol. 111-131; 

1447, fol. 125-135" ; supplém. gr. 162, fol. 146-161" 5, et 

les manuscrits du Vatican 866, fol. 276-277", Oltobon. 1, 

fol. 240-247 !, Le récit est précédé d’un prologue : Ἢ μὲν 

τοῦ σωτῆρος ἡ μῶν ᾿Ιησοῦ Χριστοῦ προαιώνιος Bastheta..…., et ne 

commence qu'à cette phrase : ᾿β γένετο τοίνυν κατ᾽ ἐκεῖνον τὸν 

καιρόν, τῆς σατανιχῆς εἰδωλολατρείας ἐπικρατούσης. Voici l’ana- 

lyse sommaire de la Passion. 

Dioclétien, assisté de Magnentius, se prépare à extermi- 

ner la religion chrétienne et à rétablir partout le culte des 

idoles. Il envoie un édit — dont on donne le texte — à 

tous les gouverneurs et à tous les magistrats : il convoque 

le sénat et une foule de dignitaires et leur fait part de ses 

desseins au sujet des contempteurs des dieux. Réponse de 

l’assemblée. | 

Pendant qu'on recherche les chrétiens, Georges, le 

1. GCalalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Valicanae, p. 154. 
Le manuscrit est daté de l’année 916. 

2. Vilae SS. Patrum, t. I. (Romae, 1559), fol. 123-127”. 

3. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Naltionalis Pari- 
Siensis, p. 9, 30, ἢ, 109, 328. 

ἡ. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Valicanae, p. ΟἹ, 
249. M. P. Franchi de Cavalieri, qui a bien voulu vérifier encore une 

fois ces textes sur ma demande, fait remarquer que le ms. 2042, 
fol. 197-202, contient une version très apparentée. La marche du récit 
est la même, mais les variantes sont nombreuses. 
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vaillant soldat, s’anime au bon combat. Georges était Cap- 

padocien, noble et riche ; 11 était tribun dans l’armée 

impériale. 

Après avoir distribué ses biens aux pauvres, il se rend 

au tribunal de l’empereur, et en présence du sénat et de 

l’armée il confesse le Christ. 

Magnentius l’interroge, et Dioclélien, ὁ βύθιος δράχων, 

l’'exhorte à immoler aux dieux. Sur son refus, lempe- 

reur le fait frapper cruellement. Le sang du martyr coule, 

mais le fer se recourbe comme du plomb. Georges est 

envoyé en prison et on lui met sur la poitrine une énorme 

pierre. 

Le lendemain on prépare la roue garnie de glaives, 

Prière de Georges. Il est jeté sur l’instrument de torture 

et son corps est mis en pièces : κατετμήθη, τὸ σῶμα εἰς πολλά. 

L'empereur et Magnentius vantent la puissance des dieux 

et vont prendre leur repas. 

Vers la dixième heure on entend une voix céleste ; 

l’ange du Seigneur guérit le martyr et le délivre. Georges 

va trouver l’empereur, qui offrait un sacrifice à Apollon. 

Dioclétien ne le reconnaît pas tout d’abord. Mais bientôt 

il 16 fait saisir. 

Deux stratélates, Anatolios οἱ Protoleon se convertissent, 

et sont aussitôt condamnés à mort. 

L'impératrice Alexandra également se déclare ouverte- 

ment chrétienne, puis se retire au palais. Georges est 

jeté, sur l’ordre de l’empereur, dans une fosse remplie de 

chaux vive, et gardé par les soldats. Trois jours après, il 

en sort sain οἱ sauf. 

Les assistants, auxquels l'impératrice et les soldats s’as- 

socieént, proclament la grandeur du Dicu des chrétiens. 

Georges est saisi de nouveau, et condamné à marcher dans 

des chaussures de fer garmies de pointes et rougies au feu. 
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Une voix du ciel se fait entendre, et cette fois encore le 

martyr est guéri. 

Reconduit en prison, il comparaît de nouveau le lende- 

main. L'empereur l'accuse de magie, puis le fait fouetter. 

Magnentius lui demande de ressusciter un mort. Georges 

adresse une prière à Dieu et le miracle s’accomplit. L’em- 

pereur interroge le ressuscité, mais ne se laisse point tou- 

cher par le prodige. 

De nouveau le saint est ramené dans la prison, où il 

instruit les Catéchumènes et guérit les malades. Un culti- 

vateur, du nom de Glycérius, dont le bœuf vient de mou- 

rir implore son secours. Le bœuf revient à la vie. Glycé- 

rius se convertit el est coupé en morceaux sur l’ordre de 

Dioclétien. | 

Celui-ci essaie encore de gagner le martyr par la dou- 

ceur. Georges feint de céder. et se fait conduire au temple 

au milieu d’une foule immense. Il fait tomber les idoles 

en faisant le signe de la croix. Les prêtres réclament sa tête. 

L'impératrice Alexandra accourt. et demande à partager 

le sort de Georges. Dioclétien prononce la sentence. Alexan- 

dra expire paisiblement, et après une prière, Georges est 

décapité, μηνὶ ἀπριλλίῳ χγ΄, ὥρᾳ ζ΄, ἡμέρᾳ παρασκευῇ. Pasi- 

crate, le serviteur de Georges, signe la relation. 

On a pu constater que le rédacteur de la seconde légende, 

tout en gardant l'essentiel de la précédente, le témoi- 

gnage du faux Pasicrate, une succession de supplices 

épouvantables, les conversions opérées par le martyr et 

une foule de détails moins importants, vise néanmoins à 

atténuer l’invraisemblance de l'histoire qu'il ἃ sous les 

veux. et essaie même de lui donner une teinte historique. 
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Le roi Dadianos etles soixante-douze rois, trop évidemment 

fabuleux, sont remplacés par Dioclétien !, auquel se trouve 

adjoint comme second, δεύτερος, Magnentius, qui dans la 

première légende était un des soixante-douze. Alexandra 

devient la femme de Dioclétien. Plusieurs épisodes ont 

disparu. Il n’est plus question du magicien Athanase ni 

du miracle des chaises, ni de la veuve avec son enfant 

sourd-muet et aveugle ; la prière, si choquante et suivie 

d'effet, de Georges appelant la vengeance du ciel sur Îles 

persécuteurs est passée sous silence, et, ce qui est capital, 

l’hagiographe ne fait mourir le martyr qu'une seule fois. 

Les trois résurrections sont remplacées par autant de gué- 

risons miraculeuses. La nouvelle version présente d’autres 

particularités : les supplices de la chaux vive et des chaus- 

sures brülantes succèdent à la conversion d’Anatolios, 

Protoleon et Alexandra : on nous raconte l'histoire du 

bœuf de Glycérius et plusieurs traits qu'il serait trop long 

de relever. 

Y a-t-il lieu de croire que la Passion de S. Georges telle 

que nous venons de l’esquisser dérive sans intermédiaire 

de la plus ancienne légende ? Nous n'oserions l’affirmer. 

Il est à tout le moins probable que primitivement elle 

complait un épisode de plus et que la version courante de 

nos manuscrits provient d’un exemplaire plus complet. 

L'épisode dont nous voulons parler est celui du magicien 

Athanase. En effet, André de Crète, qui dans son panégy- 

rique de δ΄. Georges ? semble s'être inspiré de la seconde 

légende, mentionne expressément le magicien. Les textes 

1. Il n’est donc pas exact, comme on l'a pensé, que, « dans les 
plus anciennes versions c'est Dioclétien qui apparaît comme l’auteur 
du martyre de ὃ. Georges ». CLERMONT-GANNEAU, Études d’archéo- 
logie orientale, t. 1, p.188. Dioclétien n'apparaît que dans les ver- 
sions remaniées. 

2 P: GX CIE, 1169-92. 
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mélaphrastiques, dont il sera question bientôt, le nom- 

ment également, et dans le panégvyrique de Georges de 

Chypre 1 Athanase occupe une large place. 

Au groupe dont nous nous occupons en ce moment, se 

rattache le Μαρτύριον τοῦ ἁγίου Γεωργίου que les manuscrits 

donnent tantôt comme complètement anonyme (ms. de 

Saint-Paul de lAthos), tantôt comme συγγραφὲν παρὰ 

ἀνδρὸς φιλοπόνου καὶ πνευματικοῦ (ms. de Paris 1178), tantôt 

comme συγγραφὲν παρὰ Συμεὼν μαγίστρου καὶ λογοθέτου τοῦ 

Δρόμου (ms. de Paris 402), ou encore παρὰ Θεοδώρου μαγίο- 

τρου τοῦ Δαφνοπάτου (ms. de Paris 1529). La pièce a été 

publiée en 1880 à Hermopolis, d'après le manuscrit de 

l’Athos 1. 

Voici les premiers mots de l'introduction : ES 

1 à Ν. 5. τοῦ τυράννου τῶν τῆς Ῥώμης σχήπτρων 

τῆς Νι "κομηδείας Μαξιμιανοῦ re D Noos 

τῶν Περσῶν βασιλεὺς συνεχῶς ποὺς . TAS PE ὁοίοις 

ΤᾺ ρατεύων καὶ τήν τε Παλαιστίνην καὶ ᾿Αρμενίαν βαρείᾳ χειρὶ 

μενος, χαὶ τὴν Καππαδοχίαν ἰσχυρῶς κατατρέχων, αὐθις 

Re τῷ φρογήματι πρὸς τὴν οἰκείαν Enayget πατρίδα. On y 

surprend le souci de mieux concilier avec des données 

historiques certaines les éléments de la légende déjà rema- 

niée. Au lieu du « second » Magnentius, c'est Maximien 

qui apparaît aux côtés de Dioclétien. La Perse n’est plus, 

comme dans le récit primitif, le théâtre de l’action, mais 

elle est rappelée à propos des entreprises de Narsaios ; de 

même la Cappadoce, patrie du martyr, la Palestine, lieu de 

1. Acta SS., april., t. LIT, p. xXv-xxxIv. 

1. Ναρτύριον τοῦ ἁγίου ἐνδόξου μεγαλομάρτυρος τοῦ Χριστοῦ Γεωργίου τοῦ 
τροπαιοφόρου. Ἐν ἙἭ ρμουπόλει, 1880. 
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son triomphe, l'Arménie, domicile de son père d’après 

une légende dont nous aurons à nous occuper plus tard. 

Le rédacteur donne plus loin le nom du père de Georges 

et ce détail provient de la même source. Sont cités encore 

trois frères de l’empereur, qui ne sont pas tous des incon- 

nus pour nous : Magnentios, Dadianos et Theognitos. 

Dadianos, le grand roi de la première légende, est ici un 

simple gouverneur de la Syrie: Magnentios, un des 

soixante-douze, est devenu gouverneur de la Libye: et 

Theognitos de l'Égypte. Maximien s'empare de Narsaios 

et va rejoindre Dioclétien à Diospolis (au lieu de ἐν Διοσπό- 

λει le manuscrit de l’Athos porte ἐν δυσὶ πόλεσι). On s'atten- 

drait à voir commencer sur ce théâtre l’action qui doit 

aboutir au martyre de S. Georges. Non. Dioclétien retourne 

à Nicomédie et c’est de là qu'il lance son édit. À partir de 

ce moment se déroulent toutes les péripéties de la seconde 

légende, racontées dans les mêmes termes que dans le 

manuscrit du Vatican. C’est ce texte même, simplement 

débarrassé de son prologue, et pourvu d’une nouvelle 

introduction. 

\ première vue, le texte du manuscrit de Vienne, Theol. 

oraec. 123, publié par Veselovskij appartient à la même 

classe que les précédentes !. Il débute par le prologue 

Ἢ μὲν τοῦ σωτῆρος ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ προαιώνιος βασιλεία, 

et l’on y retrouve de longues pages qui reproduisent litté- 

ralement les phrases et les développements du manuscrit 

que nous avons pris pour type. Mais il ne faut pas S'y 

laisser tromper: il n'y ἃ guère que la première partie et 

1. Sbornik de l'Académie des Sciences de Saint - Pétersbourg, 
t. XXI (1881), p. 172-89. 
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quelques épisodes de la fin qui soient empruntés à la 

seconde légende. Les divergences commencent à se faire 

remarquer surtout à partir du supplice de la roue. Le 

martyr est coupé en dix pièces et ressuscité; il subit de 

nouveaux supplices, est scié en deux et ressuscité une 

seconde fois. Une femme nommée Scholastica obtient du 

saint la résurrection du bœuf de son fils. Il ressuscite 

aussi un homme nommé Jobel, qui était mort depuis 

environ trois cents ans, el qui reçoit le baptème. L’empe- 

reur fait périr le saint dans des tourments plus affreux ; 

mais cette fois encore, 1] ressuscite. Conversion et martyre 

des soldats. Résurrection du bœuf de GIvcérius. Sur sa pro- 

messe de sacrifier aux idoles, Georges est admis au palais. 

Eutropius, eunuque de l'impératrice Alexandra. avertit sa 

maitresse de la présence du martyr. Elle se fait instruire 

par lui. Condamnée à mort en même temps que Georges, 

elle expire doucement. Prière du martyr. Voix du ciel. 

Mort du saint. Il est enterré à Diospolis, près de sa mère 

Polychronia. 

La déclaration de Pasicrate manque à la fin de la pièce. 

Pourtant, c'est bien ce personnage qui est censé faire le 

récit, car dès le début, le narrateur parle du τίμιος μαργα- 

οίτης Γεώργιος, ὁ ἐμὸς δεσπότης, Ce qui n’a de sens que dans 
— 

la bouche de Pasicrale. 

On a compris que la Passion du manuscrit de Vienne 

est un texte composite où la seconde légende est remaniée 

d’après les données de la première, et d’après d’autres 

encore parmi lesquelles il faut compter la légende de 

l'enfance de 5. Georges dont il sera question bientôt. Le 

manuscrit de Vienne, de basse époque d’ailleurs, n’a donc 

pas l'importance qu'on ἃ semblé lui attribuer. 
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Nous avons dit dans quelle mesure le panégyrique de 

S Georges par André de Crète, ᾿Αεὶ μὲν λαμπρὰ καὶ πανεύ- 

φημα, dépend de la seconde légende. Il n'est pas inutile de 

faire remarquer qu'il existe un second panégyrique, 

Ἥλιος μὲν ἑχάστης ἀνίσ'μων ἡμέρας, attribué au même au- 

teur!. Cette attribution n'est nullement certaine et c'est 

au futur éditeur des œuvres d'André de trancher la ques- 

lion d'authenticité. Il est important de constater que 

dans cette pièce, l’orateur, quel qu'il soit, suit simple- 

ment la seconde légende telle que nous l’avons résumée, 

et passe entièrement sous silence tout ce que concerne le 

magicien; ce qui donnerait à croire qu'il a eu sous les 

yeux une version moins complète que l’auteur du premier 

panégyrique. 

Il convient de faire un groupe à part des textes qui se 

rencontrent dans la ménologe de Métaphraste, à cause 

de la vogue singulière dont la collection ἃ joui et du pro- 

blème littéraire qui s'y rattache. La plupart des saints sont 

représentés dans ce recueil par un texte unique, toujours 

le même, et dont la tradition manuscrite est en général 

très sûre. Un petit nombre, parmi lesquels S. Georges, : 

figurent tantôt avec une recension de leurs actes, tantôt 

avec une autre; mais les deux rédactions ont d’étroites 

ressemblances. 
« \ | ! L ! . 

Le texte Διοχλητιᾶνὸς ὁ Pot αὐτοκράτωρ ?, qui ἃ son 

tac april., t. 11. pra 
αὐ Acta Se april., t. LIT, p; τὰ τὺ 
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style propre et dont la forme littéraire est relativement 

très recherchée, suit généralement pas à pas, en ce qui 

concerne l'histoire du martyre, la seconde légende. Il y ἃ 

pourtant à signaler quelques particularités. La suppression 

du prologue est sans importance. Mais il est à noter qu'ici 

Georges est né de parents chrétiens et que sa mère meurt 

avant la première rencontre du martyr avec l’empereur. 

À remarquer surtout l'épisode d’Athanase qui est raconté 

longuement, et auquel se trouve rattachée la résurrection 

du mort. Cette histoire se termine par le martyre du res- 

suscité et du magicien. Le rédacteur parle en son propre 

nom. Mais il n’a pas supprimé purement et simplement la 

mention de Pasicrate que nous avons rencontrée jusqu'ici 

dans toutes les versions de la légende. Le personnage ἃ 

été introduit dans le récit même où il joue un rôle. Dans 

sa prison, le martyr demande au gardien la faveur d’avoir 

un entretien avec son serviteur. Cette faveur lui est accor- 

dée, et la porte s'ouvre devant ce familier, dont le nom 

n'est pas prononcé, mais qu’on reconnait assez à ce trait : 
τ᾿ 

et \ \ Le \ \ et e ! \ 5 ! ! LA 

στους χαὶ τῶ. πο τὸν αγιον YTOUVT LATA GUY ἀχροιβεῖᾳ RIT συνε- 

ταξεν. Le saint lui recommande de recueillir ses restes avec 

son testament et de les ramener en Palestine. 
-Ὁ = REA 4 ! 

Aptt του τῆς εἰδωλομανίας νέφους 1,est, 
5, 

L'autre rédaction, 

en général, plus serrée que la précédente : on le reconnait 

dès les premières lignes. Le cours de la narration est iden- 

tique, mais bien des traits ont disparu et plusieurs parties 

du récit sont sensiblement condensées. Une des particula- 

rités de cette forme de la Passion, c’est l'importance toute 

secondaire donnée au magicien, et la place qui est assi- 

onée à l'épisode. Aïlleurs Athanase paraît avant la résur- 

rection du mort ; ici il entre en scène après ce prodige, et 

1. Acta Sanctorum, aprilis, t. ΠῚ, p. xv-xix. 
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l'hagiographe ne lui accorde que quelques lignes. Du ser- 

viteur, Pasicrate ou tout autre, il n’est plus question. 

Je signalerai, sans chercher à tirer les dernières conclu- 

sions de celte coïncidence, deux rapprochements entre le 

panégyrique déjà cité de 5. André de Crète et la rédaction 

dont nous venons de nous occuper. Voici comment le 

panégyriste introduit son héros : Πατρὶς αὐτῷ ἡ Καππαδο- 

χῶν χώρα, τοοφὺς ἡ Παλαιστινῶν " χριστιανὸς ἐχ προγόνων, 
΄ ue τ" «-. \ \ \ ’ " 

γεάζων τῇ ἡλικίᾳ, πολιὸς τὴν σοφίαν " εὐθὺς τὴν χαρϑίαν χατ 

re 

, - \ A sa 
ἀμφότερα σφριγωὼν χοατο. τῆς ἀσ σεβεῖ ίας 0 μάρτι ς- τῆς 

Ἢ \ \ 

Comparez le texte de l’hagiographe : Τούτῳ πατρὶς μὲν 
€ ΄ ἊΝ -" 7 SA - ù \ 2 

ἡ Καππαόοχῶὼν, πατέρες ὃξ τῶν ET.00 ανῶν, τροφὸς ἢ Παλαιστίνη, 

Le) λ ? ἤ = eu Cul 2e 1) Υ =. ΄- - 
TO σερας: ἐκπ qe) οογόνων HUTOU ςευὐσεϑεστατος ἣν καὶ ἄτεγχνος,͵ τὴν μὲν 

TA! 
! NX : n\ \ n/ 

ιχίαν νεάζων, τὴν δὲ φρονήσιν πολιός, εὐθὺς τὴν χαροίαν, 

ζήλου πνέων κατὰ τῆς ἀσ di. ς 5, Les passages relatifs à Atha- 

nase sont également à mettre en regard. André de Crète 
" r = ) [&n 3 ! ! - CR" Jen 

Γοιγαοουν que et Αθχνάσιον εἰς. μεδον. TAONYOY πολλὴν ETL 
1 \ ὶ Ἰῶν. 1 

- - \ » ” sn \ ι " , 0 

τὴ ΧΎΧΩ τὴν οὐχῆσιν ξ΄’ (οντᾶ, χαὶ ἜΜΠΑ Ὧ, τους ὃν Α LYUTTU) 1 il ᾿ ὶ ὶ ὶ n 

- Ὁ 2 Le Ὺ \ 

τῷ Μωσεῖ ἀντιπράττειν δόξαντας 3. Passion de 5. Georges 
"» EN. 

Δι᾿ ἣν αἰτίαν καὶ 
, ! 5 - = ! 

Αθαγάσιόν τινα εἰς μέσον ie χελευς! 
Ὡς Ρ et = , , ! γ - \/ , 

DOCAY OTL πλείστων EX ; γοητείας ELUTU πεοιτιθέμενον AYAT 2ETELY 
1 Ra i ὶ Î ? 

, - ! ! A JUN? \ 

οὕτω ταὶς AUTOU Φαντασιαις πειρώμενον τὴν ἀλήθειαν ὃς OÙUOEY 
1 

es ἡ --- δ \ ES ! ΄ἧ = Π “ [ὦ - .. … 

TTTOY εὐχερῶς ὑπὸ τοῦ μᾶρτυρος διελέχθη Ἢ, τοῦ Tu Mwyse! 

πρότερον ἀντιθαυματουργεῖν voutQouevott, À s’en tenir aux - 

attributions traditionnelles, il faut dire que le Métaphraste 

a eu sous les yeux le discours d'André de Crète. Si le rap- 

port inverse existe entre les deux pièces, l'attribution du 

panégyrique à André de Crète devient nécessairement 

caduque. Il y aurait moyen, il est vrai, de sortir de l’alter- 

PAGE ONE: De 1177. 

9..Passio, πὶ. 2. 

NOR AG VIE D: TÔT: 
4. Passio, n. 10. 
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native en supposant des intermédiaires ou en échafau- 

dant une série d'hypothèses dont aucune, dans l’état pré- 

sent de nos connaissances, ne saurait s'imposer. Il faut 

donc se borner à formuler le problème d'histoire littéraire 

qui se pose ICI. 

Le sentiment qui a donné naissance à l’histoire de la 

jeunesse de S. Théodore a créé également des Actes de 

S. Georges, où les récits du martyre sont précédés d’un 

tableau des premières années du saint, et complétés par 

des détails fort précis sur son origine et sa famille. Cette 

Vie de S. Georges existe sous plusieurs formes. La plus 

importante semble être celle du manuscrit de Paris 1534, 

dont Veselovsky a publié des extraits !. 1] faut faire con- 

naître l'agencement de cette pièce, que le titre résume 

bien : Γέννησις, ἀνατροφὴ χαὶ μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου 

μεγαλομάρτυρος Γεωργίου. On reconnaît ici les lignes prin- 

cipales du programme tracé par les rhéteurs ?. 

Le prologue est celui que nous avons déjà rencontré 

dans le manuscrit du Vatican 1660 et dans le manuscrit de 

Vienne. | 

L'histoire proprement dite débute par cet aperçu chro- 

nologique : Κατ᾽ αὐτοὺς καιροὺς Γαλιηνοῦ τοῦ Ῥωμαίων ἐπὶ 
3 ΡΟ ΕΟ A χει Ne DU + EAU den Pre en re Se 

ECOSTLAY ὥασιλευσαντος XAL KAŒUOLOU τοῦ LLET ŒUTOY τῆς αὐτὰς S P \ is is 
4 » | ! ! \ \ \ -- nl 

βασιλείας ἐπὶ διετίαν κρατήσαντος KA! TOY χοινὸν πᾶσιν ἀνθοώποις - 
ν 

n 

(9) 
- ! , = \ \ t ! ἘΞ 

θάνατον τελευτήσαντος, Αὐυρηλιανοῦ ε μετὰ χαὶ ἐτέρων TLYWY 
LE" , -οΣ- ς , = ’ \ 

ολιγοχρονίων γεγονότων τῆς Ρωμαίων βασιλείας καὶ χατάρξαντος 
\ 
! ἐπὶ ἐξ χαὶ δεκαετῇ χύκλον δ. À celte époque vivait en Armé- 

nie un sénateur du nom de Gérontius, originaire de Cap- 

1. Sbornik, t. XXI, p. 189-908. 

3. Plus haut, p.52. 
3. Ibid., p. 189-90. 
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padoce, ayant le grade de général. Sa femme s'appelait 

Polychronia. Elle était chrétienne, tandis que son mari 

adorait les idoles. Elle met au monde Georges, qu'elle 

élève dans sa religion, à l'insu du père. Invité par lui à 

l'accompagner au temple, Georges l’exhorte à renoncer 

aux faux dieux. 

Gérontius tombe malade, et se déclare chrétien. 

Georges va chercher dans un monastère voisin des 

moines pour l'instruire et lui donner le baptême. Géron- 

tius meurt. 

Aussitôt Georges de courir au temple où son père avait 

dressé des idoles d'or et d'argent. Il les brise, et va dans 

les autres sanctuaires des dieux accomplir la même œuvre 

de destruction. Il tue les prêtres et distribue aux pauvres 

d’abondantes aumônes. 

Un nommé Silvanus va dénoncer Georges au duc Var- 

danius, qui le fait comparaître. Interrogatoire. Le juge le 

reläche en lui recommandant la prudence et l’obéissance 

aux ordres impériaux. 

Ici se termine l'histoire de la jeunesse de ὅς Georges. 

Alors commence toute la longue histoire du martyre que 

nous connaissons déjà et qui est racontée selon la ver- 

sion de la seconde légende. À remarquer toutefois que 

l’impératrice ne meurt pas de mort naturelle mais est 

décapitée. 

A la dernière sentence de mort prononcée contre son 

fils, Polychronia rentre en scène. Elle rend grâces à Dieu 

οἱ anime son fils à la persévérance. Elle est bientôt arrê- 

tée, interrogée, et torturée jusqu'à ce qu'elle rende l'âme. 

Les chrétiens l’ensevelissent en secret. 

Georges prononce une longue prière ; une voix céleste 

lui répond, et après de nouvelles oraisons, on lui tranche 

la tête. Le récit porte la signature de Pasicrate, 
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Dans le manuscrit de Paris 770, fol. 59-72, se trouve 

également une vie complète de S. Georges, commençant 

sans préambule : ᾿Ανήρ τις συγχλητιχὸς ὀνόματι Γερόντιος 1. 

La première partie de cette pièce, c'est-à-dire l'histoire de 

la jeunesse, reproduit en substance la version du ma- 

nuscrit 1534. [Il n’en est pas de même de la seconde par- 

tie, dans laquelle le récit des tortures de S. Georges et 

des différents incidents dont elles sont entrecoupées est 

traité plus librement. La mort de l’impératrice Alexandra 

notamment est racontée avec des développements parti- 

- ticuliers. Celle de S. fees est signalée par ce dernier 

miracle : καὶ προσῆλθεν αὐτῷ ὁ σπεχουλάτωρ καὶ ἔτεμεν αὐτοῦ 

τὸν γενγαῖον Rte χαὶ ἐξῆλθεν ὕδωρ καὶ γάλα ἀντὶ τοῦ 

αἵματος (fol. 71). Le martyr est enterré à Diospolis à côté 

de sa mère, martyrisée peu auparavant. 

Sous le titre de Μαοτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος 

Γεωργίου καὶ ἡ πολιτεία αὐτοῦ, le manuscrit de Messine 29, 

fol. τἡ- τῆν contient sur les parents de Georges, Gerontios et 

Polychronia, une notice? qui ne rappelle en rien l'histoire 

précédente, et dans laquelle Prochoros, disciple de 

S. Pierre, joue un grand rôle : ἀνῆρωπος ὀνόματι Πρόχωρος 

ἐχ τῆς διδαχῆς τοῦ μαχαρίου Πέτρου. Gerontius était Persan ; 

passant un jour, avec ses compatriotes, par la Cappadoce. 

il y rencontra la pieuse chrétienne nommée Polychronia, 

qui devint la mère de Georges. 

Nous ne pousserons pas plus loin l'examen des légendes 

concernantS, Georges. Sauf quelques récits isolés imparfai- 

1. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Nationalis Pari- 
siensis, P. 34. 

>. Catalogus codd. hagiogr. graecorum monaslerii S. Salvaloris Mes- 

sanensi, ANALECTA BOLLANDIANA, t. XIII, p. 33. 
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tement connus ou se dérobant à tout classement, la grande 

masse des textes relalifs au célèbre martyr — ils sont 

nombreux et en apparence très variés — rentre sans trop 

de difficulté dans quelqu'une des catégories que nous 

avons établies plus haut. Or, on a pu constater que les 

différents groupes ne sont que des transformations gra- 

duées d’une même légende primitive que l’on a dépouil- 

lée d’une série de traits trop manifestement suspects et où 

l’on a fait entrer, avec quelques éléments historiques arbi- 

trairement choisis, des incidents et des péripéties dont 

l'imagination des hagiographes ἃ fait tous les frais. S'ils 

se sont ingéniés à pallier l'invraisemblance de l'ensemble 

par le cadre dont ils l’ont entouré, s'ils l'ont allégé d’une 

foule de détails choquants dont l’origine était trop recon- 

naissable, les rédacteurs successifs de la légende de 

S. Georges ne doivent pas être accusés d’avoir voulu faire 

passer une fable pour de l’histoire. Ayant à s'occuper d’un 

récit dont ils croyaient pouvoir accepter la substance, ils 

ont suivi naïvement l'instinct qui leur commandait de 

ne point le présenter de façon à rebuter le lecteur. Faut- 

il dire que, s'ils ont rendu le document presque lisible 

pour leur public, ils n’ont rien ajouté à son autorité, et 

que la légende de Georges la moins étrange vaut exacte- 

ment, au point de vue de l’histoire, la première de toutes, 

qui surpasse en extravagance tout ce que les hagiographes 

ont imaginé de plus hardi et qui a sa place marquée à 

à côté des fantastiques récits des Mille et une Nuits ? 

On sait que la légende de δ. Georges figure dans le pre- 

mier index de l’église romaine. Il est difficile de dire sur 

quelle forme de la Passion porte la réprobation du décret 

de Gélasef. Nous avons vu qu'au ν᾽ siècle déjà la pre- 

1. À. Tuer, Episltulae romanorum ponlificum, €. T, p. 459. 
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mière légende avait cours ; on ignore si elle avait dès lors 

été l’objet d'un essai de correction. Maïs on sera d'accord 

pour dire que la première légende, telle qu’elle nous est 

connue, se signalait comme d'elle-même à la défiance des 

fidèles. Parmi les canons du patriarche Nicéphore, il en 

est un qui répète la défense du décret gélasien : τὰ δύο μαρ- 

τύρια τοῦ ἁγίου Γεωργίου καὶ τῶν ἁγίων Κηρύχου καὶ ᾿Ιουλίττης... 

οὐ δεῖ δέεσθαι 1. 

Si nous n'avions donc pour nous renseigner sur 

S. Georges que les récits des hagiographes, le grand mar- 

tyr de l’église grecque devrait cesser d’être pour nous un 

personnage historique. Mais on peut faire valoir, pour 

établir son existence avec beaucoup de probabilité, la 

preuve d’un culle traditionnel remontant à une époque 

où il ne suffisait généralement pas d’une simple légende 

pour créer un sanctuaire. Bien que les documents ne nous 

permettent pas de remonter aux premières origines de 

celui de Lydda, il devint si promptement célèbre que l’on 

peut croire qu’il s’éleva sur la tombe d'un martyr local 

dont les Actes n’ont jamais été écrits ou sont rapidement 

tombés dans l'oubli. 

On a tenté maintes fois, celase comprend, de donner à 

la figure trop indécise du martyr de Lydda, des contours 

plus nettement tracés, en l'identifiant avec tel ou tel per- 

sonnage dont l'existence est attestée par les historiens. 

Des considéralions très ingénieuses ont amené d’abord 

quelques érudits à reconnaître S. Georges dans le martyr 

anonyme — on lui ἃ donné plus tard le nom de Jean — 

dont parle Eusèbe (H. E. VIIT, 5), et qui paya de sa vie le 

crime d’avoir lacéré à Nicomédie l’édit de persécution ?. 

1. Prrra, Juris ecclesiaslici graecorum historia el monumenta, &. IT, 

P. 582. 
2. Sur cette hypothèse, voir Acta SS., april., t. IT, p. 106-108, ἢ. 26-33. 

΄ 
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Ce qui ἃ fait songer à cette identificalion, c’est que l'on 

croyait devoir rattacher le martyre de ὃ. Georges à la 

persécution de Dioclétien. Nous avons montré comment 

Dioclétien a été introduit dans la légende et combien il 

serait peu conséquent d'accepter une pareille donnée. De 

plus, l'hypothèse ne rend nullement compte des hon- 

neurs rendus en Palestine à un martyr de Nicomédie et 

suppose gratuitement une translation de reliques. 

L'étude des éléments primitifs dela légende deS. Georges 

a conduit quelques critiques à identifier le célèbre martyr 

avec l’évêque arien d'Alexandrie, Georges de Cappadoce, 

qui fut massacré sous Julien 1. En fait, les réminiscences 

de l'histoire de ce personnage paraissent incontestables, et 

il est difficile de ne pas reconnaître dans le récit du faux 

Pasicrate plus d’un acteur et même certaines scènes du 

drame qui eut pour héros Georges d'Alexandrie. À remar- 

quer le nom même de Georges: sa patrie, la Cappa- 

doce: sa qualité de militaire: le nom d’un de ses adver- 

saires, Athanase, celui de l’impératrice Alexandra, rap- 

pelant Alexandrie, celui de Magnentius : des épisodes 

comme la destruction des idoles, l’ordre donné de faire 

disparaître les restes du martyr et ainsi de suite. 

Mais cela ne suffit pas pour faire de Georges de Lydda 

et de Georges d'Alexandrie un seul et même personnage. 

La plupart des récits légendaires et artificiellement com- 

binés empruntent quelque chose à la réalité, à des monu- 

ments écrits quelconques, ou à des tradilions courantes, 

Cette fois, le nom du martyr ἃ été probablement pour 

l'hagiographe une indication qui l’a amenéà s'inspirer des 

1. Voir Acta SS., ibid., p. 112-114, n. 47-53; NVETTER, Der heilige 

Georg des Reinbot von Durne, Ὁ. XxXxXIV-xxxv1 ; J. FRiIEDpRICH, Der ge- 

schichtliche heilige Georg, dans Sil:sungsberichle der k. ὃ. Akademie 
der Wissenschaften, 1880, &. IE, p. 159-205. 
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gestes de Georges d'Alexandrie pour écrire l'histoire d’un 

homonyme. Le genre littéraire auquel appartiennent les 

Actes de S. Georges nous défend donc de nous arrêter à 

l'identification proposée, d'autant plus qu'il serait malaisé 

de rendre compte, d’une façon satisfaisante, de la localisa- 

tion en Palestine du culte de Georges d'Alexandrie. 

Une dernière tentative a été faite récemment pour 

reconnaître S. Georges dans un saint dont le culte ἃ des 

attestations très anciennes. On a affirmé que S. Georges 

n'était autre que ὃ. Helpidius, dont la fête tombait préci- 

sément le 25 avril, jour de S. Georges 1, On la célébrait à 

‘Harrhan, en Mésopotamie, au témoignage de la pieuse 

femme qui fitle voyage aux lieux saints dans le dernier 

quart du 1v° siècle : « Nam etecclesia, quam dixi foras civi- 

lalem, dominae sorores venerabiles, ubi fuil prümilus domus 

Abrahae, nunc el martyrium ἰδὲ posilum est, id est saneti 

cuiusdam monachi nomine Helpidi. Hoc aulem nobis salis 

gratum evenil, ul pridie martyrium die ἰδὲ veniremus, id est 

sancli ipsius Helpidii, nono k. maias, ad quam diem necesse 

Juil undique et de omnibus Mesopotamiae finibus omnes mona 

chos in Charra descendere, elian et illos maiores, qui in soli- 

ludine sedebant, quos asciles vocamt, per diem ipsum, qui 

ibi salis granditer atlendilur, el propler memoriam, sancli 

Abrahae, quia domus ipsius fuit, ubi nunc ecclesia est, in 

qua posilum est corpus ipsius sancli martyris ?. » IL y ἃ dans 

la date une curieuse coïncidence. Maïs 1] paraît bien dif- 

ficile de s’en contenter. On n'explique point comment 

Helpidius ἃ pu finir par s'appeler Georges, ou comment 

le centre de son culte se serait transporté de Mésopotamie 

en Palestine. 

1. H. THURSTON, S. George dans ΤῊΝ Monru, t. LXXIV (1892), 
p. 480-82 ; ibid., t. CIX (1907), p. 2375-38. 

2. GEYER, /linera Hierosolymitana, p. 65. 
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Nous n'avons point, dans ce qui précède, invoqué le 

témoignage du martyrologe hiéronymien. Ce n’est pas 

sans raison. [| nous paraît assez malaisé, en effet, de sou- 

tenir que le nom de. Georges figurait dans le martyro- 

loge oriental qui est la source de l'hiéronymien. Dans les 

rédactions actuelles, aux 15, 25, 24, 25 avril et au 7 mai, 

sa mention semble bien se présenter comme une addition 

postérieure, et les notices du 25 avril : El in Persida civilate 

Diospoli passio sancli Georgii (Bern.), el in Persida passio 

sancli Georgi mar. (Eplern.), sont formulées de façon à 

rappeler assez clairement qu'elles dérivent de Ia légende 

du faux Pasicrate et nullement d’un martyrologe local. Le 

silence du martyrologe oriental n’est point, il ne faut pas 

l'oublier, un argument contre l'existence du culte de 

S. Georges. Des martyrs très authentiques et très honorés 

dans l'antiquité chrétienne n’y ont point trouvé place. 

L'examen qui précède n’a pas épuisé la série des pièces 

hagiographiques —— je parle de celles qui sont à la portée 

des érudits — concernant le célèbre martyr. Mais celles 

qui resteraient à considérer, ou dépendent directement 

des précédentes, ou ne nous apprennent rien sur la Pas- 

sion du saint. Ainsi l’homélie d’Arcadius, évêque de 

Chypre, εἰς τὸν ἅγιον μεγαλομάρτυρα Γεώργιον, dont il y ἃ 

deux exemplaires à la Bibliothèque nationale de Paris. 

La date du 5 novembre à laquelle elle devait être lue, et le 

début même, indiquent assez son objet : Συγχαλεῖ πάλιν 

1. Mss. Coislin 146, fol. 85-90 ἡ, Coislin, 306, fol. 205 ἡ, 208". Voir 

Calalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Nationalis Parisiensis, 

pp. 300, 319. Il a été publié, d’après un manuscrit du mont Athos, 
dans Dukakis, Méyas συναξαριστής, avril (Athènes, 1892), p. 375-378. 
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μας, ὦ 21/ \ ὄχοιστοι, Ο φιλο ὀστοῦ γος ουτος τῆς ευσεβείας χαλλ',- 

VIXOS ἀσρτυς τῆς ἀληθείας Γεώργιος εἰς τὸ με ya τοῦτο χαὶ TVEU- 

ματικὸν καὶ πανίερον τέμενος, πάλιν δὲ ἐφέλκεται πρὸς ἑαυτὴν 

ἡ ἐτήσιος καὶ Evous ἑορτὴ τὰ φιλόχριστα πλήθη εὐεργετῆσαι 

συνήθω; εθέλουτα - ἐπέστη πάλιν τῶν ἱεοῶν ἐγκαινίων ὁ σύλλο- 

γος θείων δωρεῶν γινόμενος πρόξενος. C'est, comme on le voit, 

un sermon pour la fête ἐξ ̓  dédicace de S. Georges de 

Lydda, qui se célébrait dans tout le pays grec !, prononcé 

dans une église du saint, probablement en Chypre. On 

peut citer encore les deux panégyriques de Jean Mauro- 

pous, presque entièrement parénétiques? et enfin les récits 

de miracles, qui sont parfois intéressants par les traits de 

mœurs qu'ils renferment ou par des détails historiques 

éclairant l'époque où ils furent écrits. 

Parmi ces histoires merveilleuses, il en est une que l’on 

1e peut passer sous silence, tant fut considérable la for- 

tune qui lui était réservée en Occident. À vrai dire, elle 

se présente plutôt comme un épisode de la vie du saint que 

comme un de ces faits habituellement classés dans la caté- 

sorie des miracles. Il s’agit de la victoire de Georges 

sur le dragon, dont le récit séparé, qui ἃ été publiéà 

d'après une copie du xiv° siècle, se trouve très rarement 

dans les manuscrits grecs ἔς « En ce temps-là il y avait un 

roi nommé Selbios, méchant et idolâtre, et près de la ville 

un lac, et dans le lac un affreux dragon... » Le conte du 

héros qui délivre la fille du τοὶ et débarrasse le pays du 

1. Synararium ecclesiae Constantinopolilanae, p. τοι. 
>. P. pE LAGARDE, loannis Euchailorum metropolilae quae supersunt, 

ΡΒ. 137-142; 142-47. 
3. VESELOVSKI, dans Sbornik, t. XXI, p. 200-208. Une autre rédac- 

tion en grec moderne ἃ été publiée par Dukaxis, Μέγας συναξαριστής, 
avril, p. 338-345. 

ἡ. A. Martini ET D. Bassi, Calalogus codicum graecorum biblio- 
thecae Ambrosianae, t. 1, p. 205-272. 
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monstre, est répété avec les détails classiques. L'exploit 

de Georges ἃ pour épilogue la conversion du roi et de 

toute la ville. Tous reçoivent le baptème de Ia main de 

l'évêque Alexandre, appelé par S. Georges. Nous n'avons 

pas à nous occuper ici de la forme donnée à cette histoire 

dans les textes occidentaux !. Nos recherches se bornent 

aux légendes grecques, et il importe de constaler que 

l'exploit du dragon n'est entré ni comme épisode, ni 

comme incident, dans aucune des passions que nous avons 

analysées ?. 
ἣν 

*« * 

La plupart des personnages chrétiens qui figurent dans 

la Passion de S. Georges ont fini par être l'objet de ce que 

j'appellerais une canonisalion littéraire, c'est-à-dire que, 

non contents de la mention qui leur est donnée dans ce 

récit, les rédacteurs des livres liturgiques leur ont assigné 

une commémoraison distincte, les mettant ainsi sur le 

même pied que beaucoup de martyrs authentiques. C'est 

l’origine, dans les ménées du 23 avril, des notices sui- 

vantes, dont on n'aura aucune peine à reconnaître la 

signification : τῇ αὐτῇ ἡμέρᾳ 
! “« La ! ! 

(1)? -" Load \ 4" Ν LOT Le \ IMC μνη μη τῶν αἀγίων μαρτυρων 
A “ κ Ἀν = és … t 

Avarwtou xat Ποωτολέοντος, στρατηλατων --- τοῦ ἁγίου μάρ- 
᾿: “ Δ ! ἊΝ 9 \ = "a Ε ! ! = de! 

τυρος Αὐανασίου του ἀπὸ μαγὼν — του ἁγίου μάρτυρος Γλυχε- 

tou τοῦ γεωργοῦ. Selon l'usage, chaque annonce est sui- 

vie d’un distique en l'honneur du saint 3. 

1. F. VETTER, Der heilige Georg des Reinbot von Durne, p. Lxxv- 
cix, s'est longuement occupé de cette question. 

>. Il serait intéressant de connaître les hagiographes (et ils 
sont nombreux) qui se sont inspirés de la légende de ὃ. Georges ou 
qui ont fait des emprunts à quelques-uns des textes que nous avons 
étudiés. Cette recherche nous conduirait trop loin. Nous citerons 
seulement, parmi les latins, l'auteur de la Vila Lupercii (Bibl. παρ. 
lal., n° 5071.) Cf. τ εκ, Zur Georgslegende, p. τῷ. 

3. Νηναῖον τοῦ ’Arothiou (Venise, 1893), p. 100. 
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L'impératrice Alexandra oecupe dans les mêmes livres 

une place plus distinguée que ces obscurs figurants. 

Le 21 avril — dans quelques exemplaires le 20 ou le 22 -— 

elle a sa fête séparée et on lui consacre une notice assez 

importante. Cette courte biographie est, à n’en point 

douter, le résumé d’une pièce plus longue, dont les traits 

essentiels étaient évidemment empruntés à la légende de 

S. Georges, mais qui renfermait également des détails 

propres et des développements nouveaux. C'est ainsi que 

l’impératrice meurt en prison et que sa mort est suivie de 

la conversion et du martyre de trois de ses serviteurs : 

Apollos, Isaac et Codratos, lesquels, d’après l'usage des 

ménées, obliennent encore une commémoraison séparée, 

avec les distiques propres ?. 

>. Synaæarium ecclesiae Conslantinopolitanae, pp. 617, 619, 627. 
6. Mnvatov τοῦ ᾿Απριλίου, p. 86. 



CHAPITRE IV 

S. PROCOPE 

Les légendes de S. Procope sont plus intéressantes à étu- 

dier que toutes les autres, parce que nous sommes assez 

bien renseignés sur ce martyr pour assister en quelque 

sorte à toutes les phases de leur développement et sur- 

prendre même la transition entre l'histoire et la légende. 

S. Procope est le seul parmiles saints militaires sur lequel 

nous ayons un document contemporain et dont le culte, à 

l’origine, ne présente pour nous aucune obscurité. Nous 

avons ici un exemple typique de ce que l’hagiographie 

populaire est capable de produire sous prétexte d’honorer 

un saint de prédilection, et cet exemple n’est pas sans 

éclairer d’une lumière nouvelle la question des saints mi- 

litaires !. 

La mort de S. Procope, qui fut le premier des célèbres 

martyrs de Palestine sous Dioclétien, ἃ été racontée deux 

fois par Eusèbe, dans les deux rédactions de son livre De 

marlyribus Palaestinae. Le récit de la rédaction commune, 

ou courte recension, est d’une brièveté extrême ?. Eusèbe 

ne nous dit pas qui était Procope. On apprend seulement 

que, sans avoir passé par le cachot, 1| fut conduit au tri- 

bunal, qu'il refusa de sacrifier et confessa le Dieu unique. 

Invité à faire une libation en l'honneur des quatre em- 

1. H. DeLrenaye, Les Légendes hagiographiques, 2° édition, 
(Bruxelles, 1906), p. 142-67. 

>. De martyribus Palaestinae, T, 1, Dinporr, p.{f383-84; ScHwaRTz, 

pp. 607-908. 
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pereurs, il répondit par le fameux vers d'Homère : οὐχ 

ἀγαθὸν πολυχοιρανίη, εἷς χοίρανος ἔστω, "εἷς βασιλεύς 1, el eut 

aussitôt la tête tranchée. Si nous ΠΝ ΙΟΠΒ sur Procope que 

ces quelques lignes, ilne nous resterait aucun moyen, on le 

constatera, de le reconnaître dans les légendes postérieures. 

Mais Eusèbe ἃ été moins avare de détails dans la longue 

recension du De martyribus, et si le chapitre concernant 

S. Procope n'a pas été retrouvé dans son texte original, 

nous pouvons le lire dans une vieille traduction latine 3 

et dans la version syriaque du livre complet 3. C’est une 

des plus belles pages de l'historien : on y sent passer une 

émotion sincère et une vive admiration pour le saint dont 

la vie entière consacrée à la pénitence et à la méditation 

des choses divines avait été une préparation au martyre. 

Procope élait né à Aelia, ou Jérusalem, et avait fixé son 

domicile à Scythopolis où il remplissait dans l’église les 

fonctions de lecteur, d’interprète en langue syriaque et 

d’exorciste. Ces indications sont précieuses, et nous aide- 

ront à établir la filiation des légendes. 

Sur le tombeau du saint s'éleva, à Césarée, de Palestine, 

une basilique, qui fut restaurée en 48/4 par l’empereur 

Zénon. Antonin la visita: Deinde veni Caesarea Philippi, 

quae turris Stratonis quae el Caesarea a Palaestinis vocalur, in 

qua requiescil sanctus Pamphilus, sanctus Procopius #.... On 

signale aussi, au vi siècle, un sanctuaire de S. Procope à 

Scythopolis, la patrie d'adoption du martyr. Nous n'in- 

1. lliade, II, 204. 

2. Bibliotheca hagiographica latina, 6949. 
3. CüurETOoN, Eusebius History of the Martyrs of Palestine, London, 

1861 ; traduction allemande dans B. Viozer, Die Palaestinische Mär- 
lyrer des Eusebius von Caesarea, Leipzig, 1896, TExTE UND UNTERSU- 
CHUNGEN, t. XIV, n°4. 

ἡ. GEYER, llinera Hierosolymilana, Ὁ. 190: 

5. Οὐκ ScyrHoPoLITANI Vita 5. Sabae, ὁ. 55, COTELIER, p. 349. 
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sisterons pas ici sur la mention du martyrologe hiérony- 

mien : VAI idus iulii in Caesarea Cappadociae Procopi, parce 

qu'elle est empruntée, non sans une grosse erreur, au 

livre d'Eusèbe 1. 

En suivant le développement de la légende de 

S. Procope depuis sa forme la plus ancienne jusqu'au 

dernier remaniement qu'elle subit sous la plume du mé- 

taphraste, nous comptons trois groupes de textes. 

Le plus ancien de ces groupes comprend la Passion 

grecque de S. Procope qui se Hit dans un manuscrit du 
9 

ix' siècle, le 1470 de Paris ? et la passion latine du Mont- 

Cassin *, traduction de la pièce grecque mais d'après une 

recension un peu différente de celle que nous possédons. 

La passion grecque débute par un prologue emprunté en 

grande partie litéralement à celui de la Passio Perpe- 

luae οἱ Felicilalis *. En tête du récit l’auteur ἃ mis le texte 

d’un prétendu édit de Dioclétien dans lequel l'empereur 

esquisse à grands traits la doctrine chrétienne, menace du 

dernier supplice ceux qui persisteront à la confesser et 

promet en récompense aux apostats πέντε μυριάδας ἀργυ- 

otou. Peu après, le préfet Flavianus arrive à Césarée. 

Procope était né à Aelia. Sa vertu l'avait fait élever au 

rang des lecteurs et des exorcistes. Les succès de son mi- 

nistère et de l’apostolat qu'il exerçait autour de lui le dé- 

signèrent à l'attention de Flavianus, qui se le fit amener. 

Le juge est assis sur son tribunal, et le bienheureux 

Procope est introduit. En le voyant paraître, le peuple 

entre en fureur et pousse des hurlements. « Voilà celui 

qui méprise le culte des dieux et foule aux pieds le décret 

. Acta SS., novembr., t. IT, p. [88]. 1 

>. Noir plus haut, p. 18. 

3. Bibliotheca Casinensis, L, IT, florilegium, p. 242-46. 

ἡ. 1. ARMITAGE RoBixsoN, Teæls and Sludies (Cambridge, 1891), 
Ι τα: Ὁ 61 
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de l’empereur. » Flavianus, inspiré par le démon, inter- 

roge Procope, et essaie, par ses discours, d’ébranler sa 

fermeté. 

La harangue du juge est suivie d’un long discours du 

martyr, qui l’exhorte à reconnaître le Dieu créateur. Parmi 

les arguments qu'il fait valoir, il y a l'avis des philo- 

sophes, Hermès Trismégiste, Homère, Platon, Aristote, 

Socrate, Galenus, Scamandrus, quitous proclament l'unité 

de Dieu. Après quelques considérations sur la foi chré- 

tienne, il est interrompu par le juge qui reprend ses 

exhortations entremêlées de menaces. 

Alors recommence une longue dissertation, sur un ton 

parfois sarcastique, où le martyr développe surtout les in- 

conséquences de l’idolàätrie ; il prévient même les objec- 

tions de l’adversaire et y répond ; l’interrogatoire prend les 

allures d’une discussion académique. 

Lorsqu'elle est terminée, le juge fait commencer le sup- 

plice. On suspend le martyr ; ‘on lui racle les côtes, on 

avive ses blessures en les couvrant de sel et en les frottant 

d’un dur cilice. Les bourreaux lui déchirent le visage avec 

des ongles de fer jusqu'à le rendre méconnaissable et lui 

brisent les os. Ordre est donné au « speculator » Arche- 

laus de décapiter le martyr. Mais les mains lui tombent 

paralvysées et il expire. 

Furieux, Flavianus envoie Procope en prison, chargé 

de chaînes. Le martyr récite une longue prière. Le Christ 

lui apparaît sous la forme d’un ange, et le guérit de ses 

blessures. 

Trois jours après, nouvel interrogatoire, au cours 

duquel Flavianus lui reproche d’avoir eu recours à la 

magie pour tuer Archelaus et faire disparaître la trace de 

ses propres blessures. Puis 1] le fait suspendre et fouetter 

avec des nerfs de bœuf: les bourreaux lui mettent sur le 
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dos des charbons ardents et renouvellent toutes ses bles- 

sures en y enfonçant des clous rougis au feu. 

Le martyr ne cesse de parler et accable le juge de re- 

proches et d’injures auxquelles Flavianus répond par de 

nouveaux supplices. Le dialogue se poursuit et l’on con- 

tinue à enfoncer dans les chairs du martyr des pointes 

rougies au feu. 

Enfin, Flavianus invente un nouveau supplice. Il fait 

apporter un petit autel. Le martyr doit étendre la main 

remplie de charbons ardents. On y jette de l’encens. « Si 

vous jetez l’encens allumé sur l'autel, dit Flavianus, vous 

avez immolé aux dieux. » Procope reste inébranlable et 

sa main demeure immobile. Il pleure ; mais ce ne sont 

pas ses souffrances qui lui arrachent des larmes, c’est 

l’obstination de Flavianus. Celui-ci, confondu, prononce 

la sentence de mort. 

Le bienheureux Procope est conduit hors ville pour 

être exécuté. Il demande qu’on lui accorde une heure, et 

prononce encore une longue prière, après laquelle 1] 

reçoit enfin le coup fatal. Les chrétiens enlèvent le saint 

corps et le déposent en un lieu convenable. 

ΕΣ 

* * 

Le rédacteur de cette légende avait évidemment entre 

les mains le récit d'Eusèbe. IL en ἃ gardé le moins pos- 

sible, mais on reconnait encore le premier martyr de Pa- 

lestine dans ce Procope, né à Aelia, menant une vie aus- 

(ère, exerçant des fonctions ecclésiastiques, et condamné 

par le juge Flavianus au supplice du glaive. Il est vrai 

qu'il faut y regarder de près et que la longue histoire du 

martyre ne ressemble plus en rien à celle que nous con- 

naissons par Eusèbe et quis’achève en quelque lignes. Elle 

6 
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a été inventée d’un bout à l’autre par l'hagiographe qui en 

a empruntéles grands traits aux légendes célèbres que nous 

avons déjà analysées, et qui ἃ eu recours, pour le rem- 

plissage, aux procédés ordinaires de la rhétorique. On 

reconnait immédiatement les réminiscences suivantes : 

l’édit de persécution, la prière du martyr, la prison après 

un premier supplice, l'apparition du Christ, la guérison 

miraculeuse, le reproche de magie qu'elle provoque de la 

part du persécuteur. La dernière scène, celle des char- 

bons ardents placés sur la main du martyr, est un nouvel 

emprunt dont tout le monde connait la source 1. 

Nous venons de voir les libertés qu'un hagiographe n'a 

pas craint de prendre avec le récit d'Eusèbe. Il s’en est 

trouvé un autre pour trailer avec la même désinvolture 

son récit à lui et pour achever la transformation com- 

mencée. 

La seconde légende de S. Procope se trouve dans un 

grand nombre de manuscrits où on la rencontre plus ou 

moins complète, suivant le caprice des copistes qui lont 

parfois abrégée. M. Papadopoulos-Kerameus l’a publiée 

d'après un manuscrit de Vatopedi?. Cet exemplaire est 

écourté. Il y manque notamment un long épisode, que 

nous publions ci-après (Appendice VIT), d'après le manus- 

crit de Paris grec 897, celui dont nous nous servons éga- 

lement pour analyser la légende*. Elle estcomposée de deux 

parties, dont la première se déroule sous le gouvernement 

1. Passio 5. Barlaam, dans ANALECTA BOLLANDIANA, t. XXII, 
p. 1599-45. 

2. ᾿Ανάλεχτα ἱεροσολυμιτιχῆς σταχυολογίας, Lt. V (Saint-Pétersbourg, 
1898), p. 1-27. 

3. Calalogus codd. hagiogr. graec. bibliothecae Nalionalis Parisiensis, 
Ῥ. 49. Sur un fragment de cette passion, plusieurs fois publié d’après 
des feuillets détachés, voir ce que nous avons écrit dans les Analecta 
Bollandiana, t. NNIT, p. 408-710. 
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d’un nommé Οὐλχίων, et dans laquelle le martyr porte 

d'abord le nom de Néanias. La seconde se passe sous Fla- 

vianus, le persécuteur déjà connu ; toutes les scènes dont 

elle est faite sont empruntées à la légende précédente. 

Dioclétien déchaîne une terrible persécution contre les 

chrétiens. Texte de l'édit. L'empereur se rend en Égypte, 

où il met en déroute l’usurpateur Achille. De là il va visiter 

Antioche, où il reçoit du sénat une sorte de profession de 

foi idolätrique. 

Il y avait alors à Aelia, ou Jérusalem, une femme 

nommée Théodosie, συγχλητικὴ πρώτη τῆς πόλεως. SON Mari, 

un chrélien nommé Christophe, était mort; son fils 

Néanias était païen comme elle. Elle le conduisit à An- 

tioche, en présence de l’empereur, qui le créa duc 

d'Alexandrie. Il lui recommanda au moment d'aller re- 

joindre son poste, de rechercher activement les chrétiens 

et de les punir avec sévérité. Dioclétien lui résume la vie 

du Christ avec des commentaires à sa façon. 

Néanias s’en va avec ses soldats, et passe par Apamée. 

Durant la nuit, à trente stades de cette ville, un tremble- 

ment de terre se fait sentir accompagné d’éclairs. Une voix 

sort de la nue: (Où vas-tu, Néanias ? » En même temps 

se montre à lui une croix de cristal, et il entend ces pa- 

. roles : « Je suis Jésus le crucifié, le fils de Dieu. » La voix 

reprend : «Tu me seras un vase d'élection » et « Par ce 

signe tu seras victorieux. » 

Néanias subjugué se rend avec ses soldats à Scythopolis, 

et fait fabriquer par un certain Marc une croix en or et 

en argent, semblable à celle de la vision. Dès qu'elle fut 

terminée, on y vit paraître trois images avec les noms, en 

hébreu, d'Emmanuel, Michael, Gabriel(r). Armé de la croix 

1, Ji faut rappeler ici la formule X MF qui a tant tourmenté les 
épigraphistes. L'interprétation de pe Rossi (Bulletlino di archeologia 
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miraculeuse, Néanias met en fuite une troupe d'Agaréniens 

el en tue six mille. 

Alors il se rend auprès de sa mère, et brise toutes ses 

. idoles, dont il distribue aux pauvres la matière précieuse. 

La mère effrayée va dénoncer son fils à Dioclélien ; celui- 

ci la console en lui permettant de choisir parmi les séna- 

teurs qui elle voudra pour lui tenir lieu de fils. En même 

temps il envoie une lettre au gouverneur Oulcion, le 

chargeant d'interroger Néanias et de le faire périr dans 

les tourments s’il persiste dans son impiété. Néanias 

prend connaissance de la lettre de l’empereur, la déchire 

en mille pièces et sé déclare chrétien. Le gouverneur or- 

donne de l’enchaîner et de le conduire à Césarée. 

Oulcion prend place sur son tribunal, ordonne de sus- 

pendre Néanias et de le tourmenter avec des ongles de 

fer. Lorsque les bourreaux sont fatigués et que tous les os 

du martyr sont mis à nu, on le ramène en prison. Il y est 

visité par les anges, favorisé également d'une apparition 

du Christ, qui le baptise, change son nom en celui de 

Procope et guérit toutes ses blessures. 

Le lendemain, nouvel interrogatoire. Le gouverneur 

attribue la guérison du martyr à la puissance des dieux. 

Aussitôt Procope demande à être conduit au temple. Le 

juge impie et le peuple s'imaginent que la constance du 

martyr fléchit et qu'il va sacrifier aux dieux. Procope est 

donc mené au temple en grande pompe. Mais loin de re- 

nier sa foi chrétienne, il met en pièces les idoles par la 

vertu du signe de la croix. 

crisliana, 1870, pp. 25-31); Χ(ριστὸς) Ν(ιχαὴλ Γ(αβριὴλ) ἃ élé déclarée 
récemment encore plus ingénieuse que plausible (Th. Reinacu, dans 

le Byzantinische Zeitschrift, 1900, p. 6o.) Voici pourtant un texte pro- 
bablement antérieur au vi siècle qui semble donner raison à 
l'illustre archéologue. 
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Suivent deux longs épisodes. Le premier est celui de la 

conversion des soldats. 115 vont trouver Procope dans sa 

prison. Procope obtient de son geôlier de les conduire à 

l’évêque Léontios. L'évêque les baptise et le martyr rentre 

en prison. [Il confirme dans la foi les nouveaux chrétiens 

qui sont ensuite martyrisés sous ses yeux. 

Comme pendant au récit du martyre des soldats l’ha- 

giographe introduit l'histoire de douze dames de rang 

sénatorial qui, à leur tour, embrassent Ia foi du Christ et 

périssent dans d’affreux supplices. Théodosie, la mère de 

Procope, touchée par le spectacle de leur constance, se 

convertit également et meurt avec elles. 

Peu après, le gouverneur Oulcion contracte une fièvre 

maligne. [Il expire et Flavianus prend sa place à Césarée. 

Le martyr est cité à son tribunal et alors, comme nous 

l'avons dit, se déroulent presque toutes les scènes de la 

première légende. ; 

Il serait sans intérêt de comparer au texte du manuscrit 

897 d’autres rédactions de la même Passion, les unes très 

développées, comme celle 1 du ms. de Paris 1447, fol. 269- 

288, les autres notablement condensées, comme celle 3 du 

ms. Coislin 121, fol. 124-129". Niles contours ni aucun 

détail important de la seconde légende n’en seraient mo- 

difiés. 

L'intérêt de cette seconde légende consiste en ce que la 

physionomie du martyr s’y trouve essentiellement trans- 

formée. Le clerc de léglise de Seythopolis disparaît com- 

plètement et un nouveau personnage se substitue à lui. Il 

s'appelait d’abord Néanias, et Néanias était militaire. On 

1. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibliolhecae Nalionalis Pari- 
Siensis, P. το 

2. Ibid., p. 207. 
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peutse demander si la légende de Néanias n’a pas d’abord 

circulé à l’état isolé. Ce qui le donnerait à croire, c’est 

qu'elle se détache de l’ensemble avec la plus grande faci- 

lité et forme en elle-même un tout complet, auquel il ne 

manque qu'un dénouement. 

On a pu constater qu’elle est conçue dans le même goût 

que la précédente. Outre les incidents qui rappellent la 

conversion de S. Paul, la vision de Constantin, certaines 

réminiscences de la Passion de S. Polycarpe, on y trouve 

beaucoup de traits communs aux légendes de S. Georges 

et de S. Théodore, et toute l'allure de la narration est celle 

de ces récits fameux. Du texte d'Eusèbe il ne reste plus 

dans la seconde légende que quelques noms propres. 

Il y aurait lieu de chercher si la forme primitive de cette 

légende n'offrait pas une ressemblance de plus avec celles 

de 5. Georges et de S. Théodore, où Pasicrate d'une part, 

Augarus de l’autre jouent le rôle de rédacteurs témoins 

oculaires et garantissent solennellement la vérité des faits. 

Nous n’en avons pas de preuve directe, mais voici un in- 

dice important. La Passion deS. Procope ἃ été maladroï- 

tement adaptée à un martyr de Sardaigne, ὃ. Ephysius de 

Cagliari 1. Or, la Passion de S. Ephysius se termine par 

cette phrase : Cuius passionem ego presbyler Marcus dum à 

principio usque ad finem oculis meis vidissem oralu ipsius 

beali martyris Ephysi fideliler veracilerque descripsi prae- 

sentibus atque posleris profuluram?. Pareille déclaration est 

si parfaitement dans le style, qu'on ne peut s'empêcher 

de la croire empruntée, sauf les modifications voulues, à 

la pièce qui a servi de modèle. 

La transformation de S. Procope ἃ été complète et défi- 

nitive. Au vur siècle S. Procope était déjà connu de tous 

1. Voir Les Légendes hagiographiques, p. 162. 
2. Analecta Bollandiana, t. I, p. 8377. 
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sous le type du militaire, et ses actes, tels que nous venons 

de les analyser, étaient lus, en partie, devant les Pères du 

second concile de Nicée f. 

La troisième légende de ὃ. Procope ne diffère pas essen- 

tiellement de la précédente, mais elle la consacre sous 

une forme littéraire qui la met désormais à l'abri de la 

fantaisie des hagiographes et des copistes. Elle ἃ été incor- 

porée dans le recueil de Métaphraste, et comme la légende 

de ὃ. Georges, elle y paraît en deux rédactions. La pre- 

mière, Διοχλητιανοῦ καὶ Μαξ μι ανοῦ τὴν αὐτοχράτοοα Ῥωμαίοις 

διεπόντων ἀρχήν, est inédite, mais ἃ été traduite en latin 3 

C’est la rédaction des manuscrits de Paris 1474 et 1516? 

de la Vaticane 679, 823 *. La seconde est le texte des Acta 

Sanclorum., Διοχ)ιηπτιανοῦ χαὶ Μαξιμιανοῦ τὴν βασιλείαν ἰθυνόν- 

των ἀρχήν ὅ représenté par un nombre de manuscrits plus 

considérable. On la trouve dans les manuscrits de Paris 

1470, 1527, 1528, 1548, Supplément grec 9166, dans les 

manuscrits de la Vaticane 820, 822, 2043, Ottobon. 877. 

Nous avons parlé ailleurs du texte métaphrastique de la 

légende de S. Procope ὃ et une comparaison minutieuse 

des deux rédactions, tout en offrant un intérêt réel pour 

1. HarpouiN, Concilia, &. IV, p. 220-92. 
2. ἴπρομανο, Vilae SS. Patrum, t. VI (Romae, 1558), fol. 103-115 *. 

3. Calalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Nationalis Pari- 
Siensis, pp. 124, 208. 

ἡ. Calalogus codd. hagiogr. graecorum  bibliothecae  Valicanae, 

Das; 77: 
5. Acta SS., Iul., Ὁ: Il, p. 556-76. 

6. Calalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Nalionalis Pari- 
siensis, pp. 196, 223, 225, 249, 336. 

7. Catalogus codd. hagiogr. graecorum blibliothecae Vaticanae, pp. 50, 
16, Τοῦ νυ. 

8. Les Légendes hagiographiques, p. 1537-59. 
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l'histoire littéraire et notamment pour la constatation des 

procédés suivis dans les métaphrases, n’a aucune impor- 

tance au point de vue du développement de la légende. 

Les panégyriques de S. Procope qui sont parvenus jus- 

qu'à nous ne présentent qu'un intérêt secondaire. Celui de 

Theophane Kerameus peut être passé sous silence, comme 

indépendant de la légende: c'est plutôt un sermon dog- 

matique et moral prononcé le jour de la fête du saint. 

L'éyxoutoy anonyme du manuscrit de Paris 1177, fol. 26- 

4x, et qui commence Ἡδὺ μὲν θέαμα καὶ τερπνόν 3, raconte 

librement et oratoirement la seconde légende. Il en existe 

“un aussi parmi les œuvres de Nicétas le Paphlagonien, 

ms. de Paris 1180, fol. 234-244", dont la même légende 

forme également le fond. Comme la plupart des ora- 

teurs, Nicétas ne se pique pas d’une exactitude minutieuse, 

et le début de son récit esten contradiction avec le texte 

même qu'il ἃ exploité : Οὗτος πατρίδα μὲν ἐπὶ γῆς ἔσχε 

Καισάρειαν τῆς Παλαιστίνης. De pareilles erreurs sont l'in- 

dice de la négligence de l’auteur et nullement la trace 

d'une version nouvelle. 

Ce que nous avons pu constater déjà à propos de 

S. Théodore et de S. Georges, dont les légendes ont laissé 

des traces notables dans les livres liturgiques des Grecs, se 

renouvelle ici. Tout d’abord, les synaxaires et les ménées 

mentionnent deux saints Procope, comme 115 avaient dis- 

tingué deux Théodore, Procope l'officier et Procope l’exor- 

1. P. G., t. CXXXII, p. 969-809. 
2. Calalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Nationalis Pari- 

siensis, Ὁ. 79. 
8. TD, p: 82. 
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ciste, le premier au 8 juillet, le second au 8 juillet et au 

22 novembre. Il y aurait, à les en croire, un troisième 

Procope, martyr persan, qui s'y rencontre parfois à la 

date du 23 novembre, et sur lequel on possède un ἐγχώ- 

μὸν εἰς τὸν ὅσιον μάρτυρα Προχόπιον τὸν Πέρσην, attribué à 

Hesychius, prêtre de Jérusalem !. C’est un morceau de 

pure rhétorique, dans lequel on chercherait en vain un 

détail permettant de fixer la physionomie du martyr. Jus- 

qu'à plus ample informé, nous continuerons à regarder 

ce prétendu Persan comme n'étant point distinct du mar- 

γι de Palestine. | 
Divers personnages uniquement connus par les épi- 

sodes principaux de la légende de S. Procope sont égale- 

ment devenus, dans les synaxaires, l’objet de mentions 

spéciales. Théodosie, la mère du martyr, les douze ma- 

trones condamnées à mort en même temps qu'elle ?, ainsi 

que les officiers Antiochus et Nicostratus qui comman- 

daient les soldats convertis par Procope * sont de cette 

manière passés au rang des saints. 

1. Analecta Bollandiana, t, XXIV, p. 4753-82. 
2. Synaxarium ecclesite Constantinopolilanae, p. 807. 
3. Ibid., p. 1054, s. v. ᾿Αντίοχος: 
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CHAPITRE V 

SAINT MERCURE 

Le culte de S. Mercure a laissé, dans son pays d'origine, 

beaucoup moins de traces que celui des autres saints mili- 

taires. Le témoignage le plus ancien que nous ayons à 

son sujet parle de lui comme d'un martyr local de Césa- 

rée en Cappadoce. Théodose dit dans son itinéraire: Caesa- 

rea Cappadociae, ἰδὲ est sanctus Mammas... et sanclus Mer- 

curius martyr !. 1] existe encore des ruines d'une église 

dédiée à S. Mercure sur l'emplacement de l'ancienne Césa- 

rée? ; nous ne saurions dire à quelle époque elle re- 

monte *. 

C'est en Egypte que le culte de saint Mercure semble 

avoir élé le plus largement répandu. Abùü Sàlih à lui 

seul énumère près de trente églises et un monastère placé 

sous son invocation ἢ. Naturellement, les coptes en adop- 

tant son patronage, ont également admis sa légende, et 

1. GEYER, llinera Hierosolymilana, p. 144. 
2. L. CouPperNass, Acta 5. Carlerii Cappadocis, t&. IT (Bonn, 1905), 

p. 84-85. 

3. On a relevé à Soghanlii Dere, dans une chapelle, des peintures et 
des inscriptions parmi lesquelles celles-ci : ἅγιος] Σέογιος, ὃ ἅγιος Βάχος, 
ἀ[γίου] Μερχουρίου. Malheureusement nous n'avons pas de données sur 
l'âge des unes et des autres. J. ἢ. SITLINGTON-STERRET, An epigra- 
phical Journey in Asia minor, PAPERS OF THE AMERICAN SCHOOL AT 
ATHENS, t. II (1883-84), p. 231-392. 

ἡ. Everrs, The churches and monasleries of Egypt atltributed to Abu 
δά ἢ, pp. 48, 368. Sur le sanctuaire principal, Dair Abü's-Saifain, 
voir À. 1. BurLer, The ancient coplice Churches of Egypt, t. 1 (Oxford, 
1884), p. 70-154. 
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n'ont pas manqué de l’arranger à leur manière !. Nous 

n'avons pas à nous occuper ici des travestissements qu'a 

subis chez eux la légende grecque. 

On sait qu'à partir du vur siècle, S. Mercure est spé- 

cialement honoré à Bénévent, où son corps aurait été 

transporté en 768 °. Nous avons essayé de démontrer ail- 

leurs que les reliques de Bénévent ne sont pas celles du 

martyr de Césarée mais celles d’un homonyme d’Aecla- 

num en Apulie, mentionné dans le martyrologe hiérony- 

mien au 26 août. Les contemporains de la translation 

semblent n'avoir pas trop soupçonné la confusion, et sans 

hésiter, se décidèrent pour le saint Cappadocien: les ré- 

cits qui le concernent et qu'ils lisaient dans une traduction 

latine furent désormais appliqués au patron de Bénévent. 

Ces récits se divisent en deux classes. La première com- 

prend les diverses formes de la Passion du saint telle 

qu'elle se lit dans les ménologes. La seconde est plutôt la 

relation d’un miracle attribué à S. Mercure. 

La Passion se rencontre dans les manuscrits sous trois 

formes principales. Le texte le plus ancien, à ce qu'il 

semble, Βασιλεύοντος χατ᾽ ἐχεῖνον τὸν καιρὸν Δεχίου καὶ Οὐαλε- 

οιανοῦ. est celui des manuscrits de Paris 1539, fol. 182*- 

188"5, de la Vaticane 8o7, fol. 266-269", 808, fol. 416- 

h21"5, Nous le publions plus loin d’après le premier de 

. BUTLER, À. C., p. 357-60; AMÉLINEAU, Les actes des martyrs de 

él Copte, p. 16-18. 
. Bibliotheca hagiogr aphica EE 5936, 5937. Voir aussi V. (G10- 

varpi, Acta passionis et translationis sanctorum martyrum Mercurii ac 

XII fralrum, Romae, 1750. 
3. La Translalio S. Mercurii Beneventum dans MÉLANGES GODEFROID 

Kurru (Liège, 1908), p. 17-24. 
k.-Acta SSS ΟΝ Al, να πῆ. 
5. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibl. Nationalis Parisiensis, 

Ῥ. 239. 
6. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibl. Valicanae, pp. 53, 56. 
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ces manuscrits (Appendice IX). Le manuscrit 866 de 

la Vaticane 1, fol. 104-106, contient une äutre rédaction 

de la même pièce; malheureusement le litre et 16 com- 

mencement manquent à cet exemplaire unique. Le récit 

suit pas à pas la rédaction précédente. Il y ἃ enfin le texte 

métaphrastique Δέχιος ἡνίκα καὶ Βαλεριανὸς ὁ μὲν ἐπὶ τῶν τῆς 

Ῥώμης σκήπτρων ἦν, dont il existe dans les bibliothèques 

un nombre considérable de manuscrits. Le texte que nous 

publions (Appendice X) est celui du manuscrit de Paris 

1499°. Voici en quelques mots le contenu de la première 

pièce. | 

Dèce et Valérien décrètent que tous les citoyens sacri- 

fieront aux dieux. [15 convoquent le Sénat, lui soumettent 

le projet; les sénateurs approuvent complètement, et le 

décret est rédigé. 

Texte de l’édit. Toute la ville est dans l'agitation. Les 

empereurs cependant réunissent des troupes contre les 

barbares. Parmi les légions appelées, il y a celle qui porte 

le nom τῶν Μαρτησίων. Valérien reste à Rome, Dèce part 

pour la guerre. 

Un soldat de la légion des Martenses, nommé Mercure, 

a une vision. Îl voit un homme de grande taille, vêtu de 

blanc, qui lui remet un glaive et lui promet la victoire, 

en lui disant : « N'oubliez pas le Seigneur votre Dieu. » 

Mercure se jette sur les barbares, en fait un grand carnage 

et tue leur roi. La guerre est finie. 

Dèce lui accorde en récompense la dignité de 579471.- 

λάτης, et attribue la victoire aux dieux. Mercure reçoit de 

nouveau la visite d'un ange qui lui rappelle sa première 

recommandation. Mercure se souvient alors de la foi de 

son père Gordien, qui était chrétien. 

1. Galalogus codd. hagiogr. graecorum bibl. Valicanae, p. 87. 

2. Galalogus codd. hagiogr. graec. bibl. Nalionalis Parisiensis, p. 18%. 
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L'empereur envoie chercher Mercure par plusieurs de 

ses officiers. Mercure s'excuse, et la réunion est différée. 

Le lendemain, nouveau message. Mercure se rend à l’in- 

vitation. L'empereur lui propose d'aller ensemble sacrifier 

ἃ Artémis ; le saint se retire dans son prétoire. Il est accusé 

par le consulaire Catulus de n'avoir pas assisté au sacri- 

jice 

Mercure est appelé et interrogé, se déclare chrétien et 

jette son manteau et sa ceinture. Il est conduit en prison, 

où il reçoit la visite d'un ange. 

Le jour suivant l'empereur lui fait subir un nouvelinter- 

rogatoire, lui demande quelle est sa patrie, le nom de son 

père. Il veut savoir aussi s’il a reçu son nom de ses pa- 

rents. Non, répond le martyr, j'ai été appelé Mercure par 

le tribun : mon père m'avait donné le nom de Philopator. 

Il renouvelle sa profession de foi. 

Irrité, l'empereur le fait attacher à quatre poteaux et 

élever de terre. On le déchire et l’on allume sous lui un 

feu que les flots de sang parviennent à éteindre. Conduit 

en prison, le saint reçoit la visite d’un ange, qui le guérit. 

Ramené devant l’empereur, qui l’accuse de magie, le 

martyr continue à confesser le Christ. Alors on lui appli- 

que des fers rougis au feu. Une suave odeur se dégage de 

ses plaies. L'empereur ordonne de le suspendre la tête en 

bas. une lourde pierre au cou. Le saint restant inébran- 

lable, il le fait flageller cruellement, mais encore sans 

succès. 

Alors l'empereur prononce la sentence : « Nous ordon- 

nons que Mercure, qui a méprisé les dieux et nos décrets, 

soit conduit en Cappadoce, et qu'il y ait la tête tran 

chée. » 

Le martyr, tout déchiré, fut lié sur une bête de 

somme, et l’on entreprit le long voyage, avec des haltes 
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pour le laisser reposer. Il arriva enfin à Césarée. Le Seï- 

eneur se montra à lui : c’est ici que son martyre devait 

se consommer. Le bourreau lui trancha la tête. 

Le corps du martyr devint blanc comme la neige et 

répandit une suave odeur. Il fut enseveli au lieu même 

du supplice, où il opère beaucoup de guérisons. 

Le texte métaphrastique suit pour ainsi dire pas à pas 

celui que nous venons d'analyser. On n'y trouve aucun 

fait nouveau, mais de longs développements, des discours 

prolixes et des gloses qui sont de style dans le genre par- 

ticulier cultivé par Syméon Métaphraste. Pour la connais- 

sance de ses procédés l'étude de cette version peut avoir 

son importance. Nous renvoyons au texte sans nous y 

arrêter davantage. 

Il nous importe surtout de savoir quel jugement il faut 

porter sur la valeur historique de la légende de S. Mer- 

cure. La mention du numerus Marlensium, sous prétexte 

qu'il existait deux légions de ce nom οἱ qu'on a l’épitaphe 

d’un Eutropius, προτίκχτω; τῶν γενναιοτάτων ἀριθμοῦ Μαρτη- 

σίων 1, ne suffit pas à la rattacher à un document contem- 

porain des événements ?. Malgré la précision de certains 

détails, nous n’y découvrons rien qui permette de voir dans 

la pièce autre chose qu'un récit de fantaisie fait de rémi- 

niscences et de lieux communs. La passion de S. Mercure 

est une composition arlificielle de la classe des actes de 

S. Théodore, de $. Georges et deS. Procope. L'hagiographe 

CE" Cr, θέ. 

2. LEBLANT, Les acles des martyrs. Supplément aux Acla sincera de 

Dom Ruinart, p. 209. Le même auteur ἃ cru trouver une autre « con- 
firmalion » des actes de S. Mercure dans un texte des Actes de 
S. Tarachus qu'il juge « presque irréprochables ». Outre que ce 
jugement est beaucoup trop favorable, la présence d'un trait con- 
forme aux usages du temps ne suffit pas à réhabiliter tout un récit. 
Sur la méthode de Leblant, voir ce que nous avons dit dans les 
Légendes hagiogrophiques, Ὁ. 138-147. 
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a eu recours à presque tous les moyens d'amplification que 

nous avons rencontrés dans ces légendes : l’édit des empe- 

reurs, la haute dignité du héros et l'estime particulière 

que l’empereur ἃ pour lui, linvitation au sacrifice, les 

visions, les tourments épouvantables, interrompus par un 

séjour en prison, durant lequel les blessures du martyr 

sont miraculeusement guéries ; la fureur du persécuteur 

ranimée par ce prodige, l'accusation de magie et ainsi de 

suite. L'invitation adressée à Mercure par l’empereur et 

déclinée par lui, on ne sait sous quel prétexte, rappelle 

nettement un trait analogue de la légende de ὃ. Théo- 

dore, de même que la convocation du Sénat pour trans- 

former l’édit de persécution en sénatus-consulte est racon- 

tée en des termes qui prouvent que le rédacteur s’est 

inspiré de la légende de S. Georges. Ce qui achève de 

donner à cette passion le cachet d'une composition fac- 

tice, c'est l’expédient imaginé pour faire mourir le saint 

en Cappadoce. Au lieu de lui donner le coup de grâce, 

sous ses yeux, l’empereur lui fait entreprendre, avec ses 

bourreaux, un long voyage, jusqu'à Césarée, où il con- 

somme son martyre. 

Telle est la première classe de documents hagiogra- 

phiques concernant ὃ. Mercure. Il est surprenant qu'au- 

cune des rédactions de la Passion grecque ne fasse men- 

lion, même en guise de conclusion, d'un miracle célèbre, 

raconté souvent par les chroniqueurs, avec des détails 

divers mais toujours sous une forme dramatique qui 

devait tout naturellement le désigner à l'attention des 

hagiographes. 

On sait que la mort soudaine et mystérieuse de Julien 
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l’apostat frappa vivement l'attention des contemporains 

et que diverses versions de l'événement furent mises en 

circulation!. La légende s’en empara, et Sozomène déjà 

connaissait la substance d’un récit dont S. Mercure devint 

bientôt le principal acteur. Un officier de Julien, raconte 

l'historien, était en route pour rejoindre l'empereur. Ne 

trouvant pas d'autre gîte, il alla prendre son repos dans 

une église, et là il vit, suivant l'expression consacrée, 

ὕπαρ ἢ 0v29?, les apôtres et les prophètes se communiquant 

leurs plaintes sur les mauvais procédés de l'empereur 

envers l'Église, et se consultant sur les mesures à prendre. 

Après une longue délibération, deux d'entre eux s’avan- 

cèrent, rassurèrent l’assemblée en lui disant de compter 

sur eux et s’éloignèrent avec des allures menaçantes. La 

nuit suivante, seconde apparition. Les deux messagers 

viennent annoncer à l'assemblée que Julien ἃ cessé de 

vivre 9. 

Nicéphore Calliste, à cet endroit de son histoire, trans- 

crit Sozomène avec sa liberté coutumière. Il ajoute aux 

chœurs des apôtres et des prophètes, celui des martyrs, et 

il prétend connaître le nom des deux mandataires de 

l'assemblée des saints : ᾿Αρτέμιον δὲ χαὶ Μερχούριον λόγος ἔχε! 
! + 4 

TOUTOUS εἰναι *. 

1. Sur les diverses versions de la mort de Julien, voir le P. V. 

DE Buck, dans les Acta SS. Oct., t. X, p. 572-753, note i; A. GRaF, 

Roma nella memoria e nelle immaginazioni del medio evo, t. 1 (Torino, 
1883), p. 141-192, (απ ας de Santa Maria de don Alfonso el Sabio, 

t. I (Madrid, 1889), pp. χανιι, 23-26 ; A. PoNcELET, Index miraculo- 
rum B. V. Mariae, ANALECTA BoLLANDIANA, t. XXI, p. 265, n. 318. Le 
travail le plus complet sur la matière est celui du P. R. Nosrrrz- 
RiExECKk, Vom Tode des Kaisers Julian, dans XVI Jahresbericht des 

üffentlichen Privalgymnasiums an der Stella Malulina zu Feldkirch, 
1906-1907, p. 1-35. 

2. Sur celle expression voir L. DEUBNER, De incubaltione, pp. 5, 86, 99. 
3. Hist eccles.,. VI, 2. 

d. Hist eccles., X, 35; P. ας, ΤΌ p. 552. 

=] 
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Ce n'est pas Nicéphore le premier qui prononce lé nom 

de S. Mercure à propos de la mort de Julien. Le roman 

syriaque de Julien l’apostat, publié par Hoffmann! et 

composé entre 502 et 32, suivant Noeldeke?, fait déjà 

mention de lui, et c'est là un des textes plus aneiens où 

S. Mercure soit cité. Jovien se trouvant à Édesse durant 

la guerre, voit en songe S. Mercure armé d’un arc et de 

trois flèches. « Avant trois semaines, lui dit le saint, j'au- 

rai tué Julien avec une de ces flèches. » La prédiction se 

réalisa et une flèche, lancée par une main inconnue, ren- 

versa l’empereur. 

La version de Malalas présente de notables différences 

et, pour la première fois, l'histoire est racontée sous la 

forme d’un épisode de la vie de ὃ. Basile. La nuit de la 

mort de Julien, ὃ. Basile vit le ciel ouvert. Le Christ était 

assis sur son trône et disait d’une voix forte : « Mercure, 

allez, tuez Julien l’empereur, ennemi des chrétiens. » Et 

S. Mercure, debout en présence du Seigneur, couvert 

d'une cuirasse élincelante, ayant reçu l’ordre, disparut. 

Bientôtil se retrouva devant le trône et s’écria : « L’em- 

pereur Julien estégorgé, comme vous l'avez ordonné, Sei- 

gneur. » À ce cri, S. Basile s’éveilla et le matin il raconta 

à son clergé ce qu'il avait vu en songe”. La Chronique 

Pascale rapporte le fait dans les mêmes termes, de même 

que la Chronique de Jean de Nikiou ὅ. 

S. Jean Damascène, dans son premier discours sur les 

images, décrit la scène tout autrement, et 1] se réclame de 

1. lulianos der Abtrünnige, Syrische Erzählungen, Kiel, 1883. 
2. Ueber den Syrischen Roman von Kaiser Julian dans ZEITScHRIFT 

DER DEUTSCHEN MORGENLAENDISCHEN GESELLSCHAFT, t. XX VIII (1874), 

p. 282-83. 

3. loannis Malalae Chronographia, 1. XTT, DiNporr, p. 333-3/. 

ἡ. Chronicon Paschale, Dixporr, {. 1, p. 552. 
ὃ. H. ZorexsERG, Chronique de Jean, évêque de Nikiou, p. 439. 
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la Vie de S. Basile, écrite par Helladius, son disciple etson 

successeur sur le siège de Césarée. Un jour le saint se 

trouvait à prier devantune image de la Vierge sur laquelle 

élait représenté également le martyr Mercure, et il sup- 

pliait le Seigneur de délivrer les chrétiens de la tyrannie 

de l’Apostal. Soudain, il vit disparaître le martyr, qui 

revint peu après tenant sa lance ensanglantée 1, 

Dans la Vie de S. Basile par le Pseudo-Amphiloque, 

comme dans celle du faux Helladius ?, ce n’est point le 

Christ qui donne à Mercure l’ordre d'exécuter la sentence 

de mort. C’est la Vierge, assise sur le trône qui le lui 

intime. À son réveil, S. Basile se rend à la basilique de 

S. Mercure, où reposaient son corps et ses armes. Ces 

armes, qu'on avait encore vues en place la veille au soir. 

avaient disparu *. 

Pour louer S. Mercure, un de leurs saints de prédilec- 

tion, les hagiographes coptes n'ont pas manqué de s’'ap- 

proprier la légende de la merveilleuse apparition #. Il 

n'entre pas dans notre plan d'étudier les diverses trans- 

1. De imaginibus oralio 1, P. G., &. XCIV, p. 1278. Il est également 
fait mention de la légende dans la Vie de S. Macaire, dit le Romain, 

Bibliotheca hagiographica latina, 5fo4, dont deux recensions grec- 
ques ont été publiées par A. VassiLiEv, Anecdola graeco-byzantina 
(Mosquae, 1893), p. 135-165. Dans la première il est simplement ques- 

tion de l'endroit où périt Julien, εἰς χάμπον ὁμαλὸν χαλούμεινον ’Aztav, 

ἐν ᾧ τόπῳ τὴν ψυχὴν ἀπέρρηξεν ὃ παραβάτης ᾿Ιουλιανός. Dans l’autre la 

légende est clairement rappelée, "Asia, ὅπου ὃ ἅγοις Μερχούριος ἀνεῖλεν Ἴου- 
λιανὸν τὸν παραβάτην (Ρ. 137). 

2. On s’est demandé si la vie de S. Basile attribuée ἃ Helladius, et 

dont le texte n'a pas élé retrouvé, ne serait pas identique à celle du 
Pseudo-Amphiloque. Tizcemonr, Mémoires, t. IX, p. 681. La compa- 
raison des deux versions de la vision ne donne aucun appui à cette 
hypothèse. Nosrrrz, 0p. cil., Ὁ. 18-19. 

3. Vila 5. Basili, ©. IX. ComBeris, 5. Amphilochii Iconiensis… 
opera (Parisiis, 1644), p. 181-182. Cf. Nosrrrz, op. cil., p. 34-35. 

4. A. J. Burcer, The ancient coplic Churches of Egypt, τῷ IH, 

p. 3537-60. 
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formations qu'ils lui ont fait subir. Chez les Grecs, elle 

semble n'avoir inspiré qu'un seul des panégyristes de 

S. Mercure, Nicéphore Grégoras!. Son discours, εἰς τὸν 

ἅγιον μεγαλομάρτυρα Μερχούριον, qui commence par ces 

mots : χαὶ κυβερνήτης δὲ πρὸς ἀνέμων παραταττόμενος βίαν, et 

dont il existe des manuscrits à la Vaticane 3, à Munich ὃ 

et à Bruxelles #, est encore inédit. Grégoras néglige com- 

plètement les données de la Passion de ὃ. Mercure pour 

s’en tenir exclusivement à la légende de l'apparition. 

Julien et la guerre des Perses lui fournissent l’occasion de 

” faire étalage d’érudition et de développer longuement les 

circonstances historiques. Dans le récit du miracle, il suit, 

en substance, la version du Pseudo-Amphiloque : l'ordre 

de tuer Julien mis dans la bouche de la Vierge, la dispari- 

tion des armes de S. Mercure constatée après la vision et 

ainsi du reste. Inutile de nous arrêter plus longuement à 

ce panégyrique, qui peut offrir quelque intérêt sous le 

rapport du style, mais dont l'étude, à notre point de vue 

spécial, ne nous apporterait aucune lumière nouvelle. 

ΕΣ 

* * 

Il faut conclure de cette revue rapide des légendes de 

S. Mercure que, sans les textes attestant l’antiquité de son 

1. Sur Nicéphore Grégoras hagiographe, voir Ep. KürTz, Ziwei grie- 

chische Texte über die hl. Theophano, MÉMOIRES DE L'ACADÉMIE IMPÉ- 
RIALE DES SCIENCES DE SAINT-PÉTERSBOURG, VIII* série, t. III, n° 2, 

(1898), p. vI-Ix. 

4. Catalogus codd. hagiogr. graecorum bibliothecae Valicanae, p. 97. 
3. Ign. Harpt, Calalogus codd. manuscriplorum graecorum biblio- 

lhecae Regiae Bavaricae, 1.1, p. 50. 
h. Ms. 3345 (18906-18912), fol. 6-17 ; Nicephori Gregorae ex codice 

Domus Professae Viennensis, descriplo ex alio anliquiore Elecloralis 
bibliothecae Bavaricae Monachü. La copie est du P. Reinhold Dehnius, 

d’après une note marginale de la main de Papebroch. Cf. J. VAN DEN 
GHeyn. Catalogue des manuscrits de la bibliothèque Royale de Bruxelles, 
LV D rs 
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culte, nous n'aurions sur ce martyr aucune donnée histo- 

rique !. 

1. On ἃ essayé de Lirer parti, contre l'existence de 5. Mercure, de 
son nom même. Nous avons fait remarquer ailleurs (Les Légendes 
hagiographiques, p. 235) que des noms mythologiques ont été ceux 
de saints très authentiques. Le nom de Mercure n'est pas spéciale- 
ment suspect. Il ἢ Me par des chrétiens (voir DE Rossi, Roma 
Sotlerranea, 1. IT, . XLIX), par des clercs (haec curavilt Mercurius 
levila fidelis dans une inscription Damasienne, Tam, Damasi carmina, 4). 

οἱ même BE des martyrs. Un martyr d'Apulie s'appelait Mercorius, 
Acla SS., nov., t. If, p. [111], et Denys d'Alexandrie fait mention 
d'une LR qu'il nomme ἣ σεμνοτάτη πρεσβῦτις ΜΝεοχουρία. EUSÈBE, 
Pa ecel.. VI, Ln.7r8. 

PRIE Ep 

AI M je 

tute ΟἹ Medias nn 

Toronto. ontere 
sa 

»-ῸῸΌ΄Ό-΄- ον 





ΟΠ ΑΕ ΕΗ MI 

S. DÉMÉTRIUS 

S. Démétrius, patron de Thessalonique, ἃ conquis dans 

le monde grec une popularité qui ne le cède à aucune 

autre 1 et la littérature que son culte ἃ fait éclore, occupe 

une place à part dans l’hagiographie. Les copieux recueils 

de ses miracles, en particulier, sont des sources très 

importantes pour lhistoire du temps et pour les annales 

de la cité qui honore S' Démétrius comme son grand 

protecteur 5. Les monuments littéraires du culte du célèbre 

martyr ont été très sérieusement étudiés et parfaitement 

classés par le P. de Bije, et nous pouvons, presque sur 

tous les points, adopter en ces matières les conclusions de 

son excellent travail. L'ordre et la filiation des légendes 

de S. Démétrius ont été fort bien établis par lui #. 

La première légende est représentée par le résumé de 

1. Sur le culte de ὃ. Démétrius, consulter outre les Acta Sanctorum, 
Tarez, De Thessalonica eiusque agro (Berolini, 1839), p. 107-139. L'ar- 
ticle de Eu. Davip, Τὰ Δημήτρια dans Ἢ μερολόγιον τῶν ἐθνιχῶν φιλανθρωπιχῶν 

χαταστημάτων, t. Il (Constantinople, 1906), p. 399-402, contient des 
détails intéressants sur la fête du patron de Thessalonique au 
moyen-à2e. 

2. A. Toucarp, De l'hisloire profane dans les actes grecs des Bollan- 

distes (Paris, 1874), p. 80-182; H. GELZER, Die Genesis der. byzantini- 
schen Themenverfassung, \BHANDLUNGEN DER PHIL.-HIST. CLASSE DER KÜN. 

SACHSISCHEN GESELLSCHAFT DER WISSENSCHAFTEN, &. XNIIT (Leipzig, 

1899), n. V. 
3. Acla Sanclorum, oct., t. IN, p. 50-209 ; P. G., tt. CXVI, p. 1081- 

1426. 

ἡ. Le classement du P. de Bije ἃ été adopté par H. UsENER, dans 
Rheinisches Museum, N. K., LIT (1898), p. 370. 
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Photius!., la traduction d'Anastase le bibliothécaire 3. et 

la Passion grecque que nous éditons d’après deux manus- 

crits de Paris grec 1485 et Coislin 110 (Appendice XI). 

Cette dernière rédaction ne diffère des textes de Photius 

et d’Anastase que par des détails sans importance. Voici 

en peu de mots le contenu de la légende. 

Au temps où Maximien se trouvait à Thessalonique et 

persécutait les chrétiens, Démétrius y répandait la bonne 

doctrine. Il fut pris et conduit devant l'empereur, qui se 

rendait alors au stade pour voir les jeux. Maximien, tout 

entier à l’idée du spectacle, ordonna de le garder dans le 

bain voisin. 

L'empereur s’intéressait particulièrement à un gladia- 

teur du nom de Lyaeus. Lorsque celui-ci parut, il promit 

un prix à qui engagerait le combat avec son favori. 

Un jeune homme nommé Nestor se présenta. L'empe- 

reur essaya de le dissuader de s'attaquer à un adversaire 

aussi certain de la victoire. Nestor persista dans son des- 

sein οἱ tua Lyaeus. L'empereur, sans tenir sa promesse, 

partit furieux. Sur le passage, on lui rappela Démétrius. 

Il ordonna de le tuer à coups de lance. Le corps du saint 

fut enseveli au lieu même du supplice. 

Plus tard, lorsque les miracles manifestèrent la gloire 

du martyr, Léontius, préfet d'Ilyrie, érigea un oratoire 

en son honneur. 

Dans ces Actes fort simples, il est à peine question de 

Démétrius. L'épisode de Nestor et de Lyaeus en remplit 

la plus grande partie, et l’on ne conçoit pas la raison de 

l'importance donnée à cette histoire, alors qu'il n'y ἃ 

aucune relation entre Démétrius et Nestor. En résumé, 

Maximien, dans un accès d'humeur provoqué par la mort 

1. Bibliotheca, cod. 255, P. G., t. CIV, p. 104-105. 
2, Bibliotheca hagiographica latina, n. 2122. 
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de son gladiateur favori, fait exécuter Démétrius sans 

forme de procès. 

Le rédacteur de la seconde légende, celle du manus- 

crit du Vatican 821, explique d’une manière un peu dif- 

férente le cours des événements et ajoute de nouveaux inci- 

dents à ceux que nous savons déjà !. Tout d’abord, il fait 

connaître Démétrius. Il était de famille sénatoriale, avait 

dans l’armée le grade d’exceptor, était devenu proconsul 

de l’'Hellade, puis consul. Mais sans se laisser éblouir par 

les honneurs, il s’occupait de convertir les païens. L'ha- 

siographe sait aussi que Lyaeus était un Vandale et qu'il 

avait déjà tué beaucoup de monde à Sirmium avant d’ar- 

river à Thessalonique. 

Démétrius, jeté dans les souterrains du bain, voit sortir 

de terre un scorpion qui veut l’attaquer ; il le tue par le 

signe de la croix. Alors un ange descend du ciel, et lui 

pose une couronne sur la tête. 

Pendant que Lyaeus est introduit dans le stade, Nestor, 

un ami de Démétrius, va le trouver dans sa prison, et lui 

demande de le soutenir par ses prières durant son combat 

contre le gladiateur Le saint le bénit et lui prédit la vic- 

toire et le martyre. 

Nestor invoque le Christ et tue Lyaeus. Maximien l’ac- 

cuse d’avoir eu recours à la magie et le fait décapiter. 

Puis on fait comprendre à l’empereur que Démétrius a 

été la cause de la mort de Lyaeus. Ordre est donné de le 

tuer à coups de lance. Lupus, le serviteur du saint, 

recueille un peu de son sang, au moyen duquel s'’opèrent 

plusieurs miracles. Maximien le fait également mettre à 

mort avec plusieurs autres chrétiens. 

Le corps de δ. Démétrius resta longtemps à la place où 

1. Acta Sanclorum, oct., ἃ: IV, p. 90-05. 
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on l’avait enseveli. Léontius, atteint d'une maladie incu- 

rable, s’y fit transporter et recouvra la santé. En recon- 

naissance, il éleva une basilique en l'honneur du martyr. 

Il emporta en Ilvrie des reliques, la chlamyde et l’ora- 

rium du saint teints de son sang, et après avoir traversé 

miraculeusement le Danube. 1] arriva à Sirmium où il 

bâtit une belle église pour les recevoir. 

La troisième légende, εἶχε μὲν τὰ Ῥωμαίων σχπῆτρα, qui 

fait partie du ménologe de Métaphraste au 26 octobre, suit 

pas à pas. avec les amplifications d'usage, la légende pré- 

cédente, et 1] serait assez inutile de s’y arrêter !. 

Les deux dernières Passions, on l’a compris, ne sont 

pas autre chose que la légende primitive développée sui- 

vant les procédés chers aux hagiographes. On ἃ cherché 

d’abord à donner au récit une allure plus logique. Si 

Démétrius n’est pas à proprement parler la cause de la : 

mort du gladiateur, il n'y est plus absolument étranger 

comme dans la première légende. Si Léontius, préfet 

d'Ilyrie, bâtit une basilique en l'honneur du martyr, c'est 

qu'il avait reçu de lui une faveur miraculeuse. Il y ἃ 

même une sorte de lien primordial entre Sirmium et 

S. Démétrius, puisque Lyaeus, dont la mort fut l'occasion 

de son martyre, y commença ses exploits. Le martyre de 

Nestor est également une conséquence logique de ses rela- 

tions avec Démétrius. On peut dire que, dans ce genre de 

littérature, pareil dénouement est de style. 

On rend moins aisément compte de certains traits nou- 

veaux dont l’hagiographe ἃ orné le récit. Impossible de 

1, Acta Sanclorum, oct., Ὁ IV, p. 96-103. 
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savoir où il ἃ pris le personnage de Lupus: c'est très vrai- 

semblablement le « serviteur » classique du martyr, aussi 

peu historique que celui de 5. Théodore, celui de 

S. Georges, ceux de beaucoup d’autres saints. L'incident 

du scorpion et la vision sont aussi de purs ornements. 

Enfin, nous assistons à la métamorphose de Démétrius, un 

pieux chrétien sans élat social bien défini, en militaire οἱ 

en consul. C’est sous ce type qu'il sera désormais repré- 

senté et qu'il se montre à ses dévots dans les apparitions f. 

Si le culte de 5. Démétrius à Thessalonique prit de 

bonne heure une extension considérable, on ne peut nier 

que les origines en soient fort difficiles à démêler. On 

devait en être persuadé à Thessalonique, puisque les 

hagiographes insistent sur l'état d'abandon où étaient 

demeurés ses précieux restes jusqu'à l'intervention de 

Léontius, au début du v° siècle. Les commencements 

obscurs et l’éclosion tardive du culte de ce martyr, l'em- 

placement de son tombeau en pleine ville et au milieu des 

édifices profanes, τῶν περιβόλων τοῦ δημοσίου λουτροῦ χαὶ τοῦ 

72010, donnent je ne sais quel aspect anormal à la gloire 

posthume de ὃ. Démétrius. Ce n’est pas ainsi que les 

églises particulières avaient coutume de rendre à leurs 

martyrs propres les honneurs publics. 

La mention que font les hagiographes, à partir de la 

seconde légende, de deux basiliques élevées par Léontius 

en l'honneur de S. Démétrius, l'une à Thessalonique, 

l'autre à Sirmium, pourrait nous mettre sur la voie d'une 

solution. Thessalonique possédait le corps, disent-ils : Sir- 

mium reçut les vêtements teints de sang ?. On est tenté de 

se demander si ce n'est point l'inverse qui eut lieu. En 

1. Voir les recueils de miracles de 5. Démétrius, passim, Acfa 
Sanctorum, oct.,t. IV, pp. 104-197. 

2. Acla Sanctorum, oct., t. c., p. 99, n. 17. 
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effet, les anciens martyrologes ne connaissent point 

Démétrius de Thessalonique; mais ils annoncent, au 

9 avril, un Démétrius à Sirmium. Le martyrologe syriaque 

dit simplement, au 9 avril, ἐν Σιρμίῳ Δημήτριος !, les trois 

principaux manuscrits de l’hiéronymien sont d’accord 

sur la leçon in Sirmia Demetri diaconi?. L'abrégé syriaque 

est antérieur à la date de la basilique de Léontius*. Un 

S. Démétrius était donc honoré à Sirmium avant l’arri- 

vée des reliques dont parle la légende. N’est-il pas vrai- 

semblable que son culte se répandit au dehors et que 

Thessalonique, enrichie par la libéralité du préfet d'Illy- 

rie, d’une relique précieuse du saint, lui éleva une basi- 

lique qui éclipsa bientôt le premier sanctuaire dédié au 

martyr dans sa ville natale {? Ce ne serait pas l'unique 

exemple d’un centre de culte dépossédé au profit d’une 

sorte de succursale, et dans des cas semblables, le corps 

du saint est presque toujours adjugé par la croyance 

populaire au sanctuaire le plus fréquenté. 

Si l’on admet cette explication et si S. Démétrius n'est Ὁ 

point un martyr indigène de Thessalonique mais un saint 

dont le culte a été importé de Sirmium, on constatera la 

répélilion à peu près identique de la métamorphose qui, 

du lecteur Procope, ἃ fait un général. Le diacre est ici 

devenu un consul. Et si l’on préfère s’en tenir plutôt à la 

tradition de Thessalonique, il faudra dire encore que. 

S. Démétrius n'est devenu un saint militaire que par un 

caprice de la légende ou l'invention d’un hagiographe. 

. Acta Sanctorum, nov., t. Il, p. [Lv]. 

. Acta Sanclorum, nov., Ὁ. IT, p. [41]. 

. Codex Theodos.. VIL, 4, 32 ; XIL, x, 177. 

ἡ. Les éléments de cette solution sont indiqués par Lucius, Die 

Anfänge des Heiligenkulls, Ὁ. 227, note 5. 
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Comme la plupart des légendes qui précèdent, celle de 

S. Démétrius ἃ fait entrer dans la liste des martyrs au 

moins un nom nouveau. S. Nestor ἃ pris place dans les 

synaxaires, soit le même jour que 5. Démétrius, 

26 octobre, soit le lendemain 1. Un saint Λούππος y est 

inscrit au 23 août, et l’idée était venue à quelques cri- 

tiques d'y reconnaitre le serviteur de S. Démétrius ?. Le 

P. de Bije n'a pas été de leur avis, et le choix même de la 

date semble suffire pour lui donner raison?. Le saint 

Λοῦππος du mois d'août est probablement le martyr 

honoré à Novae, en Mésie. Le frère de l’empereur Maurice, 

Pierre, arriva en cette ville la veille de la fête du saint #. 

τ. Synaxarium ecclesiae Constantinopolilanae, pp. 163, 167. 
2. Acla Sanctorum, aug., t. IV, p. 594. 
3. Acta Sanctorum, oct., t. IV, p. 65. 
h. THEOPHYLACTE SIMOCATTA, Hist., VII, 2, 3, DE Book, p. 249. 





CHAPETRHE YF 

CONCLUSION 

Le culte de tous les saints dont nous venons d'étudier 

les actes peut revendiquer une haute antiquité. Les chro- 

niqueurs et les pèlerins, les inscriptions et les monuments 

figurés, l’attestent avec une entière certitude. On vou- 

drait, en remontant la série des témoignages, atteindre 

l'époque même du martyre de chacun d'eux, et le moment 

où les honneurs publics commencèrent à leur être rendus 

dans l’église particulière qu'ils illustrèrent par leur sacri- 

fice. Sauf un seul cas, celui de 5. Procope, sur l'histoire 

duquel nous sommes renseignés par un document con- 

temporain, les plus anciennes attestations concernant les 

saints mililaires sont séparées des événements par l'in- 

tervalle de plusieurs générations. 

Mais si l’on veut bien réfléchir aux circonstances toutes 

fortuites qui nous ont conservé, non pas même le texte 

original mais une version d'un récit d'Eusèbe, pour nous 

permettre de retrouver sous la cuirasse de Procope le 

stratélate l'humble clerc de Seythopolis et le premier des 

martyrs de Palestine, on évitera d'énoncer des conclu- 

sions trop absolues. S'empresser de tirer d'un défaut 

d'information ultérieure des indices qui tendraient à jeter 

la suspicion sur le culte des autres saints militaires serait 

peu logique. Ajoutons qu'il faut s'en garder d'autant plus 

que, dans leur ensemble, nos documents ne nous 

reportent nullement à quelqu'une de ces périodes de 
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l'histoire de l’Église où l'obscurité des origines d’un culte 

suffit à autoriser les plus graves défiances. 

Si Eusèbe nous faisait défaut, nous en serions réduits à 

juger de S. Procope sur son histoire fabuleuse, et nous 

comprendrions moins aisément à quel point l'intempé- 

rance et la hardiesse de certains hagiographes parvien- 

nent à défigurer la physionomie des saints. On reconnai- 

tra sans difficulté que les légendes étudiées plus haut 

appartiennent toutes à une même catégorie, et que à part 

quelques traces à peine perceptibles, on n'y découvre 

aucun vestige de tradition historique. Toutes ces composi- 

lions sont purement artificielles, agencées au moyen des 

clichés conventionnels que se passent les hagiographes : 

interrogatoires, descriptions de tourments épouvantables, 

visions et miracles, avec quelques traits particuliers pou- 

vant servir à caractériser une classe de Passions, tels que 

la guérison miraculeuse du martyr comme moyen d’intro- 

duire de nouvelles scènes de torture, la présence d’un ser- 

viteur du saint qui est censé avoir écrit la relation ou 

l'avoir inspirée, et ainsi de suite. 

Ce n’est point dans de pareils documents que l’on peut 

se flatter de trouver le moindre renseignement sur la per- 

sonne ou l'histoire des saints. Parmi les saints militaires, 

deux au moins, Procope et Démétrius n'ont eu rien de 

commun avec l’armée. Nous ne voyons aucune raison qui 

nous oblige à admettre que $. Georges etS. Mercure, — on 

serait presque tenté d'ajouter S. Théodore — aient des 

titres plus sérieux à figurer parmi les guerriers. Il en est 

de même de beaucoup d’autres saints qui ont une légende 

mililaire, et qui n’ont vraisemblablement été enrôlés que 

par une fantaisie de l'hagiographe. Les métamorphoses de 

cette espèce sont loin d’être rares. Dans les cycles romains, 

par exemple, S. Hippolyte prêtre ou évêque est également 
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transformé en soldat !, et c’est en qualité de gardien de 

S. Laurent qu'il figure dans la Passion de ce martyr. Dans 

le cas des saints Nérée et Achillée, le travestissement s'opère 

en sens inverse ?. D’après la tradition la plus ancienne, ils 

étaient soldats : mnililiae nomen dederant *; dans la légende 

postérieure, ce sont deux eunuques. [Il y a une transfor- 

mation analogue dans la légende des saints Cyr et Jean 1. 

Reste à savoir comment on a été amené à se représenter, 

sous l’habit militaire, les martyrs les plus populaires de 

l'Église grecque. 
On a proposé récemment une solution assez spécieuse 

de ce problème intéressant. Lucius définit les saints mili- 

laires ceux dont la principale fonction est de protéger une 

ville ou un pays. Cette définition un peu arbitraire l’en- 

traine d’abord à dresser une liste bien étrange des saints 

militaires. Outre S. Démétrius, ὃ. Georges, S. Théodore, 

S. Serge, on y voit figurer δ΄. Thècle et 165 apôtres Jean. 

Philippe et Thomas. Mais ce qui est capital, c'est que ces 

grands saints ne sont autre chose pour lui, que les héri- 

tiers des divinités païennes, honorées, avant eux. au lieu 

même où se dressait leur principal sanctuaire ?. 

Il serait inutile de suivre cette théorie dans le détail. 

Elle n'explique rien. Évidemment, par le fait que la reli- 

gion chrétienne s’est établie dans le monde romain sur 

les ruines du paganisme, n'importe quel sanctuaire chré- 

tien s’est élevé dans une ville donnée, à côté d’un temple 

Lu . Bibliotheca hagiographica latina, 4753. 
. Bibliotheca hagiographica latina, 6063. 

3. InM, Damasi Carmina, ὃ. 

. Jean était soldat : στρατιώτης ἐτύγχανεν, Laudatio 55. Cyri el 

loannis auct. Sophronio, P. G., ἢ LAXXVIE p. 3592. On sait que les 
deux saints forment un groupe de saints guérisseurs « anargyres » 
comme les SS. Cosme et Damien. 

5. E. Lucrus, Die Anfänge des Heiligenkulls, p. 205-257. 

Le] 

= 
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dédié à quelque dieu de lOlympe ; le nouveau culte ἃ sup- 

planté l’ancien, et le temple a été déserté au profit de la 

basilique. La foule des pèlerins qui se portait au tombeau 

d'un martyr, peut avoir été précédée, dans la même ville, 

par d’autres foules qui fréquentaient alors un temple 

d'Artémis ou d’Apollon. Dans ce sens restreint, un martyr 

célèbre est toujours l'héritier d’un dieu ; mais il n’en est 

pas nécessairement la transformation, et son culte n'est 

pas pour cela la continuation d'un culte idolâtrique. 

L'application du système aux cas concrets en fera aussi- 

tôt comprendre l’inanité. 

À Thessalonique, un des dieux les plus honorés était le 

Cabire. Sur le caractère guerrier de cette divinité, dit-on, 

on ne peutélever aucun doute.S. Démétrius ne fait que con- 

tinuer le Cabire!. On oublie que, primitivement, ὃ. Démé- 

trius n'était point un saint militaire. Sa plus ancienne 

légende, dont les suivantes ne sont que des développe- 

ments, ne contient pas un mot qui puisse le donner ἃ. 

soupçonner. Ne faut-il pas én conclure que, si l’attirail 

œuerrier dont on l’a entouré ἃ pu créer une vague ressem- 

blance avec le Cabire, si sa popularité ἃ fini par éclipser 

celle même des anciens dieux, aucune continuité de tra- 

dition ne rattache le culte de S. Démétrius à la religion 

antique ? 

S. Procope et ὃ. Mercure furent spécialement honorés 

l’un à Césarée de Palestine, l’autre à Césarée de Cappadoce. 

1. Lucius, p. 222. H. UsexER, Gütliiche Synonyme, dans RHEINISCHES 

Museum, Ν. F.,t. 1111 (1898), p. 370-75, a suivi une autre voie pour 

rattacher S. Démétrius et surtout S. Nestor à la mythologie. Ses 
déductions sont beaucoup plus ingénieuses que celles de Lucius, 

sans être plus solides, et on trouverait difficilement un exemple où 
l'impuissance de cette méthode, dont la vogue n'est point passée, 
soient plus sensibles. H. Grzzer, Die Genesis der byzantinischen 
Themenverfassung (plus haut, p. 09), s’est mis à un point de vue 
spécial, mais sans éviter les errements des mythologues. 
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On n'a point tenté, jusqu'à présent, de désigner la divinité 

à laquelle ils auraient succédé. Ce ne serait guère plus 

difficile, moyennant la même méthode, que pour les autres 

saints guerriers, mais ce serait juste aussi concluant. 

L'insuffisance de l'hypothèse mythologique éclate mieux 

encore dans le cas de S. Théodore et dans celui de 

S. Georges. Pour montrer que la célébrité de 5. Théodore 

tient à un héritage suspect, on suppose que le dieu Men 

— pourquoi le dieu Men plutôt que tout autre? — était 

l'objet d'une vénération spéciale à Euchaïta!, ce qui n’est 

attesté par aucun document, et on rappelle l'épisode du 

dragon symbolisant la victoire de Théodore sur lidole. On 

a trop abusé du dragon, vieux motif de folklore qui est 

entré dans la composition d'un si grand nombre de 

légendes et qui n'a, la plupart du temps. aucune portée 

symbolique?. Il ressort assez clairement de l'examen des 

textes relatifs à S. Théodore, que la scène du dragon n’ap- 

partient pas originairement à son histoire : elle est d'intro- 

duction relativement récente. 

On ἃ vu que dans celle de $. Georges elle est entrée plus 

tardivement encore, et l’on peut dire que toutes les entre- 

prises mythologiques tentées de ce côté par les érudits 

contre le grand martyr échouent devant cette simple cons- 

tatation. On ne saurait trop le répéter, ne fut-ce que pour 

prévenir des erreurs dans l'interprétation des monuments 

figurés. Aucune des légendes grecques qui ont joui d’une 

large diffusion et qui ont par conséquent le plus contri- 

-bué à fixer le type traditionnel de S. Georges, y compris 

celles du ménologe de Métaphraste et celles, plus répan- 

dues encore, des synaxaires, n'attribue à ce saint la vic- 

τ, 1bid., p. 220-385. 
>. Les Légendes hagiographiques, p. 32. 



116 LÉGENDES GRECQUES DES SAINTS MILITAIRES 

toire sur le dragon. Ainsi s'explique qu'après sa vaste 

enquête sur les effigies des sceaux byzantins, M. ἃ. Schlum- 

berger !, ait pu écrire que « très rarement saint Georges 

est représenté à cheval combattant le dragon ». et c'est là 

une précieuse indication tant au point de vue de la chro- 

nologie que de l'authenticité de certains monuments. 

Le bas-relief du Louvre représentant Horus transper- 

cant le crocodile n'offre donc pas, comme on l’a pensé, 

une extrème ressemblance avec les plus anciennes repré- 

sentations de S. Georges?, et il faut renoncer à y voir 

Horus fait à l'image de S. Georges, de même qu'à trouver 

un S. Georges fait à l’image de Horus”. Par le fait toutes 

les ingénieuses combinaisons au moyen desquelles on 

a voulu faire de ὃ. Georges l'héritier direct de Jupiter dans 

sa ville de Lydda-Diospolis Ὁ se dissipent, et il ne reste qu'à 

constater les coïncidences purement extérieures nées de 

la répétition d’un motif d'iconographie *. 

1. Sigillographie de l'empire byzantin, p. 20. 

2, Cu. CLERMONT-GANNEAU, Horus el 5. Georges, dans REVUE 

ARCHÉOLOGIQUE, N. S., t. XXXIT (1876), p. 196-204, 372-399 ; In., Le 

Mythe d'Horus et de S. Georges, dans ÉTUDES D'ARGRÉOLOGIE ORIENTALE, 

ΧΑ p. 78-82; In., Dioclélien οἱ S. Georges, ibid., P. 187-191 ; In., dans 

Recueil d'archéologie orientale, t. VIT, p. 370-771. 
3. Revue archéologique, L. ο, Ὁ. 399. 

h. Études d'archéologie orientale, τ. 1, 188-197. 
5. On a proposé d'autres explications mythologiques de la légende 

de S. Georges. Celle de νὸν GurscHMiD, qui identifiant S. Georges 
avec Mithra (Ueber die Sage vom ἢ. Georg, dans KLEINE SCHRIFTEN, 
t. II, p. 173-204), après avoir joui d'un moment de faveur, est géné- 
ralement abandonnée aujourd’hui et nous n’avons pas besoin de 
nous y arrêter (F. CuMonr, Textes el monuments figurés relatifs aux 

mystères de Mithra, τ. IF, Bruxelles, 1890, pp. 73, 461). Mais si nous 
ne soûtons nullement, en général, l’exégèse mythologique des 
légendes hagiographiques, nous croyons à peine nécessaire de faire 

remarquer que la légende de δ. Georges el plusieurs autres renferme 

un grand nombre d'éléments empruntés au folklore et plus d’une 

réminiscence païenne. Aux auteurs souvent cités qui ont fait de 

S. Gcorges un personnage mythologique, il faut encore ajouter 
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Si l’on veut donc sç rappeler que dans certaines régions 

les figures équestres des saints sont particulièrement fré- 

quentes, qu'en Égypte, par exemple, non seulement tous 

les saints mililaires, mais les anges eux-mêmes vont à 

cheval, que certains monuments, dans le genre des 

médailles talismaniques, où l’on voit Salomon à cheval, 

perçant de sa lance une figure vaguement humaine éten- 

due sur le sol?, offrent à première vue une étonnante 

ressemblance avec les images des saints vainqueurs du 

dragon, on ne s’empressera pas de reconnaître aucun de 

nos cinq guerriers dans les représentations de cavaliers 

nimbés ou dans l’acte de transpercer un monstre. Et lors- 

qu'on voudra se décider pour l’un d’entre eux, il sera plus 

logique de choisir S. Théodore? ; c’est dans sa légende 

que le dragon apparaît le plus tôt, et avec le plus de per- 

sistance. 

La place considérable occupée par les légendes mili- 

taires dans l’hagiographie grecque — on se rappellera que 

nous n'avons étudié que les plus célèbres — s'explique, 

E. KrausE, Die Trojaburgen Nordeuropas (Glogau, 1893), p. 203-218 ; 
Frazer, The Golden Bough, 3° édition; cf. Analecta Bollandiana, 
t. XX VII, pp. 4, 37-41; RaMsay, dans Expositor, VII'* series, vol, IV 
(1907), p. 313. 

1, Voir plus haut, p. 6. 

2. G. SCHLUMBERGER, Amuletles byzantines, dans MÉLANGES D'ARCHÉO- 
LOGIE BYZANTINE, 1"° série. ἢ. 117-140 ; P. PERDRIZET, ΣΦΡΑΓῚΣ SOAOMOQ- 

ΝΟΣ, dans REVUE DES ÉrupEs GRECQUES, t. XVI (1903), p. 42-6r. 
3. C'est ce qu'a compris M. A. SrEGENsEr, Ueber angebliche 

Georgsbilder auf den aegyplischen Textilien im Museum des Campo 
Santo, dans ORIENS CHRISTIANUS, t. Il (1902), p. 170-158. M. O. M. 
Darron, Catalogue of early Chrislian Antiquities… of the British 
Museum, τι. 549, 996, 904, 914, 919, 990, 001 est plus porté à voir 
dans les cavaliers anonymes l'image de 5, Georges. Parmi les repré- 

sentations dont l'inscription ne permet point d'hésiter, nous signa- 
lerons les n° ὅθι, 997, S. Georges debout, 557, S. Georges debout 
perçant le dragon; 548, 692, 693, S. Théodore à cheval, perçant le 
dragon, 544, S. Théodore debout. 
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ce nous semble, par une raison assez simple, nous dirions 

volontiers assez vulgaire. Il s'agissait de répondre aux 

vœux du public qui se pressait en foule aux sanctuaires 

des martyrs, et qui voulait apprendre, non point sous une 

forme sèche et sommaire, mais par un récit parlant à 

l'imagination, quels étaient les puissants protecteurs dont 

il allait réclamer l’intercession et dont le nom, rapporté 

par les pèlerins, était dans toutes les bouches. 

La plupart du temps, l'histoire authentique n'avait con- 

servé que le nom du héros et le souvenir de son martyre, 

ou, si l’on avait gardé quelqu'une de ces relations simples 

et vivantes dans leur brièveté que les hommes de notre 

temps estiment plus éloquentes que tous les panégyriques, 

elles ne suffisaient pas à contenter la naïve curiosité du 

populaire. On les remplaça, lorsqu'il en existait, par des 

histoires plus circonstanciées, plus intéressantes par leur 

variété et surtout plus merveilleuses ; l’on prit même le 

moyen de suppléer, le cas échéant, au silence complet de 

la tradition historique. On le fit, en développant le type 

populaire du martyr. 

Nous constatons que ce type se représente le plus souvent 

aux imaginations sous une forme guerrière. 

Fut-elle l'expression du symbole de la lutte spirituelle 

qui ἃ fait comparer la vie chrétienne à la milice du Christ 

et a consacré de bonne heure le terme de στρατιώτης τοῦ 

Χριστοῦ pour désigner les plus héroïques d’entre les chré- 

tiens et notamment les martyrs? Le symbolisme est une 

explication commode et peut suflire, dans certains cas, à 

calmer l'imagination. Malheureusement, elle est bien 

superficielle, et, le plus souvent, ne répond nullement à 

la réalité. À moins d'en saisir l'application dans un cas 

concret, l'hypothèse mérite toutes les défiances. 

Il semble plus naturel d'attribuer à la vogue d’un 



CONCLUSION ΓΙῸ 

modèle la fréquente répélition du type militaire. On aura 

remarqué que, dans nos légendes, ce type ne s’est point 

développé d’une manière indépendante ; dans toutes on 

reconnaît un même patron et un dessin identique. Suppri- 

mez les noms, et ces récits uniformes de teinte et d’allures 

vous feront l'impression d’être des versions libres d’une 

même histoire. Le succès d’un récit primitif ou d'un 

oroupe de récits a dü fixer de bonne heure l'idéal des 

hagiographes, et comme ils sont généralement gens de 

peu d'imagination, ils ont pris l'habitude de regarder un 

même prototype saillant lorsqu'il s'agissait de tracer le 

portrait de quelque vague personnalité. 

L'étude des monuments figurés des meilleures époques 

de l’art nous fait assister à un phénomène analogue. 

Voyez, par exemple, comment dans nos églises, les pein- 

tres d'autrefois représentaient les saints évêques de tout 

temps et de tout pays. Tous ces illustres prélats portent le 

même costume ; leurs physionomies sont à peu près iden- 

tiques et il y a entre tous un air de famille qui frappe au 

premier abord. Les martyrs et les solitaires sont également 

représentés suivant un type conventionnel qui se reproduit 

partout à la même époque, et qui ne se modifie qu'insen- 

siblement. Créé par quelque grand artiste, il s’est pour 

ainsi dire imposé aux imaginations moins fécondes 

dont l'impuissance même ἃ consacré sa popularité. 

Dans la création du « saint militaire » tel qu'il nous est 

apparu dans les pages qui précèdent, rien, évidemment, 

ne rappelle même de loin, le génie des grands maîtres. 

Mais on y retrouve largement, à côté de l'élément édifiant, 

tout ce qui ἃ le privilège d'attirer les regards de la foule, 

les couleurs vives et le mouvement. Il n’en fallait pas 

davantage pour assurer le succès. 
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Le lecteur aura compris, par ce qui précède, que nous 

eussions voulu lui mettre sous les yeux toutes les pièces 

inédites concernant les saints militaires. Notre rêve eût 

été d’en donner des éditions critiques et, autant que pos- 

sible, définitives. Les premières recherches en vue de 

l'exécution du programme ainsi conçu, ont suffi à nous 

ramener à la réalité. Sous peine d’ajourner indéfiniment 

cette publication et, pratiquement, d'y renoncer, il a fallu 

se borner à un choix de pièces, et, pour la plupart d’entre 

elles, à un choix de manuscrits. 

Les textes que nous avons exclus sont ceux que l’on 

peut croire suffisammentconnus, soit par des traductions, 

soit par des analyses ou des adaptations. Parmi ceux que 

nous publions, il en est dont la tradition manuscrite est 

restreinte ; d’autres nous sont parvenus dans un nombre 

d'exemplaires relativement considérable. 

Abondance stérile, en bien des cas. il faut le recon- 

naître ; et il n'est guère à craindre qu'en éliminant un 

certain nombre de manuscrits nous ayons sacrifié des 

résultats importants. 

Voici les manuscrits dont nous avons fait usage 

A. = Codex Parisinus 1170. Volume en parchemin, 

248 feuillets, 0",32 >< 23. Ecriture sur deux colonnes. de 
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l’an 890. Recueil de Vies de saints, souvent décrit!. Nous 

en avons tiré les deux pièces suivantes : 

1° (Fol. 53-55*) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου Θεοδώρου τοῦ τήρωνος 

(= app. 1). M. R. Sturel ἃ bien voulu collationner 

ce texte. 

2° (Fol. 120-126) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου Παγχρατίου (= app. 

ΜΠ): 

B. — Codex Parisinus 1450. Volume en parchemin, 

310 feuillets, 0",32 x 0,24. Écriture sur deux colonnes 

du x1° siècle. Ménologe de février ?. Les variantes de ce 

manuscrit ont été relevées pour les deux pièces sui- 

vantes : 

1° (Fol. 81-93") Μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου μαγαλομάρ- 

τυρος τοῦ Χριστοῦ Θεοδώρου τοῦ στρατηλάτου (= app. IV). 

“5 (Fol. 168*-179") Μαοτύριον τοῦ ἁγίου χαὶ ἐνδόξου μεγαλο- 

μάρτυρος Θεοδώρου τοῦ τήρωνος (ΞΞ app. Il). 

L'épisode du dragon fait partie, dans ce manuscrit, de 

la Passion de Théodore le stratélate : dans le manuscrit 

du Vatican (Νὴ, que nous avons pris pour base, 1] se 

trouve dans la Passion de l’autre Théodore (voir plus 

haut, p.25). Ba désignera le texte de l'histoire du dragon 

dans le manuscrit 1/90. 

C. = Codex Parisinus 1529. Volume en parchemin, 

220 feuillets, 0",315. %x 0,345. Écriture sur deux colonnes 

du xu° siècle. Ménologe de février à avril. Nous n'avons 

noté qu'un petit nombre de variantes utiles, pour la 

pièce ci-après : dy 

(Fol. 107-115) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου μεγαλομάο- 
A! - ! 

τυρος Θεοδώρου τοῦ τήρωνος (= app. IT). 

1. Gatalogus codicum hagiographicorum graecorum  bibliothecae  Nationalis 
Parisiensis, p. 147-51. 

2. Ibid., p. 114-106. 

3. Ibid., p. 225-27. 
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D. — Codex Parisinus 789. Volume en parchemin, 

504 pages, 0",30 δέ. 0,24. Écriture sur deux colonnes du 

ΧΙ siècle. Recueil varié contenant quelques Vies de 

saints! parmi lesquelles la suivante, où nous n'avons 

noté qu'un petit nombre de leçons : 

(Fol. 327-349) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ενδόςξ Eoy μεγαλομάρ- 

τυρος Θεοδώρου τοῦ τήρωνος (ΞΞ app. Il). 

E. — Codex Parisinus 897. Volume en parchemin, 

328 feuillets, 0",24 < 0,18. Écriture à longues lignes du 

Χμ siècle. Il contient, avec plusieurs autres Vies de 

saints ? | 

(Fol. 197194") Bios καὶ μαρτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος 

Προχοπίου χαὶ τῶν σὺν αὐτῷ (= app. VID). 

Nous ne donnons qu'un fragment de cette pièce (fol. 

177-183), correspondant à une lacune de la version de la 

Passio Procopii publiée par M. A. Papadopoulos-Kera- 

meus, ᾿Ανάλεχτα ᾿Ιεροσολυμιτικῆς σταχυολογίας, t. V, p. 1-27. 

Il doit prendre place au chapitre XI, après les mots : μηνὶ 
; Fe 

μα ἴῳ εἰκάδι πρώτῃ βασι ιλεύοντος Διοχλητιανοῦ τοῦ τυράγνου. 

F. = Codex Parisinus 1539. Volume en parchemin, 

306 feuillets, 0",295 Σέ 0,22. Écriture à longues lignes 
du ΧΙ siècle. Ménologe du 17 au 30 novembre *. Nous 

imprimons, d’après ce Sa la pièce suivante : 

(Fol. 182'-188*) Μαρτύοιον τοῦ ἁγίου μάρτυρος Μερχουοίου 

(= app. IX). 

G. — Codex Parisinus 1499. Volume en parchemin, 

168 feuillets (paginés 253-421), 0",335 X 0,25, écrit par 

le moine Euthyme en 1055-1056. Ménologe de la seconde 

1. Ibid., Ρ. ηλ-η83. 

2. Ibid., Ρ. 49-50. 

3. Ibid., p. 238-30. 
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moitié de novembre!. Ce manuscrit nous ἃ fourni la 

pièce suivante : 

(Fol. 285"-201") Μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου μεγαλομάρ- 
; à 

τυρος Μερχουρίου (= app. Δ). 

H. — Codex Parisinus 579. Volume en parchemin, 

206 feuillets, 0",36 XX 0,26. Écriture sur deux colonnes 

du xr° siècle. Ménologe du 17 au 30 novembre?. Nous 

donnons les variantes LE ce manuscrit pour la pièce : 

(Fol. 131'-140) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μάρ τυρος Μερχουρίου 

(= app. X). 

K. — Codex Par isinus Coislinianus 110. Volume en 

parchemin, 225 feuillets, οἷ, 29 X 0,23. Écriture à deux 

colonnes du χα" siècle. Ménologe d'octobre *, qui nous a 

fourni : 

(Fol. 156-158) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος Anur- 

τρίου (= app. ΧΙ). 

L. — Codex Parisinus 1485. Volume en parchemin, 

183 feuillets, 0",33 x 0,23. Écriture à deux colonnes du 

ΧΙ siècle, Recueil de Vies de Saints de septembre à 

novembre #. Nous avons collationné le texte précédent 

sur ce manuscrit : 

(Fol. 72-73*) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος Anur 

τ 0 
otou (= app. XI). 

M. = Codex Messanensis bibl. Univ. 30. Volume en 

parchemin, 263 feuillets, o0",43 »« 0,34. Écriture à 

deux colonnes, de l’année 1308. Ménologe du moine Oo 

1. 1bid., p. 187. Cf. H. Ouoxr, Fac-similés des manuscrits dalés etc., pl. xx. 

2. Catalogus, etc., p. 20-21. 
3. Ibid., p., 291-935. 

h. Ibid., p. 166-68. 
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Daniel, dont nous avons donné une description détaillée 1, 

et d’après lequel nous publions 

(Fol. 239-242") Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μά 
L ' i ! ἱ : ἱ ἱ 

Κλεονίχου καὶ Βασιλίκου (= app. VI). 

Ν. — Codex Monacensis gr. 179. Volume en parche- 

min, 210 feuillets, 0",30 »« 0,23. Écriture à longues 

lignes du x1‘-xn° siècle. Ménologe de la seconde moitié 

de novembre?. De la collation de ce manuscrit. dont le 

texte se rapproche beaucoup de H, nous n'avons gardé 

qu'un petit nombre de variantes, pour la pièce : 

(Fol. 131-140) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος Μερχου- 

ρίου (ΞΞ app. X). 

R. -- Codex Parisinus 520. Volume en parchemin, 

Mho pages, 65,99. X< 0,25. Écriture à deux colonnes du 

xi° siècle. Recueil de Vies de Saints *. Nous donnons au 

bas des pages les nombreuses variantes de la pièce : 

(Fol. 161-169) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου μεγαλο- 
! ® ver 

μάρτυρος Θεοδώρου (= app. Î). 

S. — Codex Vaticanus 1993. Volume en parchemin, 

304 feuillets, 0",28 Σά 0,23. Écriture sur deux tolonnes, 

du χα" siècle. Ménologe de février et marsf, auquel nous 

avons emprunté : 

(Fol. 144-56) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος Θεοδώ- 

pou τοῦ ὁτρατηλάτου (ΞΞ app. IT). 
ὶ 

M. = Codex Valicanus 1245. Volume en parchemin, 

187 feuillets, 0",30 δά 0,23. Ecriture à deux colonnes du 

1. Calalogus codicum hagiographicorum graecorum Monasterii S. Salvatoris, 

nunc bibliothecae universilatis Messanensis, dans Analecta Bollandiana, t. XXII 
(1904), ῃ. 33-17. 

2. Haror, Catalogus codicum manuscriplorum  bibliothecae Regiae Bavaricae, 

APP: 219-27: 

3. Calalogus codd. hag. graec. Paris., Ὁ. 12-14. 

h. Gatalogus  codicum  hagioyraphicorum  graecorum  bibliothecae  Vaticanae 
(Bruxelles, 1899), p. 179-830. 
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ΧΙ" siècle. Ménologe de février à avril!. Nous donnons. 

d'après ce manuscrit, les deux textes suivants sur 

S. Théodore : 

* (Fol. 22-32) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξου μεγαλομάρ- 

τυρος Θε οὐώρου τοῦ στρ ρα es = app 10 

° (Fol. 1106-125*) Μαρτύριον τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυρος 
' 

Θεοδώρου τοῦ τήδωνος (ΞΞ app. I). 

WW. — Codex Vindobonensis Theol. gr. 60. Volume en par- 

chemin. 312 feuillets, 0",41 X<0,27. Diverses écritures du 

xu° siècle ; quelques feuillets (par exemple 265-269) pour- 

raient être d'une main un peu plus ancienne. Les Homé- 

lies de S. Jean Chrysostome sur la Genèse y sont suivies 

de deux pièces sur ὃ. Théodore?. Nous publions la pre- 

mière : 

(Fol. 259-270) Bios πρὸ τοῦ μαρτυρίου καὶ ἡ Ex παιδὸς 
τὰ La 

ἀναγωγή TE καὶ αὐξησις καὶ θαύματα ἐξαίσια τοῦ ἁγίου καὶ 

πανενδόξου μεὴ γαλ. ομάρτ' ος Θεοδὼρ ου (= app. M: 

L'orthographe est ἀρ δ νι, On rencontre à chaque 

ligne des formes comme αἱ αὐτῆς pour ἑαυτῆς, ἀφερησθῦε 

pour ἀφαιρεῖσθαι, ete. Ces anomalies n’ont point été relevées 

dans l'appareil critique. pas plus que les variantes ortho- 

oraphiques, se ratlachant principalement à litacisme, 

qui se rencontrent dans presque tous les manuscrits. 

M. Ed. Kurtz a eu la patience de relire, après moi, les 

épreuves des pages qui vont suivre. Qu'il me permette de 

lui en exprimer toule ma reconnaissunce. 

1. Ibid., p. 118-20. 

2. LamBEecius-KozLar, Commentariorum de augustissima bibliotheca Caesarea 
Vindobonensi, 1. IV, p. 141-150 ; D. ΡῈ Nessez, Catalogus codd. mss. graec. bibl. 

Caesareae, Ὁ. 1141-42. 
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MAPTYPION TOY ATIOY! GEOAOPOT 

TOY ΤΗΡΩΝΟΣΞ 

\ r » ᾿ς MAC ἢ ζ΄ \ 22 LA Ὥ 2.“ 

χαὶ Μαξιμινος βασιλεῖς ὁ Uno του 01450A00 
’ = 5" + ἫΝ EU 

LT € nee εἰς πασᾶν τὴν UT αὑτῶν Bast- 

Ἂς ! [4 ! 0 ! \ 5 a “" ES -- 

λείαν πάντας τοὺς θρησχεύο: τας T τὴν εὐσεβῆ τοῦ Θεοῦ 
- ὟΝ ! , 1 \ SA 

βρησχείαν μιαρῶν ἐδεσμάτων ἀπογευομένους 8 σῴζεσθαι, τοὺς δὲ 
, “ 7 - s T 5 [A] \ 

ἀντιλέγοντας τοῖς δικαστηρίοις παραδίδοσθαι. Καθ᾿ ὃν καιρὸν 
3 \ € 9 el Π 

χοατηθεὶς 0 “ ἅγιος" Θεόδωρος εἰς τήρωγα ἐν τῇ ἀνατολιχῇ ξ "ὦρα 

μετὰ καὶ ἄλλων πολλῶν ἤχθη εἰς λεγεῶνα καλουμένην 10 Μαρμα- 
LS Le \ et ; nl 1 5 412 

οἰτῶν ὑπὸ πρεπὸ όσιτον Bo! Lyxay 1e ἡτις 12 λεγεὼν ἐχαθέζετο εν 13 
€ ! ÿ F SA ! “ 

πρὸ τῆς HN ee Ἦν dé συνεγγυς τῆς πόλεως 
, ! ἾΣΟΝ « 1! + Ναι \ 

E ,ὰ ἵτων ὡς ἀπὸ ut À ων τεσσάρων ἄλσος πολυ * NY 0€ χαν OULS 
! ! NI ! #1 , »-Ὃ»Ἁ " à [ES 

παλαιότατος ὙΠ ΡΩΝ ορᾶχων Rue: γος εν τῷ AUTO ἄλσει; 
ss \ \ ed ee ἘΝ 9 f 9 ! 

XAL TOAAOUS τῶν διεογομένων 00 τῆς O0OU ἐχείνης ἐθανάτωτεν. 

νι ΩΣ NS + Put QU \ Oz:c AN\ KA RU Cnil [ - ἢ "γῇ 
2VVYEPT O€ AU τὸν ἅγιον 09 20Y Tr 20 τς AE ŒUTOU 

ns A ! - en — ὄχι ἢ : \ 101 ri ( ἣν , 

δὲ. εχέίνης τῆς OÙOU διέρχεσθαι" χὰν LOWY αὐτὸν ὁ ὁρᾶχων, 
ΟΝ 1 , 5 L ! ς αι - ! 

TUILSUWY SODIUEY ET ŒUTOY. Ο ὃς γέννα ῖος tete τοῦ 

! \ ΦΥ͂ \ - 5 - » 

Χο ιστοῦ χατ τασοοαγισαμενος χα', ῥίψας τιν AOYYTY AUTOU ETTEEY 

" \ 9 = \ 4 ! six \ LE 

εἰς τὴν χεφαλὴν αὐτοῦ καὶ ἐφόνευσεν αὐτὸν καὶ nheufeowbr, 
ed € γ \ , \ 

πᾶσα, ἢ 000$ ἀπὸ τῆς ἡμέρας ἐχείνης 15. 

1. χαὶ ἐνδόξου μεγαλομάρτυρος add. R. — ἃ. (τ, τι} om. R. — - 8, Πρὸ. δέχα 

χαλανδῶν μαρτίων M. x. M. οἱ β. R. -- ἡ. (ὑπὸ — χρατ΄}) om. R. --- 5. (air. 
Bas.) οὐρανόν R. — ὁ. ὥστε πάντα R. — 7. τὸν θρησχεύοντα R. — 8. ἀπογευό-- 
μενον R. — 9. om. R. — το. χαλούμενον R. — τ΄. Βρίγγαν most. R. — 12 me 
Kurtz, καί τὶς A. — 13. τῇ add. R. — 14. τοῦ ᾿Ελισπόντου R. — 15. (ἦν δὲ - 
ἐχείνης) om. R. 
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9 \ LS OP Le \ \ ! 4 Lé ! 

2: τς δὲ1 ὑπὸ τὸν προεπόσιτον Βοίγχαν2 ὁ μαχάοιος 
: à ἢ + A 

Θεόδωρος, . ἠναγχάζετο θύειν “τοῖς θεοῖς, Ὁ δὲ Fr. 
ER. 

τρατιώτης τοὺ Χριστοῦ 4 πιστὸς ὧν τῷ Θεῷ πλησθε 
i - 

een 5 , πὸ. - τ 5 \ _- 

ἁγίου, . ἐν μέσῳ τῆς ὅ λεγεῶνος εἰπενῦ-- « Εγὼ eu 
9 \ ἐν = SI , ñ 

etut χαὶ θῦσαι 1 χιβδήλοις οὐ ποοστέτ αγμαι.» Βρίγκαςϑ8 πρεπό- 
+ - ΣΝ = 

σιτος εἶπεν" « Θέλησον οὖν ἀχοῦσαί μου, Θεόδωρε, καὶ 9 λάβε 

πᾶσαν τὴν πανοπλίαν σου 10 χαὶ. στρατευσάμενος θῦσον τοῖς 
— 

= = 2 \ ! 3 -“ «- - Π 

ὑπεν (( ἔγω TTIATEUOUI TO ελῷ DATLAEL. KO AAA στρα- 

- L Q 4 ! CA FLAN 

TEU viva OU OUvauaL. » Dolyxas πρεέποσιτος ELTEY " « Ka! οὗτοι, 
! 13 Eau \ > ! 5x) \ SA e 

TAYTES ee εἰσι XXL TOATEUOYTA. » Αποχριθεὶς ΟΕ. Ὁ 

“ - ! 

στεν Ὁ κί ἔχαστος OLOEY πὼς OTOUTEUETEL | 

15 τ fe MOTS AN CS SEE μέντοι. + TTIATEUOU TH τῳ ξμῳ βασιλει χα, οξσποτῃ τῷ Os 

, -- 

rs οανίῳ Θεῷ χαὶ τῷ μονογεν ει αὐτοῦ ULE 17,» Ποσειδώνιος 18 
\ 

δουχινά χοιος παρξστως E 

! \ φι ς ES 

TOXE! ιθεὶς ὁ αγιος 20 Oc00w00$ ἐἰπεν - « Ναὶ ἔχε: υἱὸν τὸν λόγον 

πεν : « Ὃ Θεός σου καὶ 19 υἱὸν ἔχει ; » 

, ΝᾺ» LA \ ! 5 r > | -“- 

τῆς ἀληθείας, δι᾿ οὗ τὰ πάντα ἐποίησεν. » Εἶπεν Ôë αὐτῷ 51" 
! DEN τ 1 + ὃ 

« Δυνάμεθα αὐτὸν γνῶναι ; » Θεόδωρος εἶπεν -᾿« Ὡς 
ΕἸ ΔΑῚ La _ ' ! F \ 93 er - OX ! 

EOWHXEY ὑμῖν TOLAUTIY σύνεσιν O Θεὸς" ἱνὰ. γνῶτε ** αὐτόν.» 
τ 5 \ 25 LU ' \ ΄ἮἮὌΝ ! 

LrEy * « Πὰν γνωμεν αΌΤΟΝΥ, μη δυνάμεθα χαταλ.- 

\ À (4 = \ ! = - à 

πεῖν τὸν βασιλέα ἡμῶν χαὶ τούτῳ προσελθεῖν ; » Θεόδωρος 
! 9 9 αν» La -- er * = -- \ ' 

εν ἐστι TO εμποοιςον υμ"ν UOTE σπολιπεῖιν τὸ σχοόοτος 

πεν. « Sue αὐτῷ ἕως ὁλί "γὼν ἡμερῶν, ὅπως 27 

e \ ! 2" Dean \ ! 

ἑαυτὸν γουθετήσας ἐλθῃ ἐπὶ τὸ συμφέρον. » 

1. οὖν R. --- 2. (ὑπὸ --- Β.) om. R. — 3. (τ. 6.) om. '\R. -- 4. (ἀληθινὸς -- 
Χριστοῦ) om. R. — 5. ToüR. — 6. ἔφη R:.— 7, es R. — ὃ. Boiyyas R et ila 
porro. — 9. (θέλησον --- xai) om. R. — το. 0m. R.— 11. R, om. A. — 12. R, εἴ {{Π}’ 
τοῖς A. — 13. οἱ παρεστῶτες add. R. — 14. PRE AT — ἅγιος) om. R. — 

15. μὲν R. — 16. (x. δ.) om. KR. — 17. (θεῷ — - υἱῷ) καὶ τ. υἱῶ αὐτοῦ R. — 
18. Ποσιδόνιος R et ila deinceps. — 19. om. R. — 20. (ax. 6. &y.) om. R.— 
21. (εἶπεν ὃ. α.) Ποσιδόνιος εἶπεν Ἀ. — 22. (ὡς ὀφ.) ἤθε R. --- 23. 6 θ. τ. σ. R. 
— 2h. ἔγνωτε R. --- 25. χαὶ εἰ R. — 26, He ὃ.) om. R. — 27. ἂν add. R. 
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A! 1 >: 5 RE PE NT 1 4 Q:Z 2e 9 3. Λαβοντος 1 0€ αὐτοῦ τὸ EVOOTLUOY, σὰν λοιπὸν βοέμοντες 5 

\ 4 \ Fe 3 ξατῷ ὧν: - - ἣν - « ; ar] 5» 4 χαὶ πεοὶ ἀλλους τινὰς τῶν 3 τῆς πόλεως, οὗς καὶ συλλα βόντ τες 
» \ - " 1 4 [44 x 1» Ω “Ὁ 

T'YLYOY ἐπὶ TOUTO?. O 6e ἄγιοςῦ Θεοοωρος 0 παραχολουθῶν 
e ! 7 ον -" Ὁ S/ A rSsA\ - Ξ , \ Ἢ 

ὑπεφῶώγει | αὐτοῖς ὁὀιόάσχων τὴν 000Y τῆς σωτηρίας χα! τῆς 
1 

6 - r! “ 6 \ 9 \ Ω = ἐσ T ! 

YTOUOV: 1Ss - πῶς. ἂν μη 2.0 οὐ σωνται τὸν PATLA EX 2 2:37T0Y ᾿ 

9 ! 

χαχεῖνων ὃ ἐγχκατ αχλείστων γενομένων, αὐτὸς λαβόμενος εὐχαί ΚΝ 

e! 9 ἢ \ 

ὥρας9ϑ, τὸν ναὸν τῆς μητρὸς τῶν θεῶν ἐνεπύρισε 10 γυχτός + καὶ 
΄ y ! ! LA 7 - 

ὦφθη παρά “τινων. Κατηγορ οηθέντος δὲ αὐυτοῦ, Κο οονίδης 11 ὁ 

᾿ QE Te LUE: me re UE “ἢ δ ἔς Ν Ω Ξ - λογιστὴς 12 φοβῷ ἀγόμενος περὶ TOU γεγονότος, συλλαβόμενος 

αὐτὸν 13 προσήγαγε 1 τῷ δικαστῇ Πουπλίῳ Στράτων: 15, ava- 

διδάξας αὐτὸν 10 οὕτω λέγων - « Οὐτὸς ὁ λυμεὼν ὁ νῦν ἥχων 1 

τῇ πόλει ταύτῃ, τὸν ναὺν τῆς μητρὸς τῶν θεῶν 

βρισε τοὺς mess τὴ Las οἰ oe οὖν 

αὐτὸν ἤγαγον ἐπὶ τὸ σὸν μέγεθος, ὥστε κατὰ τὸ θεῖον θέσπισμαϑ0 
9 at LA 5 

- 
- -“"ἭἬ LA 

τῶν OEOTOTUY τῆς UT οὐρανὸν οἰχὴν TLOEL on < «) Po «Ἰ ©O S ΙΞ =. τς [ 
Fr \ LA La] \ “ον ἢ \ L 

νων. » Καὶ o ὀιχαστῆς FEEnE EVOS TOY ποεποσιτον Botyxay?? 
i 

1: 9 - \ CES  MmIn ς 23 \ 

εἶπεν αὐτῷ - « Σὺ ἀδειαν αὐτῷ δέδωχας, ὅπως ? House χαταναλώσῃ 
ι ᾿ - 

τὸν ναὸν τῆς μητρὸς τῶν θεῶν 3: ἡμῶν; » Ὃ δὲ aTexoiva 0 λέγων 35. 
! Si hate 

᾿Εγὼ πολλὰ προετρεψάμην αὐτόν 26, δεδωχὼς AUTO ἐνδόσιμον, 
et ! 5 - 19 © " . 

ὥστε σχεψάμενον ἐπιθῦσαι - Εἰ δὲ 21 ἤχεν χαὶ ἐπὶ τοῦτο, πάντως 28 
Ὲ -" ! Ἂ \ ÿ ἡ : δ - 9 LA C4 

κατεφρόνησε τῶν προσταγμάτων * δικαστὴς οὖν εἰ39, » Καὶ ὁ 
NS Ne ῃ! ᾿ LT SE rs A 07 30 9 ! 

διχαστὴς χαθίσας Ent τοῦ βήματος, ἐχέλευσε προσαχθῆναι 80 αὐτόν. 
- 

! 
» 

5 4 ῃέ mA 31 7 | - , = \ » ἢ \ Fe 

4. À EVTOS 0€ 5: αὐτου, ELTEY αὐτῷ * « Διὰ τὶ ἀντὶ του σπεῖσαι 

σ 
» “ὴρ NU ! . 3 ἣν τῇ θεᾳ 33 χαὶ λίβανον προσενέγκαι πὺρ προσήνεγχας; » Θεόοω- 

οος εἶπεν" Ὃ ἐποί: a. GER À 0 NOR UE DOS EURE * « ETOLNTA, Οὐχ ASVOUUIL ξζυλα τοοσανη YA", 

ὥστε λίθον καυθῆναι 38, Τοιαύτη, δὲ ὑμῶν ἦν ἡ θεὰ8: ἵνα τὸ 35 

1. λαβόντες Ἀ. — 4. ἀσχολούμενο! R. 3. om. R. — ἡ. συλλαβόμενοι R. 
— 5. τὸ αὐτὸ R. — G. om. R. — 5. ἐπεφώνει ἐπὶ - 8. τούτων δὲ Ἡ. --- 9. εὖὗχαι- 
ρον ὥραν R. — το. διὰ τῆς add. Ἀ. - . Κρονίδιος R. — 12. χρἴτης in get Mu A. 
— 13. TOUTOVR. — 14. ἤγαγεν παρὰ R. — 15. (I. Σ.) om. R. — 10. om: R. 
17. ὃ νεόλβχτος R. — 18. ὃ χαχῶς ἐλθὼν add. R. — το. x. τ. 0. ἠνυβ. R. 

20. πρόσταγμα R. — 21. δόσε: δίχην R. — 22. om. R. — 23 ἐν add. Re 
(τῆς — θεῶν) om. R. — 25. om. R. — 26. αὐτῶ KR. — 27. οὖν KR. — 28. ὅτι 
add. R. — 29. (δ. οὖν si) διχαστά R. — 30. ἀχθῆναι R. — 31. προσαχθέντος 
οὖν R. -- 32. ἡμῶν add. R. — 33. ἀνῆψα R. — 33. χαῆναι R. — 34. ὑμῶν 
add KR 35." 0m. K. 
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\ 9 el | 1 Fr US \ 5 ps Jen r : 

7992 αὐτῆς n'?ATO nt 0 OLXHAOTIS EXEAEUSEIY AUTOY τύπτεσθαι 

rn\ ἷς ἘΜ ὁ - € ! 

γῶν “.ἀ Τὰ αἀπαλωτερὰ τῶν ρημάτων ρασύ τερόν 3 σε πρὸς "».) Ω-. 

28) 

nel à 
͵ ΕῚ Ἂς \ € 

τὴν πάρρησίαν εἰργάσαντο: στρέβλαις δὲ λοιπὸν βασάνων 8 
5 a) | 

ἀλγυνόμενος, δουλεύειν βασιλικοὶ Lg προστάγμασιν ἀναγκασῇήσῃ. » 
! y » ' 

SOLS εἶπεν * « A σοι 5 πιθανὸς ὁ λόγος τῆς ἀλη Εν 

οὔτε ἐμοὶ τοσοῦτον ἰσχ cet ῦ τὰ βασανιστηο OLA T, χὰν 8 ΟΕ EOUWTEOZ 
ὶ ὶ ὶ 

ῃ \ = ! LES ! 4 

παροασχευάσῃςϑ, ὡς μὴ Th eArLOL 10 τῶν UE ἀγαθῶν 
NS € = = ΄ - , = 

προσχαρτερεῖν ἡμᾶς. D Καὶ ὁ δικαστής " « Θῦσον χαὶ ἀπαλλάσσου 
Ka a τ , par A / 3 \ € 

των D ἡασάνων. » Θεόδωρος εἶπεν  «θυὑυχ εἰσὶ οι βασανοι LUTAL αἱ 
.) 

παρὰ σοὺ T πρ TETE D ὁ γὰο χι θιδς 15. κου χαὶ ὁ Θεός 13 μου 
ὲ 

ἘΞ ΩΝ -- =)! ! τῶν quel 4 -ν 4% e45 κῶ ΜΝ \ te . ποὺ ποοσώπου μού ἐστ' λὺυτ βουμεγνὸς." “μὲ ἡ τῶν βασάνων τούτων 

.-- 

e\ s : 5 -- δ τί 

ὃν σὺ οὐ ὁρᾶς, ἐπεὶ 16 où Ἔρος τοῖς τῆς ψυχῆς 11 ὀῳβαλμοῖς. » 
€ ΄ἮΝὮ Ω͂ ! |] « 

Καὶ 18 boucle ts 19 o dtxastns 20 xat Bo Las ὡς λέων ἐχέλευσεν 
5 \ .} ! 1 ' 

αὐτὸν ἠδ φῆναι ἐν τῷ δεσμωτηοίῳ χαὶ ἐσφράγισεν 21 τὴν θύραν 
9 2 

δ: 
Th eu sa χαὶ εἴασεν αὐτὸν ἵνα λιμῷ ἀποθάνῃ ς 

Ὧν 93 ! A e \ r 

de 0€? μαχάᾶριος O:00020$ υπὸ τοὺ ἁγίου πνευμαᾶτος 

» 
ἢ ! 9511 " , ΝΑ \ 24 "ὕ L - (4 Tr! \ 

ἐτρέφετο. Ey εχεϊνῃ 0€ τὸς νυ χει ὦφθη αὐτῷ 0 Κυριος χαὶ 
- 5 = \ \ 

πεν 5 + « Θεόδωρε, θάρσει 26, 6, εγὼ γάρ εἰμι μ μετὰ σοὺ * at μη 7 
ἋἋ ! » “ 

λάβῃς βρωτὸν38. ἢ ποτὸν 39 παρὰ τῶν ἀνθοώπων τούτων * ἔστι 30 
! A » ( = Re 5 = 31 u D K \ = 

γάρ σοι ζωὴ ἀφθαοτος μετ᾽ ἐμοῦ 51 εν τοῖς οὐρανοῖς. » Καὶ ταῦτα 
τὶ \ L 32 3 ! SA e “Ὁ ! 

εἰπὼν ἀνεχώρησεν Αναγωρήσαντος dE τοῦ Κυρίου, ο 38 μαχᾶ- 
CE ! LA πᾷ ! \ , ss -- + mA Ὗ “-- 

δίος Θεόδωρος ἤρξατο ψάλλειν καὶ ἀγαλλιᾶσθαι. Ἦν δὲ αὐτῷ 
[2 ͵ 9’ - CS -] "Ὁ « Ld NA or » | 4 

ὑπαχούων -οχλος πολὺς ἀγγέλων 52, Οἱ ὁὲ 95 οξεσμοφύλαχες 

1. ἅψηται ἢ. — 2. R, θρχσύτερα À. — 3. βασάνοις R. — ἡ. οὐχ ἔστιν R. --- 
5. cou R. — ὑ. (τῆς — ἰσχύσει) οὐδὲ R. — πτοοῦμαι add. R. — 8. γὰρ 

add. R. — 9. χατασχευΐσεις ἢ. --- το. ὥστε τὴν ἐλπίδα R. — 11. (προσχαρτε- 

ρεῖν — προσαγόμεναι) τῶν ἀποχειμένων μοι πρὸς τὴν χαρτερίαν τῶν παρὰ σοῦ 

« Ω re) C 

μοι προσαγομένων βασάνων παρχσαλεῦσαι, ἀλλ᾽ ὁ στέφανος ὃ παρὰ τοῦ Θεοῦ μοι 
πλεχόμιενος PA μοι θαρρεῖν Τὶ. 12. χαὶ βαδιλθὺς ait R. — 13. (καὶ 

ὃ Θ. nou) Χριστὸς R. —- 14. ῥυόμενος ΕΝ — 15.61 add. R. — 1:16. étstôh R.— 

17. σου add. R. — 18. om. R. --- 19. δὲ add. R. 20. NYEUDY R. — 21. (αὐτὸν 

— re BA. αὐτὸν ἐν τῇ φυλαχῆ χαὶ a ναι R. — 22. (τῆς.-- 
ἀποθάνη) χαχεῖ αὐτὸν ἐαθῆνα! λιμῶ ἀποθανεῖν R. - 03. οὖν R. -- 24. χαὶ 
ἐν τῇ ν. ἐχείνη R. --- 25. αὐτῶ add. R. - 26. ἴθ. 0.) 0 8: R. = 535. (Lu) 
un ce R. — 28. βρῶμα R. — 29. ne R. — 3o. ἔσται R. — 31. (u. é.) 
om. R. — 32. ἀφανὴς ἐγένετο R. --- 33. (ἄνχχ. — δ) ὃ δὲ R. —- 31. om. R. — 
35. οὖν R. 
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ΣΟ \ = τ νὴ \ ἢ - - Α 

ἀνεστησαν HAL EODAUOY ET! 1 τὴν θύραν τῆς LUAGATS HAL 
LUN CA \ 9 ( ! = \ Li ν δ -φ-Ἄ ᾿ M 

ELOOY τὴν μὲν“ Uuoav χεέχλεισ μένην καὶ τὴν Sen LOU TA 

D) \ 9 pme 3 Su ἘΝ ν ΠΝ = + ai Ν G Ν -- 5) se χαὶ 2 D pie, OLL τῆς do. χαὶ €!00Y ὄχλον πολὺν 
= ἂν ἀκτ' ἢ 121 - , ᾷς;; 

δ (ονουντὼν χαὶ Ψαλλόντων ἵ IUT τῷ 29.010) Θεοοωρῳ. 
ὶ 

μι ( « - Le ! - \ 9 ’ \ Ύ de 

Ka! coÛT ἡέντες ἀπήγγει λᾶν τῷ Ἴγέμονι " χαὶ, ἀνέστη καὶ ἡλῦεν 
͵ 

jé" \ 0 EN Pr (,! ” \ = oi. 5 N L D) + AUTRE. ose ΣᾺ οέχων ὁ επὶ τὴν ραν τῆς Φυλα χα. EUDE τὴν μὲν 
͵ 

= \ \ \ μεν = Ve AL y” 

χατίναν ὃ χεχλεισμέντην χα! τὴν φωνὴν TOY ψαλλόντων Ἴχηυεν 
e! s 1! Ω 4,7 , A , 

σμα Θεοοώρῳ “π΄ XOAL ERNDINCE X χύχλ ῳ στ τιώτας μετα ἀσπίοων. 

pr té el ! οι 1 e! , μὰ "= 1! 

γομίξζοντες οτι γριστιανοί εἰσιν μα LE O4 TO 10) Θεοοωρῳ. 
+9 3 0. SA » 11 τὴ ΠΑ M 12 , \ 49 \ Ὁ = - 

πισελύων 0€ ἔσω ',. eupey oucéya!® et μὴ 1" τὸν OouAoy vou 
24 4 3 1 5 + te JUN = 0 ; DE, = 4 

Θεου μόνον OvTa 4 ἐν τῷ -ξυλῳ Ἡσφαλισ σμένον. Καὶ ελα 
RER ν ! ! 1" A , \ ! , -- « ! 

αὐτὸν τρόμος μέγας 15 καὶ 10 τοὺς συμπαροντας A χαὶ κλεί- 
—O 

1" 5 ! y « κι ξ 

σᾶντες τὰς ; Que ρας 11 aveywonsayi8, ᾿Εχέλευσεν 0€ ὁ διχαστὴς 19 
. F | y 99 tin $ ! ας \ 4 91 

οὐγχίαν ἄρτου καὶ. πὸ τήριον 20 ὑδατος λαμβάνειν τὸν μαχάριον 21. 
c SA \ \ \ ç! e 1 5 

Ο ds πιστος μάρτι ΞΟ ΟΝ TO pee OTL) ον OERGLOC EX eo 

! g 1! 9 PE » 5 » 99 

πίστεως ζήσεται, οὐκ ἠθέλησε πᾶρ΄. ἐκείνων. λαβεῖν . ἄρτον 33, 
3 >) ! “.. AGEN 

εἰπὼν ὁτι « ἐμὲ τρέφει ὁ εμὸς δεσπότης 23. » 
γεν κ᾿ 2% ‘ le) ARTS \ , - L ! Ar 9 - 

0. Καὶ 3: éxéheusey ὁ δικαστὴς ἀχθῆναι αὐτόν, χαὶ λέγει αὐτῷ : 
Εἰ PS 4 Θὲ. ἢ ! \ \ \ \ ἄν ἢ ! νι « Πείσθητί por? ἄνευ se χαὶ μὰ τοὺς ἢεοὺς διὰ 26 Tay ous 31 
! ἢ - , 9 

γράψῳ τοῖς δεσπόταις τῆς οἰκουμένης ὥστε ἀρχιερέα σε γενέσθαι 38 
) \ 7 =“ ! 2 

καὶ τιμὰς οὐ τὰς τυχούσας λήψῃ 39 χαὶ PRE ἔσῃ. » Ὁ δὲ 
5 SERA LS CS CV EU LUE x RAS αχάριος Θεοὺς ὑρος ἀναβλεψας εἰς τὸν οὐρανὸν χα! σφραγισάμενος 

͵ 

0 0 
REY τᾷ τυράννῳ « Et χαὶ τὰς σά 

re 
x Ὡ DA) = O©O e «] τ “ΜὙΥΥ [0] .- DA) 0 > Sa 3 ς. . .--- ὡς δ 

ΝᾺ 7 e ! 32 τ A , Ἄν \ 

, RYONN) ἐν OLGL LOU", OÙ μη AOVITOUI, το 

ι. πρὸς R. --- 2. om. R. 3. παρετήρησαν᾽ δὲ R. — ἢ. λευσχη μονοῦντα χαὶ 
ψάλλοντα ἢ —-5. διχαστῇ R. — 6. om. R. — 7: δρομαῖος add. R. --- 8. (Ξὖρεν 

Ὑ 

— χατίναν) ἴ 
A dev τὴν θύραν τῆς φυλαχῆς R. ---ῳ. τῶ μαχαρίω R. -- 10. (μετὰ 

— - εἰσὶν) στῆναι χαθοπ τλισμένους νουίσας τίνας Χριστιανοὺς sivet ΠῚ .- Ξ-- 25 om: K. 

2, Οὐδ. εὗρεν RE 13. ucvov add. R. — 14. (ἃ. 0.) Θεόδωρον R. — 15. om. R. 

— 16. πάντας add. KR. 17. χλείσας τὴν θύραν R. — 18. ἀνεχώρησε" 

19. δοῦναι αὐτῶ add. R.—- 20. χρασὶν R. — 21. (À. τ. 11.) om. R. --- 22. ἐ 
- ἄρτον) ἐλάμβανεν παρ᾽ ἐχείνοις da VR. —- 23. xai βασιλεὺς Χριστὸς add. 

ἢ. — 2h. πρωίας δὲ γενομένης R. —- : 0e dûwpe add. R. — οὐ. (μὰ — διὰ) 

θῦσον τοῖς θεοῖς ἵνα R. — 27. τάγος R. — 28. σε 407. y. τῶν θεῶν R. — 20. 2 

οὐ τὰς τ. R. — 30. ἀναλώσει: με R. — 31. 0. χαὶ ξ. R. — 32. om. R. — 33. ἐν 

ὃν ἃς πὶ CR, 

- | 

A 
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ΕΣ = ἊΞ I ς si Ω | es \ τ ! + 

ογομα τοῦ Χριστουΐ μου.» O GE συμβούλιον ποιησάμενος 5 

μετὰ τοῦ πρεποσίτου, EX ἐλευσεν αὐτὸν χρεμασθῆναι προσ τάξας 
AN) ! ER “ἢ , 

τοῖς ΟἿ HLOLS CSELY αὐτοῦ τὰς πλευ ἄς. Οἱ o οὖν σπεχουλ ιᾶτορες ETCL 

» De) ! Le ΒΥ 148 QT ἢ er \ À à es 
TOTOUTOY PAT AVIS OV GEOVTES αὐτὸν στε τὰς τπαλρυρᾶς. αὐτὸν 

- € 9 mA y] .-»" 

Poe Και ὁ λαχάριος m4 920000 ος OUODEY ATEKOLYATO τῷ 
5 = Le) μην [4 ! \ ù 

ἣγε euovt, ἀλλὰ ψάλλων ἔλεγεν " « Ἔσι τ τὸν Κύριον εν 
\ Ca Et \ ; , = 0 À ἢ 

παντὶ ue OLX παντὸς Ἢ ἀΐϊνεσις αὐτοῦ ἐν τῷ στόματί μου. » 
ς SAR ! \ 3 - ! 

O ὁεῦ τυρᾶννος ἐχπλαγεὶς ἐπὶ τῇ τοσαύτῃ ὑπομονῇ τοῦ ἀνδρὸς 1 
ὑῶν 1e \ el ! Q οἱ 4 20) 

ἔφη προς TOY AYLOY μάρτυρα δ « Ουχ αἰσχύνῃ; ἀθλιώτατε 
! ? ( ! [δ m2, 9 LL ῃ \ DEN 1% » 

πάντων ἀνήρωπων, οτι ets? ἀνῦρωπον τὰς ελπιὸας σου Eywy, 
_ _ ΓΙ (a \ = 2 δ 

καὶ ποῦτον 10 Brofavñ ; oÙtws ἑαυτὸν ἐδ αἰχισμοῖς 
ς SA ! ! » 1 

T90 οέδωχας : » Ὁ δὲ μακάριος μάρτυς ΕΥῚ Me «AU ἣ αἰσχύνη 
9 \ Ὁ à 

ἐμοὶ χαὶ πᾶσι τοῖς ET ιχαλουμένοις τὸ ὄνομαι τοῦ κυρίου Ἴησου 
7 à ARS! 
Χοιστοῦ. » Kat τοῦ δήμου ἐπ RESTES ἤδη αὐτὸν ἀφανί ἰζεσῇα. διὰ 

ὶ 
Ἃ 4 

τοῦ κήρυχος ἐπηρώτα αὐτὸν ἢ θῦσαι. ἢ à onu ὋὉ δὲ ἅγιος 
\ FARM Re OS A τ νος à | 11*. μάρτυς παρρησιασάμενος ἐν τῷ Χριστῷ, ἔφη πρὸς τὸν τύραννον 

| οωμέ LE 13 διαβό- » 0 5 4 ς Ἃ 
« ΓΝ tar χαὶ πάσης Nid TETAOUWILEVE, UL 

= - »» - 5 / 9 - \ 

ὁ ἀληθῶς ἀξιε τῆς τοῦ ἀντιχειμένου ἐνεργείας 15, οὐ φοβῇ τὸν 
μ - δὰ 7 9 ᾿] 

Θεον τὸν ταύτην σοι τὴν ἀργὴν παρασχόμενον 16; ὃν. αὐτοῦ γὰρ 
“ΝΕ δ = - = ! \ ! ΑΝ ὦ 

βασιλεῖς βασιλεύουσι XA! τύραννοι χράτουσι, γῆς “ἄλλ ἀναγχάζεις 
ΕῚ - _ \ g = 4 ᾿ 

LE ἐγκαταλεῖψαι 11 Θεὸν ζῶντα χαὶ λίθοις ἀψύχοις 18 προσχυ- 
1 

4 19 4 \ < ss à 2 = x Vase CRI TR - ΄- mn Νὰ ΠΣ. vetv 19, » Kat ὁ otxastns METAL TOAÂANS GHEVEUS ἔφη πρὸς TOY 
COUR - - ἋἋ πὰ του» ee 

μάρτυρα᾽ « Τί θέλεις ; εἶναι μεθ᾽ ἡμῶν ἡ μετὰ τοῦ Χριστοῦ sou ; » 
-- 

ς ! = ΟῚ 1 

O 20 ἅγιος | μάρτυς 21 us πολλῆς γαρᾶς 22 ἀπεκχ οἰνατο 28. «Μετὰ 
LS σ » \ 9 

οὐ Χριστοῦ μου καὶ Ὑμὴν καὶ εἰ 

1. Θεοῦ ἢ. -- 2. ποιήσας οὖν A Di χοῦ ὃ ἡγεμὼν R. — 3. (αὐτὸν — αὐτὸν) 
τοῖς δημίοις ἐπὶ τοσοῦτον αὐτὸν βασανίζειν τοῖς ὄνυξι R. — ἡ. ὁ δὲ ἅγιος R. 
5. ἔψαλλεν λέγων R. — 0. καὶ ὃ R. — 7. μακαρίου Θεοδώρου R. --- 8. (ἔφη -- 
μάρτυρα) εἶπεν R. — 9. ἐπ᾿ KR. — το. (τὰς — τοῦτον) ἐλπίζεις τῶ λεγομένω 
Χριστῶ χαὶ τούτω R. --- 11. (ὃ --- ἔφη) Θεόδωρος εἶπεν Ἰὶ. --- τιὖ. (χαὶ — τύραν- 

νον) ὃ ἡγεμὼν εἶπεν βούλη θῦσαι! à πλέον παρ᾽ ἐμοῦ τιμωρεῖσθα: Θεόδωρος εἶπεν R. 
ES. Ἢ ἀνοία: A. — 13. τοῦ add. R. --- 14. καὶ add. R. --- 15. (τῆς — êvep- 

γείας) τοῦ σχότους vai πάσης ἀπωλείας R. — 16. δωρησάμενον R. — 17. xata- 
λεῖψαι R..— 18. om. R. -— 19. ἵνα σὺν σοὶ ges add. R. — 20, δὲ add. R. 
— 91. Θεόδωρος R. — 22. παρρησίας R. — 23. λέγων add. R. 
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1) DA «! - 

7. Εἰδὼς 1 οὖν ὁ τύραννος O7, HOUVATEL ? 
\ r S1% 3 9 AB ! ! 2 

τὴν ὑπομονὴν τοῦ ἀνδρός, οίφωσι HAUT συτοῦ cu τοιαύτην 3: 
= 1% ? ! , “- ! -“ +. ! 

( Θεούωρος ἀπειύησοας" τῷ χρᾶτε, τῶν χαλλινίχων βασ κιλέων 
- EU > \ Ἢ ss , - 7 

χαὶ τῶν θεῶνὅ, πεισθεὶς 6 0: Ἰησοῦ Χριστῷ τῷ σταυρωθέντι 
Ὁ \ ! “τ ? ! \ 9 ? \ 

ἐπὶ Ποντίου Πιλάτου, ὡσπ τερ ! ἄἀχουω, παρα Ιουδαίων, καὶ αὐτὸς 
Π + ! --» 

πυοὶ παραδοβήσ σεται 8, » M==ù τοσούτου οὐν" τάχους ταῦτα 10 
ὶ 

v, 4 » À » Le 0 4 11 r \ 2 4 ! ; 

SYEYET τ τον 7 EAEYETO ?*. Toy yo O7 Ur FUYAYIY0VTUY EX 

ES 12 " ù | ἃ ᾽ 

τῶν εἐργάστηρ ίων χαὶ ραλανείὼν EUAX 5, T'YLYOY αὑτὸν ET! 
\ \ 

. TOY 
ὶ 

! (14 Le \ Le ! ῃ u 4 

TOUHELUEVOY τόπον. τε. ὃς. ἢ πόρὰ Ἡτοιμάσνγη,, ἄρον us 
4 - 13 ne Ἢ ! \ NT \ ÿ 1! 9 ἐν - ιν ἤν 

ξαυτῷ ἀψω 501 "ματι HAL λυδὰς τὴν φυὴν ETEL 077 το χαὶ UTOAUELY 

e ! \ ! et \ [4 - - 

ἑαυτόν, μὴ 11 πρότερον τοῦτο ποιῶν ὁιὰ τὸ ἕκαστον τῶν πιστῶν 
sn , - -“ \ 9 -" (21 

σπουδάζειν, τίς 15 τάχιον τοῦ χρωτὸς αὐτοῦ ἅψεται 16, Καὶ γὰρ 
\ \ ES ! ! (4 ! 

καὶ πρὸ τῆς μαρτυρίας πάντες 11 προσήεσαν anTouevot αὐτοῦ. 
ἢ εἰ ! 18 4 = EL A \ e , 

Ευθέως οὐν περιετίθεσαν AUTO τὰ πρὸς τὴν πυρὰν Ἡρμοσμένα 
κα # 

! , 

ΕΣ = 7 NE " 7” = , 

οργανα. Μελλόντων 19 ὃξ 30 χυτῶν προσηλοὺν € 
” ! 

πεν" « ΓΑφετέ με 
͵ πον 

οὕτως ὁ γὰρ ὀεοωυχὼς ὑπομεῖ ἴναι τὸ πὺρ 533 , αὐτὸς dE χαὶ " ὡρὶς 
» Nec ! [ 99 a F1 

τῆς υμετέρας ἐχ τῶν ἣ λων ἀσφα) etas22? ἀσχυλτον ὑπομεῖναι τὴν 
e ! 1 SA , ! ς ων 

πυρὰ Οἱ δὲ οὐ χαθήλωσαν [LEY, προσεόησαν 0€ αὐτὸν. Ὁ οὲ 
! ve LS - , \ \ , 

τὴν σφραγι δα ποιήσας ἐπὶ τοῦ μετώπου καὶ 23 τὰς χεῖρας εἰς 
ς LEE EURE 2, 24 [ τὰ ὀπίσω προσδεβθεὶς ως χριος ἐπίσημος EX * μεγάλου ποιμνίου 

Ty 24 προσφορὰ καὶ ὁλοχαύτωμα Θεῷ ἡτοιμασμένον 35. 
> ᾿ , } 

8. ᾿Αναβλέψας δὲ 26 εἰς τὸν οὐρανὸν ε 

ὁ παντοκράτωρ, ὁ ποῦ AVE τοῦ χαὶ εὐλογημένου παιδός 21 σου 
ἊΝ \ ren | ! 

ne Χριστοῦ πατήρ, δι᾿ οὗ τὴν περὶ σοῦ ἐπίγνωσιν εἰλ ἤφαμεν38, 
! 2 \ L ! , δον 

ὁ Θεὸς τῶν δυνάμεων χαὶ TATNS χτίσεως παντὸς τ νους 29 τῶν a 

1. ἰδὼν R, — 2. ἐν add. R. — 3. γράψας οὕτως Τὶ. — ἡ. Θεόδωρον ἀπειθή- 

σαντα R. — 5. τοὺς θεοὺς ἀτιμήσαντα vai unôèv αὐτοὺς ἣγησάμενον R. 
6. πιστεύσαντα R. — 7. ὡς R. — 8. (χαὶ — παραδ.) χελεύω τοῦτον πὺρ ( 
δοθῆναι ὡς ἀτιμάσαντα τοὺς εὐμενεῖς θεοὺς χαὶ τοὺς ἀηττήτους βασιλεῖς ἀθετή- 

σαντα R. — 9. μ. πολλοῦ δὲ τοῦ R. --- το. om. R. --- τ΄. (θᾶττον --- ἔἐλεγ.) ἃ 

προσέταττεν R. — 12. βασάνων φρύγανα R. 13. αὐτοῦ R. — τή. οὐ R. — 
15, OM. R. — 16. ἅπτεσθαι R. — 175. οὖν add. R. — 18. περιέστησαν ἢ. — 19. χαὶ 
μέλλοντες R. — 20. om. R. — 21. (ὅπ. — πῦρ) τὴν ὑπομονὴν R. — 22, y, τῇ 
τῶν ἥλων ἂσφῳ αλεία R. 23. ὃ δὲ μαχάριο; Θεόδωρο: ποιήσας τὴν ἐν Χριστῶ 

σφραγῖδα ἐπὶ τὸ μέτοπον Ἐπ προσδεθεὶς R. --- 24. om. R. — 25. (προσῷ. — τ.) 
εἰς προσφορὰν δλοχαυτώσεως δεχτὴν τῶ Θεῶ ἡτοιμάσθη R. — 26. χαὶ ἀν. R. — 

Ι > 27. Om. R. — 28. ἐσγήχαμεν R. — 29. (παντὸς — ἔθνους) χαὶ παντὸς γένους ἢ 
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1 u , ! ! 3: ! 1 €! Fr ! 

αἰων, OÙ ζῶσιν EVWTLOY σὸν, εὐλογήσω 1 σε, ot χατηξιωσὰς 

[0] 

La | 4 \ [di , - ς᾽ ΓΕ mn ! 5 9 τὶ -ε 

HE τῆς ἡμέρας HA! ὡρᾶς ταὐυτὴς TOU λαβεῖν μέρος ἐν * ἀριθιλῷ 
- ‘ δ - ‘{ 9 

των μαρτύρων 3 εν τῷ ποτηρίῳ τοῦ Χριστοῦ σου ἢ εἰς ἀνάστασιν 
-͵ 

-“ L \ ») > , 

ζωῆς αἰωγίου. ψυχῆς τε καὶ σώματος ἐν ἀφθαρσίᾳ πνεύματος 
ty , + δ ΠΝ ᾿ / ἢ 
ἁγίου, ἐν οἷς προσδεχθείην ἐνώπιόν σου σήμερον ἐν θυσίᾳ πίονι 

i 

εξ τες E ΠΣ ΞΕῚ -οἱ 226 Σ᾽ ἘΣ ΣΥΝ Ξ χα! Ὁ προσοεχτῃ ", xaUws προητοίμασας" χαὶ ὃ προεφανερωσας 
\ 2 ! e 4 GA = \ 2" 

χαὶῦ ἐπλήρωσας 6 o ἀψευδὴς καὶ ἀληθινὸς Θεός... Διὰ τοῦτο 
᾿ ς - = -Ὁ- 5 " , d ES 

cel, εὐλογῶ GE διὰ τοῦ εἐποὺυρ ανίου ἄρχι ἱερέως Ἡμῶν 
ὲ 

1 
? 

5 Re τὰ - mo 3 - ᾿Ὶ A sa \ \ 

[τσοὶ Χριστοῦ τοῦ ἀγαπητοῦ σου παιὸός 8- ὁὸς δὲ χαὶ τοὺς σὺν 

den 1 04 2 / > > 10 H 7) ἐμοὶ κρατηθέντας τήρωναξ, οντας χριστιανούς, εἰς τοῦτο 
, \ 7 A = ù - - LAN 

φθάσαι! 11 τὸ βραβεῖ ἴον. » Καὶ ἀτενίσας τοῖς nt λμοῖς εἰδεν 
5 \ » = ΄ En \ ΄ ἮὌ ! Tr \ \ 

εἰς TOY οχλον 12 ἑστῶτα χαὶ 13 δακρύοντα Ksovixoy 11 τὸν σὺν 

ΣΦΙ τῇ AL os ! x αὐτῷ αχῦὕξντα τὴ οωνὰ χα! βοησας εἰπεν᾿ « Κλεόνιχε. πεοιμένω σε, 
; Ψ 15 μὴ -" g -" \ - 

σπούδασον ἐπαχολο υθηῆσαί 15 LOL" εν τῇ EU γᾶρ τῇ φθαρτῇ οὐχ 

2 ): 16 À 2 7 Con Th à to lu EVEHATE ANTOUEY ἀλ TOUS χαὶ ἐν τῇ SUN τῇ ἐπουρᾶνιῳ μη 
9 5 ἌΝ Ι »| -“ \ A°Cr 

ἀποστῶμεν ἀπ᾿ ἀλλήλων 18, » Καὶ πληρώσας τὸν λόγον 19, πάλιν 
ΕΡΌ ἊΝ, , En 

προσηύξατο λέγων - « Κύριε ᾿Ιησοῦ Χριστέ, ὁ μεσίτης 20 Θεοῦ χαὶ 
9 ! - el Σ' ! - 5 

ἀνθρώπων, εὐχαριστῶ σοι OTL χατηζιωσας με νιχῆσαι τὸν ἀαὙωνα 

- SA \ \ ! ME ! - “ 91 \ \ 99 

TOUTOY " OLU σοι XX μετὰ σοὺ ἡοζα, χρῦπης TO SO 7 ποτῷ" χα! τῷ ““ 

)° .} \ 5" Ὁ -«- ΡΥ 9 , 

ζωοποι ιᾧ πὺξ εὐματι γῦν 23 χαὶ38 εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων, ἀμὴν.» 
= CN - 5 t - \ » 

Καὶ ἀν πειδοι αὐτοῦ τὴν εὐχήν, οἱ του πυρὸς ἄνῃρωποι 

ἐξῆψαν τὸ πῦρ 31. Μεγάλης δὲ ἐκλαμψάστης φλογός, θαυμα εἰδομεν 35, 
+ δ ! = Ὁ τὶ | 2 : 2 26 , - 

οἷς ἐδόθη ἰδεῖν, οἱ καὶ ἐτὴ on! εν εἰς τὸ Den 21 τοις O2 

λοιποῖς τὰ γινόμενα 38 Τὸ γὰρ πυρ καμάρας εἶδος ἐποίησεν 39 

ὥσπερ 890 ὀθόνην 3] πλοίου ὑπὰ πνεύματος πληρουμένην 83 χαὶ 33 

εὐλογῶ R. — 2. τῶ add. R. -- 3. σου add. R. --- 4. (ἐν — σου) om. R. 
— δ. προσδεχθείη μεν R. — 6. om. R. — 7. om. R. — 8. (τοῦ — παιδὸς) om. R. 
— 9. δὴ χύριε R. — το. om. R. — τα. φ. εἰς τ. R. — 12. ἐν τῷ ὄχλω R. — 
13. om. R. — 14. K. δ. R. — 15. ἀκολουθῆσαι R. — 16. ἐν τῇ φ. LA προσχαΐίρω 
ζ. oùx ἐγχατελίπομεν R.— 17. rescriptum in À ; aiwviw R.— 18. ἀποσπασθῶμεν 
ἀλλήλοι: R. — 19. vai ταῦτα εἰπὼν R. — 20. μεσίτα R. — 21. (διὸ — σῷ) 
εὐχαριστῶ σοι χύριε ὃ θεὸς ἣμῶν τῶ ἀθανάτω σου R. —— 22. ravayiw ai add. R. 
— 23. om. R. — 24. (καὶ — πῦρ) χαὶ ἀναπέμψαντος αὐτοῦ τὸ ἀμὴν οἱ τοῦ 
διαβόλου ὑπηρέται ἀνῆψαν τὴν “πυράν R. — 25. μέγα add. R. --- 26. (oi — τὸ) 
τοῖς πιστοῖς χαὶ ἠβουλήθημεν R. --- 27. ἀνιγγεῖλαι A. — 28. γενόμενα R. — 
29. ποιῆσαν R. -- 30. ὡς ἢ. -- 31. ὀθόνη R. — 32. πληρουμένη R. -- 

33. κύχλω R. 

FA La 

1 
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“ -" Γ \ + ‘ 9 » ΄ 
-- ! € EL LTE£\ el LL ( TO 1). ΓΑ LO ’ 1 . LA! EP € ? ΠΩ") Fr REOLETELYLTEY TO σώμα του, ἁγίου KA Ἣν μὲν". οὐχ ὡς 

\ ἐφ 3 43 ΄ y” , \ k \ , “Ν 

σὺρς AILOUEYOY *s AA δ 2.270$ OT ü) ξένος “ΧΟ, γαρ EUWOLAS 

, = ( " \ "Ὁ LA B \ , \ ΚΟΥ CARE 

AYTE AT αβόμε JL? HAL TSAOG ELTEYŸ TO μη y, και ὡς ερευγόμέενος 

: | ! \ ΄ \ VAT , μον A 

ἀφῆκεν 7 τὴν ψυχήν ϑ, χαὶ ὡς ATTOATNY ELGOUEY ἀναλαμιανο- 
" ὦ 

μένην 9 ἐν τοῖς οὐρανοῖς 10, 
-- ’ 9 κα y -- “ \ 

9. Εὐσεβία δέ τις 1 φερωνύμως εὐσεβῶς ζῶσα ἢτήσατο τὸ 
͵ 

41" » \ 

σῶμα ει τς μάρτυρος 18 χαὶ οἴνῳ HG μαύρ οοις 14 διαχοσμἦσασα τὸ 
! 5" « / 3 

χαὶ ἐν σινδόνι καθαρᾷ εἰλήσασα 16 ἀπέθετο — ox 
! L -" 

ἅγιον αὐτοῦ σῶμα 
᾿"] , » | 5 = , ! 3 -- -“"Ἥ 9 

εν γλωσσοχομῳ εἰς OUXITXOV ἑαυτῆς ', HYAUNY ἐπιτελουσα εἰς 
. 

δόξαν Θεοῦ παντοχράτορος καὶ τοῦ χυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ 

καὶ τοῦ ἁγίου πνεύματος. 

᾿Ἐτελειώθη δὲ ὁ ἅγιος μάρτυς τοῦ Χριστοῦ Θεόδωρος μηνὶ 

ἰουνίῳ η΄; ἐπὶ βασιλέων Μαξιμιανοῦ χαὶ πε μίνου, βασιλεύοντος 

δὲ καθ᾿ ἡμᾶς τοῦ xUo ou no Ἰησοῦ Χριστοῦ, μεθ᾽ οὗ τῷ. πατρὶ 
Led l d 4 9 \ 9 = -" D 140 | 

χαὶ τῷ γιῳ 1 πνεύματι δόξα, κράτος 18 εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων, 

ἀμήν. 

1. μάρτυρος R. — 2. μέσον R. --- 3. χεομένη R. — 4. τοῦ R. --- 5. (εὐ. ἀντ.) 
ἁγίου πνεύματος Tapayevauévou ἄνετος ἦν ὃ ἅγιο; μάρτυς αἰνῶν τὸν Θεὸν nai 
δοξάζων τῇ ἐξόδω “τοῦ ἁγίου πνεύματος R. --- ὑ. εἰπὸν R. — 7. (καὶ — ἀφῆχεν) 
οὕτως παρέδωχε R.— ὃ. τῶ χυρίω add: R. --- ο. ἀναβαίνουσαν τὴν Ψυχὴν αὐτοῦ ἢ 

— 10. χαὶ εὐωδίας πάντες ἐπληρώθημεν add. R. --- 11. γυνὴ add. R. — 12. ἁγίου 

add. R. — 13. Θεοδώρου add. R. — 14. ἐν ὀθόνη ai σμύρνη R. — 15. (τὸ — 
σῶμα) om. R. — 16. περιειλήσασα R.— 17. ἐν τῶ οἴχω αὐτῆς R. — 18. (μνήμην 
— χράτος) οἰκοδομήσασα τὸ μαρτύριον αὐτοῦ ἐν Εὐχαίτοις ἔνθα ai νῦν ἢ μνήμη 

τῶ ε , » = » r - » = » ΄ ΄ - + - 

τοῦ ἁγίου μάρτυρος ἐπιτελεῖται ἐν Χριστῶ Ἰησοῦ τῶ χυρίω ἡμῶν μεθ’ où τῶ 
πατρὶ ἣ δόξα σὺν τῶ ἁγίω πνεύματι νῦν χαὶ αεὶ χαὶ R. 
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IT 

MAPTYPION TOY ATIOY! METAAOMAPTYPOS 
ΘΕΟΔΩΡΟΥ͂ TOY THPONOS. 

ἘΠΕ + - Ἵ TL Μαξιμιανῷ καὶ Μαξιμίνῳ τοῖς βασιλεῦσι πολλή τις χαὶ » 

»-οοὖἪ ἀσχετος ἢ ΠΕ χατὰ τῆς τῶν χριστιανὼν χεχίνητο πίστεως, ἅτε 
( Col —F = ἀσεβεί Oh LE - “ὶ À =} ᾿ as à 

βαθεῖ. σχότ ᾧ τῆς ἀσεβείας χατε ἐχομένοις χα! πλείστην ὅσην πεοὶ L Ἂς 
4 \ Ὑ « , τὴν τῶν ξειοῦλων πλάνην ἤν ἰουμένοις Ty ἐπιιλέλξιαν “ ὑφ ὍΣΩΝ ! AN ONE 

PI FAPATTITELE λόγος τὴν τότε χατ τέχουσαν ζάλην τοὺ: φοβουμένους \ r | »] 
9 τὸν Κυριον ; ἠρευνῶντο πόλεις, ἡρευνῶντο χῶμαι, EE ἀγροί; 

ΡΙ \ σπήλαια χαὶ πᾶς, ὅστις τὰ χριστ LAVWY σεβόμενος ἦν, ἐχειροῦτό τε -- \ \ τ παραχρη μα καὶ πρὸς αὐτοὺς ἤγετο * ὧν τοῖς μὲν πειθομένοις τὴν Ἐν ( Tee Ὁ PEER RER Ke net à ζομνυσθῦαι πίστιν χαὶ τὸ ψεῦδος ἀντὶ τῆς ἀληθείας τι κᾶν ἡ \ (2 ῃ = EN εὐθηνία βίου, τιμα! χα! ἀγαθῶν ἄλλων μυρίων ἀντίδοσις ἦν + τοὺς 
= 

! 

= 
y a 

\ 
- 

0 τὴν ἀγαθὴν OVTUWS μερίοα προξλομένους χαὶ πάντα παθεῖν EL “ y 
τ- \ \ \ 

\' 
μᾶλλον ἢ ζημιωθῆναι X PLOTOY χαὶ τὴν εὐσεβῇ Ἢ χαὶ οἱἰλην 
| L tas i | Ἢ i Lan θαι θὲ mére RG a ἀπωσασύα, Μεοσέβειαν στ έρησις τῶν ὄντων, βάσανοι, θάνατοι 

» = « 
ὟΣ κα χαὶ εἴ τι ἀλλο τῶν as ἐξεοέγοντο. 

΄᾿ " 5 - ‘à \ 6 
a) 2. Κατ΄. éxsivo τοίνυν καὶ τοῦ Χριστοῦ μάοτυς Θεόδωρος 

\ » 5 SA 

5 ! \ ᾿ Ζ ῃ %. 1 N ἐπόθει μὲν ETES αι τὴν εὐσέβειαν, ὁ 
χριστιανὸς WY, οὐχ ἠγάπα 0€ λανῆά 

; = 
δ € = = - \ πίστιν χεχτῆσθαι οὐδ᾽ ἐβούλε τὸ οὕτως ἀπλὼς LUONTAL πρὸς τὴν 

4 

4 , 
Σ ὁμολογίαν, εἰ μὴ καὶ τὸ θεῖον GEL ποὸς τοῦτο συγνευδοχοῦν 

4 3 ' s βεὶ \ , ἐν » [4 ’ Al a 
θέλημα. ᾿Αποδευγθεὶς γᾶρ εἰς τήρωνα μεθ᾽ ἑτέοων πεοὶ τὴν ἕω 

il PAU ! ὶ 
: 

\ An , 
, χαὶ HOn εἰς λεγεῶνα ἄγεσθα! μέλλ o! CA) ss ΄ £ 1 £ à < = δὲ O ς δὲ 

— ἐΞ «) _ τς PS δ ΟΝ O He 
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4 (a el ι ! es ! 9 

UEVNY, ἥτις ὑπὸ πραιποσίτῳ μὲν Βοιγγᾷ καλουμένῳ ετυγχᾶνεν 
pu ! Ἃ SA 5 4 1 - \ \ ! QT 

οὖσα, ἐν TOME! δὲ Αμασείᾳ 1 τῇ κατὰ τὸν Πόντον διάγουσα. ἣν, 
-- sn A! L4 » \ ἊΝ \ e! 

οὐχ. μην MOLELTAL TOU προχειμένου σχοπ τοῦ : και 1 DOALULT] αὐτῇ. 

΄ 4 Q δι ἡ 9 " 

9. Δράχων ? ἣν ἐμφωλεύων κατά τινα τόπον, ᾧ Fo (ze 
μ »’ ἢ \ , - ἀρ, ΕΟ 

τουνοιλα" GSLY0S. εν υνοξ ὃ» δεινότερος ὃξ 9195. ὁαλξιν, ὅτῳ CA / Î s} D » Î Ϊ 

» -- s -- » , F -- \ , r - γ 

EXELYOV ἐντυχεῖν ἐγένετο", πυρ μὲν γὰρ NOLEL τῶν ὀφῃαλμῶν, 
, ᾿ 0 

» SA ι » ἃς. Ἢ 4 ! \ \ pi ON ει 

LOY 0€ τῶν χει λέων. χαὶ 0 αλαγον τ᾿ χάχον χα", seu ξεν 0€ 
ἄμ». δ} 5 ΡΙ ν "= A ! 

τῷ ξόπειν πᾶσαν ὡς εἰπεῖν την παραχει μένην VAT, οιασαλευὼν" 
δί κι -- = { =“ , 8 \ \ 4 

ξεν οὐδὲν ἀλλο τοῖς TANTL ἀζουσιν ὑπελείπετο © Ἢ τὸ φυγειν 
νι - \ ! ! \ J" Lun \ 

ἐχεῖῃεν χαὶ μετανάστας γεν vécu, χαὶ τὸ φιλὸν ξεὐοαφος μ'σητὸν 
͵ 

ἘΞ ι 9. ΝΛ ἀλλα ΐ 0 5 DEAR Ἀν us a A À STE 
Φ γε .2 Ὁ ὦ. ν "ὦν CAS 'ν ν ν ν ὁ - . ν 1 νεσῇ x OLX χαχὸν 097 ti) IUI'Y OV χὰ αγχυῦυ, γ᾿ Τουτον 

P 5 \ ! γ es r “« ! ns Lg] : 47 A - 

Ὅν τῶν τοτοον ὦ τοῦ X9:5700 H297T9S ον" 7 7.) LAU ρων ΧΆ, τῷ 

“Δ s , > \ 

τῶν Does οἴχτῳ κατακαμφθεὶς 11 τὴν ψυχήν, σύμβολον πάρ. 
\ \ Lee F4 Le ! fl. \ 

ἑαυτῷ ποιεῖται πρὸς τὴν τοῦ VOTITIU ὁρᾶχοντος πάλην τὴν τοῦ 
, , 1 - _ ῥϊ Ὁ“ = ! 

TOOXELUEYOU en AYLIOEOLY. Αὐτίχα γουν FO ORAUW TOU ALOU AI 
ὶ ' i i ai: 

σταυροῦ Rare ra πεοιηεὶ τὸν θ ἢ 0% 0150 οευνώμενος. Re ne 
ὶ εἰ te Ὁ 

Su ) πων ἐπε el ! SARA € VAT RE 7. va NAS 

ὸξ τῷ VAT Lt ῳ χαὶ ὥχσει τῆς ὕλης καὶ μῆχρον τι ἐχβάς, ἔπειτα ὁὲ 
\ 1 A : ξω 3 τς Es ! \ = ! 

χαὶ ἀποβρᾶς του ἵππου, ὕπνῳ ἑαυτὸν ὀέδωχέ τ: χαὶ OLAVÉTAUS. 
, - \ \ ! » ! AG \ 

Ka τις γυνὴ τῶν χατὰ τὴν γώσοαν ἐπισήμων τε 13 χαὶ πεοιοανῶν 
ἱ | Û δ τὖ ll Γι 

᾿ LS \ \ Le ! ἐξ - ᾿] , ν' \ e! \ 

REOLOENS HAL UTOTOOUOS ἐπιστᾶσα ἀφυπνιζε TE TOY ἀγιον χα! 
- ! \ ! ΕΝ ) ! : ἊΝ 1" a μ» \ ( 

« ἄναστα τὸ τάχος D EPOL' EL ee co! ζωῆς καὶ UT, ἡανατᾷς 
» \ -»" - 

ΕΠ» ἀν 15." γὰρ ἐνταῦθα χαχὸν ὁ ϑράχων συδυγρο ῳ EEE OU 

-" ΄Ἦ \ γ \ 

rhode χαὶ πολλοὺς ὁπως 13 ἀνεῖλεν “3 καὶ νῦν καὶ cs 11 
€ 20 ENT ! - » = 

ἑαυτῷ ἐποιήσατο. » Ταῦτα ἔλεγε τὸ φιλό ὄχριστον γύναιον οἰκτι- 
! ἡ ἢ \ \ ee ® + 

ζόμενον, εἶτα καὶ φανερὸν ὁρῶσα τὸν κίνδυνον εἰς τὸ 15 ὀεῖγμα τῆς 
[TE Ἔ à fr EL 2 οἵ er SA <a Fo | 4 

SUURANELLS OAXIUX χατεροξι τῶν 0% Ἰχαλμῶν. Ο ὃς ὡς εἰόξεν, ὡς 6 À 

! LA 3 

ἤχουσ SE: ποοο or ημα TO TE σέβας τῆς γυναικὸς χαὶ ἥτις En TA 

εν 

αὐτῆς ἐπυνθάνετο " κἀκείνη Εὐσεβία 16 μὲν εἶπ: 11 χεχλῆσθα", τὸ 
SA TORRES | : : a 4 SR δ 2 
Ὁ διωςς., EUVAL : DTTLAYT] τὸν οες. τόπον XEXTT σῇ ,. μὸν EX 

corr. prius ᾽᾿Αμασία B. — 2. narratio de lrucidato dracone in B, Ba cf. supra 
κα c # LU \ - , ν 

p. 25. — 3. ἰῷ — voïvoua) om. Ba. — 4. xxi add. Ba. — 5. γένοιτο Ba. -- 
6. om. Ba. — 7. om. Ba. — ὃ. B, Ba, ὑπελίπετο V. — 9. vou ñ sa! B, Ba. — 
τὸ. οὕτως B. Ba. — 11. χαταχλασθεὶς Ba. — 12. om. Ba. — 13. ὅσους B, Ba. — 

τὴ. βορρὰν V, B. — 15. om. B. Ba. — 16. Εὐσεβεία B. — 17. εἶπεν Ba. 
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! SA A LE: = 

COLE ' οῷον χλήρ OOU, ἀπ, οῶς #5 τορος ŒUTOY ἔχειν χαὶ GREUOELY 0O9OY 

, = 

οὔπω πανοιχεσίᾳ τοῦτον xarahimeiy 1 « εἶδον γάο ». . [ΟἹ Θ Lo , 

πὴ ΤΥ \ τὰ ! =. \ s + = 

« πολλᾶχις YA τῶν γνωρίμων πολλοὺς ἐνταυῆα παραβάλλοντας 

Ω \ - ! A ! T > Le ! 

KO τς θηρίῳ 297 γξνομένους, OY ἢ HV μή͵ στ 

=! - = 

XAOOLOY * OLX τοῦτο καί σε μὴ θᾶττον ἐχχωρο οὔντα ὁρί σα περιαλγὴς 

LA τ] € VA] 

! 9 1% 3 - 

γυνομα" χα', ἐπιοῦᾶχϑυς. }) Ταῦτα ETLLT τραγῳδήσασα φιλῶν οὐ 

\ el \ - ᾿] " \ » ! 

AA! AU τὰς YELOAUS εἰς OUOAVOY ἀρασο" « Θεε. εἰπεν 
Ψ .Ἅ 

, 5 2 -" ! 9 \ δ - ! 1 262 

EX τῆς AVIS παοῃένου ETTL. OÙ τὴ LX τὸν XOTU.0U TAYTOS, Ἐξελοῦ 

εξ ΣΆ LUN τε Le Lo - 2 Ξ Ν , ! Ζ = Dés \ 

ἡμᾶς τῆς προχειυένης 2 τοῦδε τοῦ butée XAXOTITOS, XANDOY σὸν 
τὶ ! \ ἢ - κω τὰν 1 1Y ς 

γενομένους καὶ σε. τῇ σῇ δικαιωθέντας κατονομάζεσθαι. » Ως 
Qu = 3 [s \ 9 9 ! CL 200 \ y” LA els ! 

οὲ τοῦτο 3 δηθὲν ἐν ἐπηκόῳ ὁ ἀθλητὴς ὕχκουσεν, εὔθυμος ὅλος γενό- 
\ \ Là SA 9 eue” 

σημερον » πρὸς τὸ γυναιον EUTEY « ἀπαλλα- 
τ ! 

YOYTOS OECLAY. 

, ss 

μενος « απαλλαγ στ 

f ! -" -" (4 - » " 

γήσῃ, γείτονος πονηρου, Θεοῦ ἡμῖν Rules ET 00€ 
— 

Hp \ -Q1 9 ἣν 4 \ A 9 a Tr 

ἔγνων γὰρ OUVAULY EUT cushstioay HO! παρὰ TOU EUOU Χριστου 
\ \ \ ” , ! 

p de AR δεσπότου, ὃς σε XAL τοὺ ἃ TES ἡμῶν OLXTOU ἀμείψαιτο ποαοοσ- 

». 4 \ + ’ - 7 ΕΞ \ 

THXOLY οὕτως KO LAS ἀφ URYISATAY ?. » Etre χαι 0 

! \ - - \ Ed 9 ! 

γενόμενος KA τῳ τοῦ 779.920 συ με νῷ ξατοΩΥν περιφραζας TE PT, 

-" γι». ἥν \ ! \ 5 ! LU ! 

τοῦ ἵππου χαὶ Ψόφου τινὸς FRET εχ μέσης τῆς VAN, ὁθεν 
1 -- 

Η io θγρίον Sféore Jero 6. αὐτὸξ᾽ τῇὸ ἀνωθεύ τε 
τα καὶ TO ϑηοιον ECEOTELY ns TO “. AUTOS τῇ AYWUEY στεττο ὼς 

! ” 5 μ. - 3, ὃς \ » ! - - 

συλμοίλια ἔπεισιν ἀνόριχὼς " χαὶ Ἴδη, TOY ? ἜΈΡΟΙ ὀνμενον LT ὼς χα! 
Le Ἰὼ ὟΣ τ ΝΣ « A : “ : Ἕ \ eV pres τ ! 5: Tr 

OQUNS πλήρη, XATLAAPD WHY © cave τὴν ACYY NY ἀχοντίσας HO DA) = 
\EL 

\ | - 1 1 \ - -" - -" ς ΝΑ 

τὴν χεῷ LXAY αὐτοῦ χαιρία μάλιστα χαὶ χαλεπῇ τῇ TANYN. Ο 0€ 
= 7 \ fs \ ! \ \ 

ἦν παρα OT | μα γεχρός, 0 Y7. TOY ολχον περιστρέψας και αοξες 

- «ς ! 

δέος τοις τεπλησιαχόσι γενόμενος 

= ’ = 5 \ , - 4 

4. Τοῦτο σύμβολον EVAOYES χατέστη τῷ MEL EE. OT, TE 
= ΄ -" u - Α ἐν ΝΆ \ 

καλῶς ὁ τοῦ μαρτυρίου δρόμος αὐτῷ καὶ δεξιὸν ἀποαντήσοι 8 τὸ 
! = J - \ “9 

πέοας χαὶ ὅτι παραπλησίως τῷ αἰσθητῷ καὶ τὸν νοητὸν θῆρα 
’ Ἂς \ \ ΕΝ 4 

χκαταγωνίσεται ὃ ἀμέλει καὶ χαίρων ἀπῇει πρὸς τὴν τοῦ Πόντου 
ἸΑϊ ! LE 10 à K 4 Le ! Ἕ ἊΝ ! Ἔ A \ el Ε 248 Ἢ Ἐπ \ ἘΞ. 

Αμάσειαν 10, εν ἡ ὁ μάρτυς γενόμενος AL ὁπὼς ἔχει περὶ τὸ 
0 

La ῃείς 4 LEON -" AE ASE - ΞΕ 

σεβας διαγνὼσ εἰς, θύειν εἰδώλοιξ παοὰ τῶν ἐπίσης αυτοις 

’ ‘ x “ 

1. ἀπολιπεῖν Ba. — 5. παραχεϊμένης Ba. -- 3. τὸ Ba. — 4. οὕτω B. — 
2 ἕ » «νὴ 2 D pret ΄ ἢ Ba ἀφυπνίσασα Ba. — ὖ. εἴθιστο Ba. — 7. θῆρα add. Ba. — 8. ἀπαντήσει Ba, 

— 9. ἘΣ ὅτι --- χαταγωνίσεται) om. Ba. -- 10. Ἣράχλειαν Ba. 
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Ψ ! M LA -- “ΠΝ \ r ι - 

ἀναισθήτων διεκελεύετο. Ὃ δὲ πιστὸς ὧν τῷ Θεῷ καὶ ὑπὸ τῆς 

= à ms jt DS ΈΞ AA 4 - = } ΠΕ A le ten (Q°.- αὐτοῦ χάριτος ἐμπνευσῦεις παρρησίας τε χα! ϑάρσους υὑπόβλη- 
“" ! - - NE \ ! οι 

θείς 1, στὰς ἐν μέσῳ τῆς ni ( γω Ἐν: εἰμι, EON, 
, Π 

LA 

χαὶ θῦσαι. Üeots χιβοήλοις οὐχ ἐπιτέτ τάγμα! " ἔστι. γάρ μου Χριστὸς 

» 

, , - 1 - 

εν ουρᾶνοις ἀθάνατος ne ᾧ χαὶ στοατεύομαι χαὶ οὗ τοῖς 
! Ψ Ὥ “ ἊἝ RL 0ἢ ὟΝ - κι Ἢ ! 

προσταγμασιν AXOLDUS πειῦομαι. » Προς TAUTA τοῦ πρα!ποσίτου 
A ! ! 4 , 1" ᾿ 

« τὴν προσηχουσὰν JO! TTOITE AY )») ELROYTOS, « Θεοοωόος, μη 

! > bent ΡΤ REA DR er rem rt: ἀποποιοῦ, Qué τε τοῖς θεοῖς καὶ πείθου βασιλεῦσι τοῖς ἀηττήτοις », 
t 1 "Ὁ “ Η͂ » ΓἘΡ ! ΄ = , ΄ " 

ὁ μάρτυς πάλιν ἐπὶ τῆς καλῆς ταύτης ὁμολογίας ἑστώς - 
l'An) “à " 7 NE Ἢ ! 9 2 _ 72 à Ω ἣν = 

« Λέλεχται μοι non, φησι", OT, τῷ ἐμῷ στ ρατεύομαι. αξιλει, 
) - \ 3.“ « 

χαὶ αὐτῷ πείθομαι! AOL αλλῳ τισι ὰ TOUTOY FT29. απευθῆνα! οἱ 

© / \ \ 3 

OUVEUI * D χα! TOY TO AUTOSITOY σχολιῖ χρυσ ἄμενον διανοίᾳ « ἀλλὰ 
4 ! ν᾿ -» ε ΝΣ , | \ \ en 

KXAL TOUTOUS ἡ εἰπεῖν ATODAEYAVTI. ns TOUS παοξστωτας (( “9.5 

\ y αι - μ Fan ! ( 1T 

TLAYOUS οντὰς OUDEY τοῦτο διεχώλυσε τοῦ στ δατ εὐυεσῦαι. » Etre, 
2 ! 5 ! Q ! »)] ἮΝ € ! \ ν᾿ - 

TOU μάρτυρος ἐπιτόμον OOYTOS ὧπ τολογίαν, « EXATTU) )) Y20 ELTTE LY 

el ” 2 \ ! 

(CHATTDEEVY OL FTOATELTS μελέτω" ἐγὼ HEVTO! et OT χα 40! CALE 

, - el - ) - ! A « Fe + £ 

EU, OT τῷ EU HE βασιλει", τῷ ζωντὶ φημι Θεῷ, 
- - ᾿ν ! δ ! 

χαὶ τῷ μονογενει υἱῷ αὐτοῦ. » Ποσειδώνιός τις ὁουχηνᾶριος 
\ \ + , « ὦ -" ! -" 9 = ! \ ! 

παρεστὼς KA! οἷον ἐγγελῶν τῷ μάᾶοτυρ! τῆς ἀπολογίας KA! σχωπ- 
͵ 

el 1e | ! Ώ “« γ΄ \ UE » L 

τειν ὥσπερ ἐξ ἀγχινοίας βουλόμενος, « ὁ γὰρ Θεὸς σου, cn, 
Ὁ ΄ 

Θεόδωρε, καὶ υἱὸν ἔγει; » 
ε SA ! FT 9 € ! = 7 ( ! 5 DNR ! 

d. Ode μάρτυς Ἣν οὐχ ὑφειμένος τῆς ἀληθείας, ἀλλὰ προϑυμῳ 
LA \ Ἂς - - ἡ ᾽ \ ! - 

γλώττῃ καὶ θαρραλέᾳ φωνῇ " « Ναί, εἶπεν, ἔχει, τὸν Λόγον τῆς 
D ῃ , Δ. 9 T \ ! ! à Ἀν, ! À ΝΟΥ 

ἀληθείας, OÙ οὐ τὰ πᾶντα παρήγαγε" ὁιόασχει γὰρ μὲ Δαβιὸ ὁ 
_ Ἷ -. ΥΙ ᾿ ! A er EN ὁ ἢ 

θεῖος χαὶ προφήτης καὶ ᾿βασιλεὺς οὕτως εἰπών - τῷ λόγῳ χυρίου 
Le L 5 -- ’ - , 3 

οἱ οὐρανοὶ ἐστερεώθησαν χαὶ τῷ πνεύματι τοῦ στόματος αὐτοῦ 
- CONGy “τ ' TR ur 

πασὰα 1 OUVAULLS αὑτῶν. » Εἶτα TOY ποαιϊποσιτον πάλιν ἐπίσης 

Q x ) ns ( ἂς δε Ἢ γος UN ! dd 

OLA \EUŒLELY βουλόμενον. (( TL εὐ TOY τον Ὁ» φᾶνα", (. τοῦτον 

ΑΙ ῃ ds EL ae + ῃ sf ἀτάρ λήξεις τ 5 » 
OUYALLE À HAL με L6 LOELV © ,; D) (C ELVE, ELTE, του τὴν JUIY EXC !YOS 

! 
e = ΡΞ = ! 9 

τὴν σύνεσιν ἐχαρ OLTATO, WOTE πολλὰ τῇ πλάνῃ χαίρειν εἰπόντας 
“ L = \ 

τὸν ὀψευδῆ Θεὸν ἐπ "γνῶναι! χαὶ τούτῳ λατρεύειν χαὶ τὴν λογιχὴν 

1. ia B, D; ὑποπλησθεὶς melius B. Ὁ. — 2. φησὶν Β. --- 3. (καὶ αὐτῇ πείθσμαι 
— βασιλεῖ) ex Β. C; om. V. — 4. χαὶ ὃ μάρτυς add. B. 

\ Ù 
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- ᾿ 1 r , 7 \ 

αὐτῷ προσφέρειν θυσίαν, dyvetovrast ἅμα καὶ χεῖρας καὶ τὴν 
εὐ δα el 2 \ \ - , δ᾽ \ z, 

ψυχῶν V9 A ) OÙUTUIS * μὲν τα. τῆς σγα Ὡς XXL φιλανθρ πον 

, - = 7 es ΄ r » 5 » "ὦ 

IIS QLAGYISUT A. 07 ματα md Evo! ἐχῴρων εχεῖνος Χαὶ AY VOUS 
͵ 

- œ S 1 Le : (ἃ \ = = 

TO οὐχξιν Ποσειόωνιος. χολαξ ὧν KA, τῷ 9.20) “αριζόμενο ζ. 

2 

(6 } 
9 9 ! » = 7 

ΞΡ ἐπιγνῶμεν AUTOY, EST), τ' εσται πλέον ἡμῖν HA, or”) ἴον 
1 

LA A ( e 1 9 ! ψὸ 5 - ΝΑ 9 - 

οὐκ EGTAL χαλῦν. » Ὁ HASTUS AYTEQOTIGCE * « Ka πως οξ OÙ YOUY 
Π 

2 \ ! 5 ῃ ! SET \ ! \ - \ 

D NS χα! φῶξνας ον 20700 TAIIOE LV τὸ σχότος XX τῷ GOT! 
s - i 

΄ S - x 9 , T 3 P en \ à 
προσὸρ οαιλεῖν χαὶ UTREOLOE LYy μὲν €\ ἯΕ £9 OLLS, Ὥς Ἐν ολιγῳ REP! TOY 

0 

p27e 35 βασιλέα, Θεῷ δὲ ζῶντι καὶ βασιλεῖ 
Ἅ ὋΣ \ » - Α , 

προσελθεῖν καὶ τὴν tony εμο! di τεῖαν αὐτῷ στράτευ ἡσασθα!:: » 
\ ! " ᾷ 

χα. TOY RIITOTITOY ( £YOUWEAEY αὐτὸν » φάναι ( "ΡΝ AU! TLYOY 

é— 

rt - γ “ , - - \ κι 

ἡμέρων, ὡς ἂν ἐπι σχολῆς casa μενος γνῷ TE TO βέλτιον χαὶ 
\ εἶ ἢ " =: , τὰν A 

To συμφεδον αὐτῷ eye » 0 ἀσύνετος ταῦτα ὑπερ τοὺ 

4 27. 

JUYVLEYTOS, O OK 
΄ ι = 4 

πολλῇ Φρονήσει À χεχοσμημένου, 
6 gs: 

ς τ] { le) €: 

e [πᾷ πὴ À = \ - \ 

ὁ Galet? NS ES Rate ὑπὲο τοῦ λαμπ τῷ φωτὶ 

3575 - ? 4 , 5 4 = ἡ PA 

0. ἤχεινον τοι TT 209 ΡΥ χα! 90) αῴεντες. Ὥσαν οὐτοι HETASU 

\ \ nn ! 9 ! 

τοῦς ϑιστιᾶνους ἐνασχολούμ. ιλενοι" χαὶ συλλαβόντες ἡ ΠΟΥ ευθύνας 
- 

χὰ p RE ee 7 ne \ ὑπέχειν, OTL UT OR S Ψεύδει, ἀλλ᾽ εὐσεβείας εχονται χαὶ 
OT »() Ἃ ! + ΄ ἢ , s \ ! 

πρὸς ἀλήθειαν ἔβλεψαν : οἷς, ὁ μάρτυς ἀχολουθῶν χαὶ πάντα 
- \ \ \ 

ŒUT τοῖς γενέσθα. OL AOVELXOY, XAL YOUS χα' στόμα χαὶ φωνὴ de AA προς 

7.0 ! ΩΝ er δ μο 9 ! ! 

IYOSELAY παραχλησις, WITES ξεν τοῖς ἐχείνων Re διαχινδυνεύειν 

, -΄Ἶ ἢ » = L ! ! \ = ’ \ ! 1 5 \ 

μέλλων AUTOS, τ' μὲν οὐχ ελεγε, TL OS οὐχ ETOLEL βάρσους αὐτοὺς 
En 9 ! \ ? - 

χαὶ τολμὴς AVAT UT AG DY ; EUAXAQLSE τοὺς dr ζηλωτοὺς 5 
, -- 5 -. Le ! 

ἔχρινε τὰ αὐτῶν, ἡσπάζετο μέλη, τὰς βασάνους ἐσμιχρολόγει, 

--"- 

\ , \ ù [= , , ἂν νῶν 

τὰς ἀμοιβὰς πα site "“ δβιζτὰ εχείνον εγχαταχλειστων T,OT, 

\ " , - \ 
γενομένων, αὐτὸς εὐχαί 209 ὧρ ας ἐπι τυ WY ἐπιτίθεται τῇ To’ 

-" | ἊΝ ’ ( - \ - \ NO à ex 

TOY ψξΞυοωννμὼν 0 * χαὶ που" λον τὴν χαϑοιϊὰν οιᾶχαυ εις, 

\ \ “ἂρ " 9" = » "= 

πυρὶ TOY ταύτης ς γον XAT IS ASYELY l'YUXTOS ere À Ut γι εργῳῷ διράξαι 

\ , eV ὁ e! \ r) \ " - - 

τοὺς ἀνοήτους ne οἵῳ μὲν AUTOS ἐπιθαρρεῖ βοηθῷ, 

1. ἁγνεύοντος B, D. --- 2. οὕτω B. — 3. V, D; ἀπελάβετε Β. — ἡ. εὐφρονήση 
Β. — 5. τῶ ζόφω add. B. — 0. ita V, B, D. exspectes ζηλωτὰ. — 7. χαταφλέ- 
ve! B. 
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> SA L ᾿ ( vi γῇ [A] u 4 = 

OLOLS O€ αὐτὸν eos πεποιυάσῦν,. οἱ τοσούτον ATIYOUTL TOY 
(0 el (A γ ! r ν ? - o \ ! ( 

οηῦειν ἐτεοοις, ὡς MO EXUTOLS ἄμυνα, OUYATO! γενεσῦαι 
\ s : CE ᾿ ΄ ! \ ! 

τοιαῦται πὸ He ἔπει 0€ ὑπὸ τίνων. τὸ πραγ ἢὲ ν ὡρ an χαὶ 
ni -.« \ -«-Φ ( L! "1 “ ( , 

ts πολλοὺς ἤδη διαοθὲν ἦν, Κρονίδης “ λογισ τῆς dcet ληφθεις 
͵ 

$ 16) 
! " 

συλλο βόμενος «αὐτὸν Πουπλί Ὁ τῷ ἡγεμόν. παρίστησιν" « OùTo: 

0 ἘΝ λέγων, γεόλεχτος ἡμῶν στρατιώτης; 0 XAXN μοίρᾳ τῇ 
Le ! PUR 5 Ὁ © ! ! \ - \ - 

Ἡμέτεραᾳ πόλε. επιοεουη μηχως, τὸν TE ναῦν τῆς μήσρος τῶν 
( - OP à \ 5 Ν ( \ TE \ =: ' 3 

Ἴξων ξνεπρ σε HAL ELS TOUS UEOUS ESUPOLTE χα, OUUE νὰν ἀπέλιπε 

! «= \ + _.. . ’ 

ῃοάσους ὑπερβολή ὯΝ" συλλαβὼν OUY ŒUTOY τῷ. σῷ. μεγέθει 

-- ” = > : fz: NS ne — ea pres, QE - παρέστησα. ὥστε κατὰ τὸ θεῖον τῶν δεσποτῶν ἡξσπσμοι ΟἸΧῺΝ 
Ἀ \ [2 “- -" I" » Ἀν ΣῊ 

AUTOY ὑποσξιν τῆς τολμὴς HSLAY. D 

ς ἀφῇ, το ὡς 

7. O “γοῦν. διχαστὴ 
9 ! \ 9 € 1 ! CRT à , ΞΡ -Ὃ 

TE ἐχακισε XAL εἰς σὸς αν ὠνείδισε χαὶ τὴν αἰτίαν αὐτῷ τοὺυ 
it \ \ - με \ ! “ΨΥ, LA 0 20 

42007 v2 TO ον TER UNITEEY." CA EL UN OÙ AEYIOY.  VONXES ENS "I ἱ | T 
9 Ὧν 9 " Ψ le ! Ἃ À DRE AT ἢ " 

ἀχριβειας, οὐχ ἂν OUTOS O πᾶντολμος EUDE ωραν TOLOUTO 
5) = 7 =. ! » 5 + ς HA 4 ! er \ 

ἐπιχειρεῖν. » Ο 0: μεμῴεως εαὐτον ἀπολύων « ἐγώ, ἔφη; 
- ͵ 5 \ [dl \ 5 -“ * “.“,; r! SA \ D = = 

πολλᾶχις αὐτὸν OTE μὲν ἀγαθῶν ἐπαγγελίαις οτς οἐ χα, ἀπειλαις 
2 lé \ ( - 5 a ! È ( ! \ Es ! 

ρωώμενος πρὸς τὴν των ὕεων ETELYOUTY UUSLAV ὡς 0€ εωρὼν 
5 \ δῶν els , ! δῪ δ ΝΑ Ds 9 ! \ NAN κ 

ste M OUOEY OAUWS ἀννοντὰ χα" OT μεν E ACYOV εἰς ψυχὴν AAA. 

τῶν ὦτων ἄχρων τοὺς λόγους χατέ" ue χα! ρὸν ἔγνων παρασχεῖν 
" ἈΝ k | "- bu τ ἊΝ \ € “Ὁ ῃ \ δ. ᾿ ἢ: 

OLATHKEYEUS, Et χα! με τάνοια, «-ς αὐ τὸν εἰσελῦοι Χα', μεταῦττ 4 

σὺ 24) Lai ον | à Or : E EDS 
τορος το βέλτιον Et ὧς ΧχΧᾶϊι τοιοῦτον 207407 ToÀU υτῆσαι. OT, λος 

et … 9 , ! 

ETOU τοις γόμοις « χαὶ τῇ ἐχείνων ITOTOULT. 

el 3 » ͵ - | [2 [2 \ L \ - 

χατὰ τῶν οὕτως ἱταμῶν χέχρησο. » Καὶ ὁ ἡγεμὼν εὐθὺς τοῦ 
lé ! 9 _ \ e! 3 ! \ 

βήματος προχαθίσας, ἀχθῆνα. χελεύει τὸν ἅγιον. 0e GE 

Ὁ Co. Ω -" TA) Ω [Ὁ] _ 
terre ! Δ Ὁ \ PONT tp TE RDS ( 
O5uU τι HAN ARTIVES EU ASUS * « Touto, CLÉ τῆς 000 

\ γ de \ 5 “Ὁ > ! 
ποὺς μετ ταβολὴν ἀδεία: ἀπέλαυσας, τὸ ἀντὶ τοῦ θῦσαί σε χαὶ 

ὶ 

AU F Se 4 der ἣν: À 55} - -» “ν) τα 5 et : Ê SL Mess ποοσαγαγειν τῇ Des πυὸ ἐχείνῃ προσενεγχεῖν ; D O οἐ 
LU 

ns (4 = = ! LE ἡ 4 [4 mn ας 

HAOTIS OUOEY υποὐειλιᾶσας, ἀλλ ὠσπεῦ τῳ γενομένῳ ZAR 

, \ L ΄ " = + \ 

ETRLAA υγώμενος KAL ELOWS, ὡς OÙ OELTAL TO πρᾶγμα γωνίας χαὶ 

ns κ LI \ + er \ 

ET! ιχρύψεως, ἀλλὰ λυχνίας χα, πΞξοιωπὴς αλλον, ωστξε φᾶάνξερον 

τ.) τολῃ. προήχθη B. — 2. ἡμῶν τῆς χρηστότητο: vai θεῶν ἅμα a 
βασιλέων χαταφρονῶν " διχαστὴς οὖν ὑπάρχων add. B, om. D, V. 

' 
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(TOOL καταστῆναι, παρρησίας χαὶ θάρσους ὑποπλησθεὶς. «0 μοι 
, > Ζ Frs 3 ἢ Ὁ 

πέποαχται, ἔφη, oux ἂν ἀρνηθείην " ξύλοις ἐπήγαγον πῦρ. ὥστε 
«7 ne ᾿Ξ si ΄ - e ' e ns ΄ - 
λίθον χαυήγῆναι: Τοιαύτη δὲ ὑμῶν ἢ θεά, -ὡς μηδὲ ἑαυτῇ 
ΓΑ - \ es ”. ὧἂνἢρ - mr. Tr \ " sn 

ϑοηθήσαι καὶ τοῦ καχοῦ δυνηθῆναι ῥύσασθαι. » Καὶ ὁ δικαστὴς 
Lu ! 5 ! Ε -- \ a) \ \ a! 

λόγῳ un ουντηβεὶς ἀμείψας At τὴν ἀποκοισὶν: οργὴ ν ἀντιδίοωσιν 
LE , ' \ =“ \ γι “ ’ ς “- 

ες σοῦ ΟΞ HAL τί πτεσθαι χελεύυξι TOY αγνον. ἐπειπὼν  « H τῶν 

" “ 1! r = \ \ - CLR ! \ el 

ξμὼν λόγων ἁπαλότης καὶ TO τῆς OULLALTS YGELUEYOY LA TUED0Y 

ῃ ! Ῥ ! NS 66 he re 9 ! nn" SA \ 

ρασυτερον σε OLEUTXAY πρὸς τᾶς σἀπολοισεις" στρεῦλα! O€ XOL 

NS Lx A ! , Ω = - " 

πολλα!ι ασαᾶνϑ" πεῖίσουσι DAOLALXOLS προστάγμασιν ξειχεῖν. » 

ὦ ἂν» ς A «! ἌΡ 4 

O 0€ ayt05 - « OUre opt πεὶ OU, EU), οὔτε τῶν σῶν χολάσεων. 
9 ! “ ns — . 

ETIOT -ESOUTE, χἂᾶν πολλῷ “Ὁ οὕτων oies pot Î ET ταγάγῃς. 

( κι A , = A 5 } - Le ! 5] Ω 

At GE σαι απειλαι en LS STE200S 7 χαὶ παιῶασ:ς AATARTOLLTHOAY " 

, A JE = - at u = 3 

ειμλοι Ye 0 Ἢ 20600 χί σῶν μενόντων με der θάρσος τε 

9 SVT 3 - 7 Ω ! ! Ce ESS 1 

EUPAAAE KA τῶν, σῶν PAT AYUY mELUEL χαταφρογεῦ DL ἁσλλον οξ 

Αι) ! LA » ee - La \ a -. \ 

AT LYOL 0! OOKOUG-Y  ŒURC, "0 70 κύριός μου KAL PATLAEUS 

Nr ! 1 = 2 \ 

TATEL Ho? AOUSE ων 0" TA: O9VYLS" ὃν σὺ οὐ" ὁρᾶς, ἐπεὶ μη al Q © à 

EP τος TRE ς τῆς AE ὀφθαλμοῖς. » 
s 

4 ! \ Le] \ \ 

ὃ. Τοῦτον ἀχούσαντα θυμὸς λαμβάνε. τὸν ὁὀιχαστην χαὶ τῷ 
ΕἾ ἢ." r x ! 

0e UT ot ἰῳ πάλιν Θεό ρον ἐγχλεισῆῆναι Ἀελεύει, χλεισί TE 209 

Ti) “Be ἴω \ À 2: re ῃ \ Pr" n°1 Π - ee \ 3 ΜΉΘ᾽ ΚΣ Dors CA 9299 ri de συ να,, χαὶ F509 Lo, τα τὴν ΟΝ ς ἐπι σὴ- 

gr ! ,” 

don οὕτως τε τὸν αγιον ἐαθῆνα. ποονοία: EOTUOY πάσης" ! 
" \ 
DU ANA A 5 ὁ ! e , a. “Ν᾿, 

αλλα πιστὸς ἣν παντῶὺς O ELOTXWS LUN LOELY OLXŒLOV) ΥΩ Ὁ i 2 ἣ ' ὶ 

» ’ » ET ΄ ! " = s r \ 

λειάμενον. Ουχουν ουὸς 0 HASTUS εγχαταλελειπτᾶι *E00 V3 

΄ ’ ΄ς -9 " à \ a ὰ \ _ SR > M ke 5 

OLGTOUÉ, 1 DL NOV Ἐχεινος. τὸ MRCRE TAUTA DEC Y 1,/29"/ T0, 09 

! L \ ! ! JAN A " \ 5 4 

μόνον RC OV CAOUTE τρέφων ἣν; αλλα καὶ ποοσελῃ DS ITALY ITO 
-- i 

D 7 \ ( ! " ! = à \ 

χαὶ λόγων Ὥξζιωσε χα! θαόσους ἐνέπλησε χα! 
= _ -» \ | d \ 

LE A À τοῦτο ποιεῖν χαὶ τὸν UTEO AUTOU λίας" χαὶ πὼς Y22 οὐχ EU o 

= nr τὰς ὍΝ " 4 e! ς - 5 rs 

νλᾶχῃ οξ ὁομένον ERLSHONTS ASLO OUY, OT0Ÿ γξε χαὶ Ὑμιν ἐνετείλατο 
, 

“ fr! ἊΝ, -᾿ ! τ ! \ 

τας τὰ OUOLX δρᾶν; ME Ε 0ÙY HAL « A ee λέγει" ἐγὼ 
ΩΣ ὶ Ù l 

Ι Η͂ \ — “Νὰ 191 Ω -- “ ! ἢ % “ὦ, 

Y20 ELU { τὸ GOU À7 Ur O€£ OUOEY P OUX T, TOUT T0. TOY 

1. om. B. — 2. ita B, D, V; an legendum £raipous ?. — 3. θάρσους B 
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κ .᾽ at L! 

ῃάοτου so χαὶ Cure ἐγὼ 
ἢ > 15 i 

" " Jia Ἂς ἃ + 

ἀθετούντων με τούτων, ἀλλὰ τρυφῆς ἂφ 
Π 

! ru - ἀν * 5 , ee \ \ 

χοινωνήσω. » Ταυτα πολλὴν ἐνέσταξε τῷ ὉΠ ἂν τὴν ἡδονὴν χαὶ 
[ns ν᾽ 4“. ἣῷ \ - ἘΦ 1 UE ps 

ψάλλειν nesaro καὶ τῷ Θεῷ μᾶλα θεοφ' "λως ς ἐναγάλλεσθα! - 
! Ὁ“ ns “ , ’ 1” 9 DELA Le \ 4 

ψάλλοντι ὃς TOÂAUS NXOUETO συνᾷδων αὐτῷ ee: ὡς χαὶ TOUS 
κι | ων = , ! \ ἢ S LS , 

PER re λαχας ἀναστάντας πρὸς τὴν θύραν ὁραμεῖν OYOMEVOUS, 

«) 
! FRA 17 SA ΠΆΡΟΣ Ἃ ΓΑ͂Ν Ὁ \ AIDES 

TLVES οὗτοι. ELOLY. 150y ES CON αὐ» Ἐξ χεχλεισμενην καὶ οὐοὲεν 

Das ΡΙ 5 \ - D , = 3 ΔΑΝ \ 
ἐπικαχουργηθὲν τῇ σφραγιὸι, οὐὸὲ οὕτως Ἡμέλουν, ἄλλα χα! 
A ( - Δ 4 Ων ( ! " \ (a F0 «ip et ᾿. 

αὐυΐῆις παρεύξεωντο ὁιὰ τῆς JUOLOOG * HAL 0009, πολὺ τι πληῦος 
Ἃ , \ ANT “ ! e! \ = 4 

λευχειμονουντων χα! συμψαλλόντων τῷ μάρτυρι" 0 μὴ δυνηβέν- 
= + 2 ! \ = , 2e 

TES σιωπῇ KATATYELY, ἀπέρχονται HU! τῷ οιχαστῃ ἀπαγγελ- 
τοι ) ! - ῃ ν᾿ 4:23 - OA ὯΝ 

λουσι" χαὶ ὃς ἀχούσας δρομαῖος τῇ ὕυρᾳ  επιφοιτα. Iowy 0€ 
\ Γ» \ + \ A \ = OS " ! $ 

XGL αὐτὸς τὴν σφραγιόὸα μὲν χα! τὰς HAELS ἀπαῆως ἐγχουσας, 
SA Nr ΔΝ ἢ 2 ! Flu ! 

φωνὴν dE πλήθους AOOYTWY ἀχουομενην, χυχλῷ περιίστησ' τῆς 

τι 
! 9 ! = \ "Ὁ \ "Ὁ ἫΝ 

28 ρουρᾶς στράτ'ιτας EYOTAOUS, ϑιστιανους εὔνας. τοὺς ἐνὸν 

eo 3 \ mA 5 [= \ 1 et [dl ! \ 

ὑπολ ̓αβών. Ἐπεὶ οὲ εἰσέλθοι καὶ HNOËVA EUOO! ὁτι LAN μόνον τὸν 
“ἊΝ [AN \ , \ np PLAN 3 - , 

Χοιστοῦ δοῦλον Θεοοωρον, χα αὐτὸν τῷ SUAW ἀσφαλωὼς EUTETE- 
͵ ! ὶ 

S » γ᾽ Fr ἥν 2p " \ \ , ἊΝ Η ὴ 3 ; 

Θημένον, EXTANELS αὐτὸν TE HA TOUS σὺν AUT ἢ ETS. Κλείσαντες 

δι e! LEE l 4 - « -Ὁ-Ὁ " » 

οὖν τὰς θύρας τῆς φυλᾶχης, ἐπανήεσαν, QUOEY ἕτερον αὐτῷ 
ὴ SI CES STE | 1 | e! \ 9 L 

ÔLOoS a, τοῦ διχαστοῦ ἐπιτ τρέψαντος, ὅτι μὴ οὐυγχίαν ἄρτου τῆς 
se , \ 1 = PL , \ ἢ 

ἡμέρας καὶ βραχύτατον υδατος * ὦ τῆς ἄφρ οσύνης, εἰ ψυχὴν τοιαῦ- 
ὶ ΨῚ i i . 

ν τὴ Γ , ! - ) Ψ NA ’ ἢ 
τὴν ἐλεῖν ῳήθησαν ενδείᾳ τῶν ἀναγκαίων, ᾧ μηὸξ τούτων AY 
Η 231 , ! LA) \ ” Πῃ LES 

χρεία τροφῇ XPELTTOVL τρεφομένῳ ἡ κατὰ ἄνθρωπον " οθεν ουδὲ 
9 JA ee ! - , ιν [ ! 

εὐξξατο τι παρὰ τῶν ἀνα, ἐρεῖν οὐ σῴζειν μεμαθηχότων. 
GEST A (à = = ! a , - \ e! 

Je ÆErwley de ὁ διχαστὴς κελεύσας 3 ἀχθῆναι τὸν ἁγίιον, 
Nr " \ " δ» " τ" - » » 

λόγοις αὐτὸν ἡμέρο! ις χαὶ ἀγαθῶν ἐπ ταγγξελίαις EÀAELY ἐπειρᾶτο: 
LA - πο LA A 

« πείσθητί HO, πρὸ τῶν βασάνων, 9:00 εν» λέγων "᾿ « χαὶ 

QU) τοῖς AU σιν. Mars τῶν θεῶν ΠΡ 
- \ Π 

QE σὐνἼοονον ἢ μἷν XATATT Ta ») 

\ N :}? JT ΖΩ͂Ν, \ s - , 
χαὶ γελᾶσα" φαιδο ὃν ἐπῆλθε χαὶ τῆς δωρεᾶς υμυχτηροίσαι τοὺς 
9 ! » 1 \ 

AYVOTTOUS, ETELTX 0€ XX, 20; τὸν διχαττ ἣν 

1. λον 5 — 2. τὴν θύρα B. — 3. (6 6, x.) x. ὑνὰ. B. 
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A \ ! 5 

τῆς παρρησίας: « εἰ χαὶ πυοὶ τὰς σάρχας μου τἥξεις, εἰ βασάνων 
» ) 2 πλήθει καταναλώσεις, εἰ καὶ τὸν διὰ ξίφους θάνατον εὐθὺς ἐπαγά- 

5 el Li , 5 ξ = y æ it ! 

AS) εξ γεν EUIL ον LOTS %; οὐχ ἂν ἔξαρνος οφθείην TOU 

) = - \ Su ENT = ) ! 
ἐμοὺ Θεοῦ τε καὶ βασιλέως * » Ἐπεὶ ταῦτα ἀχοῦσαι τὸν τύραννον, 

ὋΝ ἂν ’ 4 Q Ἂ 4 ἀν ! AAA 

πολλὰ τῷ πραϊιποσίτῳ διαλεχθέντα χελεῦσαι τοὶ LS δημίοις ἐπὶ, 

fa 5) \ el 4 2 Ῥ Ve ) \ el 

SUAOU TOY ἅγιον αἰωρήσα TRS ονυξι τὰς πλευρᾶς αὐτοῦ χαταξέειν * 
da δὴ ! τῷ = 

OUTRED εἰς E0YOY ἐχβάντος, θέαμα Ἣν χαλεπ ὃν ἡμέοοις ὁφ οθβαλμοῖς 
\ 4 5 ce , ! e p 

τὸ γινόμενον * εἰς τοῦτο γὰο ὠμότητος OÙ ξέοντες BEL 
x ù aus re ) ER ! , Ἄν | v 

(TOY αὐτοὺς τῆς χοινὴς λαβεῖν φύσεως, ἀλλ᾽ οἷον 
9 ! \ fn 7» ei" 9 -"Ἢ 

ἀψύχῳ τινὶ προσφέρεσθαι καὶ δι᾿ ὅλου 1 γυμνὰ σαοχῶν τὰ ὀστᾶ 
ù ἢ τ = 
EXELVOU XATAAUTE!V. Ὁ μέντοι μα LOT τυς οὐδὲν ἔλαττον ἢ οἱ ξέοντες 

\ - 5 r ! x) = Ἢ 

σον OLXELOU σωμᾶτος ἀμελῶν χοῦ YLX] 1 Ta, φιλονεικῶν τῇ αὐτοῦ 

\ Ἁ ΝΑ 

εν τον τύραννον οὐδὲ de AE 
a) ! 3 ͵ | d 1 | παν ἢ - Le ! \ 

βραγύ τι ἐφθέγγετο, UTREULAAS CE ἡσυγὼςξ" « Εὐλογήσω πον 
- id ) æ 9 -»"» 1 

χύριον ἐν τποντι χαιόῳ, διὰ ταντος 1 αινεσις AUTOU EY TO STOUAT! 

\ \ 9 ῃΝ 5 fi γ 

pou. » ᾿Εχπλαγεῖς οὖν 0 τύρανγος τῆς χαρτερ οἷας τὸν ἅγιον; « ELTO 
“ 

L , ! » A ! (° = ! ᾿) ῃ , 

OUX αισγυνῇ: ἐφ 1, RAYTWY ἀνθρώπων AO ee υ ἘΠ ῸΥ 20 TD 

\ \ 3 » ! ! a εἰ, \ s ai 

τὰς ἐλπίιοας ἔχων, HAL TOUTE βιαίῳ τέλει χαταλύσαντι τὴν ζωὴν, 
! 

εἰς , et \ LE ὌΝ -»" L + € SA 

ἀλλ᾽ οὕτως σεαυτὸν ἀλογίστως παραδίδως τοῖς αἰκισμοῖς » ; Ὃ δὲ 
“ ( "ὦ Ὁ» τ΄ " * = - LA] Ld 

λίαν πεποιθότως καὶ ἀνδριχῶς καὶ ὥσπερ ἐπ᾽ αὐτῷ μᾶλλον ἢ ὁ 
Ὁ ψ ΔΈ ; el , ARE 
δικάζων ἐπὶ τῷ βήματι σεμνυνόμενος" « Αὐτὴ μοι αἰσχύνη; 
» \ - Ἀν, δ = \ UE 
ἔφη, καὶ πᾶσι τοῖς ἐπικαλουμένοις τὸ τοῦ Χριστοῦ ὄνομα. » 

γεν Qu 1 4 el ” 

10. Τοῦ δήμου τοίνυν ἐπιβοῶντος ὅσον οὕπω τὸν ἅγιον παρα- ὶ ἷ 
ς ς " Ν - γι! ! 3 

πόλλυσθαι, ὁ ἡγεμὼν ἐπηρώτα διὰ τοῦ κήρυχος * « Τί βούλει: 

= 
- - ᾿ »’ = \ = 

θῦσαι μᾶλλον ἢ καὶ ἔτι σοὶ τὰς κολάσεις παραταθῆναι » ; Πρὸς ταῦτα 

φ- E 
+ = ; ᾿ ' à τ -» 

EE δεῖξαι βουλόμενος, ὡς οὐ μόνον οὐχ Ἥττηται τῶν 
= \ LS 

δεινῶν, ἀλλὰ χα 
\ ! € > 

RAS 0Y χαὶ τρυφὴν TYELTAL τὰ 
-ὦὁ 
a = Ὁ 

“ὮὮ 
+ ( «) a je 

Ἂ ! N \ \ Ἅ ! \ 

ἐπαγόμενα, ζήλου πληρωθεὶς τὴν καρδίαν, ὅλῃ γλώττῃ καὶ 
! » - 5 Ψ» à , 

παρρησίας ἔμπλεῳ ψυχῇ « ᾿Ασεβέστατε, ἔφη, καὶ ἀνομίας πάσης 
= δι RS fs 5 + A βκὰ D: 7 

πεπληρωμένε υἱὲ διαβόλου, ἀληθῶς ἀξιε τῆς τοῦ ἀντιχειμένου 
? Ga \ \ ΄Ν ' - ! ! 9 

ὁαίμονος eye P'YE Las, OUDE φο Br σὺ τὸν Θεὸν. OS τοσαύτην 5 σοὶ 

1. διολίγου B. --- 4. ταύτην B. 
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\ 4 \ w ’ S « -- £ A ἣν L A! 

τὴν σον ξ΄ ISLTITO “ἢ Οἱ αὐτοῦ γὰρ βασιλεῖς “σσιλεύυουσι . χαὶ 

f ni) Re Pape A 1 CE ( ΚΣ τυραννοι A [hs ἀναγχάζει LS οεὲ με΄ ςωντᾶ )εὸν "ν εγχατα- 
-͵ 

= - \ = 

λιπεῖν χαὶ λίθοις προσχυγεῖν ἀψύχοις.» Ὃ οὖν δικαστὴς πολλή 
--ἑ 1 | 1 CAT. OR ἢ ΄ \ » Ag . = 4 OLATKEYEL or re ἐχδοὺς ἑαυτὸν ἔπειτα“ « Τί θέλεις ; φησίν, 

εἶναι μεῦ ἡμῶν ἢ μετὰ του Χριστου cou; » ne ἐχεῖνος οὐδὲ 
\ - ! τ ἡ , 

οαχὺν ἀναμείνας “οόνον οὐδὲ TO TRY. σχέψεως € LYOLL YOU ας 

ἀξι "π᾿ \ Le ὃ 

ASLOY, ἀλλ᾽ οἷα δὴ καὶ, μεμφόμενος τον ἡγεμόνα TS εοωτήσεως 
- 

\ -" \ - \ » \ 
θαρραλέᾳ καὶ ψυχῇ καὶ φωνῇ « μετὰ τοῦ Χριστοῦ μου » ἔφη, « καὶ 
» , D Ἀν SA 

ἡμὴν καὶ εἰμι καὶ ἔσομαι.» Εἰδὼς οὖν ὁ δικάζων, 07 . μμηῦεν ἀνύει, 
s 5 ! 4 e! 

ATAYOIEUEL μᾶλλον αὐτὸς τὰς χολάσεις SE ἢ ὁ ἄγιος 
\ \ 4 \ LU - 

MD, τὴν. τῶν ἐπαγομένων ὑπομονήν, toy διὰ πυρὸς αὐτου 
pe 19 0! el | ! 1 Ἅ εἴ 

καταυηφίζεται ὕάνατον, οὕτως εἰπὼν « Θεοοωρον ἄπει ἡήσαντα 
EC κα Ρ «ς 7 

μὲν τῷ χρᾶτε, τῶν χαλλίνιχων βασιλέων καὶ τῶν θέῶν, πιστέύ- 
τ Νὰ - 2) 7 \ ῃ- = ue ! D à Re 

σαντα ὃς τῷ εσταυρωμένῳ, πυρὶ παὸ 00 var KXEAEUU). D SI OUY 

) ! ! - “Ἀν. ΖΑ ὦ A » - \ 

ἀπεφήνατο μόνον, θᾶττον ἢ ἐλέχθη τὸ ἔργον NYUETO " τῶν γᾶρ 

ὃν / Cu = ! nc) ἤ 
ον GU AG AO O1! λα συνενεγχοόντῶν, συλλαβό" τες τὸν μαχά- 

€ 

θιον οἱ πρὸς «) 
D 9 \ \ 

adra χελευσθέντες ὑπηρετεῖν, ἐπὶ TOY τεταγμένον 
" " 

οὐδ τόπον. 
SN Ye \ - 3 ! ΩΝ ’ 9 = 

11. ᾿Επεὶ δὲ non καὶ τὸ πῦρ ἀγήφθη, εὐθὺς περιτιθέασιν auto 
\ » \ \ s y ΝἮΝ =" “Νὰ \ 

χαὶ ὄργανα τὰ πρὸς τὴν πυρὰν επιτῆηόδεια. Μελλόντων dE καὶ 
- Ψ 3 , ", 1! ἊΝ e \ "A 1 

προσηλοῦν, οὐχ ἀνίει: « Αφετέ με. λέγων “0 γὰρ ὅους οὐδεν 
Π 

᾿] \ \ + \ ! 5 \ 

ἄγεννες πρὸς τὴν του πυρὸς ὑπ τομεῖναι θέαν, autos δώσει 
! \ »-" - ES , \ ! A - \ 

TAVTWS KA τῆς τῶν NÀAWY EXTO * asoa)cius τὴν του πυρὸς 
͵ 

e - ns 2 ! \ > [le ! 

ὑποστῆναι: χαυσιν. D Ταύτῃ τοι χαὶ οὐ χαθήλωσαν μὲν; προόσε-- 
Ὧν ΝΡ \ #\ \ en _ 1 " ΑΙ ἃ et! 

σαν ε΄. XAL' OS τὴν 52097109. Tu μετωπῷ ἐπι ράλων 1,99 

.- () © @ [Π] O- di .- eo et «| [0] -- . 
e ! 

0 TAVTOAII- 
104 ὃ \ 5 ! 7 L 

τς. LOWY EL TOY 002%VOY ( Κυρ 

τ “- e - = mi ἊΝ sl \ 9 ! ! 

Tu, O τοῦ ULOU του AYATTTOU σὸν RATIO, OL OÙ τὴν ἐπίγνωσιν 

de: qu EA DA , Cle | » Φ ( \ - » ἢ; FA PE 

ve χαὶ €7 παγωγὴ Y ΤῊΝ εἰς σὲ μὲ τε ες τρῶς 7:ΞΞ των οὐνλξων, ):Ξ 

τὶ ῳ- 
! LE: ae 

τάσης χτίσεως χαὶ παντὸς ἔθνους, οἱ ζῶσιν ἐνώπιόν σου, ευλογω 
cl PQ 

CE, OTL. με χατ ἡξίωσας μερίδα 8 σχεῖν μετ fe τῶν ἁγίων σου 
! 1 L] _ , 3 5 . - 

μαρτι OWY εν τῷ τον νῷ τοῦ Χριστοῦ σοὺ εἰς ἀναστασιν LOTS 

1. μοὶ Β. — 2. ἐχτῆς B. --- 3. μερίδα B, om. V. --- 4. (σ. μ.) u. s. B.. 
ι , ι 
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᾿ 7 -“Ἢ \ ΄ἮὮΝ n 

αἰωνίου ψυχῆς TE καὶ σώματος" διὸ προσδεχθείην ἐνώπιόν σου 
! D ! ! \ En 

σήμερον ἐν θυσίᾳ πίονι, καθὼς Te PAT μόσες χαὶ ἐπλήρωσας ὁ 
-͵ 

, an \ 1) \ \ ΝΑ ῸΦΝ Ι! \ 

ἀψευδὴς καὶ ἀληθινὸς Θεὸς ἡμῶν δὸς δέ, Κύριε, καὶ τοὺς 
: Ê Là y 3 »- 

συγχατασγεθέντας μον τηθνας τῶν !CUWUY ξμο» XOLVOYNTAL 

- , el Sr] , \ - ) = 

Boafetwy. » OUtws €: ξάμενος εἰς τὸ πλῆθος ἀπεῖδε" χαὶ εὐθὺς 
Tr ! ’ Ἵ -- 5 

Κλεόνικον τὸν συλληφθέντα αὐτῷ τήρωνα ἐπίλυπόν τε καὶ δεδα- 
! Ὥ 4 Ξ 7 ιν '4 

χρυμένον LOUWY, μέγα ἐμβοήσας : « KAcovixe, περιμένω σε 
et ni 2 ) Der A PACS ΤῊΣ à ΕΣ Ύ ΣΝ ra ἘΣ γος ! NIET 

φησίν, ἀχολουῦει μοι, (y ὥσπερ ἐπὶ ταύτης τῆς προσχαίρου ζωῆς 
᾿ NE ΓΙ AA \ ν, , , | 

οὐ διέστημεν, οὕτως δὴ καὶ τὴν αἰώνιον ζήσομεν ἀλλήλοις 
ἢ el Sa = 0 1 S 19 r | 

d'UVOYTES. » OÙUTWS ETUY τῇ εὐχῇ πᾶλιν ὁϊοωσί-. « Κύριε, 
LA \ a ! _ -΄ςοὄὉ - _ 

λέγων, χαὶ θεὲ παντοχρᾶτορ, 0 τὸν ἀγῶνα τόὀνὸς OLX τοῦ ονογε- 
- - € — ! SA € - » - ς a - Ἂ Ι - 

VOUS σου υἱου, χυρίου ὃὲ ἡμῶν Insou Χριστου τῇ ὀυνάμει τῇ 

ἢ f À LS g \ 3 
sh νιχήσαοι με χαταςισαᾶς, ποὐσδεξα! LOU τὴν Ψυχὴν ἐν 

ù ! el ! UT ἐῇ \ + εξ = \ - ! 

εἰρη νῃ. O7! GO! πρέπει οὐζὰ σὺν τῷ υνῷ XAL τῷ TAYAYID σου 
! = AA SA \ | A , IS - \ 

πνξευμαπ'. D Διατελέσας 0€ τὴν εὐγὴν εφαάλλεται -τῇ πυρα KA! 
y 

OÙ μόνον ἀνετός TE χαὶ L 

᾿ ! + TA τὰ \ el 5 \ JAN Ἂ “ 

σταραος Ὑν. ἀλλὰ KHAN U UYOV ξῶχξι τινὰ URAOELY τοῖς χείλεσι ἃ 
Π 

\ el € = \ - ! So 

καὶ οὕτως ἡσυχῇ τὸ πνεῦμα παρατίθησι τῷ Θεῷ. 
"" = ὃ Net ἌΝ, ἊΣ ἴς ἘΜ τ ! 2 = LEE jo \ 

12. Ευσεβία δέ τις, ἢ φερωνύμως 1 ζῶσα, αἰτησαμένη τὸ 
a - 2 - " 0 e ! 

σῶμα τοῦ μάρτυρος καὶ λαβοῦσα, οἴνῳ τε καὶ μὔροις ὑπαλείψασο. 
Ἃ ! ν \ à L 

χαὶ χοσμήσασα, θήχῃ φιλοτίμῳ αὐτὸ χατ διττὰ χαὶ εἰς τὸν οἶκον 
τ -" τι s , “3 = \ = 

auThs, ὃς ἐν χωρίῳ Evyaira λεγομένῳ ἵδρυτο ὑπὸ τὴν τῶν 
4 ANT LA ῃ ne 

᾿Αμασέων μητρόπολιν, ὡς χρῆμά τι πολυτελὲς θησαυρίζει, 
s -- ! A \ \ 

μνήμην ἐτήσιον T0) HASTUO! EXTEAOUOU HAL TO LE £20Y λόγιον ὡς 

ns À “ἔα s = - VIS , 

OUYATOY αὐτῇ εχπλήρουν CTROUOULLOUGYX * EL γὰρ μνημόσυνον 

.- 

» ' ο Ὁ ta \ + el ς ἢ 
αἰώνιον, φησίν 3, ἔσται δίκαιος, Εὐχε μὲν ouy οὕτως Ἢ φιλόχρισ- 

- \ » = 
τος Εὐσεβία τὸ σῶμα. τοῦ μάρτύρος θησαυρὸν ἄσυλον. πλοῦτον 

-- 5 εἶ 

ἀδάπανον, αὐτῇ τε καὶ τοῖς μετ᾽ αὐτῆς ἄγρυπνον φύλακα - πλὴν 
: 

ἀλλὰ τὴν ἐπισχιάζουσαν τῷ σώματι δύναμιν οὐχ HE αὐτὴ μόνη; 
Jun ue - ᾿ »" 3 

ἀλλὰ χαὶ πᾶς οστις βοηθὸν ἐχεῖνον ἐπὶ ιβοώμενος ἣν " ἴσον γὰρ 
LA : La: CE 

ἑαυτὸν OLDE γέμειν 0 ἅγιος τοῖς πλησίον ὁμοῦ καὶ τοῖς πόρρω 
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\ \ e -» ΤΕ a de « = 

χα! ὁμοίας 1 ATAYTAY OU τὰς των ῃαυμάτων αυγας ETAT 
΄ 5 = \ \ 4 4  — = ΝΥ ! he 

ΤΟ; Αμέ EL HAL τὴν εν χάλῳ τῆς Evo OTT,S XELUËVT, ν πολιν 
, \ Ἢ L4 

πᾶάσων TE προχαβη μένην καὶ βασιλεύουσαν, τὴν Κωνσταντίνου 
; 2 ᾿ ' \ 

+) et, EUTETELY ταις TAYALS τοῦ ποντ οου χινουνξυουσᾶν, βοηθὸς 

DA) î . ΕἸ -- G D Q- a Q αὐτόχλητο 
5 ( ! 2e 51. Ἄ \ \ 

; ἀπαθῆ καχῶν διετήρησεν. ᾿Επεὶ μὲν γὰρ τῷ 
( Ἢ = - ph Ω ! a αι ᾿ 4 LE 

φῇονερῷῳ δ μον! TOUTO ἔργ ὉΝ τὴν μασχαννοντ', τῆως στ 12" (ς χρβισ- 

t " Ὗ - \ \ [4 \ ΝΑ = 

TLAVOLS, O XAT αὐτῶν διωγμὸς XAL OL πρὸς τοῦτο οξς GTROUOLLU)S ἜΣ " 

“ -»" ΄ - - __ \ 3 5" “y s » ᾿ 

ἱ TNOETOU) TES AUT τῳ Sas LAELS πολλὴν γῦρ EL ξὺν EUXOALAY EQ οἱ 
, ͵ 

εἰ 14 -" ν ΄“ 5 à - 9 

ἐπεχείρει, τῇ δυνάμε, τῆς A0’ ns χαὶ τῷ κατ᾽ αὐτῶν 32 φθόνῳ 
i 

-- Dray mn A 4 

συνξργο!ς 4 PUUEYOS “ αλλαᾶ χαὶ οὕτω τὰ τ ρ'ιστιᾶνων ἤνθει χὰ .-" 

CESR 00550 À 
= ἢ - 5 ! \ ! 

AO EATRLOU πᾶσαν SHOUTE!, AL τὸς αὐτοῦ χοατησονε τοῦ 

el / , ν - , (- > et 
ἢ" TE ῃεξία TLITLS OOTEQ γῆ ἄγαῦη TO μια σ', των MAO τύρων 

τ 

: ΕΣ ΝΣ et Moi δ 5 10 
UTI0OOU.EVT T0 AY" 0UY ἐἔχασπο 2200 οξ' ποντα OU TANY-. Et TEE AY : 

» SA τ Ὡ = \ - Q ! ΄ 

EMELTA OE KA PATIAEUS ἀνίσταται. TA χριστιανὼν πρεσρ 

! = “ἡ A r + “ \ ! ! 

περιώγνυμος OT, AO Κωνσταντινος᾿ ο΄. XXL XI, LOTATT, γυνξετα", 

= \ = ! \ OK \ € ho Ba εὖ ὅν _ 

πληγὴ τῷ PATXAVY HAL παρρησιάζεται μὲν Ἢ LANVELL, Ἢ 0€ τῶν 
! a) p = ῃ ! À 4 2 - 

ψευοωνυμὼν boy Ἴ0 7) OXELZ LG: PLAY y fi ῃ καλυψαμέ ἔν πορϑω του TOY 

5 \ 
! 

e . - ξ΄ 7 - = " , - e 

ρωμανχὼν οδιὼν ATRÈITAQYATO * ETEL ταῦτα οὕτως ἀνθοῦντα 0 

\ ὡς TA ny ” ss "ἢ - δα: - ΩΝ 

πονηρος οανὼν £W 97, ATYANNEY, “tre ξουσῷ όοει Les. TOLC-DAGEC 
C 

s = Ἢ , , Va \ 
OLATTOOUWY NY, EL ἀνάρρουν αὐτῷ το προ τΩ 00 οοῦν τα ὁρῶν" 

5 ', \ Ν ἢ TES 

ERELTTEL TOY ἔν : TAALY URTIQET Re τοῖς os 

ἢ " - - . Κἡ »“» “1 » » » »οἍ \ -Ὁ 

AUTOU τοις TOYT0 29 TAT * XAL LTUY, ὦ TOY EUUWY χάχων LA, TOY 

Le 0) ! ᾿ 

ἀδήλων τοῦ Θεοὺυ χριμάτων, EUOLOKEL. 
, 

΄ , ! + » ! “ \ 7 

14. Κωνσταντίνου γάρ, οὗπερ apr. μνήμην εθέμεβθα, καὶ τῶν 
Dei - CRE p , a , \ ! 4 9 
ἄλλων τῶν ἐπ᾽ εὐσεβείᾳ γνωριζομένων τὸν βίον A ae ου 

\ #3 ! LA Ar ) δ ἢ 2 ὼ F; 3. πολὺ τὸ ἐν μέσῳ καὶ βασιλεὺς ἀναδείχνυται, εἴ γε δεῖ βασ 
Ἂς " PAT 

χαλεῖν ἐκεῖνον τὸν δραπέτην οἴμοι τῆς εὐσεβείας γενόμενον καὶ 
\ u ! 5 ΄ - nm = 

xaxlas ὑπηρέτην πάση: χαὶ ἀσεβείας παρ᾽ ὁντιναοῦν ἄλλον 
ù ! \ on SU S ! 

ἀγαφανέντα καὶ τοῦ ἰδίου δεσπότου καὶ Θεοῦ καταφουαξάμενον, 
\ ῃ ὅπ τ V4 : \ ΩΝ « ΕῚ = 4 " A » 0 

TOY JEOULGT λέγω χα" πάντολμον Ι͂ουλιανον * ὃς τὴν ἀληθῆ χρισ- 
- ! se \ \ L 

τιανῶν πίστιν ἐξ ἀρνησάμενος, ὥσπερ οὐδὲν χοινὸν πρὸς τοιαύτην 

1. ὁμοίως Β. --- 2. χατὰ τῶν εὐσεβούντων B. 
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\ ! » = »" e = 

Ψυχὴν καὶ γνώμην ἔχουσαν, τῇ ματαίᾳ τῶν εἰδώλων προστίθεται 
Ἄν A τ ! ù = - 9 Ge \ 

πλάνῃ Ἶ ἣν EU HELULEVTIY CRELVOS χαχὼς AYLTTA HAL χαλῶς παυθεῖ σαν 

ἜΣ -" ψπ ἀν τς led 9 " 14 

ἄνανεοι TAALY μετὰ πολλοῦ τοῦ πόνου χαὶ τῆς ἐπιμελείας, ὥσπερ 
! 5 ES L EU \ PA + € + 

ἀναπληρῶν αὐτῇ τὸ μεταξὺ τῶν “ροόνων υστερημα χαὶ μαρᾶνα. 
\ 

L φιλονεικῶν τὰ θεῖα τῆς εὐσεβείας γεόφυτα χα 
, e s — s ee 

πίστιν TO γε εἰς αὐτὸν ἧχον ῥίζαις αὐταῖς ἐξελεῖν βουλόμενος : 
! \ , - 

ΠΕ τοι χαὶ διωγμὸν ἐγείρει τῶν πώποτε μνημονευομένων 
x ! 3 \ LA LT \ = -- 

aout τερον χαὶ HAXOTE" νότερον " Exet de πολλοὺς πολλαὶς 
7 τ \ [di Π -- 5" “οοΘΖ 

TLUWOLALG "πὸ τάνθον NAXLITL πειθομένους EWOX HAL τοῖς αὑτου 
À ὶ \ 
ANT DEN \ QT \ ! ù ! \ 

θελήμασιν εἴχοντας, ἐπὶ τὸν δόλον AL τὰς TÉYYAS ἐχωρει χαὶ 
Ἂς τὰ , ΕΥ̓, κε " \ \ 3 - 

τῆς λεοόντης, λέγεται, HT εξιχνουμένης, HAL τὴν ἀἁλωπέεχὴν 
4 APE EX \ LS \ SES " = ! 

πηοσετίθει - πολλὰ μὲν οὖν χα! ἄλλα ETITNOEUEL, 

» S \ ! ΝΑ \ = 1 
AL GLhOTLUOT ŒTOE ὧν τοῖς TE? a ETELTA-OE HAL τοῦτον τὶ 

4 

€ 

ἐπινοεῖ, ὃ χαὶ μόνον πραχθὲν ἱκαγὸν ἣν αὐτοῦ τὴν πανουργίαν 
» dr? 2 ἢ ! 33 γῶν 
CROOELETHL “OL μὴν UNTOY χαὶ οἷόν τι ἣ ξευμλὰ ἐπε ἐσθαι ψυχῆς OUOEY 

ὶ 
Ἐν τ ΟΡ Ἂν ὅν τὸ ἃ 
ελεὶ ῃερ ον €" ̓ οὐσης οὐ € YEYYALOV ELOUWS ya Ο 

\ 5 + \ -" ΡΙ 

ἃς ἀφιερουσι Θεῷ οἱ ss τὼν YNTTELUWY ἡμέρας OU 1 

ὁ βδελυρὸς ἐχεῖνος, 

= g δ \ = 

οἷόν τε χαβθβαοὰς αὐτὰς ὃ! αφυλάττειν σπουθάζουσιν. οὐδενὸς τῶν. 
, e) ἢ 

δ τ τῶν ὅτι μὴ μόνον τῶν ἀναγχαίων ATOYEUOUEYOL χαὶ μάλισ στὰ 

\ ͵ - Σ ne ἢ ‘AT LS x ï e 
HITA τὴν HOUWUTIY τῶν νηστειῶν. TOUTUWUY £POOUXUX, KA ἣν ot 

) = \ Ὑ \ ! 9 \ 

RAELOUS τῶν φιλας οἔτων καὶ OCLTOL TO TAIAT ταν διατελοῦσιν, EREL 

δ Q a τ] Q) VA] Q- τῇ Ce | O- τι eo De © 28] = [9] Q- ἢ» 
x ς Q di ἴω] Sy D eo 

ὯΝ 
- O- dd €90Y αὐτῷ τὴν ἀρχὴν 1 προσ- 

FNEn = τ ) mes 
βάλλει, - τοῦτο ἐχεῖνος ELOGWS τὸν τῆς π όλεως ἔπ A0 0Y μεταχα- 

-ν “ _ s + = > 7 

λεσάμεγος, τῆς αὐτῆς αὐτῷ κοινωνοῦντα βρησχείας" « ᾿Επεί. 
, , DEN à ré 4 Vu NZ ῃε te nov, τά τε ἄλλα χαχοδαιμονοῦντας Βυζαντίους καὶ εἰς τοὺς θεοὺς 

4 ? \ 4 ῬΟΥ ! 

ξ υβοίζοντας ουδένα τοῦπον αὐτοὺς μεταπείσειν οἷοι τε γογόναμεν, 
\ ) - 5 ὭΣ 9 re] ! δε οτος ee D 

οὔτε YAO "ἀπειλαῖς εφοβήσαμεν, OÙ Fu EYOQUYAL παορεσ-ς 
— 

= Ο ον 

χευάσαμεν, Ὅτι εξ χαὶ 900€ a! LG ἀποστῆσαι τῶν δεδογμένων 

ὶ 
= Sen \ \ \ = ! 

οεῖν ἠδυνήθημεν, εἰς νοῦν ἐπῆλθέ μοι γῦν, ὃ καὶ μὴ βΘΟΛΟΜΕΝ ΙΝ SE 

= \ 3 
pe εν, οὐχ ἀλλο τι. πρὸς θεραπείαν τῆς γόσου ταύτης ἐφευ- 

LA ἡ 5 \ εΥ̓́ € δ 

πείσει τῶν θυσιῶν ἀπογεύσασθα'." ἐπεὶ γὰρ αἱ ATOT τεταγμὲ Eva, 

1. ὡς add, B melius. 
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r ! l 4 ! ΜΕΝ ! 

TOUTOLS εἰς νηστείαν ἡμέοαι πάρεισι, VUY γενέσθω To! σφόδρα 

CA] 

1 Ἀν - 4 - ἂὼ Cu \ A A » , 

ἐπι με λὲς μὴηὴο ὗ TLOUY EDELYA UV PPtuWTOY Ἢ ποῖον WYLOY EL 

x \ ΠῈΣ ALES Σ ΠΣ Pere ᾽ Σ 
TT Y ἀγορὰν ποοῦΐειναι,. ἀλλ᾽ EXELVA μὲν MAVTAL TMEDLEAELY, EX O€ 

\ «MEN 

τῶν εἰ ς ῃυσίαν ’ ικῖν ποοσῷξο 0! λένων ἐχῆςεϊνα, XL EU(WYOS ταᾶῦτα 
ἐ ὶ ὶ ξ 3 

! ! et 

λαμβάνειν τοὺς βουλομένους παρασχευᾶσα'᾿" ve ὡς ἔφημεν 
“ 

γεγονός, ἀνάγκη πάντας ἢ τῶν ἽΕΙ αὐτοὺς ἀπογεύσασθαι ἢ 
- 

ἱ : » 
ἐπιγνόντας καὶ μὴ χρήσασθαι βουλομένους θήραμα τοῦ λιμοῦ 

ἮΝ “Ἔϑι Ὃς Ὁ ! LI L r ne 

γενέσθαι, μηδαμόθεν ἄλλοθεν ἐπισιτίσασθαι Fee: » Ταῦτα 
es ! NET à ' nl ! 

τὸν τοῦ παρανόμου βασιλέως παρανομώτερον ὑπηρέτην ἀχηκοότα 
! Ἂς \ 3 « 4 - 

φάναι. λέγεται « Θεόβεν σοι". nt χαὶ οὐχ ἄλλοθεν ATEY VUS 
πο ! 

τὸ ἐνθύμημα. » 
e! 33 4 ἊΝ ! \ \ 4 15. OÙrws οὖν χοινολογησάμενοι καὶ τὰ τῆς ἀνὰ ἧς ὥσπερ 

a » ! af 9 = + 

εἶχον δεινότατα σκαιωρήσαντες, εὐέλπιδες ἧσαν αἱοήσειν χρισ- 
, \ dur = 

TLAYOUS OLOUEYO!, * HA 
3 3 + = - σ΄ 

OUX TV τοῦτο. τῆς ἀπο τ Se χρησ- 
Ἔ \ e Fe τ ἢ à CR ae RE 

τότητος οὐδὲ κηδεμονίας ἐχείνου τῆς πρὸς ἡμᾶς, τὸ  παοιδεῖν 

οὕτω τὴν ἀνομίαν ὑψῶσαι χ re χαθ᾽ ἡμῶν καὶ τῆς εὑσε 

χαταχαυχήσασθαι + διὰ ταῦτα χινδύνῳ περιπίπτουσιν ἡμῖν ἀφανεῖ 

τὸν λαμπρὸν ἐν μάρτυσιν ἐπε EL, τὴν ἄμαχον προστασίαν, 
\ ! ᾿ 1Q « 

τὴν ὀξεῖαν βοήθειαν, τὸ Θεοῦ οῶρον, τὸν _ Θεοοωρον " ὃς 

CG) 

2 \ ΕΝ ἀρ -Ἢ 5 τι , ! 

ETLOTAS τῷ τηγιχαυτα τῆς εχχλύσιας d.0 2°/1€0 et RITXOTRU), 

5 » CE > el , ! e \ 

οὐχ 0VAO ἀλλ ὑπὰρ επιφαινόμενος, « ᾿Ιουλιανὸς ὁ ἘΑΡῚῈ ». 
y : A] το \ εἴ ! ‘AT - 

OT (( διετό ξατο PAT! ιλεὺς κατὰ τὴν εὐ γρὰς ΓῺ ἑβδομάδα τὼν 

-" »-" \ \ 

YNOTELWY περιαιρεῆῆγαι μὲν τὴν χατὰ τὴν ἀγορὰν προβεβλημένην 

ῃῇχαοὰν 300 <> δ Ve XA4Nao ay βρῶσιν, προτεθῆναι! οξ μεμιασμένην αἵματι χαὶ λύθρῳ 
ES δ EC PQ AIN Ὡς \ " ( 9 

TOY ἐεγᾶάγων ῃυσιῶν “ἀλλὰ συ τοῦτο εις νοῦν βαλόμε vOSE OLA 

-ὋὉὗ = - "1 + + + 

TUOY TO AU) μηοξνα TOY τῇ ἀγορᾷ T20TE ἔντων βοωμάτων ἢ 
- 

' ! 9 e -" 9 ! + ΝΑ \ Er " 

πομάτων μὴ οτιοὺυν ὠνήσασθαι. » Τοῦ δὲ « χαὶ πῶς ἔσται 
΄ἮΝἮΝ εὖ ν ’ » 5 ! -- = 

OUYATOV ἡ) £ONUEVOU (τις ἐνόξεσι᾽ Χαν HTIDEULAS 1) μέοας ποοᾶαπο- 

ῃ ἀν "» \ ! 5 € ! el \ \ 5 ! 

τε ξυμ ενὴν ξεχουσ! τὴν τροφὴν; ) O LOTUS μια μεν τὴν αποριαν 

ἌΡ el SA \ ! ῃ » CET A 

"μένος, AUX O€E XL γνγωρισ σαι βουλόμενος. ὁστ τις ELN ( χολυρα, 

, | - » 

φησίν, αὐτοῖς παρασχόμενος, ταύτῃ τὴν ἔνδειαν παραμυθήσασθαι 

1. ia B, γενέσθαι V. --- 2. βαλλόμενος V, B. 
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CLS ! (is U ᾳ NE » 

SROUOITOY. » εἶτα τοὺ TATO,A97 OU παλιν πυθομένου, τοῦ ἂν 
” = ῳ CES A ! \ \ » lé ’ 

EUR TL ΧΟ 204 TAUTA, « OUOË γὰρ εγνωστα' μοι, φησιν, τὸ 
» φ ὉΣ τ € ! » ΡΟΝ, - , 

ονομα. ) 0 αγιος "(Ἃ( δἰτὸν EUTIGES ἡ or « OLAVELUAN τοῦτον εἰς 

A el \ 9 ! \ e \ τοὶ 

PLUT!y τ -- 6.) γὰρ εγχωρθιὼς τῶν ἑοθὸν σιτον ἐν Εὐχαΐτοις 

« - ! 3 \ Νὰ ᾿ 1% y” 

χαλειν σύνηθες —— ÊME. τε: Ἐἶνον μονα το (σῇ, τὸν χατὰ ἘΠ 
5 ! \ \ A \ σ Ἧ"- 

Auasetay τὴν πρὸς Πόντον ὑπὲρ Χοιστοὶ μ οτυρή σαντα" ὑφ οὐ 
Al 5 ’ ” ὅν. \ γ ! 5 | "= 

χαὶ ἀπέσταλιλαι γῦν σωτὴρ ὑμέτερος, τῆς τοῦ. πονηροῦ ἜΠο. 
\ - | d ! 

χαὶ υηχανῆς ῥυσόμενος. ». 
“ \ , L LA te - e! \ ! 

16. Ταῦτα τὸν A ce μαθόντα ἡδονῆς ἅμα xat θαύματος 
» Ἂ \ \ Ἅ ! = 9 - 

€ UTAEU yevés has χαὶ TOUS τὴν βασι λίδα ταύτην πόλιν οἰκοῦντας 
τὸ ! ΄ ! ? -" e » 

2" στιανοὺς μεταχαλεσάμενον, τὰ τοῦ αγιου AUTOS, ὡς NXOUTEY, 

(ἡ. τ] 
»"» | 5 mr ὡ , ΓΞ Nr τ A “δὴ ! ! 

"σχΉ αν" χαχεινοὺς A0! 0S LUAISIN τοι χελευσθέντα. Περας 

9᾽ s 1% 5 ! ν 9 . » 9 = 

20047%00$ εγουσὴς, ETTEL τὶ ϑᾶννος ξεγνω εις OUOEY 

-" 

t 

ὁ 
" -" \ τ - 

χωρήσαντα, ἐξαιρεθῆναι! μὲν τῆς ἀγορᾶς τὰ AS 

-“ 2 Ω f - -- τοῦτ À > 1 0 1 HEULAT! ενα PRUOUAT L, TOOTEUN VAL O€ TA CUYVNUN TAALY πρὸσ- 
i 

! = , ps 2 u f PL Ver 
TATTEL,. πολὺν. EXELYVOS YEAWTA TN ATOTU'/ LOLS OZATITOS, ὥσπ τε ο 

l ‘e 

” \ A ἢ α , 

où χαὶ ἣν ἀς 
Ἢ ! Κη A Ξ δ Le \ 30 , 

LOY. Ex TOUTOU TL συνέβαινεν ; EXELYOY μεν (e À VUS 

! » \ ! \ κα - , - 

πάσης πληρωθῆναι καὶ σχυθρωπότητος, TOUS ὃξ τῆς αὑτοῦ 
5 1®= , \ - \ ’ 5 , 5 \ 

EVEOQUS αἰσθομένους “ϑιστιανους χα, χρείττους οφϑεντας AUTOUS 
-“- Ώ ! - ! -. er 3 A ΄Ν ! \ ’ « - ! 

TA Por ειὰ TOU HA0TUOS, ως χηώξονν TNY σωῶώτη 212 AOYLSOUE- 

= 5 - ! \ \ e! 

YOU TAVÔT, μὸν αὐτῷ συστήσασθαι τὴν π γήγυριν" χαὶ OUTUX 

, - " \ ἢ δῷ n°7148 \ ! 

ETXOATIITA!, ŒY OL XL τήμερον οι ,ETOUS ἡμᾶς τὴν χαλὴν ταυτὴν 

ς " rs - | \ \ ec ς 

ἑορτὴν ἐχτεέλειν οἷα σωτῆρι τῷ μάρτυρι χατὰ τὴν ἐχτὴν ἡμέραν 
- 0 ‘DT 1 - - a u ! € 1 

τῆς ποωτῆς ἐεβόομαοδος τῶν νηστειων, εὐχαριστηρ'α εορταζοντας 
- - 9 - 1!" ἐς 2 = δι ῃέ 2 ΄ ΕΟ - - 

αν τοῦ τοῖς. αὕτου ψελεσι ν ενοοζασῦύεντος Χροιστου του 

ς - + ! - ἃ \ ! ον A 
co: Ὥμων, ᾧ πρέπει πᾶσα 00H, TU χα, ποοσχυνήσις νυν χα! 

\ - ᾿ , 

νας τὼν αἰωνὼν" αυνὴν. . “ἦν «ἢ O Œ fi Q ς-: Ε) 
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MAPTYPION TOY ATIOY ΜΕΓΑΛΟΜΑΡΤΥ͂ΡΟΣ 

ΘΕΟΔΩΡΟΥ TOY ZTPATHAATOY 

! ce s 9’ dd 

À. Atxtvytou τοῦ eee Lot παρὰ Μαξιμιανοῦ καὶ τὸ 
-"Ὗ᾿ Le “ Cod € à _ \ \ \ -ς 0 

σχήπτρον OUOU τῆς Ρωμαίων ἀρχῆς χαὶ τὴν περὶ TOUS OX μονας 
\ 

Ἔθνείαν TE HAL Mau χαὶ τὴν κατὰ Re ὃ" αδεξαμένου 

μανίαν, de! δι, αὐθις χατὰ τῶν εὐσεβῶν δεινὸς χαὶ TOY προλα- 
-- γε 4 LA 

βόντων | Sao τῆρος SUVEXOOTELTO πόλεμο ς᾽ γράμματα de χαὶ ποοθέ- 
! - \ | à ARS ! 3 - 

κατα χατὰ πᾶσαν τὴν υὑποτελη͵ ere ἐφοιτα φόβου καὶ ἀπειλῆς 
\ S “ῬΑ \ - Jun « , 2 \ “ 

τιμῆς τε ἅμα χαὶ δωρεῶν καὶ τῶν ἀλλων ἀγαθῶν καὶ ἐπαγγε- 
-" de Re \ 

λιῶν μεστά - ἐλεγε γοῦν τὰ προθέματα ὡς, ὅσοι τὸν βασιλέως 

μὲν αἰδοῦνται νόμον καὶ τοῖς ἑλληνικοῖς τελοῦνται θεοῖς, τοσούτῳ 
΄- ! \ # ! 9 ! - D Ἃ - 

τιμῇ χαὶ πλούτῳ καὶ τῇ ὁιὰ πάντων εὐτυχία τῶν ἄλλων προέξου- 
- \ soc = — -»: 

σιν; ὅσῳ καὶ τῇ περὶ ταῦτα σπουὸδῃ TE καὶ θεραπεία διαφέρειν 
a] ss gl \ / \ \ F ! 

ἀλλήλων σπ τουδάζουσιν * ὅσοι DE τούτου MEY χα, τὼν TOUTOU 

ἊΣ 
μων τε χαὶ θεῶν χατερρᾳθυμήχασι, τὰ δὲ τῶν Γαλιλαίω: Le τε XL ὕεων χατερραυυμήχασι,. τὰ DO τῶν Ιαλιλάίων 

" τ SRE ( ἀσπάζοιντο, τούτοις ne ἀνουσι μὲν τὴν ὁόξαν χαὶ μετατιθε- 
! Le (+ ν᾿ 

μένοις τὴν θεοσέβειαν ἀρχαί τε χαὶ ἀξιωμάτων ὑπεροχαὶ καὶ 
ὶ 

\ » «is \ \ - 

πλούτου τι χοῆμα ποος βασιλέως EOTAL πολ HAL τοὶ πρωτα “ τῶν 

+ » ἊΝ [di “» «ς 
\ ΝΣ s 

αὐτοῦ φίλων εἶναι - ἔστι δὲ οἷς καὶ ἔθνος ἐπιτραπῆναι ὅλον καὶ τὲ 

\ ! \ “, Υ = ) , y : 

λοιπὸν εὐδαίμονα ζῆσα,. τὴν παρ᾽ αὑτοῖς καὶ πανολβίαν ζωήν 
e! \ y” \ EN ! 

οἷς δὲ ὁ τε λογισμὸς ἔορωται χαὶ οὐυοὲν ἥττον χαὶ τούτων 
\ QS 1! ! Ψ Lan! 

προτεινομένων ἐγχαρτεροῖεν τοῖς δόγμασι, πάντων ἠπείλει τὰ 
«= ! \ \ \ > él 5» 

φρικωδέστατα, βάσανοι πολλαί τε χαὶ χαλεπαὶ καὶ μελῶν ἐχχο- 
ke - ΟΝ ΤῊ ΡΤ ον πα Es DE ii ν 
παῖ HAL τὸ TEAEUTALOY JAYATOS, μάλλον Q€ #£0006 ξεν οὐ σμιχρὸν 
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e ! 3 \ τ ! 9 , ἋἋ s: _ s " 

ὁ θάνατος. ᾿Επεὶ οὖν Ars TOUYVAYTLOY ἢ KATL νοῦν we 
ἼΣ A 

221 τα 

! A SPA ! δ: ΄ SA \ κ᾽ ἔχε A 1 

FOIYUIT ας Χατ AVE λας τος ὠρατο HAL χολᾶαχευὼν. χαὶι PrASO- 

AE < SA Re UE nes 4 NAS λ PURE 
HEVOS, T0) O0 πονηοος ἐτράπετο To: μεξν 79.0 πολλοὺυ π νήθους 

΄σο “οὐ ) στῶ" - ῃ. 11 Ων cn! Ἂν Ω “χασιλέ is! ἘΣ εις σῇ ! 1 
νΟΥ TOUTOU οο λον “πο δὴ ὃν , pPZ (σίλεα πεπεῖχε τ OELOEGUAL Σ- 

i 

\ soc ἽΝ: es ἊΝ 2» τ - \ 

TOYSLU"ERASTE au TNT OVTIS CY'ATE FTIITLOTLHOLS LOL 

= ! 

TOALTLHXO Fe χαταλ. όγοις ς ὥσπερ τινὰς τῶν ἀσταχύων T29 DEC τηχότ ΟΞ 

5 ! = ᾿ ! 
ἐχτέμνειν ἤγουν μεταπείθειν κατὰ πᾶσαν ὑποτίθησι un ἰχανήν: 

- 

Ld πὶ COUR hi. \ [= - γ΄ 

ως λία αν τοῦτο εινῶς O0 00À!05° ἢ Ya μεγάλους γιχὰν 7 ὑπὸ μεγά- 

= 9 es sh: ya Σ \ LA 2 Πὰ 9  φ - 

λῶν ATTE 1.5 CAE ἀλ AVIS TE HAL TOUTUY EX HETOU #28 οντιναουν 

! ! ! fi eur \ AS = A 9 ! 

r20T0Y us οὕτω ταντος 270,0) χαὶι TO AOLTOY SV Et- 

» el e -" \ 5 LS , 5 Σ 

9WT0Y £ceshat. Ουτως 0 YEVYALOS 920$ Εν “ξρᾶστειὰ αν πταστο 

-" ! et € AS \ ΤᾺΝ € ! 

των τεσσαραχοντα, ουτως OL ἑβδομήχοντα, χαὶ παλιν OL T2:2%0710! 

Se Ÿ = ! 

εν Μαχεοον a 
\ - ᾿] \ ! - | - ES 

2. Διὰ σπουδῆς οὖν οὐ τιϑ μικρᾶς ἀεὶ τιθεμένων τῶν αὐτῷ ταῦτα 
, € AE = 

προθύμως υπηρετουμένων --- FN οὗτοι. χέχληντο 0 οθαλμοὶ 
»Σ"ν᾽ 4 _ ne “\ \ 107 - 

TO * TL, τῶν τοιούτων ἰδεῖν Ἢ χαὶ LOOYTAS μαθεῖν, — δῆλος τῳ 
ΩΏ n = EC \ Ἄν. 1 τς καὶ -- ! 

DATLAEL XAL 0 εμος αὐτιχα Θεοόωρος ὁ πεοιχολλύ, TOY HAT: 2 

n ) \ 4 1 x d Δ 

ἀστὴρ καθίστατο Θεόδωρος, οὗ δὴ 
[ἡ] \ ! \ | \ 9 ! \ , ! Ἅ 

IUT χα! ἡαύματος τὰς νυγᾶς ἀναμιμνῇσχει χα! ἀναπιυπλησι. 

χαὶ OYT, χλῆσις TOOVAS τε 

τ ὭΣ \ \ 1 ! \ e! Be Ἃ \ 

OUTos nv τὸ μὲν εχ φύσεως τὴν ὡρᾶν TE χάλλιστος, τὴν 

γλῶτταν δὲ ἄμαχος, τὸ γένος ἐπιφανέστατος, τὴν. ἡλικίαν 

γεώτατος, καὶ ταῖς χερσὶν ἀήττητος - ἃ δὴ τὸ μὲν αὐτὸν ἡ ῥώμη 

τῶν λόγων ἐν τοῖς βασιλικοῖς te ἐγέγραφε, τὸ δ᾽ ἢ 

ἀνὼ ὁρία τῶν ἔργων στρατηλάτην ἐν ταῖς υεγίσταις τῶν ῥωμαϊκῶν 
᾿ 9 ! 

λὲν ἐς ὄψιν τε χαὶ τέ’ Υν χαὶ γένος χαὶ ! 

\ 

da À ed | \ HA! 

COUV TOLOUTOS, ψυχὴ 0€ σὼφ 
4 \ 

pu ονεστατὴ HAL παμφορωτά νὴ τὴν ἀρε- 

\ SA \ -» ay - - Γ \ 

τήν ἃ περ ὧν On καὶ τοῖς χαλλίστοις τῶν πλεονεχτη μάτων ὑπερ 
- ET 9 4 ! αν 4 TE  ς \ 

τῶν χαλλιστωὼν ἐφαίνετο χρώμενος. Ka Ft. OEL? TL TOAAX λξγξιν, 

κα τ᾿ el - 9 ! « \ ed e 9 

EG. ὯΝ νι πὸ TOY -EXELYOU AOLALOOYTAS. και τῆς AYOOULS DOUX 0 

5 \ \ _ γ Ἂ l4 5 \ \ 

HOVES αὑτῷ γγῶρ "σμα καὶ τῆς .ομλογιοας LOU γέγονε LOL 
i 

Π .] "ὕ 0 \ τ \ -ὋὉὖ ss 7 ! 

l πόθεσις. Ex τούτου «΄ ἐστι D Χαὶ πεοὶ τῶν ἄλλὼν εἰχαὰ 
— 

τς De Kurtz, cf S. — 2. corr. prius γάλων 5. — 3. où τι Kurtz, 

οὕτω 5. ἢ. τὸ 8. — 5, δὴ 5. -- 6. om. 5. 
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7 ν᾿ 4 ? ἢ ! ! \ \ 

9. Δράχων ἦν ἐν Εὐχαΐταις, θηρίον μεγέθΞι μέγιστον καὶ τὴν 
τς | 2 a Ξ £ j δ Le pm 1 - ᾿ + F4 » - À ἀλκὴν 1 avunosratoy” φλὸξ μὲν τὰ ὄμματα, ἰὸς δὲ τὸ στόμα καὶ 

! “Ὁ [A \ ! 9 ! 

EUUX τῆς γῆς παράλογον HAL τέρας τοις θ:ωμένοις 
LE! aq ESSOR LOS ἄμαγος 70 his ( | ( 

4 
EN ss" 

TA ÀOZOTOY. Οὗτός TE ÔLE PS - < [@] .-τὶ «) Ὁ} 

-- L & τ: ᾿ ; 
τοὺ OWAEOU, CUYVEXLYELTO μεν REA 

Π 

ΗΝ t τὶ Ὁ [QE 

! [κι νι - - - t ES 4 «0° - ΟΕ DS! CN 

περις αὐτῷ γη, συνε ονεῖσ AIO Ὑ, υλῃ» δυνεῦλατο 0€ οξνόραι 

τ Θά τ ΓΝ ΩΝ. δ ν΄. Ὄπ ’ 

42! 14.0. νοι χα. λιῦο!, χα, O1 OSUWY EXELYOS ELOTE . Τοῖς οὖν προσο!- 

7’ n 1 "» QE ! [2 ᾿- ! à αὶ , 

KOLS οὐ τι χαλοξ ἔμελλε νείτων οὗτος: ὁ ὁϑάχων εἰναι, ποίμνια 
“ι ns r A L À SA 

μὲν ὅλα ὃι ιαλὰφ ύστων. MIA ὃς XATATIOUWY χαὶ αὐτοὺς ὃξ τοὺς 
’ ri \ »-»Ἥ \ NN: 5 ! 

συναντήσαντας. Τί οὖν ποὺς ταῦτα τοὺς ἀβλίους otxr τόρα: πάσχειν 
He À Al 1 Ὁ κχι “ἢ ΠΣ - ῃέ 

ELXOS 1 πάντως τῶν ἀψμαλώτων T2070Y TOY ἐνῃένοε μετα- 

- \ \ ! f. \ \ "Ὁ \ 

νάστηναι CHAL τὴν φυσῖν εχβιασθῆνα.. χαι τὸ φίλον χαὶ ἡ- 

ἜΨ, PRE - ἐχθοό ὩΣ À à 3 ΟΕ ΚΣ de OU τῆς πατρίδος ἐἔοαφος € 72 αν κε χὰς miAsutay επιβλὰβη 
ἣν ΄-ὦΝΑ \ 

pee τας; Ταῦτα οὖν τὰ οὕτω DOLXT ὰ χὰ; Θεγοώρῳ φανερὰ 

γενόμενα οὐχ ἀποθέσθαι μᾶλλον ἀλλὰχ χα, τι προσθέσθαι 
! _ ,! ! » \ ! \ ce ἊΝ Π 

πείθει τῆς εὐψυχ σις" ῳξτο ÿ72 τοσούτῳ μεν μᾶλλον OLXALOTETOY 

! el \ \ « ! = - 

παρατάττεσθαι, OT Ἀαὶ “παντὸς αλεπώτερον TA SU LOU Tots 

! v) - 4 ! SA \ e! 

MEOLOLXOLS SKELYO χαβίστατο ᾽ τοσοῦτῳ O€ XL A NE τω 

- ! \ \ % \ ΕΝ »- Dies QU τ 

τῳ TEOLOYTE τῶν GOPEOUWY TO περιὸν LE κα, AUTOS τῆς IYOSUIS 

NA eu rer ΓΕ 4 Qr Ἢ CN: \ ΕΝ , » »-Ὁ 

χαὶ AOETNS ἐνδείξασθαι" TO DE γε πλξον, χα, τεχμήριον αὐτῷ τῆς 
t « ! = 2 Αι σ 41 -“ \ ! Ώ « 5 \ A κι 

ομολογ ας τῆς ὑπεο Χοιστου χαὶϊὶ συμβολοὸν οὐ μιχρῦν τῆς χατὰ 

\ = \ \ = 9 ! 

τοῦ YONTOŸ ὑπρὺς συμπλοχῆς τὴν χατὰ τοῦ αἰσθητοῦ ro! sas, 
\ 2: ù ! 

Οὕτως οὖν ἔχων KA! τούτοις τοῖς λογισμοῖς τὶ ν YOUY ET ΤΑΣ 
s ἊΝ \ 

εχ μέσου τοῦ στρατοπέδου μηδενὶ τὸ βούλημα χοινὼσ ἄμενος 
" ! ( - et % OMR L ANSE Ε΄": Ε -ο 

ἐχώρει θαρρων, ὡσπερ πρὸς on τεθνηχὸς τὸ θηρίον ὁρμῶν" 
! 

κ 

Ve 
el SA Sa \ \ ( 4 à +4 \ % e \ 

ὅπλα οξ αἱ τῳ το μὲν RHOUTLOTOY ὃ 377990; ΞΟ Lx 1Y οι 

\ " Li 

τοῖς ξζῳ TO χρᾶτξειν παοξΎ ων 

2 fe { = | ΄ δ ὶ ΄- ον, = ΄“ ν ΄ δ 4 ! 
αγὰ ος χατὰ τς υ \Y XXL 1=107. κατὰ TOLIUTIU TOAEULOU OEOEL. 

1 . 

\ , 

χαὶ τἄλλα δὲ ὅσα ἂν στρατι της 

δι \ » 9 ! \ \ = 

O€ KO πλησίον τοῦ τόπο 9, εγξέγοόνει HAL τὸ πολὺ ΚΦ 

= ( Er ἮΝ at! e\ mA “- ἊΝ Ὡς τ Ω , ὕλης διήε L τὸν 19% 0 DLE9E υγώμενος, KATAXOTOS NON τῷ TE βαόει 
\ =. - 

τῶν ὅπλων τῷ TE MAS! τοῦ πόνου καὶ τῳ λαπσίῳ τῆς. UANS 
͵ ΦῊ ἢ “Lr - \ " 

γένομενος, OA!Y0V ὍΣ παρεχχλινας χαὶ μαλαχὴν αὐτόθι, που 

1. ὀλχήν 5. 
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A LS er 9 5 - » -ὔ« 

πόαν ἰδὼν χκαὶ οἵαν οὐκ ἀτερπῇ παρασχεῖν αὐτῷ χλίσιν, τοῦ 
A ὦ ν᾿ 9 δ᾿ ’ Μὴ ἐΠεὶ E = = \ A γι 

ἵππου τε ἀποβαίνει καὶ καταχλιθεὶς ἀναπαύεται : τυχὸν δὲ οὕτω, 
LA 

se οου ποοσπίπτοντος; 
Dur \ 9 \ ς \ ! 

ἐχίνει χαὶ εἰς ὕπνον αὐτὸν ἡδὺν NTELYE * χαὶ ὁ υὲν ἀφύπνωττε. 
ἐ 

Ε ΗΝ Sr »Ξ ὃ A 4 sA » 

UV δὲ TI, τοὔνομα μὲν Εὐσεβία χαὶ “τὸν τρόπον ὃὲ ἄλλως 
ANNE - / ἐξ » - ἢ 

εὐσεβὴς καὶ ee τῶν PR ἄρτι τοῦ τόπου μερῶν 
! \ e = - τς — \ 9 - 

υπεραάρασα χαὶ πὸ Jp 0 οωβεν ὁ ἀφ᾽ ὑψηλοῦ τουτὴν ιόουσὰ πρὸς αὐτῷ 
, Ὧι αι᾽ὧς, ΄“- " el \ e 

μεν 101 τῷ οξιγῷ γεγονότα, αΦοοντιστως O€ OUT βαθὺν UTYUWT- 

- - \ ! \ - DEN 

TOYTA, τῆς SUHOOSIS αὐτὸν XITOLATELOAGA KXAL TU περὶ AUTOY 

\ \ \ ! ἢ μ᾿ \ 

OLXTU TOY THETL τοὺ fn οὺς φόβον Λυσασα. περιοξὴς TE XAL 

là r ΄- “ὦ EN δὰ \ 

ἱ ποτοῦμος παρῦγινετα" CNREL TAOATTITA “τῆς τέ δεξιᾶς AUTOY 

9 ! \ » ! « LS + = 

EXTLYAOOEL HAL IQUTYL Et ue: au ὦ Θᾶττον, ω ἄνερ, θᾶττον 

2 \ a δῶν ! 
AYAOTAE HO τὴν σε αὐτοῦ πορεύου σῳὼ DSOUEVOS * OUOE γᾶρ μοι δοχεῖς ς 

017 γ΄ LS € Ὧν Ye 

ELOEYAL, ποῖος. Ὁ ἐνταῦθα χουπτόμενος ὄλεθρος, ον μη LOOL τις, 

δ + X7 ’ 2 = 9 \ Ss—= “ἊΨ : ! 

σι TE9 Xptote” dAÀ AYATTAS σπου RAT σῶςξ TA TOY. }) 

mA \ »-ἄπ \ el € \ ᾿) ! ! e ! \ ni 

OË KA TON συνεὶς ολὼς ἐχὼν ἡρωτᾶ, τὶς TE ὁ φόβος XALOË 
. m | en re » \ [41 5 , , ! ! nt 

μετ ἐεχπληζεως AUTOY τῶν ὕπνων ἐγειοει "χαχεινη τὸν TE θῆοα 
n°7 \ \ = \ τ \ SA \ \ Fe 

λεγε: HAL TTY ἀλχὴὶ NY χαὶ το μέγεθος. Eret 0€ xat περ" TOU 

τὰ." τὰ - \ ! \ € ! 

OELXYUOLY AUTO χαὶ TOY τοῦον XAL ὅθεν £OTU- 

! de ἊΝ ) ! , DES » 3 

θανάτου EOUY οοχεις, ἀνθοωπε, ϑένων τε AUTOS ETL χᾶμε 
= 3 ! 1 ς NE 4 , Ed 

ταῖς ἐρωτήσεσιν ἀναγχάζων. D O 0€: « Πορευου, φησιν, ὦ 
! \ ! -“ ! 5 5 SE à 0 \ » 

γυναι"; χα! μαχρόθεν TOU τόπου ἕν AXLYOUVO στᾶσα μέενξ, χα! ξυσῇῃ 

\ 9 - ΄ # m1 ς \ + τ \ 

τὴν του ἐμου Χριστου ὀυναμιν. » Ἢ μὲν οὖν περιαλγὴς γενο- 
ἢ “7 / \ \ 5) ! 

μένη ÀALAY, φιλοίχτι τὸς Y%0 pots ἣ δὲ χαὶ ἀλλως 900$ EAEOY 

ἘΣ Ὸ \ δ΄ 5 Le ! + 5 Er à = À) τε χαὶ φόβον ὁμοίως ἐπιρρεπῶς ἔχουσα, δεδαχρυμένη χαὶ πολλὰ 
«ὦ ! , ͵ » LA 

τοῦτον προμαρτυρομένη τῆς τόλμης ἀπέστη " ἔστη δὲ πόρρωθεν 
\ [44 LIANT ES ! sn - 

χα, ὡσπεο NON τεθνηχότα χατολοφυρομ. ἐνὴ τοῦ μόνου δυνατου 
\ À - \ se L 

καὶ vexoods ζωοποιεῖν Θεοῦ ἐξελεῖν καὶ αὐτὸν τοῦ παραχειμένου 

ne Ὃ δὲ τῇ. ἐκείνης εὐχῇ τὴν ψυχὴν ἔτι μᾶλλον ῥωσθείς, 
AN U 

θεν ἐμπνευσθείσης αὐτῷ ΚΕ ἃ μεως τοῖς μέλεσιν 
ΣΟ ΟἽ 

O7 Æ, : ἴω (η“- x Q SE a 1 ῷ < e 24 
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, - et « 22 NA " \ 

ἐπα αισθόμιε γος, τὸ πρῶτον ὅπλον πρῶτον ἡ χαὶ προβαλλόμενος, 
εἰ 

\ Ι ! “ LR " - 

τὸν σταυρὸν λέγω, χαὶ τουτῷ σφραγισάμενος ἢ μᾶλλον εἰπεῖν 

Ω £a ΦνΝΩς τὴ εύτερον er τὰ τούτων τὴν cu’ ἦν jauaye- “ὶ φοαζαμενος, το JEUTEPO b te DUTO AE s 4 | AUD AVE, LOL 

! el \ "» 

ρᾶς TE AUX χαὶ ὀμματᾶ καὶ 
»Ἄ , \ \ RE 

ἄρας εἰς OUDAVOY χα! αὐτὸς χει ἰ 

! ! \ - \ ! = 1 

ψυχήν, τύψας τε τὸ στῆθος χαὶ ὁάχρυσι διαβρόχους ὀξέξαᾶς τὰς 
͵ ” ͵ 

ν 

\ € Le \ 

παρειάς, τὴν vixny ἄνωθεν fret « Ὁ ἐν πολέμοις, λέγων, καὶ 
= - = = ! 2 

πολλοῖς ἄλλοι Le πολέμων χαάλεπωτ £ONLS χινϑύνοις dE! 0! 1 παοισ- 
i 

“Ψ ἡ κα \ ANT ! 

τάμενος χαὶ μὴ κόνον TOWTOY ἄλλα χαὶ χαλλίνικον με ἀπ τεργα- 
- Lu \ v LA \ - 4 \ \ at \ 

ζόμενος καὶ νῦν αὐτὸς εἶ, κύριε’ σὺ οὖν μοι καὶ κατὰ τοῦ θηρὸς 
! ! ( \ \ \ » e - , η \ =: AE 

τούτου πρόστηθι, τὰς μὲν γὰρ χεῖρας ὁ κινῶν ἐγώ, σὺ δὲ ὁ διὰ 
\ \ 

0 
, - A \ / \ τ -" , “αν 

τούτων μὲν ἐνεργῶν, τὴν 0€ γνικὴν καὶ τὴν ἅπὸ τὴς νίκης οὐξαν 
΄ TT, © 

ἐμοὶ τῷ δούλῳ σου χαρι τ δὰ » Ταῦτα € 5. à 

! 2 À LS CHEN \ 
φωνῆς ἀνθρωπίνης οἷα C'UYVLEYT ΕἼ: χελ ευσάμ ενος ( ὡπῆξυὸξὲ Χχαὶι ἡ 

! ! 2 ! 7 Q € \ Li 9 

συ. ΦΉσιν, TOU XUPLOU ἐνδυναμουντός σοι Θ μεν OÙUY αἀχουσὰς 

ñ | 4 \ De » \ er Ἂ (AR LUN EU ῃ - 

OUX Lise TOY OE€ σπότην᾽ χαι OUTU) οὐνῦμω ELS ŒAAX μου 

? ! ! \ , - 

πλησθείς, δεδόσθω γὰο καί τι μικρὸν" ἐντρυφῆσαι τῷ διηγήματι, 
J 

LE) 

, ! ” AS re 1 D" \ 

ἵστατο εὖτ ρεπῆς, ἔχοπτε τουδᾶφος ταῖς ὁπλαῖς; ἐβέβλητο τοὺς 
V7 -" , \ = \ \ \ τ 5 , 

OÙOYTAS ἀφρῷ διήσθιέ τε τὰ χαλινὰ al τὸ οὖς διανίστη, ἔπνει 
ῃ Ι 4e) ! S — ai ΤΙΝ \ τ \ , 

υμόν, € λεπε φονιχόν, δῆλος ἣν ὅλως τὸν ἀνταγωνιστὴν μένων 

χαὶ ὅλη τῇ ἀλχῇ μχγούμενος (αν ΟΛ τῇ ART DAY ES se 

el Ὕ = «! ss = -« α΄ Η € 

6. OÙUTWS οὖν TOU τε ἵππου πολλῷ WA AOY HAL TOU ἱππέως 
, -»" » Pa >! νι δος \ a] Γ 2 \ 

εὐθαρσῶς ἔχοντος, Ἴδη δὲ χαὶ τοῦ no οὺς ὀιαχεχινη μένου 3 καὶ τᾷ 
; -" ͵ " 

Ψόφῳ φανεροῦ γινομένου, ὁ μὲν αὐτῷ 200% χαὶ θεράποντι ἐπιτάτ- 
᾿] \ Ὁ τὰς \ τ 2 -" ΓΙᾺ ἂν τὰν " 

TEL HAL τὸ οεσποτιχον εἰπὼν ονομα τῆς VANS αὐτὸν ELS TO! υφανὲς 

! [de Si ἊΝ nn 

ἕλχει " τοῦ δὲ χαὶ δὴ πλησιέσ στερον γενομένου, χαινά τινα, μαλλον 
! SA \ \ Q7/ \ 3 \ \ ΄ sn ἢ ΟΡ , 

οξ χαῖινον μεν ουδέν. τῶ et0 TXOELKAL TOUTE W277T0 TE XAL Ὥχουξτο, 

"»"ἢ: \ -Ἢ Δ ): a ’ NI l 

τῆς μὲν γὴς διαδονουμέν ης, τῶν δὲ λίθων συντριβομένων οξινον 
ε ! ! 

TE EXELYOU TUOITTOYTOS χαὶ ἀνυπόστατον Tao! ἰστῶντος χαὶ δραμά 

\ "» - Ἂ» [4 , »” Ώ 

TE XL αἀχουσμα. Tauta 0 ομως Οὐχ STPEÈTE τὶ ÿ ὁρμὴν οἱ JTE τῷ 

(y » - ! ὃν ! DE , 
ἱππῷ DOUTE τῷ τούτου ὁεσπότῃ, AN etc ἀφοομὴν ἔτι μᾶλλον 

EU ! 9 ' ! γ 

τοῦ θάρσους τῇ θέᾳ χαταχροησάμενοι, ὁ μὲν πάνυ γενναῖόν τι 

τ, add, allera manu S. — 2. ila S, melius χαὶ ὃ — 3, διακινη μένου S, 
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\ \ LENS \ Γ ΑΝ D 

χαι μάνιχον HAAETAL KA τοῖς τέσσαρσιν DAOLS ETLDAS ποσὶ TOY 

! 4 e mA ! 1% 9 

ὁράχοντα συναρᾶττει, O ὃε γενναιότατος 9:00 00 χαὶ ἀτ 
ϑ A ἣν -ἢ - A 2 = \ CR [ A RS 

AVOICLAL HAL ψυχὴ χαὶ χειρὶ, 009 αὐτὸ TAY XEULANY τοὺ 7ηρὸς ota- 

TE 00) Lee 24 a RCE ΠΣ y Ni x. RE € σι) Ai 1)" ἐν ΓΞ 
GE Fr τῆς σης £97%0v τοῦτο. De ριστε »ῦσι χεὺς ουνάμεως --- 

Da ! \ - e\ δ᾽ 5» νι ! = "Ὁ LA 

λοι T λη γῇ VE χοὸν QELXYUEL τὸν θῆρα, ον OUO ἂν μυριανῶρος φαλαγς 

5 \ SES ANA 5. VO Ἀν» \ el " 
αὐοξεὶ χαὶ LLOYOY αν Ωρ}: ἐθάρρησεν. αλλ ουτος LEY ουτως οὐχ 

4) Ρ \ PA A NE ἢ: TN ! = 1 
AVE φόβου χα εὐνηχως EXELTO τοὺς ορωσι JEAUX. Kat Tautny de 

= jt à e pie er τι 

τὴν He ταὶς ἄλλαις ὁ χαλλίνικος οὗτος συνάψας καὶ ὡσπερεὶ 
LA ! ! δ , , 

TOOTAOV TE στήσας ἀχίνητον, χωρᾶς ὅλης 
5 el SA \ » 

dti οἷον, ἅμα DE χα! συ. βολον ὥσπ τεῦ ἐΦῊν ἱχανὸν λαβὼν τὸ κατὰ 
πα τον s 

τοῦ ue χοῦτος τὴς χατὰ τοῦ νοητοῦ πάλης KA νίχης, ἐπὶ τὴν 

“Houx) love γαίο RDA ANR © EPS ve PAR NPA EE Pos LS a AUTRES 
ϑαχ \EOUS 12,0 0Y £’/ 2, ες ἧς ON XA! ὠϑυ το και ς TAY δ 

(2 εἰ Ἀν , 

χείνου TOORA!UDY EV EX 7 πολλῶν χαὶ ἀντὶ (η. 

5 ,ὕ = -- 

ἐπεπίστευτο. Τουτο τῶν 
RCE = »» ἢ , , \ , 

πολλῶν : τοῦτο τῶν ἔξωθεν ἀγδραγαθ ἡ μάτων ἐχείνου τὸ τέλος καὶ 
[44 -Ὁ ! “ὦ \ LA J4 

αὕτη τῶν μεγίστων ἀγώνων ὁμοῦ ἢ ἂρ PL ἡ " πῶς χαὶ τίνα τρόπον; 
CARO » 3 Ὁ 9 -" 

ὁ λόγος ἔνθεν ἐρεῖ" τὸ μὲν ἐντεῦθεν οὐχέτι.. τῶν γύχτωρ χεχρυμ- 
! 3 an -" =" DS = x 1% 

μένων οὐδὲ τῶν γνυχτερινῶν μαθητῶν τοῦ Χοιστοῦ Θεόδωρος, 
5. ΠΩ - \ \ 

ἄχ 0Àws ζήλου τὸ xai φρονήματος τοῦ χατὰ Θεὸν ἀνάπλεως 
3 = ἢ " 

ἀναφανδόν TE τὴν εὐσέβειαν παρ ρησιαζόμενος" χαὶ γαλεπὸς παντα- 
! - ES \ G = 

χόθεν τῷ πονηρῷ πόλεμος “ πολλοὶ γὰρ OST! ἐρα! 2 τῶν αὑτοῦ 
[᾿ 

O!, 
\ ἊΝ Ne? € NA \ 8 » ! 

λόγων ο τ᾿ τοις AOYOLS οἱ ὧς HAL τοῖς ἔργοις πειθόμενοι τοῖς 
ù 5 δ ! JE 

ET Evo 3} 2.0 els πειθὼ À07 γος. ὅταν χαὶ ὁ τρόπος αὐτῷ συμφὼ- 

A \ ΤᾺ ἢ ΡΣ = “" 

γος ἡ -- © à as ἑλληνιχὴ y λατρείαν ESUWUYUVTO, τῷ O:00020 
- ! 

de χαὶ διὰ Θεος οὔώρου τῷ Xoto τῷ προσετίθεντο. 

7. Λικιννίῳ τοίνυν καὶ αὐτῷ ταῦτα πολλὰ καὶ παρὰ πολλῶν 

ἀχούοντι τὰ μὲν τῶν ἀνδραγαθημάτων οὐχ ἀηδὲς ἀλλὰ καὶ λίαν ἐπι- 

τερπὲς διήγημα καὶ γλώττης ἐντρύφημα ἣν, τὰ δὲ τῆς ὁμολογίας τε 

χαὶ aa ται χαὶ πάνυ φόβου μεστὸν χαὶ μερίμνης ὅτι πλεῖστον 

ἄξιον ἄχουσμα΄ ÔL ἄμφω δὲ ταῦτα καὶ μέγα τούτῳ λοιπὸν ἐδόχει 
\ 

θήραμα τὸ τὸν ἄνδρα ἣν εἴν " χαὶ 7 πέμπονται παραυτίκα “τὴς Νιχομή- 
- 

\ ! s Le \ 3 4 \ εἶ 

Gouc, ἔνθα δὴ καὶ τότε διατρίβων ὁ βασιλεὺς ἐτύγχανε, κατὰ τὴν 
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KATASOOVT TÉOL. αλλ οὺς χαὶ, αὐτὸς TÔE D ace ἐν τοῖς μάλιστα ὶ » 3. τ] » 

+ ! 4 κι 

τιμωμένους, τῶν τοροτχτοῦν OL RESLOIYETTES 0! < T20210 571,70 οξ 
j i 

VAE ἍΝ \ = \ f ( ! \ \ ai 

αὐτοὺς χαὶ πολλους παγεσῦαι δορυφ 20900 ΟΣ TTO00S τὸ μεν 

. κι ! \ ! «4 -" 

i 
! rs 

ATOES TDATTOYTIS KILL TIORIUTONUEYOY ΤΕ οὐδ. τὴς Ὁ ὉΠ χαὶ, τι 2 ώ- 

(> 

” LA \ sA \ ς Ω “ ὩΣ: “ ! 

ἱένον ἄγειν. Ουτοι μὲν ὁὴ τὴν ἤρα ἰχλέους χαταλ αβοντες ἐποίουν 
= 5 --. ! \ ! 

ι προσταττόμενα πάνυ φιλίως AUTO προστ:οόμενο! καὶ μαχαρί- 
i 

- 

nr \ ᾿Ξ: 

i : 

κά ΠΡΟ. pr! res 11 Ι pr » MES = Re nt 5 ὑπ ἢ» μὰ D ; nen QOYTES TOU TE ἄλλους ἡ ρον τς ii int HI TS εν λόγοις OELVOTTITOS, 

A | NE 4 ! ! 29" ἊΝ OR 

TO O€ TAEOY OLKELOTNTOS τῆς T 7 oÛS βασιλέα, τοπι LAAX OLESLOYTES 

\ » " 03 9 — \ ” ss EAU A En à 

HAL οἷον αὐτου ἐχεῖνος ερᾳ τὸν ἐρωτᾶ. Ὃ dE πολλὰ DASLAEUWS χα, 
-- 3} = ' - " 

τῶν αὐτοῦ θερ ιτόντων καταμωκώμενος καὶ του. μὲν μα "τυρίου 
Σ -- -- °1 \ _ \ ! 

ne T0" os VOS, τὴν OË παάτρίοα τῷ αἰματι. πρὸ 
= = “1! L κι Π 

ὧν ἄλλων χοσμεῖ ν βουλόμενος, ποῶτα μὲν αὐτοὺς παράγων 
ϑᾷς “’ “ -. L 12 

ξο ἐδεξιο οὔτο μεγαλοψύχως" ERELTA 0€ ὡς τνόχλουν ἔχεσθαι τῆς 
ον.» ! \ ss \ 5 ! 

9000, OÀ! γους μὲν αὐτόθ, RIOIRATE ει, TOUS OE€ λοιποὺς SAREUTE!, 

4 ! Ὑ , , « s oi 

KA γραμμαᾶσιν ὅπως ELYEY εὐφυνετωτατὰ τὴν ES Nixou UT CELA 

4 r Ν / x RS \ , 
φ' ςν OLAKXOOU γετα.. Ἁ σημοαινξι. MAC PATLAE!, και αὐτὸν μὲν δριμύν 

» 1 » Ω » \ -Ὁ-΄ 

ερωτὰα χατ Liv? αὐτῷ παρόάστηναι καὶ τῆς βασ!:- 
ν = κει \ - er 4 αι \ 

ς ἀπολαυσαι μορφης HA φωνῆς, ἐτοιμὼς DE EVELV χαὶ TT 
, ῃ Ca τ, ΄ - RES s «ὦ 

εἰ σέβειαν μεταθέσθαι χαὶ τὸν ὑπὲο Χοιστοῦ ζῆλον εἰς τὸ ὁοχοῦν 
| ’ » ! \ 

EXELYU) HET TE YEN VE! y, OT LOS Y O€ τοῦ οαγμάτων ἔγε χα χὰ ARE LV 

εἰ - ! Un, Ὁ Nr Ἃ 

αὐτῷ συμφερόντων ! UT δεῖν εἶναι χοῖναι τὴν Ἡραχλ έους χαπαλι- 
- Jin 4 9" με \ \ , - [4 ! , 

MELV, ἀλλ εἰ de χαὶ τολμηρὸν εἰπεῖν, ὡς ἐχεῖνος γράφων CITY, 
» Le ΄Ἦ 1 ! \ ““ ας » --- " ι 

EUREQ 1, βασι λιχ οὐχυμαςε. χρίσις, αὐτὸν LXAAOY EXELVOY ET, 
» - ee s 

τὴν ᾿Ηραχλέους EN ἵν, τοῦτο μὲν τὰ εἐχεῖσε καλῶς εποψόμενον, 
ON, A - 

ασιλέως ὀφθαλμῶν τὰ πράγματα, τοῦτο δὲ καὶ τὴν 
= = VOA TAN ΑΝ ! \ \ » 

πόλιν τῇ TA 2000 χοσμήσοντ ἀν τορος O€ χαὶ ἀλλὼς KLAUS ξγον 

©? o .- Ω D Ὡ — 4 ἮΝ Q- [9] 

+ Ξ' . , , -» - 

ὡσπερεὶ τροφεῖα ταῦτα τὰς εἰς θεοὺς αὐτὸν θυσίας τῇ πότρίδι 
ὲ 

-- te! 1 ” 1 © el - = = 
χαρίσασθαι" καὶ ἅμα τοῖς πολλοῖς οὕτω, φησίν, ἔσται κατάδηλον, 

LU (LU » ἢ \ 

ἐνταῦθα τὸν ἑλληνισμὸν ἀνομολογῶν ὀφθείην 3, ἔνθα δὴ καὶ τὸν 
3 \ ἈΝ 

χϑιστ ταν σ᾽ κὸν AYAXT, οὔτ τὼν πολὺς ἣν. Rs ταῦτα. ποῦς 0 

τὸ 8. α. χαὶ ὄψιν ὃ. -- 3. Goûe 
͵ ‘ 
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\ \ x a ! » 9 - - - el et .- 

χαὶ τὸ τοὺς ἐπισημοτέρους ἀγειν αὐτῷ τῶν θεῶν, -ἵν᾽ οὕτω τοῖς 
͵ 1" ᾿] \ cn ! L4 [4 , =" \ 

μεγάλοις, φησί, μεγάλως ἐπὶ cou θύσω ταύτην ὡς ἐπῆλθε τὴν 
5 ce AU πα M" 

ἐπιστολὴν ὁ Λικίννιος, οὐχέτι χατέγ εν οἷος τε nv, ἀλλὰ χαρά 
2 Ψ 

Α \ 5 ( LE 
τε αὐτὸν GACYOS ρει χαὶ ὥσπερ υῷ - ἢ 
NES = \ 1 ῃ ! = 7) ! 

OELYUQ του T0 Θε 050% ποῦου αὐτίχα τὸν ὄνχον τῆς βασιλείας 

; 
γον Ὡς ἐχβεβάκχευτο - 

! 5 ΛΝ ! -" -" 

ovelay παρ᾽ οὐδὲν θέμενος, πλῆθος στρατιᾶς 
= Fr, ιν (21 = = 

συλλεξάμενος χαὶ TOUS δορυφόρους OT! μάλιστα φιλοτ Lo US 
, 5 ! 5 \ \ 5 Υ L A “- € 

ἐγσχευασάμενος, ἐπὶ TOY ἐρώμενον τρέχων εὐθὺ τῆς Ηραχλείας 
Le ÉRotre “2 DEN τὶ SA x D ss \ 24 ! JE 2 pe tes “ῷ 

ἡλᾶάυνξ * HAT αὐτὴν DE τὴν νυχτὰ χα! VEUX τις OULS ἐφειστηῆχει τῷ 
ἝΝ, \ >» ! :) , \ \ ! 

Θεοοωρῷῳ ΤΊ Οὐχιᾶν. ξν τπξὸ ετὶ LE AYEY, EOOKEL τὴν μὲν στέγη 
À 

ων Ἀ, ΝΡ SA et : ΤῸ νς ἊΘΞ A CO LS ΝΞ 

OLAOOZYNVAL, φωτὸς 0€ θείου TANON φανηναι, PoAlOds τε ες 
| 

ἢ - \ ! \ ἡ \ \ L \ ! 

οὐράνου πυρὸς φέοεσθαι χαὶ φωνὴν πρὸς αὐτὸν ἅμα λέγουσαν" 
Ω ! ! \ ASS ! , το € \ \ LAN 

« Qaocet, Peodwse μετὰ σου Yas εἰμι. » Οὑτος, ὡς τὰ μὲν ELOE 
ἌΡ τὶ : - ΧΕ ΝΣ jour de 

τὰ ὃξ. Ἴχουσε, χαρᾷ TE KA! EXTATÈEL He ἀνίστατο EUYN 
\ , 4 πε ΤΥ 3 = \ 

TE χαὶ εὐχαριστίᾳ σ πουδαῖως EKEY τὸ χαὶ ὅλως ἐστόμουτο πρὸς. 
\ 5 

τὴν εὐσέβειαν. 
\ αι ον ἢ \ , - " - 

8. Μαθὼν δὲ καὶ δὴ προάγοντα τὸν Λικίννιον; οἷον ἐποιεῖτο 
\ \ 4 μὴ \ \ aa , = ι .QP 

τῆς ὑμολογίας καὶ τὸ προοίμιον, εὐχαὶ μὲν αὖθις αὐτῷ καὶ δάκρυα 
\ Ι 9 » SA \ \ ! 

πρῶτα τὴν ψυχὴν FROM ἔπειτα δὲ χαὶ τὸ πρόσωπον 
\ ἊΣ (ἕ \ A on. L ῃ: v = L 29 

λαμπρὸν ὅτι μάλιστ α ὃς ιξας χαὶ τὴν ορᾶάσιν ἀγαϑυνας στολᾶς " τε 
\ -- ἣν, ων Ἂ ΤΩ ! SAT 9 ΩΝ 

70 ουσουῳ οὧντ DOS RE Eee EYOUS ὙΠῸ OLYOUS ποῦ ERLDAS 
“ (a CNRS (4 \ y 

EUSU ςστάτου χαὶ πὴ Ἣν ὄψιν εὐγεν EGTATIU χαὶ ATAWS EXUTOY ε περ 

\ - el ! ni 5 ΜῊΝ “ 

ποτε πᾶσι χαταλαμπρύνας, εζῃει τῷ βασιλεῖ πρὸς ὑπάντησιν 
\ 24 «5 \ _ = (ΓΝ , "Ἃ \ 

HAL τῆς στολῆς KAL TS HOp2TiS NOLSTOY AT STAY καὶ ὡραιό- 

( ὌΝ ΠΝ το à 9 3, | ” ë Ἂς ! Le 

ποσόν: (e.0 ἀλλήλοις ες OYLY ἡοχοντο, περιπλοχα, τε συνὴρ- 
e! 2 = = , 

! = 
\ 5 “᾿ ec 

0VT0 χαὶ ὰσ TAG Ho? με OSTSS αν εἰποῖς TOOVTMS € 
-Ν 

Ἂ à τς O € Ὶ ©O D Ra = = Q 

NA] ! ! NAIL Ώ \ LM NA \ ! 

ÔE TAYVTAS TOUS ἢεωμένους ελάμαᾶνξ καὶ αὐτὸν ὃε τὸν Λιχίννιον, 

»»Η}) «) [0] x e Ce © + TD © “ Q (ea da € 
- [NS 

τῷ τε χάλλει χαχαστοοαπτομενον, 

“Ἴ \ ALI NP 9 ! 3° ! ! \ 

θεῖόν τι καὶ τὸ λίαν εὐγενές τε καὶ. ἐλευθέριον φρόνημα xal 
͵ 

μ ᾿ ΄ +R 2 .. pu LE LEA À Ε - as 4) a λν rois Ψυχῆς ἐδόκει μεστῆς ἀρετῆς καὶ ὡς ὑπὲρ ἄνθρωπον 
Là 

“ =. QE ὮΝ \ e ne Te = = J )εὺς- αὐτὸν ὁρῶν ὅτιλος ἣν. Ἐπεὶ de χαὶ elow τῆς πόλεως 0 βασι \EUS 

1. S, συμμιγὴς corr. supra lin. — ἃ. ἐρώνυον 8. — 3. Στολᾶς 5. 
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͵ ! x à 4 - - - » \ - \ 

7270170, x20T0$ μεν ευθὺς TOY πολιτῶν 119 OETO: XL 92219, καὶ 

! \ 

TALOTIUAT τα TAVTO χοῦ. παιζόντων HO, ἡδομένων HAL εἐοόοτὴν ποιου- 

! EX A » e 

μένων τὴν βασι λεως εἰσ οὔον 5 οἵ Aa no DE ζει Y O1, μήνας 0 PATLAE: ς 

\ pe 9 \ ! - ι 

AUTOS λόγων τῶν πρὸς AUT οὺς καὶ ὁμιλί ίας ne DYETO* « Πολλὰ "εν 
| d 

ν ἵν. λέγων, ὧ AY ες HOALTAL, καὶ TAVTEA αοίεντα, XAAAOS TA; ’ Cl: ἱ 
! 4 \ \ \ \ 

miens τουτὶ χαὶ μ eos εὐσέβειὰ TE πρὸς TOUS θεοὺς καὶ ποὺ: 
ἜΑ ; Sa : PA Sr, Lie 
ἡμᾶς εὐπείθεια ἀνδρία τε ἐν πολέμοις νόμων τε φυλαχὴ καὶ 

λόγων ἰσγὺς καὶ παιδείας τῆς ἄλλης ἅμιλλα- ἀλλ᾽ ἐπ᾽ οὐδενὶ 

τούτων τὴν ψυχὴν ἥδομαι ἢ Θεόδωρον τουτονὶ τῆς ὑμετέρας 

βλέπων ἀνθήσαντα γῆς, ἐφ᾽ ᾧ καὶ τὴν ὄψιν ἐπιβάλλων 

! 

ὶ 

! 

TEOT 
i 

\ , ? = ! \ \ 

χα' τὴν ἡμέραν ταυτὴν HAS ῶν ἡδίστη ΠΥ λῶν, το μόνω και τὸν 

"Ὁ ù AE ἐν ἣ > PEN ῃ᾽ UE 
φίλον Euot ἐπι λάμψαι Απόλλωνα, καθ᾿ ἣν Θεόδωρον LOOLUL. » 

\ »“οΨ = \ et 

Καὶ ταῦτα λέγων, ἅμα τε τὸν ἅγιον περιέβαλλε καὶ κοινωνὸν 
æ ( ἢ SAUT , ΧᾺ 

του ὕρονου ποιούμενος " « ιΑλλᾶ. Ye, φησίν, φίλτατε μοὺ 
> \ 

! 

- ! _ ! " ᾽ν \ ᾿- ῇς \ κα! \ πὶ ! of : 

Ἧ λεγε χαὶ τὴν Κυρίαν, εν ἢ TOUS ὕεους τὰ εἰκότα τιμλη- 

Ω [ΟἹ ́- CA) x a 
\ 

χαλῶς ἔγον πρότ ἐρον ἀποοοντας, εἶθ᾿ οὕτω χαὶ περὶ 
! [ 

μφερόντων εὐθύς ως ὁμοθόξοις συνοιασχέπτεσθαι. » 
5 4 αν 1 YANN ! 
Καὶ ὁ Θεοῦωρος * « AAA’ εἰ μοι; βασιλεῦ. ES, πρότερον OOLNS 

3 5 \ LA ει \ ! , - sp “" 

XAT ἐμαυτὸν ποοσεύξασθαι χαὶ θυσίαις ἰδιαζούσαις ἐξιλεώ- 
( Th el = , \ 9 \ = \ 9 \ 

σασθαι, εἶθ᾽ οὕτως φιλοτίμως χαὶ ἐπὶ σου χα! ἐπὶ τοῦ π fous 
* TE ῃ: » κα - »-“»"ἢ᾿Ε = - = A Δ 

ἄντος JUS. » ἤρεσχε ταυτα τῷ βασιλεῖ" χαὶ παραλαβὼν 
[AN \ pl , ! \ Ὁ 9 

Θεούωρος TOUS ἄργυρον TE χαὶ Les LA, ἐν ὑήης θεοὺς οὐχ 
πὰ | \ LA LS AC \ » 

ἀλλὴν τινὰ τούτοις ἀλλὰ τούτους αὐτοὺς ἐποιεῖτο θυσίαν TOÛT τον 

τινὰ τοὺς ἐναγε εἰς ἀγνοτάτην᾽ περὶ γὰρ μέσας που γύχτας εἰς 
\ Ὁ \ ιν] δον Ὁ ! “-- ( , ἮΝ , 

λεπτὰ οἰελὼν τῷ οὐρανίῳ χαὶ αγίῳ Θεῷ χαθϑηγίασε ὀιανεῖμας 

σ 
LA L \ LA " 

9. Ado τὶ LOT ἥλθον ἡ μέοαι KA! μετάχλητον αὐτὸν ὁ ΔΛιχίνν: 0$ 
! ! ! “ 

ποιησάμενος " « Δευοο νο., ΦΊ σιν, ἄδιστε OUAUWY Θεόδω 2€, χαὶ 

BA: » ErokaB 
= el \ \ 

LA ἔων, οὕτω χαὶ TU 

= \ \ τ Ἃς ! L 

λαμπρῶς. » Καὶ ὃς Un TUVELS τὸ ASYOU eyoy * &« AAÀX° οὐ χαὶ ταῦτα 
! 1% » ΝΑ \ LES \ 

τήσεις ἡμῶν, Θεόδωρε, En, μηὸὲ γὰρ ελάττους τινὸς 2 » @) x 
TO 
8 

1 

ν᾿ »ἝΟ Ss € Sos pr! -- ᾿ 

oo) γα! μη ", μᾶς πάντ α τὸν χρόνον κέ LT) 9 ομῶὼς ὁρῶν TAUTIY 
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\ 4 " L — \ \ » “ \ 

σε τὴν YIXTY φιλοτιμου! νον. Σιωπῇ ΤῈΣ ταῦτα τῷ μᾶαςτυῦι και 

τα TOEUX μειοίαμα τὴν τοῦ τυοῦ χννου ἄνοιαν ὃιαπ 

Ἃ "Tr! ER Re Ξ ! ! fa ἢ 1S k f 

δες “ TT μέλλεις: OT, τὶ τ ὃν 20V0Y πὰρ SAHELS, Ocodwoes ; τὶ 

\ ! \ (d = \ = ! Ἄ r A \ 

UN TAYOS AA! μῶν τὴν πεῖραν λαμβάνεις: D Του 0€ χαὶ 

- \ er ! \ δ 

ταύῦπο;: τῆς μὲν γλι OTTNS OHOLUS ΜΑΣ ον πτύον TA OE€ de. 

\ 1" -- ὟΝ 

πρὸς γέλωτα μᾶλλον ὑποχινοῦντος, TO 

κότων, Μαξέντιος τοὔνομα, κεντυρίων 
, 

τυρι πρὸς 1 τοὺς θεοὺς πραχθέντα © φωράσας, παρελθὼν εἰς μέσους : 
5 Ἂν + A:.f 

«AA ἔγωγε; φησὶν; ὧ βασιλεῦ, ὃ ἘΠΕῚ σιγῇ καλύπτειν OÙ 
“ἢ; Tr \ FA ἢ L Ne \ 9, {9 

ὀυναμαι. D Kat o Atxtvytos χινηματι χεφαλὴς τὴν ἀπορίαν ὑπο- 
i 

\ els NN La » ! & 1 \ 

καὶ OÀWS OÉDONKEY, ἌΓΕΙΣ πάντων οὖν προς ς--- O2 (η- 
4 

σημήνας, 
r! \ Are ) = NT ς , 

αὖτ τόν. OTL XL AËGEL, OUTEYE PAEU LATE Ge ωμέ γῶν; Ὁ χεντυριὼν ξ 

“Ἢ \ » Nr \ ΠΗ͂ »-»" , 

«TL Un © VE DOS, SPA λέγω τὸ πεπραγμένον ἐγὼ ; τῆς μεγίστης 
Εν s ax \ ΡΟ 9 ! \ 

ῇξᾶς AOTEULOOS τὶ ν XEOZLATY “" ῃὲς COOUKT. εἰς LEON TE "GCUVME 
Ξ ὶ Ù î EE AE ὶ LES τς, & 

! \ 5 \ L4 γ΄ ! SA 

χεχομμένὴην KA! TOUXELUEVNY εἰς TO πρατήριον "ὁ συγχόψας οξ 
Ἂν \ e ! ” US ΠΟΥ 4 ! - 

οὗτος καὶ Ἢ παντολμὸς ὁὲεξια. » Εἰπὲ ταῦτα Μαξέντιος, συνεῖπε 
" - JE =“ 

χαὶ ὁ Θεόδωρος θᾶττον ἢ ἐχεῖνος ἐβούλετο. 
r \ \ 

10. Καὶ ὁ Λικίννιος ἅμα TAY γνώμην χαὶ τὴν χοοιὰν αυτ 
9 5 À » s s 

μετ ταβαλών 3, cg I.20077T0Y γὰρ εις “ὀργὴν ἀπο τοῦ! τε σα προς τοὺ 

Ως,β Ὶ ἔπη “ας ! \ -- \ --ἷ- 

γαντίον ἐλπὶς. ὅτ αν χαὶ P£ εβαία καὶ τιξῶ" TOY ξγάλων και οἱ 
; ἢ , + a ς A \ ! 5 -“ 3 SN NPA \ 

ἀπάτης ἀποσφαλεῖσα μάλιστα ñ. O GE μὴ μόνον ὀργῆς ἀλλὰ χαὶ 
= = ! LE \ \ \ A 5 = 

λύπης ὑποπλησθείς, ουκ ἔφερε γὰρ καὶ τοὺς θεοὺς αὐτοῦ neptu- 
΄ΌΝ À 1 _ » ! 

τὸν Θεόδωρον χαβορᾶν, ἄγαν δριμύ 
\ - ! 5 ν᾿ - ῃ κι ΓῈ 

τι χαὶ πεοιπαβὲς τῷ LLLOTUOL EVLOUWY τῷ YELOLTE τὸν UT οὖν ποαταζας 
ὶ 3 ES ὶ Ni li Ξ 

à Fe De ‘120 δ ΝΣ ANIME Te χαὶ, Buuou τι πλῆρες καὶ ἀθυμίας ἀναστενάξας "Q -τῆς συμφο- 
1 

i 

Le ï À Le nie ἰοῦ De α παρεγων οἵων ἔτι YA2V0Y. » Εἴτα τοῖς προτέροις ες ἐναντίας 
᾿ 

= , τὸ ΄ \ r x 

TAALYOOLAY 102 ἑαυτέν ἘΞ χαὶ τοὺς. ξα του eo: 6 ATWOUIETO ? 

-ῷ “.9] ς- Ν Ὁ τε [Q] « os 5: à DA) τὰς 
2 Q 

“ἊΣ 
Ω .«᾿ fi > 

» Ὦ. ΕΥ αὖ 

Οἰμοι, λέγων, σε ἡχᾶμεν, εξυ 
-- " = - \ “ ξεν 

οἵους τῶν χαθαρῶν βεῶν πεπιστεύχαμεν. » Ταῦτα μὲν “εν τῷ 
πα \ δ L - ! ! - a 

φανε 00 * εἶτα χαὶ ποὺς EAUTOY* « Οιἰμοι τὶς γένωμαι; ποι 
i 

1. πρὸς add. Kurtz, om. S. — 2. in marg. Γνώ[μη] S. — 3. ζημιούμενος 5. 
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τράπωμαι; ἡτίμωμαι, καταβέβλημαι, ὁ νευματι μόνῳ πλήθη 
- \ « ’ , / ! nd Le "En a 

φοβῶν καὶ τοσαυτα τῶν πολεμίων ἐγείρας τρόπαια νυν UD EVOS 
͵ 

͵ Γ᾿ " ΓΙ ΄ 2 ? A 

TOUTOU "ἢ οὔ HATATEETE αν μα" LR οὐχ OUTUS, ὡς OLEL, OÙ μα 

1% “ et - \ 

TOUS de, TTATOUS θεοὺς “δλιρήσεις, Θεοοωρε, οὐ οὕτὼ REXEL KI 
5 1rF Ἢ \ \ s Ἂ 

θεῶν καὶ ἡ μῶν χαταπαίξεις. » Ἔφη καὶ πρὸς TOUS παρεστῶτας οη- 
1 

S° 

ΕῚ , ra’ FA ! 

“αἱους εἴ MLOTOLGELS * K [A DE AAËTE, χαχιστοιστ ῦ OUT LOTOY ; ̓ξ 
i 

\ 19 ! 
/ Ὁ | Ts ! » Es — | Cr a τὰς χολάσεις χομίζετε ; παρίτω βάσανος!, παρίτω πῦρ, ξίφη; 

11" ee ! ὟΝ κι ( - "Ξ 

στρέβλαι, σφαῖραι, πάσαις ποιναῖὶς ὑποχείσθω, πᾶσι To 
ἥν} € ! 3 ZEN = La - el ANUS \ 
ξεέσθω ὁ ἀλιτήριος. » Καὶ ταῦτα ἔλεγε πῦο nus βλέπων καὶ 

EN \ ? \ 4 \ \ 

τοὺς ὀφῇαλμο US οιαστρέφων χα! τετριγὼς τοὺς ὀδόντας χαὶ ὥσπε 
΄-ς 

" 

αὐτῶν τῶν σαρχῶὼν ἁπτόμενος. 

3 NAS '-- ι " ! , ! de ἢ 

Δ, ᾿Αλλὰ ταῦτα ὑὲν εἰς τάγος ἐπράττετο HA! OLEUEOL 
- \ » 9 ! \ \ 

σῶμα τῷ μάρ τυρι" TOUTO μεν εχ τεσσ ἄρων ETAYUETO χαὶι TOY 

ω 

\” 

! \ ἊΝ = » r 

νῶτον μὲν τοις βουνεύροις τὴν δὲ χοιλίαν μάστιξι χατεζξαίνετο, 
. \ ! ͵ ψ = ΝΠ ε 

τοῦτο ὃξ χαὶ τὸν τένοντα σφαίραις χατῃχίζετο μολυβοίναις. 
Ge SA ! , = 5 «A sn = 

Ταῦτα de τοῦ ἁγίου πάσχοντος, ὠμῶς τε χαὶ ἐπιπολὺ διεσπῶντο 

ἐλ. ΝΡ " CT \ et) LE: ῃ De ΄ A cr U\ cû) WT 4 μέλη, OteAUeTO νευρα, ἐξηρθοοῦντο “χεῖρες, νεθλῶντο ὀστᾶ 
\ 

! 

ἐν Σ d ! β ; ἢ 
ταῖς τῶν σφαιοὼν βαρείαις χαταφορα!ς. ΠΣ ὁὲ χεχμήχει χα! 

\ Ὁ ! \ { | \ k) Ἂν A Ἐν ὧὦ \ 

ψυχρὸν UTTETYEL HA, ἢ GUYN πεῖλει τὴν ECQUOY, ἐμφορηθεὶς 

ec 3 No ge [dd \ 4: \ 

οσον ἐβούλετο MOALS ISTATO KA! ὁ DEWY θυμὸς τῷ τυράννῳ" 

! ou , 
! 

LCMENRE à \ er € 4 9 \ \ "0 "3 

ἀλλὰ HAL OUTU) μικρὸν TL τῆς μανιας υφεῖς, ἐπε! χα! AUULS 

AYE 3157 ai τὸν ἅγιον εἶὸε χαὶ, τὴν πνοὴν 697 περ πολι ινόρομήσα- 

σαν, ἔπνει χαὶ αὐτὸς αὖθις τῷ φίλῳ θυμῷ χαὶ θασάνων οὔτε 
i i ] 

4 Le y = " »-Ο-Ὃ᾽ 

λόγῳ OT ῶν ot JTE EOVO O001TOY αὐτῷ TT (os σε παι CT D= 
ἘΠῚ ΓΙ τ τΑ i ὶ li 
, ! LI -- δ. = \ 

où ἀγρίου θηρὸς δίκην τοῦ ἀθλητοῦ τὴν σάρκα Ne εν χαὶ 
\ SA X ΝΑ [] 

χατὰ TAUTO σεοον WOTE 
TO 

OO [er] o Ω ς-- δὲ 
- \ ἊΝ ! 

TEUATATO, πυρ'. φλέγων. 
« » » "» AE \ "ὦ - = ! A Me VE RCE | L4 

ὄνυξι ÉEWY τὰ τὼν μελῶν ετι περιλειπομενα. Ἀλλ ot μὲν Le δῷ 
[ul ς \ « μι (A cd \ = \ 

οσα 3 περι τὰς πλευοᾶς ἀπέζεον. αἱ QE τοὺ πυοὸς λαμπ τάδες τα 

“Ὁ ! PE AS \ SA ! 

TOY sara EAN xatéwheyoy: πρὸς δὲ τούτοις καὶ λίθων 
‘ 

PE di à ! ! » A 

οξύτητες * ὦ ἀνήμερος φύσις καὶ θηρίων ὠμότεροι ἄνθρωποι - τὰ 
\ ΔΝ, ! ! Le ς αι 

ξεσθέντα τε χαὶ φλεχθέντα κατέτεμνόν τε καὶ προσεπέξαινον, Ὁ δὲ 

11 
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\ re! ΄εΝ là \ 

χαὶ οὕτω διασπαρασσόμενος HAL χαταχρεουργούμενος ἵστατο 
nl ! ? ù ῃ: F ἢ 9 1 D | 

ἀτρεμής, οὐχ ἐφθέγξατό τι τῶν ἀγεννῶν, οὐ προσέβλεψε μαλα- 
4 0] 

! » ὃ So Ὁ; ! 4 

κόν, οὐχ ἀφῆχε δάχρυον, οὐκ ἜΘΕΙ στεναγμόν, οὐκ ἡλλοίωσέ 
ἊΣ ἢ » mA , 1 3 Os \ ! 

TL TOU © OUOEY AYEVYES, OUDEY πΞοιπαθὲς TOU ον 

-“ ΝΑ ΝΑ 3 5 Fe 

ματος ἐνεδείξατο πῶς δὲ. χαὶ ἄλλως, ξεῷ οἷς χαὶ τῶν μὴ 
! Ἂ \ ἘΝ τὸ \ DANS F2 \ 

πασχόντων οἱ πολλοὶ κατεχλῶντο χαὶ ἡλλοιοῦντο χαὶ πάντοθεν 
25 - Ὑ , 

τῶν φιλανθρωποτέρων ὀφθαλμῶν ἔρρει δάχρυα, εἰ μήτι γε 
- + , = - \ CES 9 Q 7 

πολλῆς NY ἀπολαύων τῆς ee συμμαχίας τὰς αλγηδόνας 
un ! 

αὐτῷ ἐπελαφρυνούσης : 
ὶ 

ς ΄ῪΝ 

12. Ὡς οὖν πάντα μὲ ν ὁμοῦ χεχίνητο, πάντα ὃὁὲ τῆς ἐχείνου 
»-»" €! r πὴ 

ψυχῆς ἥττητο, θυμὸς τυράννου, πυρὸς ἰσχύς, πληγαὶ βασάνων, 
᾿] \ S MN ᾿ a 9%» el ! = fe \ γ΄ ᾿ 

ἀχμαὶ σιδήρων, λίθων ὀξύτητες, οὐδ᾽ οὕτω χόρον "ἘΝ 0 ne 
1 e m QIQ « SA 

ρος, τότε μὲν αὐτὸν τῇ εἰρχτῇ ὁϊδωσιν * ἵνα δὲ μηδ᾽ οὕτως ἄνετος 
» \ Ν ! \ s 

αὐτὸν διαφυγῃ: χαὶ τοὺς πόδας χεντήμασι παραδίδωσι χαὶ φύλακας 
Ἂ = \ = \ ) = 

δὲ αὐτῷ τοὺς πολλὴν ἐκ πολλῶν πεῖράν τε καὶ τέχνην τῶν λόγων 
9 ! ! \ ! nn ξ᾿ 

ας ἐπιστήσας, παντοῖα τῶν μαρτυρα λόγων ὁμιλίᾳ περιε- 
ῃ 

D oO O ln. Ω 8 ἐν «ἢ 
3 

Fe ὶ 
σῶν 9 - A «ὧν δὰ OU “. = - τ \ 

λεῖν ἐπειοατο. Ὡς δ᾽ αὐτὸ τὸ τοῦ λόγου λέοντα SUOAY ETEY ELOOUY αὶ 
+ #4 — ξ « ! ns = ! K 

OÙ μάλλον EL/0Y ἐχεῖνον τὴς ομολογιας οιασαλευειν περ αὐτοι᾿ 
\ 4 14 V4 4 N 

TOUS σὴν OLXELAY OLESELOYTO TLOTLY, ἀκίνητα χινεῖν 1 πεῖρα μαθὼν 
\ \ té [déni “ Ω 1 πῇ \ 5 -- \ 

xat τὸ πείθειν ὅλως ἢ ϑιαξζεσ Ja, ἀπογνούς, πιχοῦν αὐτῷ KA 
\ ΄ Ὁ \ ἢ ! ( ! ΤΣ ΤΣ μαχρὸν ομου χατὰ τὸ 00%09Y ἀποφαίν etat θάνατον.. Κελεύει 

EU ᾿ = ! 

YOUY εν πϑριοπτῷ τῆς πόλεως σταυρὸν TE XATATA) γῆναι 1 χαὶ 
C 

s = ! 
ἀχθέντα ἀνε en « εἶτα, φησίν, καὶ τῆς πόλεως ἡ νεότης καὶ 

- el es \ \ Ἂ- ΤῈ \ e \ 

πᾶν ὅσον ἑλληνικὸν καὶ ἡμέτερον ἕλκειν τε τόξον" χερσὶν ἱχανὸν 
\ Ἂ; = 

καὶ τὸν χατάρατον χαὶ θεοῖς ἐχθρὸν πόροι ωὠθεν βαλλέτωσαν. τοῖς 
a F 7! = ! 9 + , ! 

TOSEUUATLY * OS ὩΣ ἂν χαὶ καινοτ τερον EL ὀδύνην ξειοος ETLYONTELE 

\ 1) 0 ( ! QE p AN I Er ! ἣν Q ! 

χαὶ μᾶλλόν τι χαθικέσθαι τῆς ἀμειλίκτου ταύτης ψυχῆς δυνά- 
εὰ 3 = A \ 

μενον, οὗτος ἐμοὶ χαριεῖται τὰ μέγιστα καὶ θυμηρέστατα » 
7 \ = Ὁ , , = \ 

εἴρητο καὶ σὺν τάχει ταῦτα τοῖς ἐχείνου θεραπευταὶς μετὰ 
14 - el , 5 ! 

πολλῆς AU REOLOUTLAS ἐπράττετο. 
He) 

6 LE te Re cb «2e - € + Va) ue 9 ei \ 

12. ξηγετο γουν τὴς εὐρχτης ὁ ἅγι ος, TL μὲν OÙ πάσχων χα! 

1. LATATNYTIVAL S. 



10 

15 

3 r ν ΚΖ 

SAINT THÉODORE 163 
ἢ À + ΡῈ ὧ = χῷ ( ! , mA 5 \ 

πο τοὺ 377000 TOYS τοῦ Χριστου πα γη μάτων, τι ὧδ Οὐ Χαὶϊὶ 

λ \ r \ \ - - ΄: ἢ 

χετα τοῦτον λέγων κατα Χοιστον HAL TOY τοῦτα τολμώντων 

Le be ! Ἢ 9 \ sA \ ΄ \ 9 ! A 

υπερευόμενος + ETEL  OE ΧΟ Ὁ 779.900$ ἐπήγνυτο χα! ὗ μάρτυς 

d ! ἊΝ Π L πῇ ! / 

προσηλωτο TE καὶ OLETHTTETO, EVTAUUX μοι σχόπει περιουσίαν 
" ! \ +" ; κι - \ 

ὠμότητος: αὐτοί TE γὰρ κα! TALONS 1 οξ αὐτῷ TEOUTTT, σαντες KO, 

- re UE , ( 1F A! ᾿ λεγο, - 

ὥσπερ εἰς Oro οαν wo μαθεῖς τοξῶν οιςοξθϊζοντες à EYX τοῦτον 
\ \ « SE \ 4 ! 

C'XOTOY τὸ τοῦ none σωμα πολλὰ KA, GUY νὰ τὰ DE ἔλη ἀφιξναι 
L Ἂ γε a à \ ! SA 

παοεχελεύοντο. Καὶ χατεξαίνετο μὲν τὸ σῶμα, XATEOOEL 0€ τὸ 
ἊΣ ! LA 6 ἧκ Fr \ el ! 

συ μα . χαὶ TAORES DE μον Ἀ τετέμνοντ). Ko 007. 0? τί Δωρ "ας 

γ΄ “ι,., “ ! \ " =“ -- , = ᾿ 

ὑτπιξι βολήν- EYYUTELOY πρὸ σιόντε: χαὶ ὀρἡαλμυοῖς ὑρθδλιρὺς 
el TEA 5 Το Τα, ! ! 9 ! \ 

EUGTO"/(W3 OTL Lhesas £7 Me τὰς. TE HXOONS ἀπέσπων χα! 
3 < ». ἃ, 

σὺν τοῖς βέλεσιν οἱ, ὀφθαλμοὶ χὰ" . Πῶς Ἰνεγχᾶν ὁρᾶν, πως 
re ! = \ A x ἂν». 
ὑπερ. λεῖναν ὁρᾶν οἱ, ἄντ λεεῖς πως οὐχὶ HO, αὐτοὶ τοῖς Ἴψεις ŒTTO-— 

x: \ ro me \ 0% pr Ε e Ἂν \ 

βαλε εν ae TOU μὴ τοιαῦτα ποτε LOELY EUCAYTO ,; OL DE τίνα χα'., 

! Ἃ - [4 ? ! \ 9 ! # 

προστιθοι σι ιν τολισι» OL WOUOTATO!, KA AVIS" UYVTOTATOL . 

La VON \ , | \ 1 = [4 , \ 

AUOUSL TO “ἐπὶ τῆς ὀσφύος περικῶμα του αγιου. TA #0! DT 

-" 

χρατοῦσι του 
EN Rx + ! 

ματος μέλη χαὶ ταῦτα μαγχαιοίοας λαβόντ EC Ω Θι-ς 

ES ! FU: e! , \ 2 ! € 

ἀναχαοσίο τ τέμνουσιν. O0 ὅτι χαθίχετο χαὶ τῶν ἀχουόντων T ! 
ν᾿ An ! "» ! \ 

τῆς ὀδύνης 00 DULUTNS * TANY ἀλλ᾽ τ τ οὶ VE TLYAL ETL προσθήχην TO 
\ \ ! ᾿ » 

πάθος - o ἴα γὰρ χα, πρὸς τουτο!ς ἐπινοοῦσιν. οἷα δρῶσι τὲ του 
- ) ! \ = Ν ! € Len ( Se S . 

TOYVNPOU πλᾶσματα, τὰ τῶν OLLOYVUWOY ὡς αληθως παιδεύματα ; 
‘ 

T ! δι᾿ = < Ώ ! οἷν ed 1e. Ὁ ! 

ἡλόν τινα SLOTOOUY λαμβάνουσι, τοῦ τῆς ALOOUS ἅπτονται 400100 
\ “ + -“" “ -“ 9 ! \ , ! \ 

χαὶ ὦ Po LLLOWY, ὦ ψυγῆς "ταμωτατης χαὶ ὠμοτάτης, τὴν 
, + = S y D A APE ἢ - ! NA ! 
XL UT Y ὅσ δὰ NY τοὺ σιογοου ὧν. TOU EY τῷ μορίῳ οιελαυνουσι 

! = = , = ! 

πορ OÙ χαὶ οὕτω διαπεοονήσαντ ES συνεέχὼς εἰσεῖλχον TE χαὶϊι 

0). 

» 5 “, “" ἝΑ "ἃς " - 

sem ὡς ἐπ᾽ αὐτῷ λίαν οἰκείως ἔχειν τὸ τοῦ Δαβ 
(ΙΝ ! ΓΝ NES ( ! \ ! ! 

LOOU σὰν ΜΕ pre OU AE μου τὴν ψυχὴν. 
1 \ 19! Ἐ Π a 

14. KGË 0 οὕτω ὃο ἐμειᾶὰν τινὰ τὴν οὔυνὴν ὁ μᾶρτυς ὀεξάμενος 
\ NS CES . ! e! 

χαὶ μηὸε CNY ὁλως UT αὐτῶν πιστευόμενος, OUWS ἔτι Θεοὶ 

ARE ᾿ « à \ ἊΝ Le - 12 τον mr jt 4 -:- .)" γ ᾿ ΔΗ 5. ΄ ae) - τὴν "σὺν EVLEMROÉ τὸ πους ΠῈΣ σνε VE καὶ μονα τα EAN 

EN ! " \ -Ἣ - Π 4 Ἄν 

ὁιασαλεύων ἀχουστὰ τῷ Θεῷ προσηυγχετο « Ἵνα τί, Χέγων; 

τ. παῖδες S. — 2. ἐνιόντος S: 
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" 
d = Pre Ἢ RES A € vou ti ’ > ἢ 

χυρ'ε, ἀφέστηχας AT ἐμοῦ ; ἵνα τί μοι ποοεῖπας 1, ὡς πάντοτε 

ὲτ EMOU ἐσὺ χαὶ οὐοὲν OU REOLETTA , LOE, HYD'E, LOC οὐ 98 

ἊΝ σοί σιν) “ἢ Dee À ξπὶ) (exe lu à a δ᾽ Ὶ ξοίσοαντο, καὶ TOO rTETTAILGCLE SOU τοι 00. 

= ! ξ 5 

ἐεχόπησαν οἱ ὀφθαλμοί, σάρκες χαὶ u 

3 Sa » - ! ΄-ςο; LA ! 3 -- 

OÙUOEV: ETL τοὺ FOUAT ος, οὐδὲν τοῦ DEOUITOS περιλείπεται, οστα 

DA ’ Fr \ - ! - - r 
O€ μονα ST ρα τῳ πνεύ! ἰατι συγχροτου! ι'ενα no στανοῷ χκυμα.- 

»): . χαθῇ ὃ 5 τ - | 4 SJE 
γεται 1AWTOY εν pou ai μου τὴν ad A VS τες μον 

‘a ἊΝ A = \ 5 - \ r “" 

Λοῖπον εἰς ETS To RYEUUX. » Ταῦτα € ELTT ὼν οὐχέτ λοιπὸν 

à θέν Ἐ - ς- -““ς Ἂς 4 λ ἐφθέγξατο. Καἀχεῖνοι γομίσαν τες θη τεῦνηχεναι τὸν μαρτυρᾶ; 
\ = > -: - . , 9 

το λείψανον εις παράδειγμα τοῖς pot σι τῶν φιλοζριστων ET 
1 , 

-" - οι ! 7 

τοὺ σταυρῶν λίποντες O'ZOYT 

,Q SA ! ᾿ Ὄ \ = ! ( 7 ! 

15. Περὶ δὲ πρώτην φυλακὴν τῆς νυχτός, θεία τις οὐρανόθεν 
- 

ἱ 

9 Ὁ Ἂ 5 \ \ ἌΝ ϊ 

αὐτῷ δύναμις ἐπεφοίτα καὶ Δύει μὲν αὐτὸν ὁ ἄγγελος τοῦ 
-- \ PU \ 5 “- -- 3 “ἢ , \ 

σταυροῦ, TO σῶμα D αὐτοῦ πᾶν ἐπιστοέψας ἀπαθές τε χαὶ 
ἣ 7. 
λον χατησπᾶζετο R- G φ- ss.) LA O CA] G c—— 

, or da TE dl \ 
ἄτρωτον ἀποδείξας, εἶθ᾽ οὕτως καὶ καθ 

à ! L … si Fr “" " ! 5 ! ! 

λέγων : ( Χαίροις, Q γένναιος TOU Χοιστου AO NTI : ἐδόξασάς. 
ee y” Que \ : \ “ 4 

σοὺ τοῖς UMEAETL TOY OL δὲ FTAY00 TE AOL ῃάνατον ποιλειναντα" 
\ 

«\ “0 Ὁ τε ἢ ΚΤ οὗ , αν ᾿ ἢ Ἀ 
C'ŒEL χα. YVUY σοὶ TULOEOTL' χα νὰ TL συ AEYELEY αφεστηχας 

) 9 Te = Le À 1" ὧν = \ \ 

απ £HOY . OQTTEUTOYy δὲ OLX TEAOUS OOAUELY TOY σὸν 20040 χαὶϊ 

ἢ Tr A _ . ᾿ " ν! 7 

ἐλευσγ, πρὸς Κύυοιον τὸν τῆς ἀθανασίας στέφανον χομιζομενος. » 
- τ \ nn , ! ' 

Οὑτως εἶπε καὶ ευθὺς ἀπέπτη : συναπέπτη ©) 

Ἄνα, γα 
ξ τὴ φωνῇ χαὶ ει τις 

ÿ Y ΕΣ ." « » 1 ="! \ PA = -Ὁ-Ὁ 

ουλὴ HA εἰ τις μώλωψ χαὶ εἴ τι: οδύνη χαὶ τῶν λυπηρῶν εἰ τις 
( ! δὲ ! a εἶ 

ιἰσῆησις: ἀντεισήγετο δὲ χαρά τις ἄληκτος καὶ ἡδογὴ θεϊκὴ καὶ 
ES ets 1 CES 

0À0: εὐθυμίας, ὅλος “χάριτος, ὅλος ἵστατο ἀγαλλιάσεως, ολος 
\ (2 \ \ 

τὴν ψυχὴν εὐ φροσ σύνης χαὶ τὸν λογισμὸν μετέωρος χαὶ τὴν 
ἢ ’ 

χαρδίαν σχιρτῶν καὶ τὰς YELONS τς ΝΕ « ὙΨώσω σε, φησίν, ὁ 
= ! \ e ! JUN OR 

βασιλεύς μου καὶ ὁ Θεός μου, ὅτι. μοι τὸ ἑσπέρας ηὐλίσθη 
Ι͂ \ A \ à FR AUS pr _ \ 121 + LIEN 

χλαυθμὸς καὶ τὸ πρωΐ ἀγαλλίασις. » Καὶ oÙtws ny παρ᾽ 0Àny 
L 6“ 4 : ΄ = -ο᾽ = re \ pa 5 -- 

τὴν γύχτα ὁλῳ νοΐ καὶ στόματι ομιλῶν τῷ Θεῷ καὶ τῷ αὐτου 

χάλλει ἐναγαλλόμενος. 

1: προεῖπον S. 
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5" \ \ \ 

16. Λικίννιος δὲ τῶν ὕπνων διαναστὰς ἐπεὶ μὴ κατὰ παρερὴ ω) Ἐν 
» à. 

Ὁ 
7 
ως 

! € ͵ 5 , "δὰ , 

420790 006, ἡ UE ρας ETCL LOT LYOUTTS, FYOOTS ATO- 

EN © S / 22 \ ᾿] ! \ y | ’ 

στελλει OUO, τῷ μὲν Αντ τίογος τῷ δὲ Πατ τρίχιος τὰ ονόματα. 

Te. ne AE FL GOUT ER PTE Τούτοις ἐνετέλλετο τὸ κακόθνητον, ὡς LE pi Poe 
s - = \ \ [d bei - ν᾿ \ « 

@eo0w oo σῶμα! — που γὰρ χαὶ ὅλως ζῆν αὐτὸν ὑπελά spa 
= = -"ἢ = en un “ es 1 \ 

πληρὲς TANYOY, TANDES UPOEWY; — EAXOUMEVOY πρὸς αὐτὸν 

᾿ Ὁ ( ἢ ἢ ! \ = ! \ \ 
ἀγαγεῖν, ἵν᾽ ἐπικερτομήσῃ πάντως καὶ χλευάσῃ χαὶ μετὰ 

ὙΔ5" Ὁ 4 \ \ - 

θάνατον + εἶθ᾽ οὕτω μολυβδίνγ τε καταθεῖναι θήχῃ καὶ κατὰ. τῆς 
t 9 - ! ἢ LA [4 ! 9 

θαλάσσης ῥιφῆναι, ἐκεῖνόν τε ἅμα τῆς προσηχούσης ὁσίας ἀπο- 
< -- “ἴ“- - ΑΝ - -. 7) 

στερὸ jy ταφῆς καὶ τοῖς ζῶσι τῶν εὐσεβῶν τοῦ μεγάλου τούτου 
“Ὁ -- " Ὕ ! _ ! ! » 

θησαυροῦ φθονῶν. ᾿Επχόμενα τοίνυν τοῦ τόπου γινόμενοι, ἔνθα 
A \ \ el 4 , Ἃ ! ΙΝ ὯΝ ᾿ 4 ὯΝ mA (4 \ \ 

δὴ καὶ τὸν ἅγιον ἀνασχολοπίσαντες ἦσαν, ἐνταῦθα δὲ ὡς τὸ μὲν 

ch) e 4 Fee αἱ AS \ PTE τῶν Cu ef LP Le nd ΄ A es ἴση εἰ “ὦ ( 2. ee . ξύλον ἀτενίσαντες εἶδον, “αὐτὸν 0 He περιαβρήσαντες 

ὭΣ ἐξ Ν Ν de τεῦῃ εν ) 2h ψ av Li ΤΞ ἢ} ed , U περ σον ας rte ΟΝ. ξωρὼν; εγτεωῦεν χα, αναμιονήσις τὶς αὐτ τοῖς UTLE QATTE TS 

2 ΤᾺ X “- Υ 2 πὰ - - ῃ ' 4: ᾿ nn ep > ΝᾺ = A tir À - Ex νεχρῶν Χριστοῦ ἀναστάσεως, pr CE Fee τοὶ τὰς hrs 
» els \ es Ἃ 
ἐγίνοντο χαὶ ὅλως πεοὶ τὴν ἑλληνικὴν δόξαν διασέσειστο αὐτοῖς 
€ = > + SA ἔα \ (4 

ἡ καρδία. ᾿Εν ᾧ δὲ ταῦτα πρὸς ἑαυτοὺς ἔλεγόν τε χαὶ ἐλογίζοντο, 
Ὁ u ee 1 \ 

χύχλῳ τοὺς ὀφθαλμοὺς διαδόντες. αὐτοῦ που χαθεζόμενον Toy 
ἢ Vis πὸ τς 

ἀθλητὴν ὁρῶσι Θεόδωρον. Ὡς οὖν περιόντα τε καὶ ἀπαθῆ καχῶν 

ὄντα χαὶ ἄτοωτον RP θάμβους γεμίζονται τὰς ψΨυγάς χα A N “ , ϊ P » Î μ ss ” s T x LT νιν 

A 2 PAST Re due ΠΑ Θεὸς 7e ρῃῷῶς- ΤᾺ - Aie 3 ΧΟ μξεγὰ αναχραγοντες « Etc εος AANVOS HOYOS, ES O0 τῶν 

δ r - Σ «l 4 
Χριστιανῶν Θεός». ἐξεβόη σᾶν. Ταυτα. εἰπὸν ps ἄμα τοὶς γόνασι 

! = ! --Ὃ ! ν 

τοῦ μάρτυρος προσπεσόντες, τοῦ θείου τῆς πίστεως συμβόλου 1 
ἐς = \ -- = «᾿ ! A) 

τυχεῖν ἐδέοντο, χαλὸν καὶ τοῖς ἄλλοις. γεγονότες παράδειγμα. 
me ! = - πὸ \ \ - ! ΄ ! 

Τῆς φήμης γοῦν τῆς περὶ αὐτοὺς καὶ τοῦ θαύματος ἅπαντα χόσε 
Ν \ ! Ὁ , -- 

11 χαὶ ἕτεροι προσετίθεντο ἀγὸδρες εὐγενεῖς "τὰς 
| \ S τ ? UN A πα ἋἋ Je. ! 

ψυχὰς κα συνέσει διαπρεπεῖς, οὐκ ολίγῳ πλέον ἡ ὀγοοήκχοντα. 
ἜΣ: \ , = , 

11. Ταῦτα μαθὼν ὁ Λικίννιος τὴν πολλὴν φέρειν οὐχ € bye τοῦ 
ἊΝ \ " r 

LCR ἄμινον καὶ πέμπει Κέλσον τινὰ τῶν ΝΣ πάτων. συχνὴν 
γν \ ! ! ! \ 

αὐτῷ χεῖρα καὶ στρατιώτας παρασχόμενος, πάντας τοὺς τὰ χρισ- 
δὰ ΠῚ ῃ \ ANS SA \ ESS 4 1 

τιανῶν τελεσῦεντας καὶ αὐτὸν 06 τὸν τελεστὴν Θεοόωρον τῷ 01 

1. corr. prius σῶμα Θεοδώρου 5. --- 2. τοῖς 5, --- 3. ἀναχραγότες 5. — ἡ. suu- 
βούλου 5. 
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ΣΙ = - 

ξίφους τελειῶσαι θανάτῳ. ᾿Αλλὰ ταῦτα μὲν ὁ τὴν ἄνοιαν, μᾶλλον 
SA 5 ! , 3 

δὲ τὴν ἀπόνοιαν πολὺς με τὸς O. δέ γε Κέλ ἀπελθών τε 
=) \ Qr el SA 

LOOULAY, ATE OM 
— 

! ὌΝ κε ! 

LS αὐτόν τινος ἀχτῖνος μὰ τοῦ. μαθητὴς καὶ 
! τ ᾿ ! € SA Ὁ \ L - 

αὑτὸς εἷς Toi προλαβόντος θιάσου 3 γίνετ ται, AU DE χαὶ ὁ σὺν αὐτῷ 
! \ 

! 
Bu \ Fr ÿ: Vs A 2 μ 

στρατιῶτων ορος εἰς τοῦ Φνὸος ξόμενοι 49 AE ορειαν ὠσπερ 

5 -" ! € ! T 9 ᾿ 

G, ἐπιβοῶντες; Xotote, 0 Θεος. εἰς ἀχουσατὼ 
= >] - \ \ = e A » 

ταῦτα καὶ βασιλεὺς. καὶ βουλὴ καὶ μος ὁ σὺν αὐτῷ μα!ινό- 

re 

CS EU NEA Η \ A ae el 

evos. » Τί δὲ χαὶ Ex τούτων συμβαΐνει; To πλῆθος, ὁδὸν τὶ 
\ ) fn \ 

ἐνταῦθα συνείλχετο χαὶ τὰ τε λούμενα ἐθεῶντο, οἱ μὲν χατὰ 
! \ ù = - Ὁ. 8.9 

Λιχιννίου χαὶ τῶν αὐτοῦ θεῶν ὥρμων χαὶ λίθων ἥπτοντο, οἵ ὃ 
» ; - ἢ \ = ! 19 
ἔτι ματαιόφρονες κατὰ τοῦ μάρτυρος χαὶ τῆς τούτου μερίδος 
) Ἂ ῃιζ ! > 2 1, _ Ω = 1 ς ἜΣ € 5 

ἀνηρεθίζοντο" nat τις ξιφήρης τῶν βασιλέως ὑπασπιστῶν - ὡς 

πλήξων ὅλῳ θυμῷ χατὰ τοῦ μάοτυοος ἐφοοιλέσας ne παοὰ ILAATIS A NE HG ν ν μαρτ AS τ πο ζεῖ ἱ S JAP ὶ ἐν ὶ 

ME PES 5 , A -“»Ὕ 

τοῦ Κέλσου, πράως οὐχ eve γχό ντος τὸ χατὰ τοὶ 
el ἊΝ ! r - Ἂν εἶ 7 IS \ - 

loutoy τε. τὸν KEAgoy Eteoocs πλήττει Hat τῇ 
το 

πληγῇ ὩΣ 

μᾶλλον δὲ ἡ ἀληθῶς ζωὴ τῷ διὰ μαρτυρίου DA ἐπηχολούθησε. 

Καὶ ὁ μὲν οὕτως ἔχειτο, χαλῶς τε ἀνελὼν καὶ πεσὼν κάλλιον 

18. Τὸ δὲ ξίφος μικροῦ καὶ διὰ πάσης ἐχώρησεν ἂν τῇ 

πόλεως, εἰ ἣν φθάσας ὁ τοῦ Χριστοῦ μάρτυς Θεόδωρος τὸ μὲν 

πλῆθος τ ς λόγοις κατέσχε, πάντα φέρειν πείσας μεγαλοψύχως, 
“, 

-ὠἁὃῖς s \ \ 4 

μᾶλλον dE “ὦ Ἡδέως ὑπερ Χοιστοῦ" ᾧ δὴ χαὶ πεισθέντες προῦυ- 
\ L , - . ! (4 \ 

μως. ἑαυτοὺς εἰς σφαγὴν ἀγνῆχαν, αὐτόθυτα θύματα τῷ ὑπὲρ 
[4 3 ! ! r - ᾿ SA \ Y'A 

ἡμῶν ἐθελουσίως τυθέντι Χοιστῳ γενόμενοι LUTTE τὸς OE τῦν ET, 

φυλαχὴν αὐτόχλητος ἦε! 8 χἀχεῖσε πορ αγεγόμενος λόγῳ μόνῳ τὴν 
\ 

et ἑαυτῷ διανοίγει KA", τοὺς ὃ 4 
[Aa ἊΝ 

ES LT τὰς πέδας ὁδιασα- 
ν᾿ ; \ \ \ » A ἰῷ τ' Ώ ES [4 SA \ Χ 

AEUEL HA τοὺς μεν αφιῊσ', ώρειν οι βουλοιντο, O O€ KA OLX 

- " Ἃ 5 [Be ù (4 - A . Ὁ - 

τῆς νον, ἰὼν πόλεως ευγ TE χαὶ ἀφῇ τοὺς νοσουντὰς χαὶ ὃσι- 
de 9 VAN ΠῚ \ - Le ' “ - \ ς ᾽ 

μονῶντας ια. . Etot 0€ où xat τῶν "ματιῶν 1 TOU 2 0T0OS ATTTO- 

ἢ ) τ - 
μενοι τῆς θυ τῆ ἐτυγγᾶνον * ταῦτα πως γὰρ ἂν χαὶ φέρειν 
TNA = ! των ! Ἃ 

δύνατο ὁ Λικίννιος ; κελεύει τρατιώτας ÉTÉOOUS, οἷς γε μάλιστα 

1. ἀπεθὼν᾽" 5. — 2. θεά δοὺ 5. --- 3. εἴη. 5. 
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πεποιθὼς ἦν, ἀφικέσθαι καὶ πᾶν μὲν δρᾶσαι, πᾶν δὲ παθεῖν ὑπὲρ τοῦ 
> Νὰ 9 \ 

τὸν ἅγιον ἀνελεῖν τ τούτων ET! τούτῳ REG EYTUY, εἰς στάσιν και 

Α = r 

αὖθις τὸ πλῆθος € ἑώρα χαὶ ἅπαν εἰς σφ αγὴν ET COL ULOY ny. Τότε οὖν ὁ 
! \ 

γένναιος πολλαῖς τῶν λόγων YLOUTL τὸ δ ATAY συναρμοσάμε- 
1 

\ Le , ‘7 - ΟΣ UN RE 

γος HAL τῆς OOUTNS ET! TOY, LOL τῶν τινα στρατιώτων δ. τῳ AEAN- 

! » a ! - A SA 

θότι ἀπολαβὼν χαὶ τῷ πιστοτάτῳ ) τῶν οἰκετῶν χατὰ σπουὸτὴν περὶ 

4 ! 
"δὲ " «« ! s U \ \ “- 

τῶν AUTOU πᾶντων ἐπισχη ας πραγμάτων, τὴν Fe KXTNTLY πᾶσαν 

' œ [2 Eos 1 “- 

πένησι 1 Au τὸ 0€ SUUX χατατεῆῆναι ἐν Εὐχαΐνοις, 
vs _ ! 4 \ Le A 

221000) χαὶ χαρίε τι τῳ προσώπῳ ξαάυτον ὑποχαταχλίνας. τΤΊΥ 

[4 \ Si ! ! \ 4 A 

LEOZY EKXELY NY χαὶ YEYVALAY χα, ϑύριοστ vEo0Y ἄποτ ἐμ γετα!ι κεφαλήν" 

Là ! \ 

μελῆσαν δὲ τοῖς θερμοτέροις τῶν εὐσεβωὼν, τιμώμενον τὸ λεῖνα- 

Q «) 
«= =. \ ! 1% + 

€ πολλᾶις χαὶ μύρων OOULL Se 
\ ων ! 

OY χα. προπειλπομενον λᾶμπα 

\ - € = ! ! ἘΣ 79 1 pie » ( \ ! 

ἄπο τῆς Πρακλείας μετάγεται εἰς Ev-/atvay, eva χαὶ χατατίθε- 
\ 72 = δ το τὰ 

ται, θησαυρὸς ἄσυλος, ἰάσεων χορηγός, ἀγαθῶν σωρός οὗ δὴ καὶ 
- 

, » x ! 9 \ Sd x ! 

εἰς ETL πολυανῃοωποτάτη, TOY ET, YNS TEA εἰ τοι πον YUDLS ; TT XYy- ἊΝ ἣ || ἱ ὶ i ἱ ἣ Ἐ 

ἂν ad \ ς εἶ 9 [4 24 

TOY σχεῦον TOY πὸ τὸν Ρωμαΐῖκον CXNTT ον ξ ενα TOUTOY ? 
! \ \ 4 9 fe 1" “Ὁ \ 

τόπον χατὰ KALOOY συρρεόντων, εἰς οοζαν του μεγᾶλου Θεοῦ χαὶ 
- € -» » +7 - ἘΠ ΑΥΒ " dl 2 

WT 006 μων Ι͂ησου Χριστου,; ᾧ ἢ ὃοξα εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 
, ) 

αἰώγων - ἀμήν. 



IV 

Cod. V. B. MAPTYPION TOY ATIOY ΚΑΙ ENAOEOY 

METAAOMAPTYPOS TOY ΧΡΙΣΤΟΥ͂ ΘΕΟΔΩΡΟΥ͂ 

TOY ZXTPATHAATOY. 

- < ! DR nee a en AE = ΤᾺ - πε \ \ 

1. Λικιννίῳ τῷ βασιλεῖ, πολλῇ ee τῇ. TEpl Ta 
a NN ! js SE NE ἈΠ ὍΛΑΙΣ \ 3 , 

5 εἴδωλα 0e LOLLUOVLY, πολλὴ χαὶ Ἢ χατα τ ευσ εβοὺς πίστεως 

SA _ ! εν \ ? AW ξ 

ὑπῆργε μανία. Οὗτος γὰρ οὐχ ὀλίγους. τῶν ὑπὸ χεῖρα καὶ διὰ 
! ! x \ ἃς, — ÉENEE \ A ( , , = 

πρώτης πείρας πρὸς τὸ auToU Bou nu καὶ τὴν θρησκείαν ἐφελχυ-- 
Ἶ ie 

σάμενος ἅτε RU αὐτοῖς χαὶ 1 εὐεξαπατήτοις Ten τον 
\ 

πάντας ἔχοι χατὰ TO αὐτῷ δοχοῦν 
ss ! > 

10 ὍΣ (ἄρα 
[4 \ _ ΄ς ’ » | _ 

2. Ὅθεν καὶ γράμματα πανταχοῦ διεπέμποντο, ἀρνεῖσθαι 
[SJ Ἂ ! ὯΔ 5 

μὲν διακελευόμενα τὸν πεποιηχότα Θεόν, δαίμοσι δὲ καὶ εἰδώλοις 
\ € 

προσφέρειν ἔν, χαὶ, ὡς θεοῖς προσέγειν αὐτοῖς. ἔογα χειρῶν 
\ - n ! \ τῆν 3 

οὖσι, τοὺς χειρὶ Θεοῦ δημιουργηθέντας καὶ πλάσμα ἐχείνου 
- \ ! ! \ 9 ! Ὕ 

15 τελοῦντας, τὸ τιμιώτατόν τε καὶ οἰχειότατον: τοὺς μὲν οὖν 
\ 

ομένους δωρεαὶ χαὶ τιμαὶ χα! ἄλλαι ὅσαι. περιέι! ι 
- Ὁ \ 

TE LOL, TOUS APT DE AOLUNTA 

= 0) Ὁ 4 (η- ἘΞ (0) < ©O «ς΄ am) eo [6] Ὡ TEL 
νει 4“ 

, ! L. ἊΝ % ! Ut "ἢ Ἂν» Ἄ A ! \ \ 

coba ν συντηροῦντ ας ὁημεύσει ἄπειλαι, βάσανοι χαὶ τὸ 

< [0] CS, AS o ς- «) 
( \ °C Cod ti) 1 AVE RES La md + e y) αἴον. χαχόν. ὁ θάνατος. ‘Qc οὖν χαὶ εἰς ὦτα τοῦ μεγάλου 

! 3 x \ δ pu ss nm ! ν mn \ 

80 μᾶρτυρος Θεοδώρου τὸ pate nAVE τοῦτο διάταγμα, ἀγνὸρος 
- 5 ! 

KATA TE χειρα ἡ γενναίου τὸ ἡ | /ÉVOS TE EL κα © 
\ FA \ 

ἰ U χαι περιφάανους το 

EE κα ὁ ᾿ \ Ἐ ΤΡ ni ee , ! uns 

ἀξίωμα, τὴν γὰρ τοῦ στρατηλάτου τοτὲ OLELTEY ἀρχὴν, AUAOY 
" is 

οὔ 
4 ! 1 \ , 

αὑτὴν πολλῶν τροπαίων ἀπενεγχάμενος " ὃς χαὶ ὑπὸ πάντων ἐλέ- (QE 

1.0M. B. — 2. xai μὴ B. — 35. om. B. 



10 

20 

25 

30 

SAINT THÉODORE 169 

γετό τε καὶ, ἐποθεῖτο, καὶ ποθεινὸν ἅπασι λάλη μα ἦν ὁ Θεὲ 090 06. 
: 

Ν᾽ Οὗτος ἀχούσας τουτὶ TO TOOTTIYUT, χρ οἰστιανὸς ὧν εχ 

, or = (/ » D "ae γ ον προγόνων, οὐκ ἡγᾶπα λανθάνουσαν ἔχειν τὴν - εἰς Χοιστον 
! ! Voie r D AT χὰ FER ΤᾺ μ᾿ τ 

πίστιν, ἀλλὰ ζήλου πνέων κατὰ τῆς ἀσεΐειας, ÉROUEL μὲν παρρη- 

[ pe PME: ENT STORE RE Pro Per ΕΣ σιάσασῦα! τὴν εὐσέβειαν, οὐκ ἡβουλετο DE οὕτως ἁπλὼς HOT: 
\ \ e « / , \ \ \ ( Ἂν a \ “- 

πρὸς τὴν ομολογίαν, εἰ μὴ καὶ τὸ ϑεῖον GEL πρὸς TOUTO συνευ- 
Ἂ ep [Æn) D] 

δοχοῦν θέλημα ?. 
5 « \ LA n | \ \ goes ! ς ! 

nr Αμέκχει: χἀὶ PATIO) te πρὸς τὴν του Πόντου Hos- 
ἊΝ 9 Ὁ τ \ Je. ! 

XAELAY * ἐχεῖσε γὰρ nPXE καὶ τὴν αὐτῆς πεπίστευτο προστασίαν " 
= δι 9 9 , € - (4 ! ! 

πλὴν ἀλλ οὐδ᾽ αὐτὸν ἐχεῖνον Λικίννιον Ἢ τοῦ αγίου φήμη 
-«᾿ --«. -"Ὰ ») 5 \ NL 0 ? ! ΌΝ 

παρῆχεν ἀνγήχοον, ἀλλὰ πολλὰ καὶ παρὰ πολλῶν ἀχούων ὃιὰ 
“" " ss" + \ 0 “ι΄ 

θαύματος τὸν ἐποιεῖτο. ᾿Αποστέλλει οὖν καὶ γράμμασι φιλίοις 
a \ el € Ge 2x 9 ἫΝ LA 9 IN { \ \ 

μετακαλεῖτσι τὸν ἅγιον. Ο ὃἐε τὴν ἐπιστολὴν ἐπελῦων τοὺς 
μ Ἂ \ Dont \ 

μὲν OLAXOU, LIOLLÉVOUS Mr φιλοτίμως AOL: Ἐτὺν τρ'σιν 

t = , ts ! 

ἡμέραις Φιλορ οονεὶ τοῦς καμόντας ΕΚ. τῆς ne AYLKTU- 

5 sa € ? ! \ , » «ἕν “ὦ ᾿ 

Μενὸς ὡς εἰκός - αὐτὸς δὲ οὐκ ἔχρινε δεῖν ἄπιένα., πρὸς ς βασιλέα, 
ES 19 »-"Ἢ᾽ 4 

οὐχ ἄλλην ὥσπερ ἀλλὰ τὴν. πατριοοα. KOTUNTAL τῷ μαρτυρίῳ 
\ \ γ 

γλιχόμενος, χαὶ τὰ ἑαυτοῦ μάλιστα διαθεῖναι. καλῶς. Διὰ ταῦτα 
ei τὸ ! ) ! mA \ ) ἮΝ, Ἢ ΟΝ 

γοῦν ἐχείνους μὲν ἀποπέμπει, γράμμασι δὲ τὴν ἀναβολὴν. τῆς 
ἜΣ el y AU + SA 
ἀφίξεως ὅπως εἶχεν ἐπιμελέστατα θεραπεύει : εἶχε δὲ τὰ γράμ- 

ματὰ οὕτως. 
! ! - = 

Ὁ. « Λικιννίῳ 8 τροπαιοφόρῳ βασιλεῖ Θεόδωρος στρατηλάτης. 
 γλῸ _F - ! Ἂ ) \ 
Edo6e de χράτει σου, βασιλεῦ, ἀφικέσθαι με πρὸς τὴν Nixo- 

4 ! A 4 1 πρὶ κ 

οἵ τινων δημοσίων τε ἢ καὶ ἰδίων τῇ βασι- 
Ὡς , 5 , » 

ἐπ ἢ μὴ τὴν π 3.4) τούτων οἰκονομίαν - καὶ τοῦτ᾽ 
» ? ’ s - - € \ ἊΝ 

ἄρα Pardi &yxe ἰιγοίας ἄξιον, τὸ δοχοῦν τοῖς υπὸ χεῖρα διαση- 

τία 
! [ἡ ἮΝ 

μαίνειν, ὡς ἂν μὴ τἀναντία δοῶντες, ὧν ἡ βασιλι LX'] δοχιμάζει 
! « « -»" 

χρίσις, πλημμελεῖν δοχοῖεν, oÙs τῇ ἐξουσίᾳ πείθεσθαι καὶ 
\ ! Fu \ NT ! = - = 

γομο! βούλοντα! HAL τὸ φύσε. χαλόν * ὅθεν TOAUN 04 γλώσσῃ 

1. ἔχων Β. — 2. hic quarta circiler pars paginae del. V ; narratio de dracone, 
de qua supra Ὁ. 25, hic legitur in B. inc. (fol. 82): δοχιμὴν οὖν ποιεῖται τοῦ 
προχειμένου σχοποῦ, χαὶ h δοχιμὴ αὕτη — des. (fol. 83°) : καὶ δεξιὸν ἀπαντήσει 
τὸ πέρας " ἀμέλει χαὶ χτλ. --- 3. in marg. ἐπιστολή B. 
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+ 

! 5 

f 

γαι. γνωρίσας 
-Ὁ- ! ! ΓΝ 

TWO HOTEL OU TOTE HAALY € 
s - Cf 4 

OOXEL πρῦςω τ TOOTTAT TOUEYOY: 

” 

1 

1 NA - = \ πῶς EF ! ! F A 

TEWS "OE νυν OUTE GOL To χελευσᾶντι JUMOEODELY OLLLEL Ty 

5 \ y” Σ δι ὦν 9 = ! Fa ! \ Ἄ 

ξ UTiY AOLGLY, ETES ων ἐνταῦθα πραγμαπων ελχόντων. HAL OUX ÉTÉ 

7 = ! = γ \ A = \ = = 

EWYTOY AAALYOTE x WOE Ly, #I.U0! O€ τοῦτο XAL ταῖς XKXOLYHLS 

= ! 5 τ me" \ 

OLOLXNTET!Y ἐμποδὼν εσναν  ELTEO OUÙUV μᾶλλον το σὸν κράτος 

᾿ 9 ! ° ! Ὁ 

θελήσειεν οἰχετῶν εὐγνωμόνων 'χετεῖαν μὴ παριόεῖν, X0T UT TUY 
+ = \ A ς LEA >| \ \ NL FX 
NXE τὰ TAOE πρὸς τὴν Ποάχλειαν, ἐπεὶ χαὶ δέονται πολλὰ 

-- 9 σὰν “- re 9 ἊΣ \ ! »Ή Ἂς 

τῶν ἐνταῦθα τὴς σὴς ἐπισχοπης χα πρόνοιας, ἄριστε βασι \EWY, 
, ! 5 

La. » Ταύτην ἄνα- 
- \ 3 «= \ \ A] » »s 1 » 

γνοὺς ὁ βασ ιλεὺς τὴν ἐπιστολὴν καὶ τὸν ἀνορα, OL αἰοοὺς €” ων χαὶ 
\ L 3 ἢ 

θαύματ τος. οὐχ ἀνένευσε ποὸς τὴν αἴτησιν. ἀλλὰ πείθεται μᾶλλον 
! \ \ c [41 \ \ et [41 Le A 

αὐτὸς ἀφικέσθαι πρὸς τὴν Ηοαχλειῖιαν. AUX μὲν τὸν ἅγιον ἅμα ὃξ 
! , 9 ! \ SA \ 

χαὶ τὴν 4 )οαν ἐπ᾽ σχεψόμ. ενὸος * XAL ΟὟ TO στράτευμα συναθροίσας 
à 

ὁδοῦ τῆς πρὸς αυτὸν εἴχετο. 
- L - 3 || L mA \ ! [44 

G. Kat’ ἐκείνην δὲ τὴν γύχτα τῇ προ ὁσευχῇ es 0 ἅγιος 
΄ 48. .ὖ ΝΡ Se Ἐπ \ 

EOELTO σὺν SRE του Θεου χατὰ νοῦν αὐτῷ χωρῆσαι το 

τὸ ! ᾿ς ἢ el ΄ \ e \ (APRES \ 

LEA κτώμενον “εἴτα PP To ὃς UTTYOY EAUTOY ὑπανεὶις Ru CNY TOU : 

, αι \ a! L ! =. 

OOUAT τοὺ στέγην; ἔνθα ὃ δὴ KA, OLAYETRAUETO, μέσον OLA οεθεῖσαν 

EU » \ =, \ 

φὼς TE ἄγωβεν κατιὸν καὶ περιλάμψαν ἅπαν τὸ OUT μα - ἔνθεν καὶ 
s -Ὁ ’ = ! ! ! 9 

φωνῆς ἄχουει. λεγουσης" « Θάρσει, Θεοόωρε; μετὰ σοὺ γάρ εἰμι; 

ὁ σοὶ Θεὸς προαιώνιος γινωσχόμε γος τε χα. μαρτυρούμενος. » 
- - ! _ = ! 

Ταύτῃ τῇ φωνῇ TE TES χαὶ 709$ TAN ΟἿ)ς 

- ΄ \ συ» γα, ! Ce" τὰ 9 os \ 

τῇ 009 ευχῇ πάλιν ἑαυτὸν δεδωχώς, ολος ἐστομωθη πρὸς τὴν 
Π "= SA ” © Ώ ee , 

ευσξ; εἰν " NON 0€ τοῦ οὐσσεέρους Λικιννίου TT πολξε', ποοσανονυ- 

1 τ et! \ 4 \ € sn 71 

τος ὁ, χείρας ἅμα χα' ὀομμᾶτα πρὸς Θεὸν ὁ δίχαιος ἀνατ είνας, 
| C τ " \ ͵ on VA -Ὁ-Ὁ 

ἐχτενεστέραν 2 αὐθις ἐποιεῖτο. τὴν ἱκετείαν « Θεέ, λέγων, τῶν 
(s \ Nr ς = = \ - 
ἁπάντων pds A βασίλευ, ἢ γλυκεια χακαφυγη τῶν σοὶ TOOTIVI- 

r b/4 \ \ = 1 [din \ , -- 

χειμένων, ιοξ μου τὴν συντοιδὴν τῆς χαροῦν ος κλξῷ XL ξευμενε" 

ὃ \ \ 9 rw: = À Ξ [9 ᾿ A = Ξ ἢ, ουματ. καὶ μὴ ἐγχαταλίπῃς μὲ ἘΠῚ ὥασιλεως ἐπιχήρου υμὸν 
\ el » a pa ὧς 7 RE 

ὅσον οὕπω ne ξρο ι΄ μέλλοντα, βασιλέως τοῦ μὴ εἰδέναι 

1. προ ||] ἄγοντος Β. --- 2. ἐχτενεστέρον Β, 
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\ \ 
} 

4. ’ -- L/4 \ [ a VE 

θελήσαντός σε τὸν ἐπὶ πάντων χαὶ ἐν πᾶσι Θεὸν ὀντα χαὶ βασιλεα- 
-ΝΤ ΄ ͵ - " Γ - - 

ἀλλὰ χα στὰ τὴν αξ οΟἡ SOU UTOTYETLY ÿ=Y09 μεῇ λῶν τῶν 

\ Le FA , ! \ Α 

γιγωσχοντῶν σε. χαὶι ομολογουντων ποι τὴν τε KI! TOOVOTTT y 

! 4 5 δ \ \ A CR AU r fn \ 

πάσης KTLTEUS * τὶ γασάτω εν HO! TO σῸν LAAOUEYOY 9005 KLAL 

Ὁ ! NN! Fr \ " αὦ ΓΝ 

ὁοθήτω 0. λόγος ἐν ἀνοίξει τοῦ στ ὀματος χαὶ, νοῦς καλῶς ἡορασ- 
, A TS | / ! A ni = , 

μένος ἐν σοὶ τῷ SA AE A λίθῳ" διατη ON θείην ἐν τῇ ὁμολογίᾳ 
Φ = 4 a ! 9 - \ 

JU, οξσποτα. μέχρι χαὶ αὐτῆς μου τῆς τελευταῖος AYATTYOT,S χαὶ 

\ - - » ΜΈΣ y A : | Η = ! 1 ! Ἂ 4 

φωτεινος τὴς σῆς ΟΟζῆς ἄγγελος τὴν ἐμὴν παρ λα 90. YYYNY 

CIS \ \ En nt tr ! 

Kafe θεῖσαν ὅλως καὶ παντὸς σπίλου τῆς ἁμαρτίας ἀπορρυ υφθεῖσα ν 
! el 

τῷ τοῦ υαφρτύριου σον αὐ μασι. ») 
͵ 

τ LE \ [ € \ - - \ 

7... Oùtws ηὐξατο καὶ παραῦεμενος ELUTOY τῷ . εἶτα χαὶ 
« " 
LRU) TE ἔπι καθαρὰν ἐσθῆτα πε ερι ιβαλόμενος3 hs up 

ς 

σων τῳ βασιλεῖ. Εχατέρων δὲ ε 
; 

! 

ὶ 

! Ἃ ! 30: 

1 θέαν ἀλλήλοις ἐλθόντων, ευθὺς 
! = \ 2 

ισπασμοὶ συνήρχοντο χαὶ πεοιπλοκαί. Θαυμα dE πάντας εἰσήει, 

χαὶ αὐτόν φημι τὸν Λικίννιον, οἷος αὐτοῖς ὡρᾶτο ΘςΞ- ὀδωρος, θεῖος 
\ \ A \ \ 

μὲν τὴν ἀν, εὔχοσμος δὲ τὸ nos μετὰ φρογήματος ἐλευθέρου 
ΩΝ ἢ 9 τ ! (4 ΝᾺ \ - 1" Ὑ ὦ 

καὶ ALXY ξενγένους παραστήματος * US DE HAL τῆς πόλεως EYOO0Y 

9 ! a \ ! ἘΠ 

εἰσηξι, θροῦς TE HA, HOUTOS Ὥρτο σχιρ 
9 ! - 9 

οτώντων, ευφημούντων, οι 
= (AS - ͵ \ Js ς \ ᾿ς» 

ἡδονὴς ποιουμένων τὴν βασίλειον εἴσοδον. Ὃὧ. δὲ βασιλεὺς 

ς: . cal ἘΣ VA) γι 4 53 
€ ! -" Ὗ - ΄ « + \ 

ἡσυχίαν πᾶσιν ἐγχελευσάμενος, ὁμιλίας Ὥρχε πρὸς α 
EN \ δ - ” e ᾿ 

γόγων οὕτως à) LOTO + « Καλὰ μὲν υμῶν, ἄνδρες πολῖται, καὶ 
= = sde ! "Ἃ ù « 

τάλλα πάντα" πόλ'ς μὲν γὰρ ἐπιφαγὴς 8 χαὶ λαμπρὰ δῆ! 
+ 1 \ \ ! Le 

θεοῖς εὐπειθὴς χαὶ νόμοις ὑπήκοος, πατρῷον δὴ τοῦτο καὶ παι- 
»s 

Ô 
! - “, | d - DEN TNT 90 77 D Tail : NE Π [di "ἡ a! 

ELAS τῆς RAD UULV' αλλ ETL TAËOY ας! επαινετωτερο!,, OT! YO 09. 
= | CIE à δ » \ = 1 99 , 

τοῦτον — ἐπιδείξας αὐτοῖς τὸν θεῖον PARU — ἐλᾶχετε παρ 
€ ! λ 4 2 » \ \ \ = 

μιν € (24 (ξὺν $ οὗπ περ ἢ QU εν χα LTOOS T 1 ἡμᾶς διαβαίνουσα χαλὸν α 

: DORE. € \ \ ! SN 

AUTOY ἀγεκήρυττεν, UREO τὴν ST μὴν οξ ὁ ἀγήρ. })) Καὶ ἅμα ττεοι- 

ce \ [44 \ 5 » - - τ Ξὰ 

βολαῖς τὸν ἅγιον καὶ ἀσπασμοῖς ἤγαλλεν, εἶτα καὶ τῆς χειρὸς 
-Ὁ ! Cd [An » \ 

λαβ μενος " « Δευρό μοι, 0 * φίλτατος, ἔλεγε, τὴν πρὸς βεοὺς 
= 4Q pr: 2 k +(° € «| ͵ 
ευσεβ JELLY χοινῇ πρότερον ATOOWUEY" EU οἱ τως ξξετ ται πάντως 

RE REA - 5 η πον δι à ! 

χα, Ἢ περι τῶν ανηχόντων διάσχε εις. » Καὶ ὁ αγιος " « Δεοντως 

Ω = 

1. xai add. B. — 2. περιβάλλόμενος V, B. — 3. περιφανὴς B. — 4. corr. 
supra lin. B. 
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(4 © « RMI ἢ \ = nl ἢ » 

εἶπας. ὦ βασι "λεὺ: πλὴν. αλλ ει αὶ ἡμῶν ἀχουσειας, ἴσως EST! 
4 Cd x RE EN ER A ‘a. ῃέ \ : | à " Ρ 

σοι χαὶ ἀποοεχτὸν τὸ ῥρηΐεν » χαὶ TL; » φησὶν ὁ βασιλεύς, 
7 A fi < Ne \ 10 » Â \ el » 

(COUT τὴν EUTY πρὸς σὲ οιαΐεσιν ἔγνως; » χαὶ ὃς" « ἔγνων » 
» SA ; 

πεν « οὐπὼ D χαὶ πεπείραμαι, ἀλλ᾽ εἴ "τι χαὶ χατὰ μόνας 
= - - ΤῈ " τς 

σελθεῖν τοῖς θεοῖς, τότε δὴ χαὶ εἰς πεῖραν 
\ \ , Le - γ 

dE κωλύει καὶ μεθ᾽ ἡμῶν; » ὁ Λικίννιος, Καὶ 

ἱπεν, ὦ βασιλεῦ, ἀϑύλοιμαι τούτους 
- ᾿ ! 

οἰκο! λαβεῖν χαὶ ὅσα OT προσ Χον ἔστι, τορος dÛT υς πονῆσαι χαὶ 
ΓΝ 

ποοσευγχαὶς Ἱλεώσασβαι καὶ θυσίαις toto οὔσαις. εἶτα KA μετὰ 
- Là οὶ Ὁ εὖ = ΄ € -- ᾿] 

σοῦ χαὶ τοῦ πλήθους αὐτοῖς προσελθεῖν. » Καὶ ὁ βασιλεὺς ἐξενεγ- 

ι 
νὴ δῶ τς ΤΥ \ ! 

χὼν οἵπ eo αὐτῷ σαν" ουσοῦ τε χαὶι ἀργ U9 OÙ ἘΤΡΆΠΗ α 

ὟΝ, ! 

Ό 

! JAN ANUN var \ ἊΝ 

EOLOOU TO καρ ren προσθείς" « ἄλλὰ καὶ ὑπὲρ ἡμῶν δεήθητι. » 
ὶ 

! ! \ 

βξεγᾶς τουτους τοὺς VEUDELS 

\ \ 9 Ἂ \ S NAT \ ! = 

de χαὶ εἰς λεπτὰ διελών. θυσίαν αὐτοὺς τρόπον ἕτερον τῷ 
= - = 2: ; 
ἀληθεῖ προσῆγε Θεῷ, τοῖς ἐνδεῶς €” ουσι διανείμας. 

8. Δύο “παρῆλθον ἡμέραι χαὶ ὁ de. ς ie τὸν 
! r «\ ) = \ ! 

ἅγιον. Καὶ ὃς ἀφίκετο. Ὃ βασιλεὺς δέ: « Ἠκέτωσαν οἱ θεοί, ἔφυ); 
. ι “" _ ! -- 

Θεόδωρε, καὶ τὰς μεθ᾽ ἡμῶν καὶ τοῦ ἴα παρὰ σοῦ θυσίας. 
Tr \ L. 6 ὡς Ὑ \ \ δ 7 Ὑ 5 

dans » Καὶ ὁ ces « Εἴπερ ἄρα καὶ θεοὶ εἰσίν, ἔφη; ἘΠ 
et = € " NS 5 5 [ ES 

ἑαυτῶν ἡχέτωσαν, ἀλλ᾿ οὐ παρ᾽ ἑαυτῶν. » Εἶπεν Λικίννιος 
ᾶς - SA el r < 

«Θεοὺς ὑπηρετεῖσθαι δεῖ.» Ὃ δὲ ἅγιος ᾿Αλλ᾽ οὗτοι οὔτε 
9. 

> t CS (a ᾿ 

χαλούμενοι προσίασιν οὐθ᾽ ὑπὸ ἄλλων ὑπηρετ μενοι ἐπαΐουσι. » 
- 

΄ € ! 9 \J …) \ 4 ! 

Καὶ ὁ βασιλεύς « ax de pare τούτων σχεπτέονγ; con, θΘεο- 

S 4 θ᾽ Æ pee | = τὰ ΔΘ α SE LE AE 0WOE, χρείττων γὰρ ἢ καθ᾽ ἡμᾶς ἡ ose σέβειν 0€ 0e! τοὺς 
\ Lu 6 ! \ 

ἢεοὺς μόνον καὶ θυσίαις αὐτοὺς βεραπεύειν, ὡς νόμος ἡμῖν! χαὶ 
κὸν + \ \ - (4 , ! NS 

παοαὸοσις. » Σιωπὴ πρὸς ταῦτα ἀν αγιῳ μετα τινος μειοια- 
r γ « ! 1/ ὦ ας à ! \ ! Ὶ 1 

ματος. Καὶ ὁ βασιλεὺς - « Τί μέλλεις ; ἔφη, τὶ τὸν χρόνον παρελ- 

χξεις (QE 009 ΕΞ) Καὶ στοαφεὶς ἼρετοΟ “τοὺς Π ΟΡΕΟΊ χότας Le CA : dE » D M Ai CA ν ῷ APPRIS ἢ Ls 

! 

Τί γέγονε ; τί σεσιώπηχε ; » 
\ : > ἘΞ » - US - 

9. Πάντων οὐν τὸ πραγμα τιθεμένων εἰς EXTANGLY HAL ἄτενει 
\ \ ir 

βλέμματι τὸν ἅγιον χαβορώντων, Μαξέντιός τις, τὴν τοῦ χεντυ- 

1. ἡμῶν B. 
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.- 

La U \ - ! \ à \ 

ριωνος ἀρ’ ἢ Y μέτιων, τὰ τῷ μάᾶρτυρ. πρὸς τοὺς θεοὺς x TO a ie 

: Sat à δον Q De + φωράσας « AAA ἔγωγε, εἶπεν, ὃ τεθέαμαι, βασιλευ, οὐχ ἂν 
i 

τ 

Ι » “ \ ! ! > Se τ 

σι στη σοι μεν, Χαλξεπον 720 τι πετοῦτα", τῳ Yo? REP’ TOUS 

τὸν 

A \ LS LA Δ Ὁ « 0 ΄ 
θεοὺς χαὶ οὐδὲ ὠσὶν ἀχοῦσαι! ἀνεχτόν ». Καὶ, ὁ βασιλεὺς « Kat 

! - ! 9 - = , ᾿) ! 4 

TL τουτο; φησιν, πρὸς αὐτῆς AANVELLS ἀπόχριναι ». τα Ὁ 
! 8 ” ( > ” nl L/4 ες ” “ 

χεντυριων᾽ « Ο ἂν Ἴοωπος OUTOS, ἔφη, οὐχ εὐνους OLA OUTE πρὸς 
- = \ \ ! + « \ \ » - \ 

σε OÙUTE TO06 θεούς, ω βασιὰς: s AANAL HU, AUTWUY χαὶς SOU χατοῦ- 

_. ! \ » LA 

χειται" TI μὴ φάνερως λέγω τὸ πεπραγμέε νον: αὐτὸς ἐγ ὦ τὴν τῆς 
1" » ! « 

meyäAncs θεᾶς ’A TÉLLOOS χεφαλὴν συγχεχοιλ μένην εἴδον εἰς 
1 5 \ ! r ! mA 1 

ssh τεσ συχνὰ γενομένην εἰς TO πραπηριον “Ὁ συγχόψας οξ OÙUTOS 

ἐὰν \ , 

καὶ ἡ πάντολμος αὐτοῦ de “Υτ .-- 

" - ΄ y \ , 

Ταυτα ὡς Ὥχουσε, μεστὸς ὀργῆς 

Ὶ ῃ εἰ “ (. - . Θ e Jen » \ pm . τε -- ῃὲς χαὶ ΜΕ ὁ βασιλεὺς γεγονὼς χαὶ χατὠδυνόν TL καὶ πεοιπαθὲς 
, 

' 

ns 4 5 | = 1! γ΄ fie : r « = 

τῷ μάρτυρι ἐνιδὼν" « Τί τοῦτο, φησίν, ὦ Θεόδωρε; τί τὰ λεγό- 
7 a NA , ! & 45 2 ! 

μενα ; ποῦ δὲ εἰσὶν οὺς FRERE got θεούς: ἀρα τέθυχας 
del t ; \ , 

αὐτοῖς ὡς ἐπηγγείλω καὶ ὅσα πρὸς θεραπείαν. προσήνεγχας ; » 
4 r τῇ “ 

10. Τότε τὴν σκηνὴν πετάσας ὁ ἅγιος καὶ χαιρὸν κρίνας OÙ 
-Ὶ - Q7 2 | 9 Sa nd \ - \ \ 

CLOTNS Οὐοξ τινος ἐπικούψεως OUOE τοὺ τὸν Ἀν νον ὑπὸ TOY 

3 \ = Ὡς ἃ \ \ 

μοῦνον ΛΑ ET τὴν eu τεθῆνα! μαλλον KA: φανερῶν 

" “ὦ ! \ Ἵ € = ! 9 \ 

αὐτοῦ γενέσθαι τὴν εἰς τὸν δεσπότην ομολογιᾶν «ου μὰ τὴν 
+ SN: Ὕ ! δ τ JUNE \ ζω, ! 

ἀλήθειαν» εἶπεν « οὐ ι'ονον οὐχ ἔθυσα, ἀλλὰ χαὶ ἡδέως χκατέτ- 
\ \ L LA r L 

τύσα καὶ τὰ χενὰ καὶ μάταια χρήσιμα γενέσθαι τρόπον ἕτερον 

go ! TTO «ΧΆ 
9 iv Z εν 

͵ , , \ ἮὌὮ \ a) 

παρεσχευᾶσα., πενησιν αὐτὰ οιανξιμας °*, TO OOXOUY 

ri 4 ! \ ù \ \ - Ὁ (4 VAR 2. ! \ 

ἐξουσία * πάλαι γὰρ ἐγὼ τὴν αὐτῶν “ ἀσθένειαν EVLVWIXOY τε χα! 
! \ \ ! 9 = » - " 

χατεγίνωσχον καὶ τοὺς προσχειμένους αὐτοῖς ᾧχτειρον τῆς ἀναι- 
! RO \ = Ἀ Le \ — el ᾿ [EN 

σθησίας * σὲ δὲ καὶ μᾶλλον, ὦ βασιλεῦ, ὅσῳ καὶ ἀρχηγὸν οἷδα 
- 9 \ ! > ! τ \ \ EN 

τῆς περὶ αὐτὰ ματαιότητος * ἀγάσχου οὖν μικρὸν τῶν πρὸς ἀλή- 
Q ! \ =  — ἢ " ! 

θειαν Rae σου καὶ τὰ λυσιτελῆ παραινούντων. ἀχούσας 
5 , nn « « - 

μηκέτι ἐξαπατῶ, ἀλλὰ τὸν ὄντα Θεὸν ἐπίγνωθι μάλλον, πὰρ OÙ 
\ -» \ à \ " 

σοι χαὶ τὸ ζῆν καὶ τὸ βασιλεύειν οἰκονομίᾳ τινὶ θειοτέρᾳ, ὃν 
> AE) À: \ > A) ! 2 “ \ SA 

αὐτὸς ἀθετῶν θεοὺς ἀθλίους σέβειν οὐχ ευλαβῇ, τοὺς μηος 

& TT ΣΝ ἃ ῃ NES ζω PER «Ὦ Le \ 1170! ὡς Δ = 
EXUTUWUY KXNOETUXL, UATUYE TOY FI POUE VW Y D τοὺς. οὐναμινους. 

i 

1. ἀχοῦσαι Toi; ὠσὶν B. — 2. αὐτῶν B, αὐτὴν V. 
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e! Docu LA 

ὥσπερ οὐδὲ πάλιν TOUS ἐν οὐδενὶ τιθεμένους χαὶ υυχτηρίζοντας 
FA 

t \ " , = ΕΣ 

LXOVOUS οντας τιμωρεῖσθαι “ χαὶ 5. Pot Λει. χοτὰ ee θυ 9: 
ER à 

ει ἢ s \ ‘ \ 3 \ τὰν 81 Ώ ! \ 

D0Z1U10Y j yo μεν YA αὐτοὺς ER προς TE XL! ἐμυχτ OLCA χα! 

€ - Ὗ 3 , 
ὡς προσηκον Ἣν ἐχρῆησαμην." € .- οὖν δύνανται, τὸν pue 

205 βουλο- 
_ 5 Aa D (4 A] > 5 É \ Re ῃ = δ᾽ a ! δὺς À 

με ἔνου. ἐγχόνας ὁ PATLAEUS χαὶι τοῦ υμου πλήρης γένόμενος OLOL 
\ s 3 γὼ; ΓΝ \ -" ιν -“" 5 1 

τὴ» παρ΄  EATRIOD τοῦ φίλου δ αβολήν᾽ « ᾿ τῆς μων ἄνο!ας, 
- - el " 9 \ [d4 3 L 

EOT, O τῆς RAA SOITS, 020) ro OGEZ WHY £yu OLLS ξτυγγχᾶνον παρ᾿ 

- 5 " ἂς re \ Fr , τ 7 1 = — 

αὐτου τὴς ἁπότης:. Καὶ Ὁ ομιαρὸς OUTOS ουὐγ ἡμᾶς μόνον ἀλλὰ καὶ 
\ --ἧ 1 DANS y 3 ! 4 

θεοὺς διαπαίζων ἐλάνθανεν ἀλλ EYOYE τῆς ἀγάπης Ὡς AUTOS 
! re \ \ = ! 

ονησας δικαίαν εἰσ σπράξομαι παρὰ σοῦ τὴν δίχην, τοιαύτας 
5 ! \ ! (4 LE \ re -- s 1 

ἐπιθείς σο! τὰς τιμωρ!ας, HUTIVES ἱκανῶς ἐζουσ! χαὶ λῶν ὀήπου 
-» ( -“΄’ 5 - τὶ Den | 9 , \ \ 

xa, τῶν ὕεων ἄποτισαι τὴν υβριν. » Καὶ αυτιχα πρὸς τοὺς 
! 7 5 4 

παοεστῶτας on LOUE ἐπ ἰστραφεῖς" « Παρίτωσαν μάστιγ LYEG » εἰπεν-" 

SvY - O2? τ" 

: 

) ! ὧν S « ἀποδυέσθω ὁ ἀλιτήριος, ξαινέσθω πικοῶς, μηδενὸς οἴκτου un 
+ ! » , « ΝΥ \ “ ! 

φειοοὺς ἀξιούσθω - EREUTA χα. σφαίραις μολυβοίναις τὸν αὐχένα 

-- \ « / 5 -- \ 14 29 

Ι. Ταῦτα ὁ δυσσεβὴς λέγ γων χαὶ 0 οθαλμοῖς αὑτοῖς χαὶ οδοῦσι 
\ » ) - y F pa \ 5 - Fed \ 

τὸ τῆς ὀργῆς ἔχτοπον ὑπεδήλου χραυγαῖς. τε καὶ ἀπειλαῖς τοὺς 
! , 10. - Ἂν ΄ , = " ῃ … ΄ - 

παίοντας ἀνηρέθιζε. Τοῦ ὁὲ ἁγίου περιδυθέντος καὶ “χεῖρας ὁμοῦ 
\ 1" ἮΝ - (4. ja HS . , 9 ns 

χα! ποὸας ὀιελχυσῦεντος ἰσχυρῶς τε 01 μαστιζομένου *, ὃιεσς 
> - ! à 

AUYTO LEAN, ET οθροῦντο χειρες, Lois OYETOL χατέρρεον, 
y" ( 

TKOYOUAWY let ÔLE) JOYTO ταῖς τῶν σφ σῶν βαρε είαις χατα- 

SA e! ἢ 6 ἢ y Ν ! 

φορα!ς. Ὡς οὖν οὕτω πασγων 0 ἅγιος ἀρ, TÔT, χαὶ βρα 0 τ 
\ ᾽ = tr! "» EN \ \ 

χαὶ ἀδοανὲς ὑπέπνει καὶ EuEAÀEY σὸν OUT διάφειναι χαὶ τὴν 
| ! er \ ! y" € \ - ῃ 

ψυχὴν; μόλις ς OUT ζοῦν Λικιννίῳ ελυύγον οἱ θυμοὶ 'μεθεῖναί τε 

\ €! \ 1 es dy \ \ 

τὸν αγιον ἐχέλευςε TOUS MR CS SRE OC 

» τε TN ee 1 ki λ :- = + ἣν πληγῶν, ΡΣ ἑαυτὸν χαὶ εἵλκυσε πν- EUUT χα. 
3 le ms κ᾿ \ [die ἊΝ els » 

00Y" πάλιν εἰ VAE τὸν βασ ὑλεὰ HAL τὸ DOAUWS » £ ACYE « ζῇ; OÀÂAUWS ET! 

! \ 9 r ! e ! e \ 

TEOLETTUW 0 ἐναγὴς; ομιαρος, ὦ HXATAIATOS, ὁ χατ᾽ συ τῶν AVES 
- LS A ss - Ἂν = ͵ , \ 

τῶν θεῶν - ξεέσθω SLOTCOLS OYUËL, ohe 250 λαβο OUTAT WŸ TU! 

1. (ἔπειτα — θλαττέσθω) om. B. — 2. (ἰσχυρῶς — μαστιζομένου) om. B. — 
3. λαυροτάτω B. 
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\ = ον. ” = ! 1 πὶ Ὁ - \ - 

τὰ τῶν μεέλων ETL περιλειποιλενα. » EA:Ye ταῦτα χα. RADNTAY 
δ. -"Ἥ = Fr \ t ᾿ ve γ΄ ὧν #3 = A 

οι OYU'YES, παρὴν καὶ τὸ TU. Ka! οἱ μεν EGE0V, OÙ 0€ ἐπήηγον τὴν 
ENS ς SA ! - - ni os - 

φλογα. Ο 0€ μάρτυς τῷ TOU ῃξίου πνεύματος οροσισμῷ νοερῶς 

> ! ς 1 + tr!  _!f , 

ἀγεψύγετο. 0 τύραννος OÙY WITEO X Me de M του αγίου - 
πον « / » - « 7 ! = 

« Καὶ λίθοι, ἔφη, ὀξεῖς προσαγέσθωσαν εἰς θεραπείαν μείζονα τῷ 
, ns 7 (4 - \ 3 \ ee - ! \ 9 

Dove ὁρῶμεν γὰρ αὐτὸν ἡδονῇ πάσῃ πρὸς τὰ ET ταγόμεγα 
7 ΓΙ - ! | : s ; 

οιαχεί νον. » Καὶ AUX τῷ μάρτυρι χομψον ἐνιδών - «Οἴδ᾽ ὅτι. 
Der € Χ ! 

φησίν, Θε 0900 0e, Xat ALAY ἢ προχειμένη σου χαθίχετο βάσανος, 
, 1" “- »᾽ = » EN " 

χὰν προσποιῇ τὸ αναλγήτον, τῇ τοῦ Θεου σου OUVAULE! γράφειν 

- ù - \ ΜῈ 
TOUTO βουλόμε ενος χαὶ τοὺς ἄφρονας ATATAY” TANY XXL N TO0- 

( , a à ω ! € 

ποὺς γῦν σοι τῶν λίθων ὀξύτης σφοορότερον ἅπτοι 
CN l4 [d4 ᾿ ! 

TO0ST0!NTOY ATAY σον διελέη γξει. )) 
el > 4 = 

12. ᾿Αλλὰ Λικίννιος μὲν οὕτως, ἢ πονηρὰ καρδία καὶ πόρρο — 
à 
ὶ 

2 NES δ 
πάνυ Θεοῦ. Ὃ δὲ τοῦ Χοιστοῦ μάρτυς τῆ 3Ἐἢ γάλης ἄνωθεν 

ὶ 
, ! Γ - 3 SA \ DL ! , 

ἀπολαύων ροπῆς OÙUOE RUE TOULETO σπαρασσομενος οὐδ’ ἐπι- 

" \ , 

στενάζων ὥφ “0 ὁ οὐδὲ στυγνὴν OYLV ἢ υφειμενον TI χα, EYOOTIUOY 
trs , , JS ! e \ 

ὅλως ET τιδειξάμε ενος re xd! τινὰ OL λανθρ οωπίαν υποχριθεὶς 
Ἃ \ el u - 

ὁ Λικίννιος AVE ῃῆνα. χελεύει τὸν αγιον" χαὶ προσσχὼν αὐτῷ " 
MA Ὁ ; ù 4 \ f ! 

« Er, φησίν, τοις προλαβουσιν εἐμμένεις, Θεόδωρ 0€, ἢ μεταγοιὰ 
\ =" « ! Ἡ νι | [ > μ 

Ge ut λογισμὸς ὑπῆλθε βελτίων ; » Kat Ὁ μάρτυς" « Otet δὲ 
(dés » - ,ὔ “ ῃ- λί Fr s 

OAWS, ἔφη, μεταπεισαι LE ἡ μετα κινῆσαι τοῦ ε με λίου τῆς € 
"ἢ mie ! EE ἐς e Bee AMEN , 4 A 1° | 4 

DST πίστεως; τῆς ἀλογίας" TL γάρ LE παρ οεβ ὅλα σαν αν αι 
- 9 \ \ 

T νηγαί, ει HT XAL στερροτε ρους μᾶλλον ἡμᾶς ἀπειογάσαντο; » 
- ! 

5 [2] -“" ns \ = 

καί τινος5 τῶν. παρεστηχότων « ἀλλ᾽. ἀπόβθου τὴν πολλήν » 
\ , | ! 4 ! \ \ 

ELTOYTOS, « ATOYVOLAY HA TO ποῦ 
CN 

Qui RATE ΕΟ dre PATLASA OUT ἜΠΗ οιαλευνξεσ- 

NEA : li ; 

θαι, » — « ἀπάλλαξόν με τοῦ 

O2 SX JS) ἊΣ Co 
9 \ 

« εἴγε βούλει με σιωπᾶν, ἐπεὶ ἕως 
! 9 , \ ,* 

επίσγχῃ φόβος μὴ τὴν ἀλησειαν 

ΕῚ 9 , , 

ἢ ψυχὴ παρ᾽ ἐμοί, ουδεὶς ἂν 
\ ! \ -" 3 1 

μὲ 3 λέγειν τὸν τῆς ἀληθείας 

! εἰ 

Lu EE AES K \ ζ Ω ΕΣ mm τ. λ Νι, Et / = προσχυνήτὴν. » Καὶ ὁ βασιλεύς" « To παρὰ ψυχῆς τοιαύτης 

ἰα SAS * ἐν 
>} ! » ! \ el Ν - 

AYOTLAK, Eon; 2n57T0Y TL καὶ σὸν T00700K7Y 19 

« Ἢ x 1 _ - -- ! Su » ἮΝ -- - - , 

ἀσφαλε"᾿ OUY τῇ φυλαχῃ TOYE νυν ἔχον ὁοθῆναι τοῦτον χελεύω. » 

1, corr. in marg. B. — 2. χαὶ τινος χαὶ Β. — 3. ἐμοι Β. — 4. ἐν ἀλεῖ B, 
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Καὶ εἰπε εν XAL ξοιοοτο AY οὐοὲ OUTUS ανήχεν αὐτὸν 

D K = > UNE) ! 1 \ \ ἊΝ \ 2 ! Le ! 

io αλλ ee, TLYAS τὴν φυλῦχτν εἰσιόντας ὑπιέναι 

4 , Ἂ 4 

οὔτον χομψε κα λό γῶν χαὶ 1 mEot "νον. χαὶ RAT Te ἐχν “ἢ χαὶ GT τουδῇ 

L = _ Ἂν , 3 

7 RUE τὴν ἔνστασιν ἐχείνου διασαλεῦσαι. ᾿Επεὶ οὖν τὸν ἅγιον 
τ [2 “-οΤ 1 € -ἢ el \ = = ! | 

EM/EY Ἢ QUAUXN, EXELTO ἡσυχῇ οὕτως ὑπὲρ τῶν χολαζόντων ὁ 
" = ἢ τα [ES , 2 »] fe € "ΓΝ , 

Χοιστου LIUNTNS LAEOUILEVOS 5, ἐπίστάξαι τε ρανίοασ θεογνωσίας 
5 RTS AN - \ \ ! FX ! 

AUTOLS CEULLEVOC, ru OË TOUS πειρωμένους αὐτὸν μεταπείθει 
\ ‘4 sd AM 

πάγοντας, τὸ του Aauto ὡς ὡΣ ee” 
1 
© (= TG = Q ΠΣ το ἴω (re Si (077 = om CE D © C 

) 
— r D. | O O©O ῳ- “ (ἢ. 7 

5] 1 ! , 5 ! Ἵ "» 

ἐποίει" pers i ἄνθρωπος οὐκ ἀχούων xal οὐκ ἔχων ἐν 

"ἡ nl PULLS € \ t - x [41 Π 

13. Πέντε παρῆλθον ἡμέραι καὶ ὁ βασιλεὺς οὕτω μαθὼν 
- 9 \ » , , ἢ nd τ = \ 

αὐτὸν ἔχειν ἀμεταθέτως, χελεύει ἐν μέσῳ τοῦ τόπου. ᾧ Βασιλιχη 
\ i 

» | 24 - ! L 9 - = - 

OYOUX, SUALYOY RATIATANT, ναι σταυρον. ξν AUTO TE οιαταθῆναι 

λ A7 el τ 

HA, T οοσηλωθῆναι τὸν ἅγιον AGE να. (αὶ ὁσοιπερ ἂν ELEY 
\ ὦ εἰ € ὉΓᾺ γΞ 

προσχυνηταί » φησιν « τῶν θεῶν χαὶ τόξα ἱκανοὶ ἕλχειν,. πεμπέ- 
5 δ 5 à \ Q PAS \ ! Su \ ΠῚ “ ς ! 

TOOXV.. ET: αὐτὸν PEAN * XAL TOUTWY OE PAS OG ἂν δτ τερον 

9 s \ ! ᾿ \ κω " = & à ἶ 

ἐπινοὴ J'ELE OELYTY TIUUWOLAY καὶ τὴς AUTOU OÙ AUEVNY χαθιχέσθα! 

! - 1" Ἂν 5 \ \ \ ΤᾺ V1 \ 

79° Ὡς, @LAOS OUTOS £ 0? καὶ TA μεγάλα Ho? LAPISOUEYOS τ μη 

= L 2 
! ! » ÿ -- r =" 

μέντοι τοῖς ox}. LOS 0 οθήτω τοῖς. ἐμοῖς ἔτι ζῶν ὁ χακῶς 
. “ , \ ! ΄ ! \ ! Fr 
ἀπολούμενος * ἄχθος γάρ μοι καὶ μόνον ὁρώμενος καὶ μάστιξ 

=! m ” e \ ἣ δ Qu ΝΥΝ 

(πτομένη | UOU ré x400 LOG: » Ταυτα ο μεν ELREY; ὁ UE SS1YETO 

- ς - \ “ ! \ ! -- 

τῆς εἰρχτῆς γυττόμε εγός ΤΕ δι προτπὴ ἐ AR! ομένος KL τό ὧν 

€ δ᾽ ’ ἢ : el ς = \ \ 

λυπεῖν ουναμέ νων οὐ υφιστάμενος, ἕως οἱ χολασταὶ τὸν 
= - 

τόπον καταλαβόντες ἱστῶσι μὲν τὸν σταυρόν, τὸν ἀθλητὴν δὲ 

διατείνουσί τε xal προσηλοῦσιν - ἔπειτα γυμνῇ τῇ σαρχὶ πολλὰ 

τὰ βέλη παρὰ πολλῶν ἀμέμοιι ὅλον χατάστιχτον εὐθὺς ποιοῦσι 

καὶ τραυμάτων μεστόν. Καὶ ὅρα περιουσίαν ὠμέτητος καὶ μανίας. 

Τὰ γὰρ βέλη πάλιν Ex τῶν σαρχῶν ἀναιρούμενοι, δὶς καὶ τρὶς 

© 
Û , ΤΣ = ms - - ee 1 

οἰεσαν χατὰ τοῦ ἁγίου * οὐδὲ ταῦτα TOKEL τοῖς υἱοῖς τοῦ σχότους; 
- , nn 1e Ἂν 9 ! ! ! 7 ! 

τοῖς ἐργάταις TS ἀνομίας, αλλ EUEL πάντως χαὶ TL χαινότερον 
! " ἘΞ \ " , ΄ = 

ἐπινοηθῆναι κατὰ τὴν “πονηρὰν εἰσήγησιν Λικιννίου : ὑποβάλλει 

1. la Β, ἔπι. — 2. (ὃ --- ἱλεούμενος) om. 1). — 3. (καὶ τί --- ὑφιστάμενος) 
om. B. 
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, 2 - - 0 - 
TOLYUY 0 ες ἂρ ρχῆς ἀνῇρ οωποχτόνος χαὶ TOU χοινοῦυ γένους TUYy 

9 ! f" ms “Ὁ ! 

ἀνθρώπω: ΝΙΝ DS χολαᾶσιν βι ιαΐαν. χόλασιν οὐὖξ AXOUTAL (LOYONS 

τοῖς ὠσὶν ἀνεχτήν οἷα γὰρ ἐννοοῦσιν, οἷα δρῶσιν οἱ ,τῶ" 

ὃσ αιλόνων ἀληθῶς φίλο! καὶ ὑπ᾽ ἐχείνων ταῦτα μυστ αγωγούμε- 

νοι" λύουσι τὸ ἐπὶ τῆς ὀσφύος πεοίζ μα τῷ ἁγίῳ; τοῦ TS αἰδοῦς 

ἅπτονται μορίου χαὶ --- ὦ FR μιαρῶν, ὦ ψυχῆς ὠμοτάτης 

χαὶ ἀναισχύντου — τῆ χόν τινα σιδηροῦν λαβόντες ἄγαν ὀξύτατον 

, - SA UE. “ἐς ! ! \ \ Ἃ + el 

EYLAGt οἱά TOU ἕν τῷ H9070) ποροου" XAL TO AOLTIY GAY οὕτω 
0) 

\ LAN NPA 4 \ 9 ἍΝ - A 9 5 ! 
- = Frs Fe pa ΠῚ σ΄ Lai --“» a) nl » Led TOY Ὥλον ἐζελχοῦτες TE KA, εἰσέλχοντες συνεέγως χα. οὐχ EVAO- 

, 

᾿) = O0 | Ἵ ! γεν ! + 

χουν, Οὐχ Ὥλγουν, οὐχ εμυσάττοντο. Ταυτῃ τῇ ἀφοορύτῳ τῆς 
S / ΄ ; AE 77 er ! ! 6 

ὀδύνης ὑπερβολῇ αἴσθησιν ὁ μάρτυς “δριμυτέραν ὁὀεξάμενος " 

« Χριστέ, βοήθει μοι.» μέγα ἐβόησεν « ὁρᾶς, οἷα πάσγω καὶ et “νξ ν 17% ες: PAL £pPOT Ὁ ϊ es “Ὁ. πτάσγα ns 

et LR ES al EE LE , ! A ! dsite 

οπὼς WOLYES OGELAL TLELOUCTL μου χαὶ συνε: 'Ουσι ΤῊΝ νἀ Δ “a 

! = GES e! ἢ ἐῶν τωρ 

χίνουνοι 9009 ευὐροσᾶν LE; 510100: διῆλθέ μον τὴ ν 4 νυγήν᾽ ἀλλὰ à 

LA =. Ie τὴν WE = À "ϑ “σι σ σ᾿ ESA = mr re LES 1 γε YOLTO Ho! ἀναψυχ VE Χο αἀνεσις νῇ ἐπιϑανεια τῆς σῆς ἐπιλαμ- 

UN 7 ,κ.«“«., ! = \ _ « 

Ψεως" To ἀγαλλίαμα μου. λύτρωσαί με UT) τῶν χυχλωσάντων 

EU e NL 2 ἢ τς ! . HE TOTE NEW XX οφῦησομαι τῷ προσωπῷῳ σου; » 
Fr [a à Pete A A ! ἌΝ \ - 9 

14. Ταῦτα τοῦ μάρτυρος εὐξαμένου καὶ τῶν ἐπιγελώντων 

Os τνευχότος 1, Os ἥ τὶ Ξ 
! L« “Ο' ᾿ῳ = 

χαὶ τὰ δεινὰ παγόντων, ὡς του ἁγίου 101 
“ = ( ! A) hs! L 3 res RU 9 ’ \ A 

ἐπανελθόντων, Ueta τις αὐτῷ οὐυναμις Rhodes ἐφοίτα χαὶ SUV 
= - 9 ! 7 ΄ -- - 

T nons {LOIS  NKXOUETO λέγουσα: ( Xatoots, O γένναιος του 
r aie RO rs 1 Βα pee. > ! \ SU δι 
Χοιστου σης. . Ξοσξαδος εὖ τοὺς MEAEOL σοῦ TOY οἰ GE 

4 Ψ LA \ vs ! J" , ! 

σταυρὸν ὑπομείναντα - τὸν δρόμον τετέλεχας, τὴν πίστιν τετήρη- 
, , ; = c = ne ἢ " , 

LAS" ἀπόχειταί σοι λοιπὸν ὁ τῆς δικαιοσύνης στέφανος αἰωνία τε 
! Ψ \ “ \ 

1. » Οὕτως εἶπε χαὶ ευθὺς 
" \ RE Re 

φωνῇ πᾶς μώλωψ χαὶ οὐκὴ πᾶσα HA 
ATP ve -" » Πὰς» 

οουνὴ χαὶ λυπήρων εἴτι ? αἴσθησις χαὶ ὅλος ἦν ὑγιής; ολος 
4’ EN ! ER \ PES 

εὐθυμος, πλήρης χαρᾶς, πλήρης yaouros* ἔνθεν τοι χαὶ χείλη 
᾿ « ͵ , , Ὁ 2 ! ! « e 

ἀγαλλιάσεως ἐκίνει πρὸς ὑμνωδίαν * « ὑψώσω σε, λέγων, ὁ 
( «ο , \ Γ PES \ LE ! \ ͵ 5 

βασιλεὺς νου χα ὁ Ocos LOU, χα, EUAOYATU τὸ ὄνομά σου εἰς 
\ - (4 ! pa à ( 9 \ 

τὸν αἰῶνα, OTL μοι τὸ ἐσπεραᾶς ηὐλίσθη χλαυθμὸς καὶ εἰς TO 

1. ἐμπεπνευχότος B. — 2. εἴπεν B, — 3. melius εἴ τις B. 
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\. ΣΝ D à ! e 4 \ 9 \ [AN \ 

NE LYAAALIT ὑς" HEYAs 0 RU OLOS καὶ αἰνετὸς Apte AA, τῆς 

% = ! ! Res | el 5» r! 

HEYAAWTUVYTS αὐτοῦ οὐκ ἔστι πέοας. » Καὶ οὕτως ἦν παρ ὅλην 
: 

«ὃ ! els TA À. \ ! € = - πο \ = " = 

τὴν νυχτὰα ολῷ To VOL Xp, GTOUATE OULADY Θεῳ καὶ τῷ AUTOU 
ἢ 

RS , NF 

χάλλει EVAYHAACUEVOS. 
A Ὡς ; 4 SA RE = € ! in ! 

19. Atxivytos δὲ ἐξαναστὰς δὴ Tac ARR οιαλαμψάσης, 
=! \ 5 \ = , \ LA 

ον TLYAS EXREUTREIL τὴν τοὺ χεντυδιῶνος ἀρ’ Ἣν μενιοντνας, 
\ 

\ ! » \ δ ! mu ! \ -- 

“AVS 1077 0S αὐτοῖς χαὶ Πατρίκιος τὰ OVOUATA, χελευσας τὸ GUN 

ΞΞ 2 \ A sg — Tor e =“ y re 

του μάρτυρος --- που γὰρ KA ςφὴν αὐτὸν υὑπἪε ελάμβ AVE, πλῆρες 

Ἃ = RES (dé ΟΝ ! - \ 
πληγῶν, πλῆρες υβρεως; — ελλ χόιλεν ον ἀτίμως ἀγ αγξειν προς 

à τ ἀν ΤΑ; ἢ ! ! 
ŒUTOY,.-LV ET “/aon παντωὼς χαὶ δια he υὰ LT") KA, sn θάνατον. 

! εἰ 

5 ΟΜ, 5 ! ! 

-EXELVO τὴς προσῚ ηχούσης Es γομενα TOLYUY τοῦ TÜTaU 
SL 

! \ " + \ \ 

γξηόμενον, € ἔνθα à C1 ΧΟ", τὸν ἅγιον ἀνασ XIAITCALVTES 1SAY, πὸ μεν 
- l 

m7 \ s LUS | \ mn ! ! 

ξύλον. ἀτενίσαντες εἰὸον, αὐτὸν δὲ χαΐτοι παντοαχοσε περιαθ οή- 
9 Cat | - , ‘ νι 3 ñ 

σαντες, οὐχ EDOUWY : ἐντεῦθεν à: HR αὐτοὺς UTÉMOUTTE τὴν 
“ εν » ͵ - = Ὕ | ME ! 

x γεχρῶν ἀναστάσεως τοῦ Χριστγῦ. Ὑπολαβὼν οὖν ὁ ᾿Αντίογος 
! [δ ! G = ! 5 

« μήτ. γε; φίλτατε Πατρίκιε, À Φησι3 τὰ “ριστιαγῶν λογία Εὰ 
Ἐ ΗΝ FA à, Lau: es x : ἢ. ΕΞ Fr PET: Ld4 S'A " 4 Φ 

VIXI OV εγηγερῦα, Toy σταυρωΐεντα Χοῖστον, οὐτὼ On xa0 
« DE À, ἣν Le R , ὟΝ > ! : 4 | \ Ά » ῃ 

λατρευτὴ; ἐκείνου Θεόδωρος ἄγαβ! οὺς ἐξανέστη; ἐγὼ γὰρ Lol 
! FA - 1" \ Li 

τῇ προτεραίᾳ χατάστιχτον αὐτὸν εἶδον τοῖς βέλεσι καὶ ξύλῳ 
SN CN 3 ἢ \ SN x 

Tr DOE το 207 n AW μένον καὶ σγξοῦν εχξ ϑσλντὰ KA, OUUEYV οἰενυ- 

ἘΞ 
, 7 \ Le \ OS ἦι. ἊΝ ! 

opera νεχροῦ. Nuy OUY, εἰ μὴ ὁ γερὸς : HAETTETOL, TL AELTETAL 
ΓᾺΡ πῇ > pa e' DA - Se" DNIN AU) δ 

Αλο ὑπονοεῖν » Ev o5w 0€ Tauta διελέγοντο πρὸς ἀλλήλους, 
΄ 

RE À ! ἘΞΑ ἜΣ ξ ΠΑ͂ΝΕ ἐν ES = UE = ! > \ δ 

ἐπιφαίνεται", τούτοις ὃ μαχαριτης Θεοοωρος ετὶ τὸν ψαλμὸν εν 
dt 2 9 ni er £a ! \ ! LS ! 

“Ξιλξσιν ἐχὼν οφϑαλμων TE LALOOTNTL χα, προσώπου OALODOTNTL 
ν ! , < \ 9 ! 

τὸ γοτὰ ψυχὴν χάριεν Us 32 LYOY HA! φησιν 3 πρὸς AUTOUS * 
ν) Α | \ 1% = \ 5 a] r 

« Texyta, εγὼ εἰμ: O:00 WO05, μὴ φοβεῖσθε Θεὸς εχλιχήσεων 
LU \ 5 » ! _ à ἭΝ r 

X33205, Θεὺ: εχὸικήσεων, ὃς χαὶ τῆς ὑμῶν Re, σωτηρίας 
\ \ ° \ F1 “ ! \ 

και. ποῦς εαὐτὸν EXXA ARTE πϑοὶ τὰς τύλα: ἤδη Le γενόμενον 
RQ LP 

ax θανάτου “οοαοοζως ὰ νές νὴσ € καὶ γενεχρωμένον 0. TA σχεδὸν 

' JU ! ἵ ᾿ ? 

εὐυψώσεν. EL οὖν πιστεύσητε, ko, ustCova τούτων Up: 

ἴω “ΟἿ. Ὁ. ἃ va 1B: — 5. oncuk 
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ZT 6 > , \ \ r - os? es ΕΝ ΤῸΝ 

ὀψεσθε. » θΘθυτως εἰπὼν τὸν τύπον τοῦ ϑείου σταυροὺυ ἔτι οιαπο- 
! - " - , γμ, 3.5 ” (- δι τ 

οουμένοις χαὶ ἀπιστοῦσιν αὐτοῖς ἐπιβάλλει * ἔνῇεν To! χαὶ pare 
( ! LA « ( , \ ET Ἂ» ss 

Jetas υποπλησθέντες καὶ wo hr 0€, OL AYOLYÉVT ων αὑτοῖς τῶν ὀμμά- 
Là e \ “-- ἽΨ 

των, « μέγας 0 Θεὸς τῶν χρ οἰστιαλὼν ») προ μα ὥρα Καὶ προστιξ 
! «FN S — - 

COYTES AUTLXYA, ποῦὼν TE ιὑτοῦ et: 0 70 KT } προσαγωγῆς TU ELY 

, 9 - - \ \ 1 ν΄ A Tr ! 

AO αὐτου τῆς πρὸς τον’ Χριστὸν εὐέοντο. « Οὐχέτ. γὰρ υπὸο 
ble) 

στρέψομε y » ἔλεγον, « οὐ τῇ πλάνῃ δουὰςξ ὕσομεν, οὐ τῷ TXOTE! 

niet ru εξ ΤΩΣ ses Reno δι + προστεϑησομεῦα, Eva Θεὸν Sd té πεπιστευχότες TOY ὑπὸ σοῦ 
Σ 1 1% Re 1 

χηρυτ ττόμε νον. » Γνοὺς οὖν ὁ θεῖος Occowsos εξ OANS αὐτοὺς 
! ok Ὁ \ + \ 2 ! \ 

πεπιστευχεναι τῆς χαρόϊας, KA, προσήχατο. χαὶ ἡσπάσατο καὶ 
- , + mA L 4e A PE \ \ 9 ! 

GUY πολλῃ τῇ REOUYAOELLT (CULELS DE ἀλλὰ UT ATISTITATE D 
LAI \ + e ec! - € - ! ! 9 

T006 αὐτοὺς ELTEY, (ὡς EVEXA τῆς ὑμῶν FOTTOLIS 0 YEYOVEY εις 

" \ 1 TN ES \ LE CR TENNE ( = » ΓΙ - 

ME γέγονεν, Ly ELONTE χαὶ εἴ πιγνῶτε χαι ἀληθῶς εἴπητε" αὐτὴ ἢ 
Ε GE! ᾿ ΝΣ {πὸ ων τ ! A A ΗΝ ! - 

ἀλλοίωσις τῆς δεξιᾶς τοῦ υψίστου " ὃς χαὶ γὺν μέσος ὑμῶν πάρ- 
ù \ [a ! (9 Ἅ >. ! » ve 

ECTLY 400% τὼς, τᾶς ἃ HETEON ou ολογιας ἀπογραφομενος" ξεστω OÙUY 

Po = (4 PAL Ἱ \ ! [4 \ e f 

ΤῊ re ὑμῶν © AU VOS OLATAYTOS pie: O6, LV pi ο πάντων 
ω \ a] "Ω “᾿ Ν᾿ ! ! 4 a’ ! I" 

ἐχθρὸς οιάϑολος OLATTOEYN τὰς χαροιαξυ μὧν χαὶ ὀπίσω πάλιν 
! 10 

παρασχευάσῃ τῆς εἰδωλομανίας Se n Τοιαῦτα καὶ 
ΕΝ 

4 9 \ 9 ! 

λει TOUTWY εἰπὼν E REOOWGEY αὐ Ti } TAC ς ψυχὰς χαὶ TO ῇς με λίῳ 

! , = τὰ - , \ Nr mr \ 

TC πίστεως EYLOPUGES τᾶς χαρόϊας. Τῆς GE φήμης τοῦ res 
! V. ἢ p = ! LEA τ - \ Nr \ 

RXVIAYOCE OLADOLTIDONS, LOYTU TE XX υγ"σ χα', ATANYA 090$ 

el 5 a ! x \ CIRE be ( 5 \ 

CTAVTALS αὐτὸν ποῦ στώσης; HAL € νερὸ: τοῦ st A0o y τὸν ἀριθμὸν 

! \ DEN ! LR EVA FN τος \ 0 s … 

ME VTE. XL OYCOTXOVTA, LYOOES AOYCOCS χα, GCUYETEL OLATOETE ις " 

\ LAN) x | ! ! de \ $ ! » ! - 

κῶν ᾿οῦντες ἐπιστευσαν TE HAL τῷ ἁγίῳ τοροσξέπεσονυ. οξοιλενοι τῳ 

= 1 , \ _ 

καταλόγῳ τῶν πιστ ευσάντων χαὶ αὑτοὺς συναριθμηθῆνγαι " οἵ 

CA) 

\ \ KR £ -- " 

χαὶ χατηχηθέντες τὸν λόγον τῆς σωτηρίας, πάντων ἀφέμενοι 
ΟΣ Ὡς: ἘΦ 5 

τῶν προσχαίρων, ἐντὸς ολίγου καιροῦ πολλὴν περὶ τὴν πίστιν 
ἣ πο 9 1% 1 (4  — ’ τ 4 

ΕῚ πεὸςίξαντ τὴν ERLOOGLY * οὐχέτι γὰρ ἀπλὼς πιίστευοντες ἡσᾶν, 

“45. _ a] ' e \ - ᾽ 

αλλ ὰ χαὶ πῆς τὼν OLWXOUEYWY μοίρ AS περ Χο! LOTOU γεγόνασι. 

10. Μαθὼν δὲ τὰ Ὑ γεγονότα fase Κέστον τινὰ χαλούμενον, 
τ' 4 Ἢ 

Sy τῶν ποτ rolxtuw ÿ, οὐκ ὀλίγην αὐτῷ ξ"ϑα στρατιωτων 

r. om. B. — 2. ἡμῶν D. 
, 
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΄ , 9 Da ) σ΄ 

παρασιγόμενος ἐχπέμπει, χε λεύσας AUTO πάωτας TOUC-ELS Χριστὸν 
OA = ! ΟΝ Ἃ er ! e 

πεπιστευχότας OLU τοὺ ϑμαρτυρος τῷ OLXL ςιφους θανάτῳ υπαγα- 
a ᾽ | ! L sn F Η \ \ u ! \ «19 νη 

γειν" AG AtxtyyLos εν OX πονῆρος ὧν ἐσγάτως χα! OUOE 

Ω “ ΄ à es « \ pue ΄- Lou D use em Rss “ je Ν 2 n) θὲ NA βραχὺ τὴν χαχίαν Ἐν ὦ τοίαυτα ἐπιτάττων Ἣν, ἀπελύων O€ 
΄ rl \ ! Ἂς 

ὁ Κέστος καὶ θεασάμενος ἀναθεωρήσεων τε rAnpetels τὴν 
Maure ΒΡ de Je NA D ΤΉ ES Pise πα ͵ ψυχήν, ἅτε καὶ ve τινὸς ἀχτῖνος περιλαμψάσης αὐτόν, εἷς 

\ L \ Ὁ , - Ν , - 

χαι αὐτὸς τοὺ ῃι σου τῶν RIGTEUCLYTU)Y γίνεται χαὶ σ σὺν αὖτ “0 

! 
! at 

TAVTEZ OL δ᾽ et 
-- - ΄ 7 5 ! \ - -- 

υπτιτα", ς τὸν ETEOOUU ἐχόμενος, TOY τῆς σειροας 

" τι 7 \ [ὦ ΄ 1 \ 9 

τοῦπον XOLYT] βοῶντες" « Ets Θεὸς Ὁ Χριστος, σ σῳζ ζων τοὺς εἰς 

OO 

, ͵ - τ \ S = 
ŒUTOY πιστεύοντας: οαχουσάτω ταυτα χαὶ 1 βασ ιλεὺς χαὶ οτμος- 

3 4 ! 5 -- = -- _ 

σὺν KEY μαννομενος. ». Ex--ToUTou γίνε ται τοῦ AOLTOŸ MAS 

! ΤᾺ, = \ L ! 7 ! Fr ! 

πόλεως πλήθους ὁρμὴ καὶ στάσις οὐ καθεχτή. Kai τις ξιοήρης 
= - 4 ς = ᾿ 

τῶν τοῦ βασιλέως ὑπασπιστῶν WS TAN ἤξων ὁρμήσ ας τὸν μαδτνυρα. 

DES LP A œ* 7} ! 9 \ E1 

ETAT YT RAA Trou Κέεστου, πράως οὐχ εγεγχόντος τὸ Χατὰ . τὸν 

e ! πὸ id RAA! LA 

ŒYLOU TOAUTUX TOUTOY 0€ τὸν Κέστον χαϊοίως 
-Ὁ 

ἢ » χες ὡς ἣν τ ἜΚ ! 3 Σ Μεοπας ονομα 5, οιὰ μιᾶς πληγὴς μάρτυρα πρὸς Χοι OLSTIY παρᾶ- 
Π ! “ \ , = ! ς 

RIUTEL ; προξγωρησεν AY HAL εἰς. πλείονας ἢ SOAYT ; Et Un 

) So D O “ = a ge” -- «} ῶ»ν- (02 = eo gr sd Ό ς φθάσας ὁ του Χριστοῦ στρατιώτης @eco 
- ! - TAN « 

ποαὸν HET ταιδευμένος, χαὶ τοῦτο μὲν LA απεῖα TUY NON Me. 
! mA LA 

Er τοῦτο ὃὲ χαὶ τῷ TO! φρονήματος ἡπίῳ χαὶ προσηγνει ct! 
\ ᾿ 5 ’ ! \ 

τὴν μὲν τοῦ πλήθους ὁρμὴν ἐπέσχε, μή τι καὶ αὐθαῦες χκατα- 
ma ; ” ! 9 ! 

LCWVTAL, TOUS 0€ τῷ Αριστῳ RIRICTEUXOTIS COLOUGE . RAYT 0 

, " ! \ -- \ \ }) = 

GEOELY LEYAAO 00% τὰ ETLCYTA, μη XIXU TO KXAKXIY AAA 
i 

= Ὰ ; Q ! τὰ \ ( ! es ῃ 4 τ LE 
AAA AILELOOUEVOUS ᾿ ῳ KA HET JEYTES πρὸ JUOS AVTXLY 

LA 9 ! ? ! κι ne Les AE ῃ ES 

ἑαυτοὺς εἰς σφαγὴ), ἀγαπήσαντες EXOUGLA ματα γενεσϑαι τῷ 
\ , \ , 

TE O ἡμῶν π qe OUT ῳ σφάγιον τᾷ RATOL F20TEVIVEY LE V0). 

+ ” x = 9 

17. Ἐπεὶ δὲ ἠκηκόει Λικίννιος πολλοὺς τῶν ἐχείνου S'PPES 
= r = ù \ et 

TOY Χριστῳ χοὶ Θεοοωρῳ προστιθεμένους χαὶ OTL αὺς Laver μὲν 
Ἂν \ ra ! 3 , a - LES = 

τὰ τοῦ JLAPTUNOS, τὰ EXELVOU OS DELVUWS ελᾶττ ὑται, χελεύει 
G AN \ « : 9 

nor ἑτέρους. οἷς γξ O1 χαὶ μάλιστα πε τοιθὼς ἣν, αφιχἔσ- 
EN 

\ 

( \ L4 \ ' G=: Ἀπ 5. 

αι χαὶ ἢ ἀπλῶς 0970 χκαὶ κατὰ πάοξονον οιελθεῖν. ἀλλ TV 
re re - ΄. 

1. δ αὐ. B. — 92. M. ὄνομα om. B. — 3. Β, μεν: 
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1S "ἂν \ NE - ir 

Θεοοωρον à nt Ἰὼ χαὶ NO  OTLOUY NE yous Je 
, Qt πε. +: J 2] ᾿ .)})2 ec! ἀνελεῖν. Τούτοις οὖν ἤδη τὸν τόπον χαταλαβοῦσιν 0) συνε ρει 

\ - ἢ -" A A 
τὸ τῶν πιστευσάντων πλῆθος -τὸν ἁγιον δια 0 ἦσ ne. τοὺς 

" " - A (j τ ! \ ! 

ELUTWY αὐχένας ὑπερ αὐτοῦ προτείνοντες ἕχαστος" οἷς χαὶ ἐπιτι- 
! ΄ 14] ΓΙ - ΄ - nm , χ ἢ " νὰ 2e 

σας ὁ ἅγιος ἰστὴσι τῆς οομῆς" « lexyia, τ εὐπιόν,. OUS ἐν 
QE 

ATTOO(W'Yy Os 

4 \ en “νον ! S 7 9 

ριστῷ χατὰ [lauAoy autos ἐγέννησα, nov μοι € 
! 9 \ ! Ἂν A € ! + ἧς Ἂς … [TAN «ῷ 

γένοισθε χατὰ ταυτὴν ΟἹ τὴν NUEOAY, Ὡς EX πολλοῦ Ὥοη TOU 
! 9 ( τὰ ! NE 5 ! ! Ἂ - ας 

χρόνου εἴ πεθύμ. OUY ἐγω, μηὸ ἀγαθόν TL πράττειν DOXOUVTES 
! ! ! r \ ἢ 

φθονήσηχτέ ! μοι μεγίστου πράγματος, τοῦ OU Χριστὸν μαρτυρίου, 
[A] ! ns « " \ … ΄ \ a 

ὃ πάντως ἀδύνατον ἄλλως εἰ μῇὴ τῷ UTED αὐτου τελειωῦηναι 
SA 2 ! ΄ ὩΣ ᾿] ! LA 

θανάτῳ = υμος ΘΟ ΘΎ δ τὴ ν τοῦ Χοισ OLOT TOY LA KHAAOY, Ἣν 

᾿ \ \ “ \ EN 

AYLODY προς τὴν TATEOI. τοὶς οἱ LXELO OL μαθητ C ve πρώτοις XL, OL 

-ὝῪΥἯ Ύ > - , \ - 

YOY πᾶσιν ΧΟ ΧΕ.» Τοῖς ς ς μεν OÙUY ἐχ TS 7 πλάνης 101 279 τε-- © > = [ΟἹ «-- 

- 5 Ἢ \ ΩΝ ᾿ -" ΓΙᾺ 

ῃεῖσιν ἐπιγνουσ σ' τε TOY OT μον γον τὼν OAUWY ποῦ οΥγγύα μέ 

! 

i 

ιν [Ὁ ΜΝ “- fat Ἀν Cry re e pu Ne 2 - TP 4 es ».ο ἡγεμόνας ἀχνητο; υηοὲ ν δείσητε πιστὸς ὁ ἐπὰ γγειλάμενος 
h | ! NE UN mA - 

ου μὴ σε AY οὐδ᾽ οὐ μή σε ἐγχ αταλύπω. » Τοῖς 0€ HAT σῆς 
LES « - Ὡς , NS \ "» " 

εἰοωλιχὴς πλᾶνγτς ἀπηλλαγμένοις us « ,ἀλλ᾿ εἰ χαὶ μήπω, EON, τὸ 
͵ 

ΓΟ. -' 5 ! ͵ “-- EL - ΄ -- JAN « 

χάλυμμα τῆς ἀσεβ Betas οὐχ ἀφῃ ρέθη τῶν χαάρονωὼν τ Ὁ Ἢ αλλὰ 
! - r - Au ἊΣ ΡῈ ? - À ( ! L = 

πέποιθα τῷ Χριστῷ πολλοῖς ἐξ υμῶν τὴν θείαν ἐπιλάμψαι 
, \ \ Lé A ù ! ( ! \ Le \ 

ᾶριν χαι πρὸς ἑαυτὴν nt re (LOYVOY πρὸς ξἕαύυτους 
3 ! \ - \ \ « ! , SE F7 

ELONVEUETE χαὶ τῆς πρὸς τὸν πλησίον ἀγ πῆς ἔπιμελως εἰλέσὺε 
5 A 1 , - - “)2ἦν - 

KAL Χχατα OUVIULLY A EE ve τοις δεομένοις" EYTOAT τοῦτο 

S y 7 \ ! \ ΄ - 5 \ 

OLOUTHEL Χριστου χαὶ VOUOS αὐτὺς ὁ τῆς. φύσεως. » Οὕτως εἰπὼν 
\ \ [2] \ “ὦ 

χαὶ τὸ πλῆθος ἅπαν συναρμοσ ἄμενος πρὸς ἔνα TOY XOLYN συμ- 

εν ε ω O [0] ς ! 
ΡΨ "ἊΝ \ 
£0 οντα λογισμὸν εὐλογὴ σας TE ὥσ ἈΞ ΞΟΣξ; XXE πάντων 

-G 
7 ἢ - \ ! D ! 9 

SAUEYVOS, τῷ ὑπηρέτῃ αὐτοῦ τῳ κοι TAYTO αχοουμενῳ ἐπισχητ- 

A \ 9 , \ \ 9 ἊΝ ! - " \ “ -- 

TEL μετὰ τὴν EXELVOU TON Θεὺν εχ ae πᾶσαν μὲν τὴν αὐτου 
! 4 \ ! a] = \ \ 

ATIOLY πενῆσι TE KA PAS χαὶ ὀρφανοῖς ς ς OLAYE UT, TO CE σῶμα 

, = 1) Ἢ + νὴ ! " 

χαταβεῖνα! ἐν υχαΐνοις ἐν TO τόπῳ, ὃς EX πᾶτ οἴχης αὐτῷ 
, i 4 ὶ 

1. αὐτῷ hic add. V. 
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PL " - \ ? 4 

περιῆλθε χληροῦοσ σίας... Ταῦτα διορισάμενος καὶ εὐσχημόνως 
e \ ΄  — ! ) τος 

ETUTOY ὑποχλίνας, πολλῶν παρεστώτων χαὶ το 5 αριξεν αὐτου χαὶ 
s 

! 

πρόθυμον πεοὶ τὸν θάνατον καθορώντων πίστεις τε. βεβαίας 
= 

ἐντεῦθεν λαμβανόντων πεϑὶ TOU μέλλοντος, ξίφει τὴν μαχαρίαν 

ἐχείνην ἀποτέμνεται! χεφαλήν. 

18. Αραντες δὲ τὸ ἱερὸν αὐτοῦ νων οἷς γε δὴ χαὶ προσ- 

TÉTUXTO, ἐν Ἰαχόιεος χατατιθοῦ ΤᾺ σεῦ ἄσυλον, πλοῦτον 

ἄφατον, σωτήριόν τ' χρῆμα τοῖς περιοίκοις, νοσημάτων πάντων 
in] ! 3 sr ss 

φυγαοευτήριον, εἰς οοξαν τοῦ μεγάλου Θεοῦ χαὶ σωτῆρος ἡμῶν 

ὡς 

’ - NS 

JAH AEE τιμὴ πᾶσα. δόξα Tel χαὶ μεγαλο πρ 
Ξ \ , \ Le g 2 À πεῖα νῦν XAL ELS TOUS ἀιῶνας 5: Re 

1, (πᾶσα ὃ. te) om. B. — 2. τῶν αἰώνων add. B. 



DU BIOZ ΠΡῸ ΤΟΥ͂. MAPTYPIOY ΚΑΙ H ΕΚ  TIIAIAOZ 

ANATOTH TE ΚΑΙ ΑΥ̓́ΞΗΣΙΣ ΚΑΙ OAYMATA EÆAISIA 

TOY ATIOY ΚΑΙ IIANENAOEOY METAAOMAPTYPOS 

ΘΕΟΔΩΡΟΥ͂, 

3 \ ’ (4 \ \ -- ! LA ΄-Ὁ' 5» -“" 

, roue ὁ Θεὸς καὶ πατὴρ TOY χυρίου ἡμῶν Ιησου 
ν᾿ Le - El ! [res 4 

Χριστ τοῦ. ὁ εὐλογήσας ἡμᾶς ἐν πᾶσῃ εὐλογίᾳ πνευματικὴ χαὶ 
= , + 

συναγαγὼν ἅπαντας τῇ ἐτησίῳ ταύτῃ χυχλικῇ περιόδῳ ἐν τ τοῦ 
5" + ! 

ἀθλοφόρου σκηνῇ, ἐν À τεθησαύρισται τὸ παντὸς χτήματ 
᾽ κι: « 1 | ΄ " " M 18 τ ! 

πολὺ! τιμιώτερον αὐτοῦ λείψανον, ὡς ἐν ὄρει ἁγίῳ Σιών, 
, -ὖ s 5" - ᾿ \ ! τς , [4 

ἀκοῦσαι τῶν ἐντολῶν αὐτοῦ ‘al πορεύεσθαι ἐν αὐταῖς. ὁ καὶ 
- = = , 

νῦν εὐδοκήσας τοῖς πλουσίοις αὐτοῦ OUXTLO 
€ “ο -Ὁ \ \ - 

ΤῸΝ τὴν γενέθλι ον ταυτὴν τῆς πανηγύρεως ἑορτὴν ποὺς αἱ 
\ - εἰ ! ? in e\ € - 

AA! 00 OV τοῦ * ATOUS τῆς, IGMOUOEOUEOJ NUE χαὶ ἰχάνωσεν λᾶς ὶ ἕ il - 

2 se A , er ! ! ! “2 

τοὺς ἀναξίους διακόνους θείων μυστηρίων γενέσθα!, καὶ τῶν 
3 - Ι Le “. \ JUN ! Ne = 

15 αὐτοῦ θαυμάτων ὑφηγητάς" χαὶ εὐλογημένον τὸ ὄνομα τῆς τς 
» ᾿) el , 
0 

5 -- \ 9 τῷ \ 

AUTOU ES τὸν ALUWOYA χαὶ εις τὸν αἰῶνα τοῦ αἰ ὦ γος. OTL ET 4 A a T [= 
= { - Ὁ - \ ! SA \ € = el ,- 

RAT ἢ y τοὺ γνωναᾶ!: τὸν κυριον "Οἷόο Χαὶϊὶ ὯΙ ΕἸ ς ὠσπερ ες 

- 0 e! _ ͵ ς - L od / 

ὕπνου τῆς vubelas? ἡμῶν ἐγερθέντες τῇ τοῦ LA πνεύματος 
, \ ! , - - e 

συνεργείᾳ χαὶ γνόντες EX τῶν βείων γρὰφ οῶν, ὅτι πᾶς ὁ ἀρχόμενος 
\ ! \ ! = 9 = ὑΨ' ( Ἢ \ 9 

20 λόγου KA ao ex Θεοῦ τε ἄρχεσθαι χαὶ εἰ: Θεὴν ἀνα- 
7 , 

παύεσθαι ὥφειλεν, ἔνθεν πονησώμεβα τὴν ἀρχήν. 
! ς - , r ! εἰ € x} EN ἮΝ ! 

4. Χοιστὸς ἐστιν ὁ Θεὸς ἡμῶν, ἢ εἰρήνη μων, ἀζφελφοὶ, ὁ 
SN 05 Ῥ Le - 9 \ 9 - 

οι. ΟΥΧΤΟΥ TOY πρὺς ἢ μος αναστας EX τῶν χόλπ τῶν τῶν TATOLXUWY 

" «ς 5 - 

χαὶ χατελθὼν ἐπὶ γῆς σὰ χα TE ιναλαβὼν EX τῆς ἁγίας παρθένου | 

I. ROAAŸ W. — 2. νοθείας W. 
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\ - \ eh δ - = = \ 

καὶ θεοστόχου Μαοίας 44, ποοελθὼν εξ αὐτῆς Θεὸς τέλειος χαὶ 
»” ! ς \ - τῶ 

ὍΤΑΝ τέλειος ὁ αὐ τὸς, Ὁ τὸ μεσότοιχον του φραγμου λύσας 
- 

ὲ 

\ "»ἢἤ 9 - ὦ (g , 

TY ἔχθραν εν τῇ σαρχὶ αὐτοῦ, ὁ πρῶτος μάρτυ ὡς Ἐπὶ τὸν σταυρὸν 
[A] 9 =) \ \ \ FA Ὁ pen ! " 

ἀνελθὼν χαὶ τὸ τοῦ ὀιαβόλου χρᾶτος ἔν αὐτῷ χαθελών: ος 
" ἢ ( - " je + ñ πὶ ᾿ \ 

ἐρύσατο ἡμᾶς EX τῆς ἐξουσίας τοῦ σχότους καὶ μετέστησεν εἰς 
A = 9 A \ ᾽ ! € - φ τ 

τὴν βασιλείαν αὐτοῦ - αὐτὸς Tac ἀνομίας ἡμῶν Ἣρεν χαὶ TU 
: A 1. Α a + " \ € = \ τ 

γόσους ἐβάστασεν. Αὐτὸν οὖν ἐπ'χαλεσάμενοι. καὶ ἡμεῖς τὸν τὰ 
+ c | « M | -Φ 7 ] -- 5" -- 

ἀσθενῆ τοῦ κόσμου ἐχλεξάμενον, ὀλίγα τινὰ τῶν εἰς ἡμᾶς 
LE f 4 LA \ , 9 τα ἢ 

ΠΩΣ EX τῶν TOY αγιου χα. ἐνοόζου TOUTOU μεγαλομάρτ τυρος 
" - = el 

Θεοδώρου (EDR Xe ν εἰπεῖν τολμήσωμεν, 000 χαὶ χανόνι τῇ 

2, 4 Nine 2n) ΚΑΚΟῚ ΤΣ CE = : ΣΝ LANNELL χρώμενοι χα, αὐ ξεν πλεὼ τῷ λογῳ προσγαριζομενοι. 
os \ 1" ! NS — - L ! n 5 A 

Ovo: γὰρ θάλασσά ποτε δεῖται τῶν εἰσ σρεόντων εἰς αὐτὴν ποτα- 
Ψ -Ό “ , et = \ ! %” - 

μῶν, χαν εἰσοεωσιν τὶ πλεῖστοι REL ξγιστο"., νὴ τὸ τῶν 

τ Π : \ , » € - x 

εἰσοίσοντῶὼν τοὺς εγχωμνὼν ETRALYOY 0  νγὺν VO! LOU LE γος 

L s! S ἡ A FA \ = = ( κὰν ! -" 

ETLOEETAL, Οοἷοτι- ŒUTOS μὲν τοις σ)νελῆουσι TOUXELTAEL πᾶσιν 

αὐτὴ 

ren 0 \ - ! Ἢ = Ἂν 

&U OS χαρυχεία HA! τροφὴ νοερᾶς πάσης ὑψηλοτ τέρα, TOLC QE 
i ͵ “ 

Ἐν + = 
RON ἡμῖν τοῦτο σπουδά 
Le TE! = ! e! 1 \ \ 4 A 

OL AC ECHOS ATO, οστε χαταῦτιςειν τὸν λαὸν χυριου προς 

; \ =" »-" , DS) ἢ = , \ - ᾿ 

συ σιν KA, LTAOYV τῆς αὐτου £YIOETOU ROALTELXS HAL TAS-ELS 

\ = ΟἿ - τι 5 r A APN 

Θεον θερμῆς αὐτου χα' AYUTOKOITOU πίστεως" TOUS D'AETOYTES 
! \ JA κι = [41 “ = L \ 

ονον HAL αλλο υηοξν σχοποοῦντες OUT KA διηγησώμεθα KA 

“ 1! \ - "" 
σιωπησώμεθα τὰ λόγου χαὶ σιωπῆς ἄξια γραφέσθω FOYER 
ς - ἢ , = =. 
h προλάμπειν τῶν θαυμάτων ὀφείλουσα τοῦ ἁγιωτάτου ἀνδρὸς 
s ! [14 > lé \ ’ _ ει] L 9 

IVATOOCT, TE χαὶ HASTUOLT OÙEY TE 9 HAL τινος TS ŒALTIAS δὺς 
͵ 

ms " CLS \ ! , ! \ δῶ; 

ταῦθα παραγενόμενος TOVOE τὸν τόπον ἡγᾶπησε HA! EUOOKNTEY 
4 s LS el “" 7 \ La ’ Le \ LA \ 

εν ŒUT ru, οπωὼς αν Yo γένεα ἕτερα, ULO! τεχθησόμενοι, χαὶ 

« - DIE ‘à - Cie L - ec! ( - Jr \ \ 

ἀναγγελοῦσ ιν αὐτὰ τοῖς υἱοῖς αὐτῶν, ἵνα θῶνται ἐπὶ τὸν Θεὸν 
s LES 1" 5 -- \ \ » ! ἮΝ ! + 

τὴν ελπιοα αὐτῶν χαὶ τὴν σὴν τουτῷ μεταριωχουσιν αοξετὴν 
-, 

7 ai ὙἹ A € 4 9 ! “ ! ! ! 

Καθ᾿ ὅσον δὲ ἡμῖν ἐφιχτόν, τῷ suvrerunuéve λόγῳ χρησώμεθα, 
͵ , 

SA ! «Ar ve 2 A0) de) \ De à ΤῊΝ 
πειδὴ χόρος LE ἐξ ἀτέχνου “μάλιστα καὶ ἁπλῆς προϊὼν 

᾿Ν = \ \ τ \ 

διανοίας πολέ τος ἀχηαῖϊς διὸ χαὶ συγγνώμην AO νεῖμαι τοὺς 
5 ! 

ἐντυγχάνοντας. 
\ Le 4 54 so) : ! 

3. Πατρὶς ὑπῆρχε τοῦ ἁγίου μεγαλομάρτυ 
Ν, 

οος Θεοοωρου 
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€ 9 \ \ γ 

αὐτῇ Ἢ προς TA ον ἀνίσ' 'οντὰ 1002" EUYEVIS γα χαὶ οὗτος 
- “ὺ + \ \ 5 -- » 5 ! 

τῶν ἀῷ Ἡλίου ἀνατολῶν χαὶ πατὴρ μὲν συτῷ τουνομὰ Εου- 
= κ᾿ Π 49 - ! ! 

θριος, Πολυξένη ὁξ- LNTN0, NOTLVOS Ἐν ‘TN λοχείᾳ θανούσης, 
\ ! ! ! \ La 

χριστιαγὴν ὗ TITTP OÙ" ξὶ οι κων τιθηνὴν τε  ῇ TO HALO 

, ( ! | ὅ ! ! \ SA \ ( ! \ 4 (; 

ἐχῦρεναι ἐσχενατο" χα. O1 πυϑοὺς χαήσιρων χα. πτισσὼν χρ' 7.3 
» «| ΄ rt \ 1" A à 

AUX Te ξεν 9.0 μόδιον νοστ', χα, DE ALT ψυγνυς τὸ ἀρχοῦν € 

»” MAINS = ΠῚ , ! (EEE à .! τ 

αγγος ἐβαλλὲν ὑελοῦν. TLTULOU ἐχτυπωμα ONE τὸ ὥρερος 
PAP ! - ! ! ΩΝ ὍΣ ! 

ŒYT: HAS O0 FUVEY 0V Tu) FTOUTT Le YLAT τὸν χϑλον Ὥοξως 

- 4 FES τ: mm S\ ! 97 = ! ! 

ἐφείλχετο. Του 0€ ϑοόνου TR 2016VT0S κα. οὐοοντὼν τῳ γξ ῳ GUEY-— 
» . ͵ 

" , SJ" - 

των, 9.2T0V EX σεμιοάλεως ὕφατι rap Et ων ὀπωρῶν TE τοὺς 

| à = f \ « ! e -“"» 

αἀπτοκώτεσαις χα; λᾶαγ AYWY TO ς 6: 015TOT 20! LS O0 THATNO TOUTOY 

s AE - \ 41 [ἐ p 

εζςετρεῴξν 5 χρεὼν Y22 OUOE ἀχμάσας 6 ἅγιος απ ογεύσασθαι 

Ὁ» Cyr , , -" - ἂς 

χατξεοεζαᾶτο. E χτῷ τοίνυν ξγναυτῷ ar D τὼν “ϑιστιᾶνων Οοτἱοσοσ- 

! fn \ ! 4 \ = 9 ! ! ! 

2.10 TOY YEOV συνιστὴσι XXL ολίγοις £XELYU) SOLTIITAVTI. 720vVOLs 

! \ »” - - - "4 

OATLOTNY KAL AXWY TOUTOY “ποιεῖται τοὺ Kais 206 * τοῦ Ἐπ 

= CN ! - \ 5" 5 , 

πατρὸς λοιπὸν τελευτήσαντος, ληφθεὶς EX τῆς ἐνεγχαμένης πρὸς 
\ « ! e s el . ἈΝ 

στρατιωτιχους χαταλογους 0. γεννάο DAS, OUTUWS μετὰ χαι αἀλλὼν 

ONE Re Er ER πολλῶν OLEPT, τοῦς τῆ τὸ μάσιαν, νῆς =" LLEOLYTIS ἀνέσξως τοῦς 

΄ῳςχϑ τς ! 4 
στρατιώταις εχεῖσε παρὰ τῶν χρατούντων TOTE διαταχθείσης. 

, _ ς διε ! 5 ! 6 9 , γ 

ὡς 0€ πᾶαντὼν εἐχροᾶατει τῶν ἐταῖσ Ων, EY TAOLY ὃ Θεόδωρος, 
CE \ , \ ! \ \ \ 

pour KO μεγέθει χα. τοόπὼν PNR KAL TN TOUS TOY ἱ ï 
! L] ͵ ‘ -- t - » 

ταξιάργην ευνοιᾷ, τινες τῶν ὁμηλίκων | βασχί γαντ τες τοῦτον αὐτῷ 

= l'AS) e Fr A \ ee " ! 

διαβάλλουσιν ὡς οἷα τοὺς μὲν θεοὺς αὐτοῦ βδελυττόμενον Ἢ \ 5 | i ? 

ξένῳ δὲ χατ᾽ ἰδίαν καὶ ἀγνώστῳ Θεῷ λατρεύοντα- τοῦτο γνοὺς 

0 Heraros Θεόδωρος, τὸν ἴδιον δεσπότην Χριστὸν μιμησάμενος, 

μιχρὸν ὑπεχώρησεν᾽ παρασχευῆς μὲν γὰρ οὕτως εἶχε καὶ 

γνώμης, ὡς πάντα ῥᾳδίως οἴσων ἐξ ὧν στεφανοῖ Χριστὸς τοὺς 

τὴν ἐχείνου ζηλοῦντας ὑπὲρ ἡμῶν ἀθλησιν. ᾿Αλλ᾽ ἐπείπ 
! τ CU AN \ x , - ἢ ἢ «πὰ Ἀ 

YOULU.OY αὐτῷ EU χα. TOY σγωνὰ γενέσθα:, γομος οξ HADTUOLIS 

! 3 = \ \ -- à + κὦ EN Υ̓ 

μὴκε ἐθελοντὰς T20$ τὸν ἀγί να 09 QELY OELOO! τῶν OLOXOYTUY 
i 

\ me 3 ! , \ 

XA, TUY ἀσθεν:στέρων μήτε παούντος ἀναδύεσθαι. τὸ ὑὲν γὰρ 
! \ ΝΑ 9 ! 5 ! - 3 -" \ 

θοάσους, TO OE€ ἀνανδρί ας ἐστιν, χαν τουτῷ τεμὼν εχεῖνος τὸν 

ἢ ! - À nn « Ἂν \ ’ Π 

νομοθέτην, τὶ μηχάνατα, ; μάλλον 05 πρὸς τί φέρεται παρὰ 
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-- ! ! “» \ LA 

T'AS+ TAYTA πόρρωθεν roounlouué EVNS TOSUWS τὰ ἡμέτερα προ- 
f ! Ξ - 9 ! ! e \ " 

γοιας KIVOUUEVIS ; τῆς Auazéu »y halo 0 re UTOTULELS HATAAAU- 
2 » 1 Α > + ! L c HR SN ἢ ! 

PAvEL πο τινος DETALTATTIS πιεοιαοος ET. τῇ τοὺ TALOU XATATRAU—- 

NUE \ \ 3 = ! , , 

ΘΙ λοφῴον τινὰ ἐπι μὴ Χὴ * HA! γενόμενος ΒῪ τῇ σουτοὺυ αχρωρφειᾷ, 

- Ἅ' ! \ ! \ \ 

στὰς οὐδ αὶ 3 καὶ χατασχοπήσας πάντοθεν χαὶ Teouwlels τὸ 
[ \ à TE à - or UE - 

ὀφθαλμοῖς χαὶ εὐφραγϑεὶς τῷ πνεύματι ἐπὶ τῇ ἡσύχως προσ- 
24 Fa ES: , Ὡς: Ὁ 3 Ἢ = NE \ 
rt TonoUscta, 1) pc! ;: URORELUEVOY LATUWOT) SEUVOY 

τόπον * ἐν ᾧ καταβὰς καὶ ἐνδιατρ 
LAS \ , ' » et - , - 

: UOWO πρὸς παραμυθίαν, ἀτενίσας εἰς τὸ UVos τοῦ ουρᾶνου 

le Q 
d'h <l [9Ὶ (8 Le 7 ΒῚ TD “ὮὋ 

\ \ e ! 

αχὺ μὴ ευὐρηχως 

Fa 

| xl éauroy éniuvnolele æñe robe +by ὃς Ξ 5 @set χαὶ χα εαυτὸν ἐπιμνησθεὶς τὴς πρὸς τὸν θεράποντα TOU Θεου 
.. = ’ - ! ! - ! ” ! 

Mwïsiy θείας φωνὴς TO τὰ “τῷ βοᾶς πρὸς ME; » λεγουσης, 
_ _ nn] ! \ \ e ἡ ! 

VOEOUWS προσηυχεῖο τῇ OLAVOLL πρὸς TOY τῆς δόξης XUOLOY " 
VUS ! \ 

eboy, δέσποτα, λέγων, παντοχράτορ χύριε, χαὶ νῦν χαὶ 
Le ‘à: Re ΣΝ ι mL De RC  τ ΠΕ ΟΕ ΤῸ , 00$ παραμυϑ αν ἀναψύξεως κοῖς ἐπιχεχλημένοις τὸ ἠαυμαστὸν 

Ψ 5 ! € D'ux \ 9 \ \ \ 

SOU ἴνομα, ETLOTAMEVOS, ὡς OLX τὴν εἰς GE πίστιν x! | TOY 
-»"Ἥ εν \ ! ς = 5 - - \ A ! 

κον)γενὴ SOU υἱὸν χαὶ χυριον TOY Ι͂ψᾳοασουν Χοιστὸν τὴν μίαν 

a 
! A ! - \ 

αντος ὕναμον ῇῃςε OT" τ προς Ρ μα! καὶ σπου πόθῳ τῳ τρῶς 

in a 

s - » \ " 5 

δέν, ὅτι ἐγγὺς χύριος τοῖς ἐπικαλουμένοις αὐτὸν ἐν ἀληθείᾳ ὡς 

θέλημα τῶν φοβουμένων αὐτὸν ποιῶν, ἐπεῖ 
. _ 5 ! \ σῶν δ » QU 

TU HapTruct, YOE LUS εἐντνγχάνοντ', XL bayuarou γε" XAKEL, OL 

- = ! " ! \ en p = \ 

ἱ οωρησαμενος TAOUOLAY πὴ γὴν υοῦσῖτος LOYTOS ° TT τις AE 

ES n - - LL ! = 4 sn 

μέχρι TOU 0£U00 RATAY EX πληξι ÿ πόαρεῖξ'" τ τα παριουσι O!, 

5 \ ! ! 

EHXELYTNS τῆς kw ὄρου ΧΟ. RAOATU" GYOUOLY,. ἀφθόνως τῆς 

ὩΣ τὰ - , , » - \ ! 
δαψιλείας τῆς ῃε εοδωρήτου ἐχείνης secs RNYAS καὶ ταύτης 

, Ἂ 0 ον λ 
ἀπολαύουσιν διὸ χαὶ -Ε Υγἱ (ZE ται ἅπαντας τὸν θαυματοπ ποιὸν 

9 + 4 + 1 Cor 9 

Θεὸν avuuveiv. Ὥσπερ γὰρ ποτε τῷ μεγάλῳ Ἡσαΐᾳ ἐπηχουσεν 
΄ - - ΒΨ ἢ = ς 

ὁ τῶν προφητων χαὶ Ἡμὼν Θεος, πολιορχουμὲ ἐγης τῆς Ιερου- 
« Γ \ -- , δι, ων \ 

σαλὴμ Uno τῶν πολεμίων καὶ ξίφει φλεγομένης, καὶ τὴν 
͵ i 1 

μεγάλην καὶ θαυμασίαν πηγὴν ἐκείνην τοῦ Σιλωὰμ ἐξώμβρισεν, 
À εἰ LA mn \ , -" γι; 

ἣν καὶ ἀπεσταλμένην. ὁ δημιουργὸς ὀνομασθῆναι ευδόχησεν, 
! = ! et 9 - , 

περισώσας τὸν ἑαυτοῦ λαόν, οὕτω κἀνταῦθα τῷ καλλινίκῳ 
! , 

μάρτυρι ταύτην παρέσχετο. 

A LE BEN τοὺ μαρτυρίου. » Αὐτίκα τοίνυν χατὰ τὸν ! αλμῳ-, 
€ 

nn 

D ns doi, δ. 

use él if he dt à à 

δ, “Ὅν ds 
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£ 5 = . \ , CT ! = Le 
+. ΤΓηγνιχαυτα μεν τὴν AUTOU οὐ ἂν παραμυθησάμενος, με 2". 

Α Α st \ -Ο ΄ mr. Co ͵ 

ΟΕ χα νῦν ποσὶν in χοβίζομε γος. τὸν TE TÔT COY τὸν πριν 

\ 5 ! ἊΝ r ! , ΩΣ ΡΞ τη, Ε 

ἡ ερσον χα, αὐϊχήτον OL ἀνυὸρ (αν υπλογοντα οιχισύηναι €EJO00X1;- 

1 ἢ + ἵς - sr , ( ! Fi 

σεν." εὐχαρισ σας τόούνυν ἐπ:ϑ τῳ παραοῦξῳ FOUTU 149047, 

! , ! ! - - 

χαὶ τὸν AT χύριον ἀνυμνησας θαρρήσας ve TA ψυ ἢ 
\ , \ - ! γ τὸ ! , 9 

χα', ἀγασθεὶς τῷ πνευματ' ὁ ὑπερλᾶάμπρος μάρτυς θεία ον χονο- 
! | ! \ 9 ! 

μίᾳ ἀτενίσας κα! ἑωραχὼς ἀντιχ DUS πρὸς υψος ἐπηρμένον ορος 
\ ! 4 , ! 

χα, περ. TOY προποῦο. τούτου παραάχειμενον βραχύτατον ώριον 
" = CNET. ; - \ " , _ (4 

ΔΊ πῳχισμένον πολυοχλίας 1 πόλεων KA! τερφθεὶς ἐν αὐτῷ, οπερ 
Π 

Le L ! 2 \ -Ὁὦ + 

FANOTNS VTT ἡρχξε θὴρ οἰων χαὶ ερπετ ὧν τῶν ἑρπόντων ET. τῆς γῆς 
s ΄ ! 
ξν τουτῷ γενόμε γος χαὶ ευρηχὼς ἔνικμον χαὶ χὰ οἀζ ζοντα τόπον 

ἀζο 
\ CE ΄ G " , NS 9 9 1 \ 

καὶ ἰδιάζοντα, ὡς ἀληθέστερον δὲ εἰπεῖν ὃι ἐπήρειαν καὶ 

ΕΞ. 9 ΄ se ὟΝ ΞΞΝ -- ---- βλάβην φευχτὸν πάντῃ τοῖς παραβάλλουσιν, AT τοβὰς τῆς χαθέδρας 
cd [d4 La , “" ( ΄ “« EN - ͵ 

του ἵππου συχως ἐκαθέζετο : καὶ ὁρᾷ OLELOESTATNY χαὶ γλυ- 
-" \ \ \ ! 9 9 CR 

HE LAY τ γὴν χαὶι πῇ TOY HEY!ITTOY ITTAUEVOY, ὃν ῳ εφωλξυὲν 

ve 
ΙΑ 9 

, NS ! S A A e ! 4 Ca - 

θηρίον ὁράχοντος €!00 ἔχον. OLG καὶ. ὁ TOTOS ἄβατος ὑπηγξν; 
€ οι \ - 5 ! εξ, ! 

ως υηόξενος TOY πάντων τολμῶντος προσψαυῦσαι με ἀνθοώπου 

! ! me A \ Ἃ e \ 

MATE χτήνους" παραχρῆμα γὰρ TI πλὴσ ιάσαν ἀντ λί σχετὸ ὑπὸ 
\ ps 4 ! ! =: - L 

TOY τοιούτου θηρίου’ 720019. OZ του TX πάντ Ὁ σοφ οιχονο- 

+ mp, = Θ-ε- τὴ Ἐν als 7 “- pm me ᾿ ΓῺ \ (jo αἰ AS μουν τος EOUr XX TO0DASTOUEYOU gt À dy LOTO τα κρειττονα 

\ pi ! ! 9 = ΄- E \ £ ἊΝ ἢ 

ΟΝ ΞΘ" ομξνὰ TOTI OLIS EX τοὺ 10700609 παρὴν XAL 1 οεσποιῖνα 

Fa € , ! ς ! 

TOU ῥηθέντος χωρίου" αὕτη ὃὲ ἦν συγχλητικὴ βασιλικοῦ γένους 
λ + \ Ῥ #7 ΄- = — : s 

τῶν τῆς Ῥωμαίων τὰ σχῆπτρα διεπόντων, τῶν quoi Μαξιμια- 
\ “Ur Σ ( Ψ᾿ τ 

voy λέγω καὶ Μαξιμῖνον - οἵτινες διεγνωχότες αὐτὴν προοσχυ- 
τῇ \ ! \ r \ \ \ 9 - 

Vely καὶ σέβειν τὸν Χριστὸν xx! βοελυσσομένην τὴν αὐτῶν 
LE - , ᾿] , 1 t ΄ » » -- -- 

ειοωλομανίαν, αἰδούμενοι ταῦτην ὡς ὑπ αὐτῆς μητριχὼς 
Ἀ ( Er \ μοι \ \ NC 2] 

παιδαγωγηθέντες καὶ διὰ τοῦτο φυσικὴν στοργὴν φυλᾶξαι ῥου- 

λόμενο! μηχανῶνται τῷ καχούργῳ τῆς ἑαυτῶν γνώμης σχοπῷ 
- LU - = 5 , ΟΣ 

παραχωρῆσαι αὐτῇ τῆς οἰκείας πατρίδος τὴν μετανάστασιν, 
DA. à - 5 3 , » \ , \ 

AUTIS τοῦτο εφ! ἱεμένης μᾶλλο ον χαὶ ερᾶσμιως ἐχούσης τὴν απὸ 
“͵ 

€ ! Ὁ ! \ n'es ἘΞ 

Ρώμης ὑποχώρησιν χατ᾽ οἰκονομίαν Θεοῦ πρὸς πολλῶν ψυχῶν 

1. πολλυοχλίας ΥΥ͂. 
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ἢ ς \ = ᾿ αὐτο ἢ πε = 
σωτηρίαν * ἥτις μετὰ πολλῆς. τῆς TE UT αὐτῶν rie 

- - 9 ! , \ 9 

προπομπῆς τῆς τε ἰδίας οὐσίας χαὶ οἰχετείας χαταλαβοῦσα τὴν 

᾿Ἄμασξ ἘΠ ΠῚ, = e ἘΞ ΑΝ, Αμασέων πόλιν ἐν αὐτῇ ὡρετίσατο κατοικῆσαι" ἣν μετὰ πάσης 
12! \ A 4 ! ! e NES & 7 

ἀδείας Hal ἐξουσίας παραγενομένην ταύτην οἱ πολῖται δεξά- 

κν ! A À ἊΝ ΖΏΩ Ο.ὟῪ σον) πε δ HS H Ω λ' ‘) ἄς Vert ἌΧ μενοι χαὶ δωροφορήσαντες, ὡς οἷα Fate κοῦ γένους ne 
\ 5 ! \ ! = 

γουσαν χαὶ ἐπιφερομένην πρὸς τοὺς τότε 1 ἡγεμονεύοντας βασιλιχ 
7 

To οσταγμιατα. OT «Ἰ 
\ 4 

ε πᾶσαν προσαγωγὴν τὴν TE πρέπουσαν τ Μ 
\ 
! οἰκήσεις KA 

! LU 4 \ ! \ ! 

γέμειν αὐτῇ χαι υπειχεῖν. τορος τούτοις TE χὰ 

\ > - A 

χτήματα ποιχίλα χαὶ εὔφορα ἀτελῆ προ σεγεγθῆναι αὐτῇ πρὸς 
, ! ! \ - 

ATTEVO/ HOT ν υπηοξσιαν. πᾶντοα τὰ προσνανγ ἐντα παοὰ TOY 

y UVROUEZ 
- 

! 9 A ! 

τυράννων ἐπὶ νὴ ροωσαν. L'RCMMTILOEUL χτήτορες TAUTI 

£ = « X np » ἘΔ ζω Ν + Mes 0 Es 2 ἢ - ξάμενοι KA ἕωρ αχότες χατὰ τὴν EUTEPN αὐτῆς επιχλησιν 
τὰ φρυ \ \ Ἂ ! re Ω \ 

EUTE βῶς ζωσαν χαὶ τὸν ὁεσπότην Χοῖστον ΦΕΡΕ à μετὰ 
! 9 ! LS 

QE προθυμίας χαὶ εὐθυμίας προσέτρεχον αὐτῇ. Τῆς 0€ 
= ! ! 5 - ; \ Sn » , 

εἰδωλολατοείας τότε ἀχμαςουσὴς χα. ROAAUWY μαρτυρῶν ληφθέν- 2. 
A À 41448 Fr _ ! ει δ Π ; | , 

τῶν. ὑϊὰ τὴν -Ets Χοῖστον πίστιν, ἢ φιλόχριστος Βυσέβει 
9 ! \ 9 ἊΝ “4 \ 

EUTOYWS χαὶ ἐπιμελῶς TEOLOOUYOUTL τῶν μος Y TA τῶν 
\ 

Le ! “- »Ὰ ΓῚ \ 

AYLOY RE0 LYOS TOUT nr να AG σὲ 

, 

τι 

-ο ! u , ᾿] ! ! ! 6 

λήσει ΞΕ ΒΕ ΕΙΣ εν τῷ ἰδίῳ τούτῳ χτήματι οὐτ 
. Ἢ , e - \ \ - γι μῇ 
ἐπιλεγομένῳ Εὐχάϊτα, χαθύπεοθεν ἑστῶσα καὶ τὸν τοῦ ἁγίου 

x 3 Ἂ «ὦ - \ ἢ s EN A = « 

ππὸν χατανοήσασα ἐπισταμένη τε TOY τόπον ἐπιβλαβὴ χαὶ 
» pe Len \ \ ! ἐπικίνδυνον πρὸς TOUS παρατυγχάνοντας, παοευθὺ πέμψασα 

9 δι + s — \ 

οἰχέτας ROOTEAIAE TO δῆθεν τὸν μάρτυρα. 

s 

_— Aù- - SA 7 =" 1 , Re , TS ᾿ = - Ge » 

Ὁ. Αὐτοῦ δὲ μὴ βουλομένου ὑπακούειν, ὁιανασ τᾶσα τῷ θερμῷ 
Ἂν \ Ν - ! 5 Le - 9 \ 5 

ζήλῳ καὶ ποοσόραμουσα μικρόν TL OL ἑαυτῆς, οὐ γὰρ ἐθάρρει 
- - ἢ " , - ΟΝ 

πλησίον. τοῦ τόπου γενέσθαι, ἐπανατείνασα τὴν χεῖρα ἐβόα: 
Ύ ” ΄ ! e É ce ! ἐπὶ « Ὦ ἄνθρωπε, ὑποχώρει, ὑπέξιθι τοῦ τόπου - » προσεκαλεῖτο 
\ ΤᾺ el 9 ! - \ \ 5 Le ES 

χαὶ παρεχάλει ἅμα ἐπινεύουσα τῇ χειρὶ μὴ ἐγχρονίζειν τῷ 

9 ! \ ! Ἁ 3 \ 

ταύτης ἐνστάσει πεισθεὶς παραγίνεται πρὸς αὐτὴν" χαὶ EYYUS 

- 
ζ ! 

— ! \ A 71 \ , 3 Re à ! 

πλησιάσας καὶ σχῆμα καὶ ἦθος σεμνὸν ἐπ᾽ αὐτῇ θεασάμενος 
, ( Π 5" ᾿ = \ 

y ἐλογίζετο, EL ϑαρρησο, ἐν αὐτῇ τὰ περ 

em ce lt à 

Ἐν PP ER PS PT 

] 
: 
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ss Ὁ ν » + 1 ! ! IN ἡ cé . 

H 6€ φιλο' οιστος ὄντως Ευσεβειῖα EU “χάριτι ελλαμφθεῖσα 
\ ὅ \ ( =“ \ 4 ! ee 1 - Dee 

ka! ἐπιγνουσα τὸν ὕθεοφιλὴ σχηπὸν του μάρτυρος ἐπηρῶτα, 
1 

αι er! er ! ! \ ! ! 7 ? ς 

πόθεν καὶ τίνος χάριν ἀφιχοιτο. À CE γιὸς ουτω- παρρησιασαά- 
͵ i 

\ ! y | - » ( 1 \ ΄ ξς ς ΓΑ ΜΕ, r LA 

HE VOS παι “πᾶντοα αὐτῇ αναηξμενος κὰν οὐ οἷόν «τὴῆν-εἰς Χρίστην 

“ ! 5 , 0 

TRETTLY ὑπ’ WOTTEY, CRXELVT) RECU οὡς ἀχούσασο. χαὶ AUX τῷ 

! \ \ * 

ϑξετωπῷ σον 577900 T0 ! 

> A A La ! \ = ! \ ΄ \ 

μου, χα) “ϑιίστιανη UTTZ 9 2/0 HAL DOEAUCODUEVN TAŸ ὑπὸ 
i δὴ i VA Î Ù ἱ 

-" LOLEN A 4 \ 3 ss - ! ᾿ ! 

τῶν ELOWAUWY μιᾶρᾶν χνισαν, TO εὐτελὲς TOUTO ψωριον ἐχτησα- 
\ ” A CR γὼ LA a nas ! EP, μὴν 2 ὡς LOLALOY πρὸς ἄνεσιν. » Κα. παρῃνεν καὶ συνεβου- 

= 5" “ὦ . -Φο \ + CNE = ψε 

λευεν συνεῖναι αὐτῇ, ὡς μῆοενος τῶν ἑλλήνων τολμῶντος 
4 -ἢ 9 = [4 ’ Α 

FLO 52 08 αὐτῇ πώποτε ἢ βίᾳ eo τίνα τῶν προς 
‘4 e αἱ \ ! 

αὐτὴν καναφευγοντων, ως τσοαν εν λίαν χα! 401 415. 

! ! \ ! - , AT: 

μξνὴν παρὰ τῶν TOTE χρατουντων τῆς “Ρωμαίων βασι λεια 
τα ei \ “ ! ς mA Ps f \ 

Mostutavou χαὶ Maër μίν DU τῶν τυῤάννων. Ὁ Ge ἀλη τι 
2] ᾿ ὦ (ee = ΟἿ \ \ ! 

HAOTUS τοὺ XotoToy ταῦτα ATARI KI RIOOATIATAUZYIS εν 

! »” \ 9 ! NN \ 

Ἰζυοιῷ. ἐφὴ ποὺς αὐτὴν" € Παρ AXAÂG σε, δέσποινα χαὶ μη TEO Ï Ἵ 1 [l l ἐπ À Γ 

à pal — Ξ-- [ΟἹ 

! Cd l A \ " T- 

RYEULLATEXT,, TA097 HONSAH 9! XXL FRA COTI! τὸν 

\ \ ἢ e - \ \ ἢ πο ΤΩ 

κατὰ Θεὸν σχυπὸν μου" αἱρουμαι γὰρ ὑπὸ TOUTOU TIY ὁράχοντος 
( es Qi er s pe \ \ 3" = \ 

XATATOUNVAL ἢ προσχυνῆσαι τὰ ἀφανὴ HAL KUOLK ELOWAX χαὶ 
͵ 

ἢ \ x Se 3 

! 
= = - ! \ 

᾿λάτρευσαι τῇ XTIGEL TI. ον. Ἀττι σαν πιθοῦ ὁἐ εἰς. TU 

à [4 Ὧν > mn r \ \ -Ὁ ξεν -- -- 

χυριον Ἡμὼν ἴησουν Χοιστὸν τὴν [LOVOYEYTN υἱὸν TOY Θεου 
\ ἌΝ \ \ ς “-- rt 

τὸν ἀληθινὸν Θεὸν ἡμῶν, OTL τῇ αὐτοῦ κοα τὶ 
.} ! \ 

ALL ουνᾶμει TOY 
" " " ἘΞ: = s A 

ἐμφωλεύοντα εν τουτῳ τῷ φυτῷ δράχοντα προτεοῦν ἐχχεντήσω 

LL 

4 4" , \ el s \ ΄ 7 

χα. εζαφανισω" χα, OUTWS πορευσομαι πεποιθὼς ὡς VLXN TOY 
\ Ψ = 

TOY . ἀντι παλχὴν ἡμῶν διάβολον τὸν ἐνεργοῦντ 1 À 
3 ξ ἣν τ" 
EV TOLS. ὑϊοῖξ 

LA | à Η AUS 
τῆς ᾿απειθείάς. τῶν εἰδωλομανῶν TOUT} CHURTOE πων. » Ταυτὰ 
) μ \ ? e? \ - = CE \ 

AXIUTATA HA, εὶς υψος τὰς χεῖρας διαπετάσασα. ιἰχέτευσεν TOY 
\ μὸ \ ! ! \ = 

T TAVT DOUX’, περιεόντα RAVLOLIGTIOY Θεὸν GUYETALUAUYAL 

= \ \ " -- " ἐν « ἕω γῆν C2 = Ζ 

αὐτῷ και τὸν ral αὐ του ἀγώνα T:AELOOOL. Του 6€ aytou 

8: 

" " κα. " «- 

LYOOE ίως ἕπ στνοντος τῷ TORW τὸ τξ 99 

! À -- ς \ ns ! Ἂς ον 

ὁράχοντος προσεοπυσαντὸς αὐτῷ, ὁ χραταιὸς μάρτυς τῇ AOYYN 
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= 5" ! A ! -' =. Loc ’ 

TOUTIY EXXEVTIOUS KA θανατώσας. τῳ τὼν ολῶν οξεσποτη 

Π € - τὴ a F - 3 à L el » ! | 

υριῷ μων Ιησου Χοιστῷ ευχαριστηρίους ὕμνους ἀνέπεμψεν 
ἢ οἷς ; = , \ 5 

TOY τε τόπον τῆς τοῦ τοιούτου θηρὸς ἐπι βουλῆς 1 ÀEU βθέρωσε, 
τ ἣν / ) -» 
OOTE τοῦ λοιπ J πᾶγνας ΠῚ ne ἀφόβως ἰ ἐχρὶ ToU 

= Ὁ" Re er Nr 5 - Ν 

GEUOO καὶ ἀπολαύοντες “ἧς Ἡδίστης ταύτης ἀεννάου πηγῆς δοξά-- 

ζειν τὸν παντοδύναμον χύριον. 
0 "Er ΄- ee = " = 4 \ = Pen Ὁ Ε Lund - ᾿ ΔΩ πὶ TOUTOLS ἢ ER xa', φιλόχοιστος Evceeto θεασα- 

- ES PURES rx - Ν - RE | ἐπ 4 ΩῚ A ! νη TOY. ANTTN TOY μάοτ 209. ἐν HNOEV, τὸ παρᾶπαν ὕλαβεντα 
[4 \ ἜΣ PT τε, τε φοβερὸν )γηοίον EST 

14 
με 

᾿ ! ! |  — 

To 1ZAYVIS UE VOY XELUEYOY πὸοὸ THDOWY 
1 

>! + “ fs \ \ > -- -- 

αὐτου, ἐμεγάλυνεν τὸ Παυμαστὸν OVOUX τοῦ σωτῆρος ἡμῶν 
- τ re! \ ! ! 4 LA 

Θεοῦ, εἶθ᾽ ουτως τε τὴν ποέπουσαν ευγχᾶριστιαν αὐτῷ TO0ST- 
\ Le e LA + el ! » - 575 S - 

YAYEY ἡ οσια " πρὸς Ἣν ὁ ἄγιος μάρτυς ἐφη᾽ « Exetor,, TE O 
! ( LPO TNT ES Le r \ 1 

πνευματική, θείῳ νεύματι ηυδόχησεν ὁ Χριστὸς παραγενέσθαι 
5 1 \ \ ù \ > ! 5 τ - 

με ἐνθάδε KA TOY αἰσθητὸν TOUTAY δοά: XOYVTA αἀποΐχτειναι τῷ 

, 
! 

er = - , τ ! \ ! ΟῚ 

οπλῷ τοὺ συμον σταυρου, “ἰστουὼ εἰς TOY μόνον αβάνατον 

\ “ \ ς -- e \ = SES EUR \ 
Ho φιλάνθρωπον Θεὸν ἡμῶν, ὡς HA τοῦ VONTOU ὁράχοντος τὴν 

ἢ μῶν - Ἢ - = » se 

χεφαλὴν XATAT So τῇ τοῦ Χριστοῦ μου χάριτι" διὸ ἀξιῶ 
\ \ » 4 

τὴν σὴν ἁγιό τ τα μη ὑπέεριοξιν τὴν αϊτησὶν μου. παραγε- 

-"7 an 5 ( ! δ ,“ \ t ! ἂν " _ 

νέσθαι 0€ ἐν τῇ ὀνομασίῇείσῃ πόλει χαὶ ἡνίκα τῇ AUTOU TUVEO- 
ων ! = Ὁ 

la πληρώσω τὸν δρόμον τῆς Ets αὐτὸν ὁμολογίας μου, τὸ 
ἣν ἂν ! "» ! - ! 3 , 

ταπεινὸν τοῦτο σῶμά μου ἐν τούτῳ τῷ τόπῳ ἀποχομίσαι καὶ 
! 9 ῳ À ad gs a] \ n ! 

χαταθέσθαι, ἐν & τῇ τοῦ Χριστοῦ μου δυνάμει τὸν δοάκοντα 
+ , ES: ns ! , Ὁ 5 ὁ: ᾿ “ | à \ 

τοῦτον ἀνεῖλον, διότι ἐνταῦθα ἐπεπόθησεν ἡ ψυχή μου χαὶ 
ψ ! A , =" pe STRCET RAR ASS Ξ 2e fa ἊΣ 

ἡρετισάμην τὴν χοίμησιν τῆς Por μου ἐν τῷ σῷ 
3 À 4 \ ! 

τούτῳ κτήματι γενέσθαι εἰς αἰωνίαν ἀνάπαυσιν καὶ μνήμην 
»-»" -"Ἢ = τῆς " 

τῆς σῆς φιλόχρίστου ψυχῆς ua αἰτήσω τὸν ἀϊλοθέτην μου 
. 

- LA r 5 - 9 ! \ \ 

Χριστὸν τῆς ὑπὲρ ἐμοῦ εὐνοίας τὸν ἀξιον μισθὸν παρασχέσθαι 
s F 0 ιν ns τῷ DENT 

ERLCOLYELLXS αὐτοῦ δὺς-π ) φωτὶ τῷ αιονῷ 

ς 
ς | d ! -- -. « -- -- ῳὠ ὡς τὰς ! 

εἶσα ἡ (σία καὶ τοῖς πολλοῖς Ooxots πεισθεῖσα τοῦ χαλλινίχου 
4 ΞᾺ ce 9 " 7 

μάρτυρος, συνέθετο αὐτῷ. TOUTTELY ἀπ... τὰ παρ αὐτοῦ 

διαταχθέντα, πιστωσαμένη αὐτῷ τὸν τῇ 
La 

! Are: ” Lee 037) λο in τούτη. tj μαρῤτυρᾶ TO PAA DIAEVT, νούτὴν 1 
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! \ αὖ! A ! ! 9 il 

UROOE'Y ETAT, TOY XKXAAALYLKOY KA, περιπόθητον 207907 οὺς TO 

L 9 , \ L . ,: ! 

εαστης 0'X170,0V TOY. κατα τατον £0YI7T% μενον θαύματα, 

5" δ] ! ( , ἵ: ue: ! , - 

παν TOTE τῷ ΧΡ LG εἐνοιαιτωμενα ηρ!α χαὶ EORETA μονῃ τῇ 
\ \ - ἊΝ ῬἭ ! \ + 

εἰς Θεον συν δάχρ ουσιν προσευχῇ ἀποδιώξαντα τόν τε παρὰ 70 
= A] ἊΝ, 1 τ ! 

1.20) γλεύοντα χαὶ πᾶν τὰς τους πλησιάζοντας λυμαινο- 

͵ a « ἃ Ξ 5Ξ 
μενον φονευσαντα | ὁράχοντ δ T1 HMAVITALX τοὶ TION 779.950 

γ 4 \ \ œ ! \ Ἂ > + © "ἃ 

σοὺ Χοιστου KA TI)? "ει LOST τὴν» ΧΆ, γλυχξ CLV, -GOUOE του 

LR a IS - ἮΝ “ ͵ Ὡ « Ἀπε 

DOBTOSMATRONLUYCLY  TOLC: πὸ 22024 ἀλλουσι οωρηπάμενον. 1 ED 

[4 κὰν γ σ΄ LA ( ὃ (D \ - A 

ŒIELVEL ταῦτα 1. OCLT )ἡεασαμένη Βυσεβεια χα. 7790377. τὴν 

d » ἣν δι. \ on L 0° ! 6 ! 2 

τοῦ dY0006 ἴα, πρὸ τῆς αὔλησεως αγιόοτητα, προσπεσουσα 
, - ! (RS z: ? \ 9 - \ 

TAUTIUNEDLC yova FLY RASIRI AC, εὐχεσθαι 07 m£o αὐτῆς χὰ. T9 

, ἂν .“", ! \ ! 

TOTIU m0! "ΟΡ OV GEST TU γῆ LYOY TOUTOY χα!ϊι παρξο' ομενων 

, - ἢ - 2 ! ΄ - 
αφανων ανρωπίνων τι! ὧν χαὶ τῆς προσχαίρου ταύτης CONS, 

\ AR , ù 14 4e ἢ \ 
TT} YTE 0 TOUT} ἀντάμευψιν RE HE AAOVET T0 του 

Ν χω \ \ 9 1 

Le) 13.k000 000 Θεοῦ, τὴν αὐτοῦ ἀνεχλάλτετον καὶ ἀνείκαστον 
ad κ᾿ \ DS -.9 \ à , \ 

των οὐρανῶν βασιλείαν καὶ O1 αὐτῆς -τὴν τῶν αἰωνίων χαὶ 
,ὲ 5 , ( -" 5) JS à 

ἀπελευτήτων ἀγαθων αἀπ͵όλαύσιν. 

yet rune CU NC ἈΠ RE 
. ουτοις τοις παρα εν χοῦς ρημοσ'", po JS. ra Al HAL 

ἡ Le el ! CIS e \ 9 ( \ = ee \ 

σώματι O ἅγιος μάρτυς ολον᾽ εαὐτὸν ἀναθεὶς τῷ Θεῷ καὶ 
ῃεὶς = ΕΣ - Re ps À , ἊΝ x = Q 

XOATAUDUELS τῷ πνῖτυματι τῇ εἰς αὐτὸν πίστει, XATAAAPUY 
ne? = ἢ - LAN — e \ 

τὴν ᾿Αμασίαν “ΠῚ τῷ φρυνήματι τοῖς ἀθλοῦσιν ἑαυτὸν 
A μιν \ 5 \ \ 

συγ) RATER ξεν, 3.) 0 (αν TE τῆς VUXTOS ETETNONTAS TN) Tao 
ευ 5 - » ἢ 

τῶν τ ΕΘΝ πὶ τιμωμένη, ν θεὰν αὐτῶν Αρτεμιν ενέπου,- 
\ D ! s \ ' d Ε ἢ" \ ' β \ 

σεν χα, HOAVITEV" ER, τουτοῖς χοατηῦύεντα τὸν μόρτυι 
ς = TA ! \ fr - ! 2 

“ων μισθῶν γεωχόρὼν KL, προσαχύεντα τῷ TYEUOV!, βοῦ 

c] eo Ὁ Q δι ς: © 

, u -- t " -- 

LLEY γάλῃ RITEU αρνυρουν ITU, ὡς τὸν τοιουνὴ9. ὁράματος 
— 

EN » - "» χὼν \ LES _ 

τολμητὴν καὶ τῆς Toy: θβξῶν αὐτῶν μητοὸς ὀλετῆοσ". τοῦτον 
ὶ 

5, d [4 F ν᾿ ἢ 1 \ LA \ 

οὖν ὁ τύυραννὸς ἐπίγνους χριστιανῶν εαὐυτὸν εἰναι χαὶ σταυρὸν 
5 ! \ r _ ΄ἮΝ «ας ΄ “= -- 

ERLYOAVOMEVOY χα. Χριστοῦ ὁουλοὸν υπάργειν ομολογουντὰ 
΄ \ , 3 , - 7 , 1% \ 

We al TO πρὶν. AAÀ # où Toy Καίσαρος, σφοῦρα μὲν 
9 \ ΕΣ Le ! \ \ ΤᾺ L -- =" - mA 

ελυπήθη τὴν πῶς οατον NON E-YOLAY EVYOWY, TMAELSTL ὧς 

τι φονεύσας W, -- ἃ. ἀλλ à VV. 
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νουθετῶν χαὶ αὖθις προχοπὰς χαὶ χρήματα ἱχανὰ καὶ τὰς παοὰ 
Ξ ? Nr " -- 

Katoaoos ὁοξζας ETXYYEA 
\ s 

! ξν - ce = à LL A \ mt) λόμενος, εἴγε θῦσαι τῇ Ῥέᾳ χαὶ τῷ 
= ! — 

0, ὅλως πεοιτρέψαι τούτου τὸν εὐσεβῆ 
5, ( ͵  nl ! 

ἜΝ προϑυμως αἀνάσ 
À = 

O ci 
ἢ τ 

ἊΝ LA 3 Χ \ ! \ L + 

οὐχ Lo 'υσεν λογισμον. Επεὶ ὃς πάντῃ μὴ TE θόμενον αὐτῷ 
\ \ \ Ὑν} Ἐν Ὁ 

Θιέγνω TOVNAMLOV νοῦς χα Φρουρᾶν οἰκῆσαι παντελῶς ασι- 

Fan )\) ορΥ Crédit Le πα ΣΝ 1 ns? | “πὶ n ἘΝ = La 1) ri: Geste 1 SR *OUVTO. TIOCETATTEY καὶ, Π" Δ ŒS TLUT \NYELS ὕποσ ναι 

δ ρος m | e ms Les -- : le mr δ ε » \ 2 À ÉRITOIUEV, ἔν TE τῷ SUAW TOOTNAUWTAS HAL ‘EL AXOOY TA 

= \ de \ = cs 

MAEUDUS - HATACGAVAS, ! TEAUS  TMIPL χαταχαυθῆναι νοῦτον . χανξ- 

Le \ \ = 9 LA 29 

ROLYEV , ὡς OUTU. “ὃν - VAN τῆς μητρὸς τὼν ἀνοσίων Θεῶν 
- N re \ e \ = r - 

αὐτῶν » HATADAECAVTE  χαν Ὁ εν γενναῖος TOU Χοιστου σνρα- 

Je ὧν < δ κι 5 11 2) Ἁ 

EVLANTEY τὴν ΓΝ TEAELWUELS Ξ- ἐξ 

L >] « 

TROUS νομμως ἀθλὴσ 
- A n ἊΝ , a 

᾿Αμασί ια΄. τῇ πόλει 7e OEXATOLUY χαλανδῶν λαοτίὼν ἔπι 
F - \ -- +) = Ἄς κι 

ΤΕΣ vo) χαὶ Μαξ Eu ίνου τῶν ἀσεβῶν βασιλέων. Ἡ 0€ 
! \ »/4 

μακαρία χαὶ βασιλὶς ὄντω 
= “-- ss A - νι - = = 

πληρώσαι σπουοάζουσα, ἐπιστᾶσα τῷ μαρτυρίῳ αὐτου OWOX 
€ ! re ! ὃ , - 

ἱχανὰ προσενέεγχασο. τῷ ἡγεμόνι Ὥτησατο τὸ τίμιον σῶμα του 
, \ QUE \ υ A ἊΝ -Ὕ 

αγιου χα. πανξένοοζοὺυ HAQTU 00 * ὃ XXL λαβοῦσα χαὶ ἐντίμως 

Η͂ EN ! \ "ε 

μυρίσασα χα, οιαχοσυ ησᾶσο. ως ἅγιον χαὶ ἁγιάζον τοὺς TOUTO 

! - PALM - \ \ 5 » ΤῊΝ 

τιμῶντας RAL σὺν ἀνοράσιν εὐλαβέσι βαστάσασα ἐν vo LOL 

SAT pe ὯΝ x RULES el - à ARLES 

OLXICXUW τοῦτο ἀπέθετο. xaVare o αὐτῇ. ὁ ἅγιος EVET εἰλατο. 

Ῥ , \ ὃ ! sn? 7 : 
ναὸν αὐτῷ ξεςεγξιοσσο, περ ιχαλλῆ χα. CERTOTATOY XL, EV αὐτῷ 

ὲ 

θησαυρίσασα τὸ πολυτίμητον καὶ σεβάσμιον αὐτοῦ λείψανον- 
᾿ ον το 5 

ω προσχαρτερουσο. ἐἰχέτε' εν λιτανέύουσα OL αὐτοῦ νύχτωρ 

\ 5 « ! \ LE ! ἢ ! , \ CN 

χαὶ μεθ ἡμέραν τὸν ἐλεήμονα χυριον μαχαριὼς αὐτὴν τελειὼ- 
“ 1 τ - \ , \ , 

ἡεῖσαν. πλησίον αὐτοῦ χκατατεθῆναι, τὴν εἰς αὐτὸν roc 
ñ PEN ES = \ à MS ! 

ϑεγοι τέλους AXALVT HU ἀσάλευτον σῳζουσα, ὡς κηδεμόνα 
= LEE + ! [A ! 

χαὶ προσ TATNY τῶν αὐτῆς πάντων υπαργοντα " ὁ KA TETU- 
ΟΣ ὃν ΄ ς ! ù c \ 

ARE * εὐχαῖς γὰρ οιχαίων υπαχούει ὁ χυριος, οιότι Ἢ πρὸς 
s + 

\ » -" γ΄ mn I SAM ! - AR: 

TOUS EUYVOUS τῶν OUOCOUAWY OLAUES ις ἐπὶ τὸν ὃ: 61 ποτ 2 θοιστνον 

ως} LI F , "7 - = ! \ OX 

τὴν ἀναφορὰν ἔχει. ᾧ δεδουλεύχασιν" χαὶ ὁ τοὺς ὁιὰ τὴν 
; » « x ue Sn 1! 5 \ 

ἀληθῆ πίστιν ηθληκότας τιμῶν ONACS ἔστι τὸν 
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r [2 - Là [dé \ LA \ LA , 

εχειν τῆς πίστεως" OÛey χαὶ οἱ τοὺς αγίους μάρτυρας τιμᾶν 
\ , U 
! 

, ͵ = 
εἰωθότες ULLULEOLTTIL γυνοντα" παντὼν TOY TOUTOLS AROXEL- 

\ ? ! Ἂς \ Lé ! \ 

μενὼν ΞΟ γῶν: Θυνουσαν ἕν Οοὐν T1} LEE καὶ φιλος- 

CEE ET Ἢ“ 2 Xo! -ῷὼ  ) - Fr! y f2 πη) AVLO! μεν εὐσεβῶς εν Αριστῳῷ RATTLOY τῆς τοὺ ὍΝ 

-- ! ! \ , 9 

HILUTSEUWS OÙ TE ποοσηχουτες HAL OÙ παὸ αὐτῆς χατοασνάᾶντες 
ὶ 

ΝΗ ' ἘΠΕ ΣΙ mas hr LEE mer alt TOU μᾶρτυρος Ueoanovres ἀπέθεντο, μνήμην ταύτης ἔἐπιτε- 
- - [a] \ -" 5 - - , l'A) 9 ! ( , ἢ" 

ADUVRES, y HAL VUY ἐπιτελεῖν, ἀχατα ΠΧ ΟΣ ευγομεῦα, αν 

Zen ΡΞ ᾿ rm 1, ῃ- Π ἄς μος a — ΕΞ FA nr. D, ὧν τὸν ἄσυλον τοῦτον ἡ ησαυοον ξοωρήσατο Ὥμιν, τῷ σαββάτῳ 

-““ =» ἠέ “»» πα Te Ν χω ὦ Ν A2 ps _ c - = A ΩΩ , -- SFR ENT LENS TOY VAS πειῶν εροομᾶοος, ὡς τῷ TAPPATO τῆς 
\ : \ ᾿ ς 

\ ! t ἂς LA ex LA ! \ : | 

πρώτης ἑβοομάδος ἢ τοῦ αγιου κατὰ τὸ OL παγχοσυ ως 

ς » δὲ 3 \ 

8. Huets 0€ ξ ἐλάχιστοι ὁοῦλοι. ὦ ὀέσποτα ἀβλοοόοε χαὶ μάρτυς 
\ = - \ τ ἢ ἢ 

RLOTE TOU μεγαλοθώρον Χοιστου XI! προνοητὰ εζανφοξτε λῶν 

\ -" € - ΄ \ 7 \ 

χαὶ τῶν ἡμῶν, ὡς TO04YWYT) ὄψιμος χαὶ ἀδόχιμος παοαφυὰς 
= -" NS ς -" DA \ = 

τὼν σὼν XAZLOWY, ἡμῶν O€ RATE OU Y χα! χαθηγητῶν, IUT τῇ 

\ t - 0 ᾿] « -- = , \ - 

συν Ὑμ'ν TAUTR εὐτελξε! λογιχῇ σου TOLUVN χαὶ τῷ πτωγο- 
! \ > D = \ ! ! 

F9.7T0) XI: PE 700) σου λαῷ! Ua (χάρι € HAL TOLTUAXI CNE HAOTUS, 

4 ἵν ἢ ! \ \ Le - 

ως βεοσώρητον RI001S Ty χεχτημένον τοῦς TOY XOLYOY μων 

ἊΝ ! \ -» ᾽ \ \ \ \ ς “- 1 

οεσποτὴν ΧΑ. σωτηρα Χριστον χαὶ τῦν περ" μων G00YTL0% 

t ΠῚ Ξ ᾽ν RE) , - - 5 - 

ὡς πὸ 020% IVRLOLOEYUEVOY YOVUXANTOUVTES AMVOUUEY, κα! 

, \ ! LS \ ? ὟΝ ! \ \ 

τὰ ΔϑΡΉμδι ETITUVAYIVYE χαὶι αὐγμαλωτισθέντας OLX τὰς 

[4 =. , , ϑ \ = ! ! 5 - 

πολλὰς TOY αἀνήμιας ὑπὸ τῶν αἀλιτήηριὼν τουτῶν Ἀγαρηνῶν 
΄ = \ y, \ \ ς - - - \ 

-πὺν XLL ἀποστρεφομένων τὴ» JTE 0 ἡμῶν TOY ταπεινῶν Χχαὶϊ 

=} | © er 2 = © τ © re Ὡ fi 

- ’ s of 

TATNS τῆς φύσεως φιλάνθρωπον συγχατάβασιν 
ES - t - = ! \ - 9 ! « ! 

TOU XOLYOU ἡμῶν OEOROTOU KA Θεου ET CAVINVIANE TEAELUWS TE 

LA LA \ ee PS Κα \ 

ει ποντας παραμύθησαι χα μὴ ris TOUS οἰχέτας. 
πω κα ! Al !’ \ ᾿] ! \ \ 

ἀλλὰ πᾶρεσο XA! φρουρει χα. ETIOXOTEL χαὶ γει τ at πρὸς 
nl 

Π 

\ ! \ 

τοι χρξενῖτονσ. KA! εἡγόμενα TOUT, (ας TOY TE σπουδῇ χαὶ πόῃ 
i 

FA " 2 , »" 

τοῦ σοραμόντων χαὶ noire ae να Ὁ ΟἿ) ταυτῇ σξπτῃ 

Y ! 

᾿ 

9 = e ! A 

AUAN του AYLOU σου SX, νώματ ος τὰς χατὰ Θεὸν ἰτήησειςι 
»À ! Ste. \ ! 4 

προόσοξςα", HAL ROOSAYAVYE αὐτῷ χαὶ τὴν χάριν ἐχὰσ τῳ note 

7 [4 ! \ 5 , 

χκαταςζισον., OTUWS ΤΟ δου αν OU σοὺ μὲτ τῶν επιγείων τούτων 

, , \ 1 = \ \ " = 

KA T00S%Xx9.00)Y 447 noce! ων χα", 70070000 KA τῶν ATEAEUT) 
ἐ 

LA 

- 

19 
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’ € = Le s + ΟῚ - + DE À 8 \ 

πῶν ἀγαθῶν εν Χοιστῷ Ἴησου τῷ κυρίῳ μῶν, © ἢ οὐξὰ χαὶ 
\ ! u 2 ! 

τὸ χρῦατος ες τοὺς ALLO YA τῶν αἱ LU) YU) Y, AUTY. 

9. Ἐνταῦθα τὰ προῃρημένα χαλῶς EYELY υπολαμβάνοντες, 
CN ! - ἢ ς = Ξὸ « 

φερε τῷ μετρίῳ ἡμῶν τούτῳ πάλιν λόγῳ τῶν ποικίλων χαὶ 

4 ! ! 

μεγίστων του μᾶρτυρος θαυμάτων συυμέτοως χαθὼς ὁ RE0"f 0- 
, SE > ! 1) 

μεθα εἰς δόξαν Θεοῦ μνημονεύσωμεν. Et γὰρ ὅσα ἡκούσαμεν 

ουληθῶμεν, οὐχ ἂν ὁ 
TO 

\ 9 - 
αἱ θεωρῆσαι κατηξιώθημεν ἐἰπεῖν 

" \ = ᾿ 

τοι: ἡμῶν χρόνος EL πὸ λέγειν ἐπα’οχέσειεν. 
- 4 = , , ΟΡ, = 

Θαυμα dd. Επὸ πὰ βίῳ πεοιουσα Ἢ φιλοχριστος χαὶ οιλο- 
! ! - -" € , =“ 

μάρτυς Ευσεβεια καὶ τῷ τοῦ αἀγίου προσχαοτερουσα λειψνάνῳ, 

-“ LA - ΕΞ Π ” | ἷ ἘΞ ῃ ΘΒ ἢ e “-- 7) () ELXOVX TOUTOU γρᾶψαι χαὶ χτησασῦαι“ εβουλεύσατο. EAbouox 
, L 3 2 ! \ 4 

TOLYUY πρὸς TLYA τῶν γραφέων σγημᾶ TE χα! πρόσωπον EU 
ὶ 

\ \ s - ! ! - 5 , 

νευσασα HAL TOY OLXELOY πόθον τῇ EXELYOU 1° ç— 
\ 

0° nr οῶσαι 

\ x 9 ὧι ας ὦ ? 

ur δυνηθεῖσα σὺν ἀθυμία πολλῃ υπεχωρησεν οἴχαοε. Οὐ 
_ — 

> 3 SA 04 El LA et el , -- Fra md 

[LET οὐ πολὺ 3 δὲ QUATAS ὁ ἅγιος ὠσπῆρ τις EX μαάχρᾶς Οὔου 
! 2 4 1 = - = \ ΄ \ ἔς: A 

στρατιώτης, λέγειν ἐχελευσεν τῷ γράφει τὸ ὑπὸ τῆς YUVALXOS 
Π 

\ L - ! e ! » A 

προστο χθὲν %97T0) : χὰχε νου φησαῦτος, Lao HATTUS son T20$ 

Y ! ( ᾿Ξ Ces , \ 1 | 3 ἌΣ A AE = ù ! 

AUTOY τὰ Ὡς ορᾶς, ἐμὲ γράψον AXOLDUWS χα, πάντως ἀρέσῃς 
- - π΄ τ ÿ. ! , " 

αὐτῆ Ἴης OÙUY ELXOYOS Li per NS XAKE! νου Te οανοὺς AA 

! JE SIL \ 9 \ \ \ - 

GRAYTOS, LOOÙU XAL αὐτῇ παραγίνεται ὩΣ 2... ἡαβοῦθα τῆν τυ 

ΡΙ ! ἊΝ ! Le LA , « \ \ - " 

ἀγὶου παοάστασιν. ὀφθαλμοὺς χα. γεῖρας εἰς UYOS οιάρασα 
\ 8 | ΝΣ 5 4 γ \ 5 \ 9 

τὸν env ἐχ λιν: ἀνυμνηῆσεν, ὡς χα, εν τούτῳ τὴν ἐπιθυ- 
, LU = : | ! > ! « CL - \ er 

μιὰν αὐτῆς EXT) νηρώσαντα * τὴν TE εἰκόνα λάῤουσα μετὰ γχαρας 
Ἂ" “Αι \ = | \ 9 pe. el \ AL et 

ἐπὶ τὸν ἴδιον οἶκον Dei pete τὴν Ev-yatra : ἥτις καὶ σῳζετᾶι 
Ι ? sf! \ = _ 

χάριτι Χοι ἰστοῦ μέ: Los ἧς σήμερον. Ούυτῶς τοὺς φιλουντας 

αὐτοὺς ΡΣ οἱ ἅγιοι, τούτοις ὁ ὅταν θέλωσι τὰς αἰτήσεις 

παρέ’ ουσιν. 

10. Θαῦμα β΄. Κατὰ τοὺς ἤδη παρῳχηκότας χαιρούς, ὅτε τὸ 

τῶν Περσῶν ee ἔθνος τὴν 1002 ἡμῶν χατενέιμετο, ἐλθόντες 

ἐν Εὐχαΐτοις οἱ βάρβαροι πᾶσαν ζήτησιν καὶ ἀγνερεύνησιν 
: “ -- ΟῚ ΞΟ ses ξ " PA ’ s ᾿ 5" -- 

ἐποιοῦντο εν τῷ τὸν αγιου σέπτῳ μαρτυδιῷ OX τὸ. ŒUTOU 

1. É(aüux) x'in marg. et ila deinceps. — 2, χτίσασθαι W. — 3. μετοῦ πολλὺ 
W. — 4. τούτους W, 



10 

20 

SAINT THÉODORE [09 
- \ A sn u ὡς 4 ἢ “ - l 

TIUL0 ον λείψανον, Οὐ OLT πόθον Ξυ 1} τοῦ 742 HALL 9900 

4 “ , > 9 \ JAN" υ 

ἐσέβοντο τοῖς χτισμασιν αντ'ι τοῦ χτίστου λατρεύοντ CESs AN 

, -- -- = ! ns si 5 ἮΝ \ ’ - 

εν £0 EL. OALUOYVIX À “ΟΝ ΝΟ KHAUTMEVTES TOYVU UE την TOU 

ἁγίου παν γυμνωθέντων, πάσης μὲν τούτους εὐωδίας ἐνέπλη- 

σαν, πολλοὺς δὲ τῶν παρόντων καὶ ὑπὸ πνευμάτων ἀχα- 

βθάρτων Ô “λουμέ ÉVOUS Τλευθέρωσαν. πλείστους δὲ ποικίλαις 

νόσοις καὶ πάθεσι σωματικοῖς κατε ομένους ἰάσαντο! - οἵπινες 
᾿ à ‘1 \ μῖν ! (2 © 3 Ν ? e 

ἐπιγνόντες τὴν παρὰ τοῦ χυρίου ἡμῶν Îroou Χρισ τοῦ OÙ αὐτῶν 
\ 9 ’ - Lu - 

θαυ ματοποιὸν ἐνέογειαν, πίστει ἔχαστος τῶν ιαθέντων πιστῶν 
= ‘a ! ΄ -- ler cd 5 - s 

OOTE 9 ἀλεςιτη ρα DIOUAKT ξαυτῷ ες αὐτῶν ἐθβησαύοισεν, ES 

\ > À NA 5) ! $) 1% ! A 

ALCNORONTES: LLEeT. οὐ “πολὺ TAVTE. ANEUWAAY, AOULALOETOY -χαὶ 

\ > ZA « - r -- ’ 

ἄσυλον του μάρτυρος δ’ EdUTOU T! 
--- οὶ " \ 

μον σῶμα τῷ 1010 ᾧ 42! u 

\ i i 
! 

ἄρ nue πρεσβεύσαντος * € 

[à ! δ IS a] 

10ETITATO εἰ ιαστικῷ πεο!βολῷ ὁ 
" , " 1 ς -" e 

OÙ γὰρ ἐπαύσατο βλέπων ἐπὶ τὴν πόλιν ἡμῶν ὁ Θεός, ὥστε 
, DEN) e à \ \ « τὰν RD RAY ΜΝ ( ΤΣ = 

τρέμειν. αὐτὴν, ἕως χαὶ τὸν σὺν τοῖς οστέοις ληφθέντα “χοῦν 
- , ' xl \ , " ! 2 Ω 

MCE LS EOUVEOWOEV. ” ET, TOUTOLS γὰρ EHOTAVTES οἱ PZ0pP700! 

HN Te RE OR D MERE EDEN ᾽ Ne πρὸς Φοβον τε χαὶ ἐχπληξιν τραπέντες — ἰσασιν γὰρ θαυμά- 
x \ — = -- \ PC - 

ELY τὰ “μεγαλεῖα τοῦ Θεοῦ καὶ πολέμ LOL --- ἐπέτρεπον τοῖς 
EN “-- , - 

συνελῆουσ! χριστιᾶνοις ἀποαοολείπτως τὰ θω: 
“ “-" Ὗ \ NA ss 

AUTO Y ἀποδοῦναι. "χα ΟἿ ταῦτ 2 L τοὶ ντὰ AVE À AL 

NN ! ! \ 5 ! μὰ , , 

YOVTES HAL ἕν σινόονι X0.° 20% ἐναποθέμενοι nes τοὶ τον 
JU ! ᾿] \ - ! -- πῶ " 

ἀλιτήριοι ἐπὶ τῇ τούτων φυλαχῇ π ἐσβύτην τινὰ TOY EX τῆς 
? «ἢ y "ἢ , \ - - 

σι ϑαλωσίας πρὸς τὸ ταυτὰ παραοοῦναι τῷ τηνιχαυτα προε- 
s 1j -" ΝᾺ 4 5 ΥΩ 4 - “τ. 

ορευοντι τῆς πολεὼς μῶν επισχοπῷ Ελευθερίῳ τῳ μεγάλῳ, 
- \ \ el \ - ) 

TU O XAL TOY αγιον TOUTOYy μετα T0070 ναὸν αναχαι ινίσαντι. 

Ὁ ΣΙ _ [0] 

pl -Ὕ fu et r = 

χώρησαν τῆς πολεὼως" οστις, τούτου TeÀE κωθέντος ἐν αὐτῷ, 
\ = ‘ Le - \ 

TI σεβάσμια χαὶ πολύτ τιμαϑ NY TAVTOS HO χαὶ ἀργυρίου 
Ἂ 

τοὶ ἀθβλοφόρου Er ανα. ἐν LOU 
-- << 

! » , NE « \ \ - 
τόπῳ ἀπε Dale σεν εἰς ὁύξαν καὶ τιμὴν τῆς τοῦ μάρτυρος 

ANUS 7 γ Ψ \ , 

μεγαλειότητος. ᾿Αλλ᾽ ἐπανέλθωμεν εἰς τὸ προχείμενον. 
- ’ ΠΣ ἀν» » € 

11. Θαυμα γ. Ἔτι γὰρ πρὸ τοῦ ἄστεως οἱ Πέρσαι διάγοντες, 

1. COrr., prius ἰάσατο ὟΥ. --- 2. πολλὺ W. — 3. ila W; exspectes πολυ- 
πιμότερα. 
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REX ἢ fes x ΓΝ Ciel σὰ AR Lsxad - ᾿ ΝΙΝ Lx μ fe a = Ὁ ( 7x ὑπὸ οωμαικου εἐχστρατεύματος ALOYNS βλαβέν τες ΟΝ jou 
AN ἀκ Le δ Al 

πολλῷ  UREOSETI à < ci G) UE) .-» Σ] © A 
= \ \ - \ à 

λους ὑξν TOY αἰχμαλώτων εν φόνῳ 

\ ! \ ! " - mA \ 25 € 4 

HAY ALORS σπεκνειναν, πᾶσαν θεὲ τὴν» π λιν χα τονε τοῦ αγιου 

\ \ ! = Le DEN NS Lu η = 5, ! 

λῶν πυρ. χατέεῴλεζαν" σαλὰ οὐ πάντῃ λαθεῖν γτουνήθησαν. 
« ! τ \ - ! NNLA % 

χαταλαβονῖος στοὺς ὁ πλοφ οου τοῦ μαοτυρος᾿ πολλὴν γὰρ 

ἀν ἢ ᾿ n:> ASS = τ € CON = 
KA TU πορευἼεισιν 000Y αὖ ᾿ξ £TE00Y ρωμαιχον στιφος στόοῦ- 

: 4 Q 

4 = 2 5 ( \ AREA \ Ἃ ! . y « 

ποτῶν :EREAUOY ET τὸ AS YOUEVOY Ὄμφαλιί "μο 090$ τοὺς 
= δ» ! LA 5 \ \ 

πολλοὺς. ἐξανάλωσεν, τοὺς ὑπολοίπους δὲ τ ΕΣ εἶτ TOY 
en 4 , \ NS 

λεγόμενον ΛΔυχον ποταμὸν ὡσεὶ λίθων βολίο δὲς sé (λάζης πληθος 
ne εἴ (> » 5 ds ( , x ( - 

χαταπεμῷμεν ες οὐρανοῦ n θεία δίκη ἐθανάτωσεν, ὡς μηθένα 
" 
f 

- \ \ 5 me | ει sd 

RAD τὸ τοιαῦτα ὀεοραχότ ν εἰς τὸς AONME LS TEE νελθεῖ ἵν" εν ῳ 

s SE) \ - + \ ! \ - εν 

τότ URÉO τὴς εἰς τὸν μάρτυρα Hi τιας τὸ TOLOUTOY ρωμαις- 
A A εν x | 1! \ - ’ γ΄ , 

72 EXFLEUTEUU.T. EX νεας νῦν Ἶ γΞ": 0€ τῳ μαρτυδι ομῶννμον 

re - r , D ὑοῦ, 2 ji \ SR à ! 

ὡς τῆς τοιαύτης VEXTS αἰτίῳ, ὡς AUTOL OLWUUVUYTO, TOO0UX/0Y 
! 9 \ L Ν δ 

ευούντες αὐτὸν χαὶ συμπροβυμούμενον : ὁστις χα, μεγχρ'ι τῆς 

ie ! 

συ μερὸν διαμένει. 
as ͵ », = Ν a à es 

12. Θαύυᾳ 0. To Res ἔτει τῆς θεοφυλάχτου 
\ 

Ἄ ! r PA c | 4 . 

χαὶ gt \ οχρὶσ ποῦ βασ σιλείας Κωνσ STAVTLYOU, NE [LET αξὺ Ρωμαίων 

ποτ ΦΕΥ͂, πολ τ δῆς. 2 nd ner NON 
is ELOTYTS; δν 2070 ν ἢ 3 ἑβοόμιης 

το 
Q .-- Ων LL 2 D [ΟἹ Es Ω - χαὶ Σαραχη νῶν πε 

J'en -' - » 

ἰνοικτιωνος χαταστρατεύυσαντες OÙ ἀλιτήριοι Ayaonvo!, τὴν 
»- ( = = \ " 1 € 2 - Μ 

γὴν μῶν πᾶσαν ot μωσαν OL τὰς αμαρτίας μὴν ἐπ 

1 PSC ET ΕΝ. δ ( x a ee ! Ἔν τ. ἀληθείας γὰρ. τὸ αχόλουθα τὰ τοῖς πολεμουμένοις χαχὰ κρίσει 
ἰῷ ΤΑΝ τ΄ , 0 > LE al ! 

(2:01 OLXALX  YLVETAL τοῖς ASLILS χολάσεως᾽ πόλεμος γάρ, 
as \ der 0 AU 9 \ ΤΩ L M: D) ῃ- Ξ \ 

ουγσὶν ὁ To001 TS Qoré, ἐπὶ τέχνα ἀπειθείας ἡλθεν χαὶ cyvay- ra SERRES i 
( ! “ s “ -- EN \ πὶ \ + -" ᾿"] | à 

IN TOUTE EÈT LUTOLS AMONT “ἰοεῦσα! αὐτοὺς εν ταῖς HOLZLALE 
, , " - \ 1" 

αὐτῶν: τουῶὼν τοίνυν EN τῇ Ὗ i ἡμῶν γυνομε EVOY OL τῇ ROASL 

! 7 ’ γ΄ 

ἡμῶν λοιπὸν AGE ν ὦν. γυνή TLS SEUVOTATT, OFTIGIAYMEMNITES 

à EN ὁ = = 7? ἱ χα = LUS 

χυτὰ πολλοῖς τὰ τὴν προξεζςη γγξιλεν λεγουϑα, οὐ, στυφος πολὺ} 

οβάοων ποὺ τοῦ τείχους rie πόλεω- Rudy ἐπεστὸ- ἐθεῦσοςι- 
a 29490} nr 9 νον EU AEE τῆς πολεως ΠΝ ΞΘ ΟΞ Ἑ 99€? 

… ‘ 

\ vo 7 = -- -- , Lu 5 + 3 

καὶ τὴν. πτωλὴν. εἰδελθεῖν ᾿Θουλομένου, κατεῖοξν. EU DAV DS TON i ! : ἢ ϊ ἴω 
Π + [ὦ - 2 5 ͵ _ CAN ΄ ἔταξε, 

HUDTUOL εφιππὸν XI! οπλοῴορον εν μεσῷ τῆς πολλῆς ἐστυτα 
i 

τι πΞολλυ ν.- 

à Lait 

εἶ 
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\ , ! 9 ! - + . 

HA τούτοις γενναίως ἀντιπαραταττομενονῖ" TOUTO 0€ πὰρ CUT; 
΄ - 5 4 \ pe ( ' € ! 3 ! ἃ 

ἑωρᾶτο ἐν ᾧ AU, πάλαι ϑαυματουργήσας 'στόρηται τόπ 0 
, - ΑΕ , - , ! LS) ( - ἐς \ se 

ἅγιο DS ἐπάνω τῆς πύλῆς ET, τῶν ἀγρίων Σχυθῶν τε. χαὶ Θυννων: 

! - - Ἕ [NE = x k PA: πεν, -- , a 4 - s -- 1, - πολλάχις τοίνυν τῶν Αγαρηνῶν προσβαλόντων, τοσαυτάχις 
€ 3 mA , US ἢ : 

O€ UT αὐτου IVIRSITREYTO)Y —— AYVLLOLTVAL YAC Οὐκ 1 

- - \ - ἢ δὲν - - 1 
τῳ 771920 p de AR To HASTUS! τοὺ Χοιστου ——, τέλος ούναμίν 

΄ » "» δ: LA 

τινα ἀγγε λικὴν ἡ ἄνθρωπος ἄνωθεν ἐθεάσατο, τοιαύτης ἀκού- 
“ = Π 5 ’ ! ’ 

σασα χαὶ φωνῆς λεγούσης πρὸς αὐτόν᾿ « Πάρες τούτοις τὴν vai 

» ἊΝ 5 \ » "» = -, 

εἴσοδον: οὐ γὰρ ἄνευ κυρίου ἀνέβησαν ἐχπολεμῆσαι τὴν 
’ rer ? τ LE » ’ - t ! 

χώραν. » Τούτων οὖν, ὡς ἣ γυνὴ ἔφη; ὑπαχούτα: τῶν ῥημέ- 
r e! ᾿] \ ρ , ᾿) Pan dl ! x 

τῶν ὁ ἅγιος, εὐθὺς ὑπεχώρησεν ἀχώλυτον μὲν τούτοις τὴν 
» ! Ὁ» ΝΑ La \ \ - ! 

εἴσοδον παρασχών, τοιαῦτα δὲ καθ᾽ ἑαυτὸν τὸ θεῖον πάντως 
CEE - \ -ο — 1 r \ ͵ -- 

ἐχδυσωπῶν᾽ « Μὴ παραδῷς, δέσποτα Χριστὲ ὁ Θεός, τοῖς 
, \ PF δὴ ! ἘΝ Le \ Rd 

θηρίοις ψυχὰς ἐξομολογουμέγων ot ἐπίβλεψον καὶ νῦν εἰς 
= \ — Ἂ \ ! 

τὴν διαβήχην σου χαὶ μνησθεὶς τοῦ διὰ σὲ χαυθέντος λον 
0 LT | di ! 

σωματος, ἐλέησον τὸν λαόν σου, ὃν LOL χατηςιωσας παραθέσθα", 
4 \ \ ! F < \ 9 [En _ sn [= 

χα, μη ϑυανωσιν οὐτοι τὸ χατοιχτηοιον εἰς TEAOS TOU Οοοὐυλοὺυ 

A: ! , \ pris D - A - , Ὁ ἢ 

σου.» Κα! TOTE TOLYUYV HAL εἰς αει TOLXUTH Ne αὐτου ὦ 

‘4 s WA: \ ! \ 

λονος Et XAL φυσιχὴν χεχτημένος τὴν ἀγ νσαθότητα 
4 SP t - \ ΄ 

τὰς τούτου ὃεσ σεις οεξάμενος ᾧχτειρεν ἡμᾶς TOUS ἁμαρτωλούς" 
\ , La -» L εἰ e - 3 sas \ \ 

χατα γαῤ τοῖς ἀνοίας ἡ ὼν OUX EROLTTE TA OÙUOE KATA TAS 

! € 9 1 Le ST JAN \ \ et | «ὦ 

σμαῦτ'ιος μων AYTAREOUXEY Ἤμον, ANAL  KHATA TO νος TOU 

\ “ὦ - - » » , 0 \ DES L - L 

LME ARO τῆς γῆς EXHOATALOUTE HU 210$ TO EAEOS AUTOU ES 
i 

- 4 4 - ES \ 

ἡμᾶς, ὅτι o! (τον ἐστι. 7% τκρόθυμος χαὶ ROAUEAEOS KA! ἱ ΞΤΟς- 

5 \ κα ’ ς ς , = 

νοῶν ET, τ LLS χαχίαις Ὁ LV ᾽ RUES γὰρ T, AU PELe OLAZY- 
i 

? , γ - ͵ ΄ῪἮῃἮ " ΄ , 5 1” 

βρωπία γέγονεν μεν, Οοιοτ' παϊιόξυὼν SN TE ER ALOEUTEY, To) 

’ , ! ΄ - 9 ! \ 
O€ ῃανάτῳ τῆς σπτογν σεως TATS ον nas οἐὸ (WDXEY * ARAVTES Ya2 

= = :: YU 5 - δ ! Π -- 

πλὴν OAUYUY τινῶν εν τοὺς 0'/920UZT! des ruey τῇ του 

» Ὁ ES « ? ὁ , 

Due. En OLEY OÙ 2.0! TASCIISIAY ἐχτήσαντο 

\ \ \ e! » \ 5 ° L εἶ - » A .! ’ 

πρὸς Θεὸν χαὶ οπωὼς τὰς ὑπὲρ μων πρεσβείας τουτῳ προ- 
! 4 , ’ 

σάγουσι πάντοτε. τιμήσωμεν τοίνυν τοῦ ay: μεναλομάρτυ- 

1. COrP., Prius AVTITAQATTATOUSVOY VV. 
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006 τὸ τίμιον λείψανον, παρ ie χαταξιῶσαν χατασχηνῶσαι, 
\ -Ὁ el « -- " -- 

χαὶ τῆς οὕτω ÀAAUTOÏS AUTOU εὐανδρίας καθάπερ γέρας τὴν 
! ᾿] -- ! » ©. 

ἐτήσιον αὑτοῦ UVAUTY TAYNYUO ἰζωμεν" ισμεν γὰρ χαὶ αὐτὸν 
= ” ! « ? ” »Ἥ7΄. 

ἄνθρωπον none αλλ. ὡς γενναίως ἀῃλήσαντα χαὶ τῆς 

βείο o 

, 9 ? ἊΝ ! -» 

LS Χοιστὸν εὺσε ος ἀσμένως προχινουνξευσᾶντα ταις χαθη- 
" -- PC -- , ln.) 

χούσαις or τιμαῖς, τῇ τῶν ἀνδοαγαθημάτων λαμπρό- 
" Ἢ ! ES 5 -Ὁ \ 1 ET 

τῆτι τὴν. ἀρίστην νέμοντες ψῆφον αὐτῷ πρὸς δόξαν Χριστοῦ 
»- ! \ eo t - 

τοῦ μόνου ἀγαβοῦ Θεοῦ καὶ σωτῆρος ἡμῶν. 
13 [0] 1)! ΄ "4 £ == Lol Te = pe 1) - Me ῃ ΄ ῃ ! d 1) . Θαῦμα ς΄ ἢ. ᾿Επὶ τούτοις τοῦ τοιούτου ἀπεχθοῦς ἔθνους 

»- " - \ ! ΕἾ 

τῶν ἐχθρῶν τὴν πόλιν πληρωσάντων τόν τε χειμέριον eee 
) - , ς , Ta - \ 
ἐνταῦθα ποιησάντων, ὁ τούτων ἐξάρχειν λαχὼν ΠΡ τινὶ ὃαι- 

\ \ ! \ ! re Le 

μονικῷ κινηθεὶς πρὸς τὸν πάγκαλον καὶ τερπνότατον τοῦ ἁγίου 
4 s\ È + ! € 

ναῦν. ὑρύχτῆρας Ka FAUNE ἐποίησεν ἱκανούς, χατασχάψαι 
“-»Σ 9 ἥ NA e ss et 

τοῦτον Ex θεμελίων βουλόμενος - ὡς δὲ συναγαγὼν ἅπαντας 
" - - \ \ ! 9 

ἐν τῷ λεχθέντι τιμίῳ γαῷ καὶ τὴν περὶ τούτου πονηρὰν αὐτοῖς 
»” Π 5" »"Σε ᾿ 5 - » 

ἔννοιαν' ἐξελάλησεν, ἔτι τοῦ λόγου ἐν τῷ στόματι αὐτοῦ ὄντος, 
[4 9 ΕΝ - an) 13 ! ΜΝ. 3. ἃ \ \ 5» - sn! 

1 ooyn τοὺ Θεου AYE PT ες SUUTOY. XL πον ς Ἐν τῳ εοῦφῴει 

5 ἢ}. ᾿) 1 \ \ = s » 

πεσὼν ἐχυλίετο ἀφορίζων καὶ τὴν γλῶσσαν αὐτοῦ χαταμασώ- 
ns - (4 ! 3 

μενος - οἱ δὲ βάρβαροι τοῦτον. ἁρπάσαντες ἐν τῷ οἰκείῳ ἀπέθεντο 
E à x 5 

χαταλύματι, τοῦ μὲν σατάνιχου κωλυθέντα τολμήματος, τοῦ 
΄ , ’ , ss ‘à 

δὲ ἐναντίου πνεύματος μὴ ἀπαλλαγέντα. 
᾿Ξ ! re ! 

14. Θαῦμα ζ΄. ὡς προειρήκαμεν τοίνυν, ἐνταῦθα χειμασάντων 
= : CR , 9 

αὐτῶν πολλὴν ΤΕ AY UOLA ̓ωσίαν ἀνθοώπων Te χαὶ χτηνῶν εχ 

τι s An , 

OLALOOUWY ET παρχνῶν ἐπ᾿ συναγαγόντων χαὶ πολλὼν θνησιμαίων 

9 \ = ! \ eur Ve v ! 

εἰς TUS TMAQTELOS HAL EUUHS RAR EV'ATOLE οἴχοις eh ao τῇ λιμῷ 

δ - Le pe 5 ! 

YTUY αὐτῶν, πᾶσα 1 πόλις ETO x Q = «) -" LA ὡς O () _ G «-- φ 
© 

60)- COEYy; μιχρου 
i 

\ 4e μ᾿ ῃ e 1 = . AE : δ᾿ 4) το “Ὁ. ᾿ Cod ET 
XL ADATOS τοις εχῦὺΐ οοῖς ς γενομένη, οὔὐξν KXOL ŒXOYVTES ὡς ELTELY 

»͵ . - ! ἍΝ \ A - 3 πες MS 

ἀνεχώρησαν TO μαοτίῳ UnYLT TOAAO! YOUY τῶν ἐνταῦθα μετα 

NT pp = ἢ Sr De. 0 , ἀλδένχθιο Νὴ 
τὴν E6000Y τῶν ἐχθρῶν EX TOY 0Y VEWHATOUY E AVOYTES τὴν TE 

ἮΝ 5 - "Ὁ 

υσωδείαν HO! ep" μίαν τῆς πόλεώς θεωρήσαντες μετανάσται 
Vs Ἀ = ΟΝ" εἰ ἘΠ οἱ Aa. ρ τῶν A δ va \ 

τῶν LOLWY εν ἄλλαις πόλεσι νενεσῦαι ἡβούλοντ2 αλλὰ HAL 

0 
- ns 0 3 

τοῦτο Θεὸν δυσωπήσας ὁ μάρτυς γενέσθαι οὐ παρεχώρησεν" 

1. nullum legitur in W θαῦμα ε΄. — 2. χαταυασσόμενος W. 
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nd \ 9 - Le , 1/2 L ͵ = 

ταῖς γὰρ αὐτοῦ ἱκεσίαις αἴφνης ομβροτόχων νεφελῶν χινη- 
, δίς EN ARS - \ e APT ᾿ξ À p 

θέντων, τοσοῦτος ἐν μόνῃ τῇ πόλει χα οὕτω λάβρος UETOS 
pl ! La τ ! ! 9 ! 

TÔTE ἡγέχθη, οἷος οὐ γέγονεν πώποτε, ὡς φᾶσιν, εν ταῖς ημὲ- 

o Ω 1 Le | Fed a TA . At: nù 220 LED: - πόλις “ΩΦ nt nr » 2 
pars | die J QURXT 3.21) SLT | LU ALS τοὺς DUATTOGTS φὴν ν 

σατο χαίο οοντας. 
ς - , ! ( ! , |: s1r 

Ορᾶτε. ἀγάπητοι, 05% θαυματὰ E0wor On τῷ πανενούξῳ 
μ À \ - Ets 

HAOTU SO! ποος τούτοις XAL HO οἰχητον πασᾶν γενέσθαι | ξλλουσαν 

ἘΝ , Ὁ ( Ὁ 5 PRE) = SA -" AO. 

τὴν πόλιν οἰκεῖσθαι πάλιν ἐπρέσβευσε OLA τῆς οὐρανόθεν 
EU ! s = = - , = « 

τῶν UVOATWY ἐχπλύσεως. Xp" τοίνυν ταῖς ἀτελευτ 1, τοις TOU- 
* PL < - _ \ ! ! 

TOY παρ Ὥμων Ti (σῇα.. τιμαὶις DEMO TAYIYU0ES!, τοιχυτὴν 

ἣν Θ - 

! L \ \ 

χτητον χαὶ εὐπρόσιτον παορησίαν πρὸς Θεὸν χεχτυμένον, 

ὡς οὐ μόνον XLYOUYOY π λὰ χαὶ θανάτων πολλάχις 
Ζ 

© — — 

συ θγς 

Le Q- Ss 

\ \ \ a VOS 

ΤΕ εν δι’ αὐτοῦ ταῖς ὑπὲρ ἡμῶν πρὸς τὸν φιλάνθρω- 
i 

ς ! 9 ed \ \ , - 

πον Θεὸν ἱχεσίαις αὐτοῦ αὐτο! γὰρ 206 τὴν δύτου ἄφ DATOY 
, / \ ! = 4 9 / ! 

εὐσπλαγχνίαν το γνήσιον τῆς εἰς ŒUTOY πιστεὼς τηρησᾶντος, 

, δ ἌΓΕ € ns «€ - es: ΑΝ ! 1 

αζιὼς TA UT £0 μων αἰτήσεις χομ." ETOL KO ἰ ETAOLOWTLY 

e ὡ » 5 Ve εἶ ME 5 id ἂν ! Ἂ ! S A 

μιν τοῖς ἀναξίοις τὰς παρ  AUTOU πλουσίας οωρεᾶς * OL 
\ \ ἢ ! ! Jura \ € - 

χαὶ τὴν οἰχείαν χρεωστ ον. εν τουτῷ ζωήν αὐτὸς γὰρ ἡμᾶς 
! ad 1% 

χατεχτήσατο αἵματι ἘΠΕ. τῇ 
_ - Ηῃ1 m\ 2 ! 5 ! γ -“ -" - 

15. Θαυμα PQ ἀχόρεστον ἐπιστάμενος UUUWY τῶν πιστῶν 
\ \ ᾿] ! LA , ! ς 5" 

πρὸς τὸ ἀχούειν τὰ τῶν ἁγίων θαύματα ὡς πάσης εὐφροσύνης 
-» 5 N \ , | 4 ἢ Led s 

ἐμπιπλῶντα TOUS AXOUOVTAS, χα! TOUTO τοῖς προχειμένοις ἐπισυν- 
! \ \ 5 » ! »” = = " “« 

ἀπτο μεν. Διὰ TNY KXAT FA γινομένη, y £2000Y τὼν ἐχθρῶν 

A " = ES LS € \ 

TOUS οχυρώμασιν προσπελα ὄντων ἡμῶν, τῷ χαιρῳ εἷς LEDEUS 
i 

SOU = - ! 5 1" 

μετ ολίγων λειτουῦγωὼν ὑπὸ τοῦ 407 LEOEWS εν τῇ πόλει παρξα- 

, - - δ , - Νι 5" - 

θεὶς προσεχαρτέρει τῷ TOU αγίου τιμίῳ ναῷ" τῆς ὃε ἐαρινῆς 
SPLIT ! 2 ! ἵ 

υνύμης τούτου ἐνδόξου μαρῤτυρος ERLITATIS, τοον ὠσπερ τις 

\ ᾿ Sr e \ , ᾿ 
χαταιγὶς ἀπροσοόχητος οἱ Σαραχηνοὶ τούτοις ἐπέστησαν ψάλ- 
a \ 9 ! ! Δ΄ 5 - - - 

λουσι τὴν ἐπιλύγχνιον τρισαγίαν δὴν εν αὐτῇ τῇ TADATKXEUT, 
" - - ! v L - , - (à 

της ξαριυνὴς παρομίονης. Παντὼν οὖν Ex τῶν χξιθὼν αὕτων ὡς 

μ᾿ -- κω EC _ EC ! 

ELTRE LY τῇ ποὺ Χριστου LAON διαφε έντων φυγῇ χρησαμένων 

\ s 

! 
L ! ne e \ » , 

χαὶ διασωθέντων, 'λονος συνελήφθη Ο LEQEUS ἔγδον ἑστὼς ἐν 

1. Aullum legitur in W θαῦμα τη. 
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= γι “Ὁ nr \ »# - 
τῳ βήματι. Τουτον ουν ΕΣ χϑν ἀγαγόν τες Ἔξω τὺ 
" ù ! y ! = - ; , \ DS 

ἄστεως, εβατάνιζον θάνατον ἀπειλοῦντες εἰ μὴ τοὺς διαπεφευ- 
\ Ξ i 

! Q — e! ai \ \ ΄ r 5 -- \ 

YOTAS HADAOG, AUX DE HU, TA LEOU σχξευὴ. Αυπνον YOUY τὴν 
! ! ἮΝ ἀν ͵ = Nr \ 

YYRTA τούτου. οιατελεσαντος, γύνη τις στῶν συναιψυσλώτων TOY 

laval et \ μὴ ἘΣ ! » ! 9 + 

τος στὴν ἱκέτευεν, στε τὸν εν νῷ 295723: οντὰ γόνον αὐτὰς 

t LAN » [A ! Lie ! € L \ νῷ 

ως κοἰοὸν ξχξυν νιον παραθεμένη * ÉAEVEY γαθοε ϑξοοὺ μετα πολὺς 
, ᾿ 

3 - ἊΞ “οἷν ’ EL ni ( Lin A r - Ώ 2 = \ \ Sn ! 

ERELGE παςαγινξτναι οιασωΐῦεις ο. ποξσμρυτης" χα! Y20 9,WUYUTO 

€ \ \ et ! \ \ er δ , 6 , 

{ἢ γυνὴ TOY 9y"9Y HAITU IT. ALT T7 ωϑᾶν εχξεινὴν EUSAKEVI 

- -- - 

“|| M FINSIEN ; “" Ν Ἶ ἘΝ r5:539- \ Ω κι 4 - mp = Fe (à Ω,, \ παραγενόμενον KA! τὸν πρεσϑυτὴν PIALWS τῆς τῶν μαρμάρων 
Le ! \ » ! - ( , a 3 7 \ Ds 

CCTORLIAEON £L90$ RAY J J9 OU UEYOY KIR AITUY. Καὶ ταυτα 

“ \ ’ "= ΕΞ A] 2 = ἐδ Ζ \ ͵“ ΩΝ 

μὲν 2 γύνδιον VE βα!ούμε ξνον παῦεχο. ἀλε! ᾿ “ CUS οξ de 

! 2) ! ec 

VEIVOUEVTS, AYATTAYTES- OL 
(Que: x " Si Ve re nn 
PZ2 20a20t TiSTA2T! τε παοαδεοωχό ÈS 

O- 

- - - 9’ 5 - [En 5 , = 

τοῦτον 240 ARXTIYOLS πῦοὸ τῶν TELY WHY OVTES εν τῇ πόλει ατξστευλαν 
. , 

“ " -ζ 4 = ! \ La = 

ἐντειλάμενοι ἢ τοὺς λαβόντας χαὶ τὰ ἱεοὰ παοαόουνᾶι ἢ 

τς 
ὡς 

᾽»΄.σ ι 
Ὡ ς“- O Q εὶ 

= WA »Ὲ ὧν 0 

οὔτον τῆς ζωῆς ὑπεξ Ex ἀγεῖν. ἧς οὖν ἐνὸον γέγονοτες 
, 2? \ Là 

HETOY EfOVTES τοῦτον πεπεδημένον ἀμφότεροι HAL rade 
, ᾿ = 0 r ΓΙ τὶ \ \ 

πλησίον TOU λεγομένου Let οαπύλου, ος ἐστιν πρὸς ἀπο γὴν 

s 1% - " , ΒΗ ͵ 

τόπος επιτηόειος, τῶν ὁεσμῶν αἰφνὴς αὐτῷ λυθέντων τούς 
! La \ 5 ! \ \ 

CRT = /0 οντας DOS σθο -νας ἡκρωτηριασμενου- LIL mn 

! à ἘΞ “- A ne L if de Ἶ ς ὯΝ Ώ ! ὩΣ 

ὶ 72.077 0VT VAS δρασμῷ TV σωτηρίαν ων ησᾶτο OÙ OE PY2P720! 

πάμπολλα οιερξευνησά; EVIL χαὶ τοῦτον LOT χα! νῦν θεασά- 
3 [a 

μενοι, OUTUS ἀπῆλθον χατῃσχυμμένοι καὶ ἄπρακτοι τοῖς ἀπο- 
CES) \ \ , (3. LS PES 

στειλᾶσι TO TO LAPS ἀπαγγεῖλαν τες" χὰν αὐτῶν τῆς TOAERE 
d Ε el ! : 5 ! " " ΏΩΏΩ 

αναχρησάντων τῆς Ti ἐτησιου μνήμ. εν XSLYU) τῷ σαββ 2ATO 

= s 5 ! \ = ! = = 

EYLITALLEVTIS HAL τῆς AELTOUSYLIS ΒῚ τῳ σξπτῳ γαῳ τοὺ μάρτυρος 

s = ! ΄ \ - Ἂ 0 -“ x ! " A 

ERITE AQU! EVTS πὸ τῶν ὀιασωθέντων πῶ. οιὐσσουσαγτὸ αὐτοῦς 

pure - \ ! \ \ \ ε ! \ 

παραοοόξὼς Oew. καὶ TOTE καὶ Ets Gel Ty ξευχαριστιαν HAL 
= , 9 5 = ! !' ! s _ 

ἡμεῖς προσάγειν. οὐχ ἀπολήγωμεν, OLOTL μεγάλη TA9 αὐτῷ 
ἢ γ᾽" ἣν - ἘΜ“ χὰ ἐς OT SL A . 

χαθάπερ ὁρῶμεν τῶν ἀγίων ἡ ουναμις * EL γὰρ ζωσιν πάντες 
€ \ \ S 7 “ - 5 , L 9 - αὶ -ο \ 

οἱ. χατὰ Θεέον ζησᾶντες, χαν τῶν ἐνθένος ἁπαλλάγωσιν, χαὶ, 
x » es \ 9 \ ! RS ιν ! 

μξεγυστ ὮΝ, ἕξ 'Οντες ΦΟΌΣΞ αὐτὸν ποαρρησιαᾶν οιᾶσῳ φουσι TAYTOTE 

! “ Fa 4 5 Ά ἌΡ PA a ( ! 3 \ [41 “" 3 (4 3 , 

ποὺς ἐπ᾿ αὐτοὺς πεποιθότας: χαὶ ὅτι τοῦτό ἐστιν ἀλνηθές, ἀκού- 
\ 

1. ἀπειλοῦντος ὟΝ. — 2. πολλὺνν. 

RÉ ts Δ à itenseb. 
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y = 9 (CR A - - = NH! " 

gate χαὶ ἀλλο χατ᾽ αὐτὸ γεγονὸς θαῦμα, τοῦ πηολαβόντος οὐχ 
͵ 

CES 

ἔλαττον. 
+ - ᾿ rm 7 "υ r Π 5 ! 2 - 

16. Θαῦμα ι΄. Τῇ αὐτῇ ἡμέρᾳ τοῦ σαββάτου exsivou οἱ τῆς 
es ῃ- ( LA = a LA 

εἰρὸ:; τῶν ἐχθρῶν διασωθέντες ὡς ἔφαμεν λειτουργοί, 
, L ͵ 

τοῦ ἁγίου εἰσξ ΤΡ τὲς λειτουργῆσαι ναῷ, 
= I * \ PAIN RS 

αὐτοῦ χοιμήσ DS T205 020 Ξιμένον χαγχελ λοις ἶ; τιξ 9" OÙ πλεῖστα 

Pr a ν! \ Lu \ on 

διαποροῦσιν τῇ ETS T'YES τῶν πλησιαζόντων ZA, ATO TOU ποοσ- 

» ! ” , - r » 

HSLMÉYIU οὐους κατοπιευόντον OLTYATAVTO ταῦτα “ὡς - ἂν βρωπός 
"» \ »- Η = h 

tu ἀπὸ τῆς Παφ λαγόνων ώρας͵ τὸν βοῦν ἐχεῖνον φέρων τῷ 
Rey ᾿ ps δὼ 

αγνῷ προσαγωγὴν RAS αὐτλι: τὴν YUXTA χατελυσεν TNS HAIL- 

a 4 = RAT À pe ἐν (cles Re y A ER 
ΟΥΞὶ is Ἵ τοῦτον TÈ +0) τν Ὁ 0). G'9Y 0) p2° ATTOQ τξίλαντε: τ > 

- 3 - \ = ; ἢ \ = - 
εφοδον τῶν εχθρῶν μετὰ τοῦτο μεμαθηκότες χαὶ ὁρασμῷ 

μ᾽ \ ni 5 4 ᾽ a! , \ 4 

χρησάμενοι, αἰνὸ τὴῆςξςἀὨ ΟΞ LOS ©; Àstoy ! ΤῸΝ χα τ Ὁ σὴν 
ὶ δ Ἢ 

2 » (] 4 4 4 

AYO0. SAVE OYOUE νον χὰ τον προσχαλεσάμε ν»). ἡρώτων, 

[4 \ y] ς ἂΪξ4 » = 

ὅπως πεοισωθεὶς ἐτ πανῆρ ETO. Ο ὃς οιομνύμιενης ερασχεν μηὸα- 
= 2 ᾿ ! “» « 1" s 

HS εωρᾶχενα!' τινά, ἀλλ᾽ ἐν. τῇ πόλει, φησίν, etre) λθὼν χαί 
sn _ ΄ " \ r Η LI - ES 

τινα μηόαλμου THE τὸν. UT ἔμου προσχομισ σθέντα βοῦν 

τοι ἧς χαῚ γχέλλοις τῆης τοῦ σγ τὰ J OL UT TOUS TR 2060 
, ! 

< £O ὀεχὼς ΟἸΤΕΎ υ- 

! ; » ἦ-ὦ 
O1SX. ER ἀχηχούτ ES παρ᾽ αὐτοῦ τῶν ὁ} κάπτων τόν ve AVO0Y 
-͵ 

ἊΝ - . δ 1917 

οι ἀσεσωσμένον ὁρῶντες, “πιστξιν μὸν TRI τε} ως οὐχ Ἡουνᾶντῃη, 

ἢ el) 4 ns ! - \ \ - " - 

ἐξίσταντο ἢ CE ὅμως χαὶ οι πορουν, πὼς. τὴν αὐτὴν τοις ἐχθροῖς 
΄. ἮΝ ! PNA À / ( LA ( \ 

OLOUEUTAS οὐον TS τούτων οιεσώθη, χειρος. Ὄντως 119045 τὸς 

O= 
\ “ ec 0 | - et \ rt 0 

Θεὸς εν τοῖς αγίοις αὐτου * οὑτως γὰρ αὶ OÙ TO ᾿Ελισσαίῳ 

Le ! ᾿ 4 3 2 ! Fr , “ 4 

ποτε ETLOTAVTES Asouotot: ἐπατάχθησαν ὁράσεως d'y AY, ἢ παρα- 
ni] ! , \ - 5 » 5 = ! ’ 9 \ 

ὁούεντες τούτῳ χα! παίϊγνιονὅ, LOSLY OÙ ουνᾶμεξνοι, XALTOL ἐγγὺς 
» 2 \ CA 0 t \ - εν ! \ \ \ 

ÉJOVTES τὸν ζητουμενον᾽ ὡς XA γυν ὁ MASTUS TOY πρὸς αὐτὸν 
\ , 

μετα πιστοὺς NXOYTA TETWXEY UTAREYOS τοῦτον τῆς Φφονος 

- 2. ( - SR ον … , Ὧν \ 5 , ν᾿ -» 

τῶν ἐχύρων ὁεξιας, εἰς ὁοξαν χαὶ εὐχαριστίαν Χριστου του 
Le - ? - “ΝΡ 

Θεου ἡμῶν᾽ μεθ᾿ οὐ τῷ πατοὶ χαὶ Θεῷ 0062, χράτος, τιμὴ 
\ ! . , - EU 

καὶ προσχύνησις σὺν τῷ παναγίῳ. χαὶ ἀγαθῷ χαὶ ζωοποιῷ 
0 - A τ x “»"» - ἮΝ ἢ , 

πνευμαᾶτι, γυν χαὶ QE χαὶ εἰς TOUS AUVAS τῶν ALWYWY, ἀμήν" 

1. χαγχέλοις, W. — 2. Kurtz, ἔμπλεον W. — 3, χαγχέλοις. W. — ἡ. ᾿Ασύ- 

ptot W. — ἡ. Kurtz, ὁρασία χλεύη W, — ὃ. πέγνιον W. 
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VI 

MAPTYPION TOY ATIOY MAPTYPOZ EYTPOIIIOY { 

KAEONIKOY ΚΑΙ ΒΑΣΙΛΙΣΚΟΥ͂3 

' 

/ \ \ \ τ᾿ DS \ 4 1% -ς 

1. Μετὰ τὸ ὑπὲρ Χοιστου τὸ τῆς μαοτυρίας σταῦιον χαλῶς 
s - \ e! ! ù \ p : PEN \ 

OLAYUSAL τὸν ἅγιον μάρτυρα Θεόοωρ- ὧν OPYN μεγάλη, ἐπὶ τὸν 
= - = LS Cr à » = ! 

ἡγεμόνα Πούπλιον χατε Lee χαὶ χαχῶς οιολλύμενος ετελευ- 
ἃς (| DA] Ὅν τ ὁ ù ! 8 = 1 Q - 

σῆσεν. Ἦλθε δὲ οιαοοίγος τούτῳ, ὀνόματι Ασχληπιόδοτος, τῷ 
\ \ ! 3 

γένει Φρυς, λοιμὸς τῇ γνώμῃ χαὶ ἀθε ξος τὴν προασα!οεσιν. Εἰσελ- 
\ mA 5 5 , » 

θὼν δὲ ἐν Αμασίᾳ ὀεινὰ ἐπρᾶττε χα τὰ τῶν τοῦ Θεοῦ δούλων. 
> \ Fr Ἂ Ἵ \ Εἰχε γὰρ Ναξιμιανοῦ ὃ καὶ Μαξ ιμίνου χωδιχκέλλους βασιλικοὺς 

\ =. el 5 ! 9 \ ! VS? 
XOATL τῶν ϑιστ ιανῶν, οπωΞξς αναγχασῃ XUTOUS Guest εν τοῖς £t0W- 

x nl 1 Le "Ὁ = \ 

AOKG, το 0€ 'TLVSÉ μὴ ὑπαχουσωσι, TOYNOALKS στ ρεβλαις χα! 

A en ἐς ἡ ᾿] = _ 7 \ ! Ἄ ! 

ὀξειναῖς χολάσεσιν ἀναλωβθῶσιν. Καὶ χαθίσας ἐπὶ τοῦ βήματος 
\ = Ἂ ! pi ve , ἢ - = 

σὺν τῷ τον το τ εἶπε τὰ ἐξ ἔθους εγχώμια τῶν βασιλέων᾽ 
= \ mi ͵ » ’ , πὴ 

χαὶ καλέσας. τὸν χλ εἰδοφύλαχα τῶν σχρήηνιων, ονοματι Εντηλα- 
3 à \ F M y: Ξ » 

σιον. ἐχέλευσεν NS ae τὰ ὑπομνήματα τοῦ ἁγίου Oeodw- 
r \ e ’ 

οου. Καὶ ἀναγνωσθέντων ἐθαύμασαν τὴν Ad τοῦ ἀνορός" 
αὖ =. PSN CS ͵ - ᾿ , ! τῇ 

εἶτα λέγει τῷ Ευηλασίῳ « Ιου εἰσιν οἱ ἐμφερόμενοι τοῖς 
[2 ΄ \ e! _ y” es 

ὑπομνήμασι Θε οὐώρου; » Καὶ 0° « Μετὰ τῶν ἄλλων οεσμω- 
ὦ -. ’ Qu € Le \ \ \ 

των ὀέσμιοι φρουροῦνται. » Θεασάμενος 0€ ὁ T'YEUWY τὸν ναὸν 
- " ὦ ( - , Ν 1 1 ΤΑ ἜΣ ΟΝ ἡ LR, ve 

τῆς AUTUY (eds ἐμπεπυρισμένον, nn ne ως λέων ETL TOUS 
9 DA ! ! \ 

ἁγίους χαὶ -ἐχέλευσε pere αὐτούς, Εὐτροόπιόν τε χαὶ 
> e 7 ! ΣΝ \ y 

Ksovixoy χαὶ Βασιλίσχον #. Ἦν δὲ ὁ Κλεόνιχος ἀδελφὸς Ευτρο- 
ΛΔ , Le ! - e NS SA 

TLOU ὁμομήτριος ", 0 δὲ Βασιλίσκος ἀδελφιδὸς Θε εοδώρου, οιὰ O€ 
Π 

1. Πα recte M. qui postea scribit identidem Εὐτρόπου Cf. Synaxarium ecclesiae 
Constantinopolitanae, p. 503. — 2. BastAixov M. — 3. Ναξιανοῦ M. --- ἡ. Bacis- 

χον M. -- 5. in cod. scriptum erat sed postea del, : ἵν δὲ ὃ Κλεόνιχον χαὶ Βασι- 

λίσχον Ty δὲ ὃ Κλεόνιχος ἀδελφὸς Εὐτροπίου OuouñTptoc. 
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προσηύγεσθε τῷ Θεῷ ιδεῖν. Καλεῖυ 

SAINT EUTROPE ET SES COMPAGNONS 209 

\ = = , ! A 5 \ . pare 

τὴν πρὸς ἀλλήλους ἀγάπην καὶ αὐτοὶ gûeÂgoss ἀλλή 

5 πὸ LA =: [ἢ εξ τ ΄ ͵ « nn a a 

2. ᾿Απελθόντες de ot στρατιῶται τοῦ ἡγεμόνος εν τῇ φυλαχῇ 
KE + ΄ ! Ἂς." e - ᾿ Sy 

εἰπὸν τῷ χαπιηχλαρίῳ « [usxoos nuty Tous suvexoriuous 
19 =" = "Ὁ F \ Le CO € 9 - 

Θεοώρ ou: » Εἰσῆλθε. δὲ: Ὁ Rod λλρις κα. λέγει αυτοις" 
δον ἐκ ᾿ r \ ᾿" \ \ A: ce 

0 JTE” LOOU KEY O KALO9S V Ju. ὧν, ον VURTOS χα, μι Ξε ς 
- 

ἡ -Ὁ FU LE ἢ ANRT 

ὶ ΤΟΣ Ὁ TYEAUWY, LAND 0207", 

! ΄ -ὠ ' ΟῚ - " “ὦ ἀν λιτῷ ΄ - 

ὑμων, μὴ μου ἐπ'λάγεσθε ἐν τῇ χαλῃ ὑμων ὁμολογία. » 
ru L \ \ \ Le an] 

Τούτων γαρ νυχτὸς KA TR προσ ξυγομένων, ἐβλ \ETEY O ἐσ 
-. » \ \ « ce! = 

2: AAG-EA θαυμάσια τοῦ Θεοῦ χαὶ φῶς ἀν:χλάλητον χα TAN ΟΞ 
4 5 rs 1 \ , , 

ἀγγέλων συμψαλλό ὄντων αὐὑτοι:. χαὶ ὥλει πῶὼν τὰς θύρας ἀντῳγ- 

! 5» , e! 7 ἡ 3 du 174% mr ! na] 

LÊVAS ἐπίστευσε, 07! Κύριος Ἣν μετ αὐυτων. ξςερχόμένων 0€ 

ss - LE Es _ er sA ’ 

L OETUUWTAL EXATIOY πιχρωὼς. O 6e UIX7.010$ 
& À ? - \ - ’ 

Eutoontos εἰπεν αὐτοῖς “ « Mn xAatste 
5 , = δ...» »ν» \ r I! et 3 ! 

Eee Lin US ° AAA εἰ . La Κύριον; πὼς ἐγὼ TE 

! Le Co ls | , \ ; 

TOY LA παύσ: TA Ἢ τῶν ελλὴη ἦνων ιανια χαὶ ον Ἢ οἱἷχου- 
! = ! 7 _ Re. =) à 

HET τῆς χᾶριτος αὐτου. » Kat παραχαλέσαντες αὐτοὺς à (τ ξ σαν 

\ - ! ς SA τ ! » | «= A 

GUY τοις στρατιωταῖις. Ο οἐ Ευτροόπιος εψαλλε χατὰ τὴν ὁδόν" 

4 RS, OL RTL JE \ “ \ ANT SUR \ -» φον τος s 

[dou δὴ τί χαλὸν ἢ τί τερπνὸν ἄλλ Ἢ τὸ χαάτοιχειν HUE ADIVS 

(072 

s \ \ 5» ͵ -τ \ - ᾿] - 

ἐπι τὸ AUTO, » Και au) νὴ ἐγένετο Χ τῶν ουρᾶνων λέγουσ "cs 

? Ἢ ! u ες 
᾿Αληθῶς, Εὐτ τρόπιε, οἰχειούμενος εἰ πάντας: οὐ μή σε ἀπο- 
! " Vs s 

σπάσω EX TOY ἀδελφέ ν σου, ἕως ἂν ἔλθητε πρὸς (SEPT ETS € 
΄ - LS LA ! ὃ \ ! 

φωτὶ ζώντων χαὶ ἀναπαύσεσθε εἰς τοὺς χόλπους τῶν πατοιαρ- 
- ΤᾺ \ ΄ ! = ! e » - \ 

YOY. την γὰρ ὁ μαχᾶριος Εἰ τρόπιος ὡραῖος τῇ οψει χαὶ 
» ΄ Ὁ \ , ͵ 5 -»ς 

' yo” Κλεόνικος D σοφὸς χαὶ αὐτὸς, οὐχ ουτως 0€ 
la m7 ! ΄ Ὁ" \ ! «1 A \ 1 

ὡς Eutoontos, Karraooxns τὸ γένος, Βασιλίσχος 0€ χα, Θεοου- 
, 5 , \ ! , 

20$ τῆς ἐνορ ας Αμασ Las JE V1 ματ ἃ τε χαὶ θρέμματα Ὑωριου 

Χουμιαλῶν. 
: « 5 04 + » , SO « ! s \ > 

d. ΑΧχ ἐντες οὖν ἔστησαν ἐνώπιον τοῦ Ὥγεμονος φαιὸροὶ τοῖς 
’ {à - \ γ Le ! \ 

ροσώποις * χαὶ ὁ Ὥγεμων " « Διὰ Ti <a Q- εὶ [ΟΣ Φ Ω Len] ξ; εὶ ῷ Œ = c L 2 - G 
τ 
a τὰ δ 2e 

1. αὐτὸς M. 
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3.5" 5 e " ἐφ 7 

οὐχ εἰσὶ σχυθοωπὰ ὡς ar 0 δεσμωτηρίου, ἀλλ᾽ ὡς χαθῇ ᾿μέραν 
ε) à [4 Π 5 \ à καὶ 

εὐφραινόμενοι ; » Καὶ ὁ μαχάριος Εὐτροόπιος ἀποχοιβεὶς εἶπεν" 
s = + La [2 5 LA r LA -“ 

« Ἀληθῶς εἴρ ἡκας, Ἠγεμών, #20 ἡμέραν ὁ Χριστὸς ἡμᾶς 
5 7 - 4 « -" s € - \ 

εὐφραίνει τῇ παρουσίᾳ αὐτοῦ χαὶ πληροῦται εν ἡμῖν τὸ γεγραμ- 
Ν ù ! ς , (a \ 

Ὡς χαρόϊος EUVOX ἀγομένης ποόσωπον θάλλει. 0 ἡγεμὼν 
͵ 

τ ἊΣ ” ! À ς ᾿Ὶ ! 7 ! 9 

εἰπε. CTI τὸ ονουά σουϊν Ὁ Ευτοοπιὸς " « Ἐς tue, 
= - και - ! χ ἃ e € ΣΙΝ 2 \ 4 

χαλουμαι 0€ υτρόπιος. » Ka! ὁ ui ὧν « La οντως LA TIU 

θεούς, χαὶ E ς «) [9] = ΞΞ ἘΣ O Si [0] st 
) 
Œ D ς 1 ἂς Q = Ca 4 τὶ [Ὁ] CSS) Cf »} O =?) “} 2 

ee x O ἘΞ A) à a = [Ὁ σὴ [9] (= M . ὧν 

! ς sA 4 ! ! ! » \ 

σοφός. » Θ.ὸς Εἰ τρόπιος * « NT σοφίαν ἔμαθον παρὰ 
= , 5 -“ - - 3 [A] A \ Ju , ” \ 

του κυρίου Ἰησου Χριστου, εἰς ὃν xd, τὰς ελπιὸας εχῶ;. τὸν 
= ! ᾿ € Le ’ " 1 \ 

OUVAMEVOY σοφίσαι με. » 0 ἡγεμὼν" « Αχουσόν [LOU χα: 
- \ x \ \ = Ὁ x “ὦ πὸ 

πεῖσον τοὺς σὺν σοὶ χαὶ θύσατε τοῖς θεοῖς χαὶ τοῖς βασιλεῦσι. 
a) … er > 5 \ € ! ἊΝ ! \ > 

χαὶ γράψω αὑτοῖς, VX μὲτ UE T'YEHOVA σε χαταλείψω HAL τοὺς 

rUTÉ , ᾿ CHR “" s \ ” -Ὁ-΄ ᾿] - ! \ à 

χωοιχᾶς σοι EATW, OUS εγὼ ἔχω τῆς AOYNS ταύτης, χαὶ τὴν 
! - LES ! s = \ \ ! 

RATOLOX SOU πασᾶν ἐλευθερώσας οώσω ληγάτα χα σὲ τιμὴ- 
» , [4 = \ - , - el 

gt .0° OYTA ET A2") LS ινὰ γγῷς TAY π πειρ ep ἀληθῶς, οτι 

PTE , e ! »” \ = ad δὰ mA 

καλὸν. στῶν UTAKXOUELY ΟΝ OUOL. Χχας βασιλεῦσιν » EXY οξ 

- = , 

τὼν παραχλὴτ τιχῶν λόγων κου μὴ πει A τὰς σάρχας TOY 
Are τ | a 3 , 4 \ ( ! Mi Ώ \ ἊΝ ωῳ, 

μεληδὸν χαταχότας χυσὶ ve χὰ, ὕηρίο δὺς id so παοσοώσω 
.} \ Là 

ις ποταμὸν διαρρά et Μὴ οὖν γομίσῃς, χα, τὸν ον σοῦ. € ' 

el ST: \ 3 - \ - ΚῚΣ 

DEUST μετὰ ? D τὸ ἀποθανεῖν σε τὸ σῶμά σου λαβόντες 

e \ ! ς el 4 τ \ | 

OL 2:57 19V0! ϑυρισουσιν ως 2YL0V πείσθητι OÙUY KA! θῦσον 

+ ΕΝ ᾿] ΝΑ 4 ( à ! 9 \ : \ Av. ἡ 

τοις ῃεοῖς MNCLNOE MDN θέλ Ets σα". μονῶν ELTRE Ἐν tUU OTHOY, 

« ; | 2 1 [ A | Sr 2 Cd " 5 0 y ms 
OTL ῃύω HAL OTL ἐὔξεὺσ: 7 ην τῷ ἡγεμόνι, οἷα: TOUS ογλους TAVTES 

\ \ 3 » \ 9 \ \ ᾽ν Ἃ λ À xd 9 ἜΘΟΣ ω- δ 

γαρ εἰς σὲ αὖ 200 σι XL, εἰς TO σὺν TEA. Mn ον ἐν ΡΝ ΝῚ 
‘ 

\ = \ γ΄ -- + : 

TOUS βουλομέ YOUS θύειν καὶ μέμψιν ξαυτῷ ET παγάγης; ὅταν ἄρ ir 

ται. χατὰ σοὺ τιμωρία χινεῖσθαι. χαὶ τῶν σὺν σοί. » 
mA " ἢ , 1F \ ! : Aa? £) . 

4. Ἑυτρόπιος 0€ ἀνοῖξας τὸ στόμα χαὶ πνΞε ou ἡεῖον ἑλχύσας 
» Ν᾽ + [A 7 ! 

ποὺς αὐτὸν ἀπε εχοίνατο" « [aucat, ULE διαβόλου χαὶ χληρονομε 
τ τι N'y £ = \ -» ἢ 

γεέννης; παυσαι, πγευμὰ πολυρρήημον 3, AOUUE τοῖς τρόποις, 
δι \ - τὰ 7 [AN \ - 

Ph τοῦ Θεοῦ, ἀπόβλητε του παραδείσου, OÙNYE χάχὼν 
- - »” \ » δ \ LA 

γῶν" TAUCOL 0 TS AT το» ἢςξ ἀρχῶν, HAL TL ETL MEOL σου ἱμὰς 

1. διαράνω M. -- 2. supplet Kurtz, om. M. --- 3. πολύρημον M. 

TS POUS | NS PPT 
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ξνὰ λόγον 1, ἐπειδή; ἀναίσθητε, πρωτον 
- - ἈΝ 7 + 

τῶν ὦδε ἀπολειπόντων εἰς 
\ 

XAL στολὴν 
» \ \ 

εν τὴν 
Ἢ Là LA 

αἴσιον DO ELAS 
\ € , " 

KA TYEUOVLIY, Ὧν: 

᾿ς 72 pe , 

οημήησος τῇ πολει ταυτῃ. 
! πν ἢ γῇ 

νη UT OV Θεοόώρου, μαῦς, 
_. 5 “ “ 

τὸς ἀναβοασσόμενος À — οὐχ TX 

χα ET 
PR ss OR : χρωμένη TI ten 

GTOE 3x ὧν LUC) οι ων 

2 LXLAOY 

\ 

UT, OUY, 
= Ὗ δ 

ὧν ἐχφοβε ty 

ν U 

ATUVETZ, ΞΡ © ἐ- » 9 

᾿ 
απει 1 

-Φ ἢ 5» “-- r ! L 

OUVAULS In Tous Χρίστος ἐστιν’ 

τῶν ῶν 
[2 δ \ 

ἐστιν, O ἀργ ΤΊ γος 

τς ΤΑ 

HOT HO ᾽ 
SR REC 

τς SOS, (9) 

r ͵ ᾿] 

TLOTIS dr ET, TOUS τυ ΕΣ 

3 = , = \ 5 

ἐπιχαλουυξνους αὐτον OUYVAT δὲ ἐστι, 

- Ἴ ! ΝΣ 

τῶν ἀνόλων σου χειρῶν. » 

εν ταῖς . FETE 
σεν HO AUDES! 

ET SES COMPAGNONS 

τὴν γῆν, ὅθεν ἐλής por 

5) 9 

9 fn 1 ΠΣ 

ΛΑνχγνωπτ)έντων GE σοι τῶν 
7 ’ f 

κι - HET OY εν 

Α 

δ σα ENS ὐπὸ 
Ω͂ "= ! 

da 

ἄνοι. 

καὶ 

: 
μξΞ * EUOL 

πολλῶν Ti 

XL αὐτο υ τὸ 

209 

ss ϊ 
sf 6 λλεις κνούτων 

129709 

χαχὼς 
EN 

| d 5 \ 

09Yñ τοῦ Θεοῦ 

OY σοὺ TOUT. AA 
4) : ve 

TE ξίφους χα, πυρὸς 
, Γ ! 

ανα σηητο- 

ἱ 
Que ἢ 

OLL 

πολὶ +2070Y 

, RE 
νομίσῃς Oo! ERAYYEA, OV 

_… 

- -- -- s 

TAOUTOS, OUTIX 
Lé 5 \ 

οὐ οὐ uñ 
γ ς - ! 

OV, © μῶν 0 σωτὴρ 

ινγὸς ἀθλοθέτης καὶ στρα- 

πόλι CUDUEVOS τοὺς 

χκα', 
! € -“ (2 ( 

ἡμὰς ρυσὰσ 7... ων Χ 

Ταῦτα ἀχούσας ὁ Ὧγξ μὼν ἐχέλευ- 

στόμα λέγων: « ᾿Ανό- 
LA e 

ἄβνος 6 0 OTTOSE: SL" )) 

« 

ἐξηράνθησαν 
΄ -- “ὦ 5 ’ » LA [ 4 4 \ 

QU χεῖρες “των τυπτόντων αὐτόν. ἸΙοὼν οὲ ὁ ἡγεμὼν τὴν 
Π 2 Re 5 " \ ῳ \ ἢ , ε \ en : | PES 

ROWTNY πειρᾶν τοῦ ἀνορὸς XAL AXOUTAS τὰς UDOELS, ἐχέλευσε 

ε ! SC \ à ἧ ! = , 

UT dore τὰ ὑπὸ Eussoniou λεγόμενα. 
= à IE à ΩΏ ERA Na L ee τ ge LA ΟΣ, ! \ ! 

τὴν Tor: exhaus ἄνοντες ἐπαύσαντο NA VIS μόνου, χα! TOU- 
’ ! r \ Le € # 

του χρυφίως γράφοντος. Κα, ὁ ἡγξυὼν εἰπε & Θῦσον τοῖς θεοῖς. 
A Ἢ ἊΨ ere \ ε EL [: ΟΞ, Ης Cf ς αι 

va ςησῃς χαὶ μὴ συντόμῳ ψανατῷ σε πχραόωσω. » Ὁ 6e 
, ΜΝ L Πυ Ἂς ee ᾿] ΕΣ ( ὩΣ Ζ LT - nm , [2 \ 

ματος" Où υυῶ τοις ον θυ τοῦς εἰπε, OULAOGLY, ὡς χαὶ 
5 " ᾿ κι 

σὺ ἀναίσθητο: ὧν TL91: 

ar ee των M. 

DEVOS \. 

ΔΙ]... "09" 

ὑμονὴ M. 6. τερ 
ila 

evos M, — 5. 

ἈΝ 

Le AUYOVU) 

τῷ Θεῷ μου ῃυσίαν 

M. -- ἡ. 
᾿ x 

0. 1 AOL 
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ς « “κα » " x er \ ! ! 

ἰνέσεως, καρπὸν χειλέων. O γὰρ μακάριος Δαβὶδ ὁ λέγει, μᾶλλον 
ιν a S 9 , \ LAS = - - = , " \ 

0€ Χριστὸς ὃ. αὐτου. Τὰ εἴδωλα τῶν ἐθνῶν A ἐῶν χα! ΕΣ 
» - ! » \ 

CLOIY. 5972 210 ον ἀνθρώπων" στουα € 005, XX! οὐ λαλύ ἡσου- 

9 « \ ἫΝ δ. \ 

GUY οφθαλμοὺς ἔχουσι χαὶ οὐ ὄψονται! “τοῖς “ξ.ϑυ-: XXL 

ΓΝ \ “-" 5 

ποὸας χαὶ πᾶσαν αἰσθηγτη οί ων χει HA τοῦ σώματ ος χέχτην- 
el 9 — , ς σα Es \ ! ς 

τας" οὐονο" αὐτῶν ess οι ποιοῦντες αὑτὸ KA, THAVTEC OL 

= bc us 2 . Xe ss ἢ » mr ἂν». \ 4 

RETOLYOTES ἐπ αὐτοὶ LS. AV οὖν τυφλὸς OY, WLAAO ον δὲ XL χωφος, 

Q = = \ 5 \ φρο ! 5 \ 5 5 ! 

κῷ AEt HAL ελχύῦσαι ELS τῆν ΟἹ πώλει αν" ἐγὼ οὐχ ἀφισταμιο, 

“À 5 > Γ᾿ ς τὰν ec , “-- “΄-. "ἃ 

ἀπὸ τοῦ χυρίου [nsoù Χριστου. » O 0€ γεμων φησι τῷ Κλεο- 
= κ σ΄ \ ’ ἥν αὰ Ξ L 9 

νίχῳ χαὶ Βασιλίσχ τῷ * «Kat } ES: TL  AEYETS Ὁ ῃύετε 3 ἵνα 
“ 

χαὶ τὰ αὐτὰ τούτῳ ie JEUTE, LVA ταῖς αὐταὶς 

De Cr Te Go a ε En τ᾿ Κις βασάνοις ὑποβληθῆτε. » Κλεόνιχος χαὶ D ELTOY * 
Ἀν LEP Da γ = \ Le HV ! ΕἸ ! 1 A 

τιστεύει ὁ ἀδελω τῆς μων Ευτροόπιος ve! θεμελ' ὠμένος ETL τὴν 
A , et [ὦ - LA 5 LA 

πέτοαν, οὕτω. χκαὶ ἡμεῖς πιστεύοντες eu tee μεν εἰς πατερᾶ 
\ δ η \ te! md | ! s γ 

χαὶ ULOY XL σγλον μόνα au à ως τασγει OX τὸν xUo! ον ἡμῶν 

3 Ca ! " t - \ , CS " 

Ιχσουν Χριστὸν, ὃ ἡμεῖς πασγωμεν σὺν αὐτῷ, Οὐ γὰρ OUVYT,- 
"à Π Le -- - -" t _ \ τσ 

DOAOS μέσον ἡμὼν ψωρησαι, οὺς ὁ Χρ ἱστὸς ECEUGEY 

! . 
! » rt \ e , ru \ 9 à \ 

VTGETOS" WITES YAO TN: LYLY Tor: AUSOLOTUY ἐστὶν. OUT TL 
' 

- πὰ ! , s “ 1 

NUE τῇ πίστει σγψῶριστο" εσιεν. Σπουόαπσον οὖν τιμωρήσασ Ἔ 

O7? μ-4 C' ILE 
τὰ Q NS de jé ἘΣ οτέρων βασάνων καὶ γὰρ ἐπεινόμεθα εἰς τὴν 

t -- 

θα. ἡ μὰς | 
ἱ 

\ » 1" ς - e ! € - 

XANTLY, ἣν ἐχάλεσεν μᾶς O χυριος μῶν Ινυ σοὶ 

τείνεσθαι ὌΝ 

τα s ἢ s -- "» 1!" ; La 

0. Ταυτὰα εἰπόντων αὐτῶν. EXEASUOEY Ὁ γεν 

(2 

[l 

\ 3 - 0 ; 
χαὶ ὠμοῖς νεύροις τύπτεσθαι. Οἱ δὲ ἅγιοι Ὡ ς 

Ὶ 
[Ὁ] ς, f 0) οὶ ς «) eo à Ὡ- τ ς, “à 

, \ EL L κ « L _ 

TU YOYTO * AA! Ἣν μὲν πρὸς TOUS ορωντας 
ΗΠ 

de \ SLT 1" ἊΜ + mi » 

1 χολᾶσις: ποὺς δὲ AYTLAT AUD 729 Χριστοῦ οὐῦεν ἔπασχον 
΄ “" \ , " \ ! "9 ! 

ο', ŒYLOL χαὶ ἀγαβλέ Vas εἰς τὸν οὐοανὸν ὁ μαχάδιος Εὐυτοοπιος 
ΠῚ 

τ € Α Π LA , { \ \ 9 ΜᾺ NN ΤΕΥ 

ELREY τ ἀρ Ὁ 060: Ὁ παντοχοάτωρ, 0 ἀγαῆος KA! ἀφψευόῆς, 
Le [4 -ὕ-ᾧ ’ -- " _ σ - « a] ’ 

ὁ πατὴρ τοῦ χυορίου μῶν ἴησου. Χριστου, ὁ τοὺς σιχαίους 
- - 

= "»ΜεᾳωῊ. \ \ Ώ - CAS = γ΄ \ 2 

GUAT 5 LOY XAL TOUS ὅσ ξρξις τος ἐπι στ Ὁ ΦῚ ἣν οοΥ γῶν, Ο TOYS 

\ = ! = \ 3 ἮΝ 1 A : an 

πονήοους οιευθύνων χαὶ τοὺ: σοφοῦ: 014 ζῴξζων,. TOYS 0€ 
͵ 

» ΓΝ ! \ \ - \ = = EN ᾽» 

ἄφρονας νουθετῶν, ὁ τὸν διάβολον δήσας καὶ τὸν ἀνθρωπον 
͵ 

1. (3) ta M. --- 2. 00e M. --- 3. ἐντριττον M. 

! 4 \ \ , 9 ! a . 

2.291,70 TLLOTEL T9 Y72 EYTOLTOY 8 σ΄, ον νον 09 τύ ξως 017334 

Ce 

LS éme oc OS 2 D 
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+ EST ERP ANT 7e CR ER ÂüTus, TO ÔE σχότος γωρίσα;,. O EV ὀξυμοὶῖς βοηθὸς χαὶ ἐν 
“ L 

Ω ! - ᾿ F_ -- ΧΑ ἣ x ! ΄ + En » - ν EE βασάνοις ὑπερασπιστής, ὁ τῶν ψυχῶν σωτὴρ χαὶ τῆς μαρ- 
! ! e - αι ! mA ΄ » - 

τυῤίας ἀρχ γος, τῆς υπομονὴς 0€ χορηγύς; 00$ ἡμῖν τῆς 
LA nt 1 \ ΓΑ ! A! O2 Ἐ > ΓΩΣ £ 29 

UTOUOV NS 1 TOY τελειὸν στέφανον χα! ἐλθξ εἰς βοήθειαν ἡμῶν, 
\ se pe Se - - 
! 

Γ \ 5 Ὁ, A ΣΡ 

We χοῦ. ἐπὶ TOU ούλου σου Θεούωώρον, αν Θξιεῦν τοῖς τοῦυ 
JL = 

S (à. 1° ͵ -: Col) Ὶ 4 Ξις ΘᾺ ῃῷ β CG Ὗ οιαθολου ἐργάτ AUS, ὁτ. χα Ἡμεῖς μιν ἀλη, ως  PATLAET 

\ LA \ \ LEE d , , ! 

TOY X9010Y ἡμῶν ἧς COL ἽΕΙ ΟοΟοζα εἰς τοὺς α.ῶνας ξ FUI. » 

4 \ σον 9 — ; \ 
Kal εὐποντῶν ŒHUTUY τὸ ŒUT DE OL) "TUTTOUYTESN ŒUTOUS. VŒÆOXT) 

“ - 

! u ! SA . ! 9 , 

LEOLTEOOVTES αἀπεστῆσαον. Εὐθέως DË σεισμὸς μεγαᾶς ἐγένετο, 
[44 Es ( \ ! ΤΙΝ « ( ’ r re 

ὡστε σαλευθηναι τὸ FRATWILOY ολοὸν * AL λυθέντες οὐ ἀγιοι 
. \ " ! 5 pe " - L] "Ὁ 

ξἐστησαν σφῳο! χα, SONY, HUTONS 0 χύρι ος σὺν TT2IT LI. αγγξλὼν 

\ αἷμαν σα ἢ ᾿ δ ἢ - HAE à pe Σ 

μετὰ TOU αγίου (QE οωρου. Kat etr:y Ευτρόπιος ? τῷ XU0LU 
a] - ’ [4 er s ! “ ! 

( Εὐχαρ!σ τ GOL, εσπότα Χριστε; OT! 1 εν. TAYEL ETN- 

O0! » Π . = 2 ! ἘΝ £ τς 5) : ή ᾿ = ἢ" PTE ἡ" 
XOUTAS μον vs ξυμ" ἔγω; CYOL CA fi ) χύρ ος .9. di dés μξ “ )) 

᾽ \ = \ 7 ! » ὴ Chef? ς - LES “ 

Kat τοῖς περὶ KAsovixoy εὡν χα. Βασιλίσχον « Ορᾶτε, ,00U 
, 

«= \ Lé - \ Ν᾿ r \ 5 SAS .»Ἁ ον ἢ κεἰ ΠῚ 

βασιλεὺς Ἡμῶν σὺν Θεοοωρῳ ἑστὼς εν πολλῇ οὐζῃ. » Θεο- 
\ Ld ! E S 27 sé À 2 + ἫΝ ! Fa 3 ! 

ÜWp0S 0 Ὁ. μαχάριος. « Αδέλφε, εἶπεν, ΕυτροπιΞ9, Ἰκονὸν 
! ΄ = \ = Ἐπ το 

\ x Ω à -- et sA « ( »-᾽ 

σωτὴρ εἰς βοηϑειαν ὑμῶν, IUT OË χα. εὐαγγελίσασθα! περ" τῆς 
) 4 ὩΣ 4 :- 9 ! a ! ef 

ŒLWYLOU CONS. » Ταυτα αὑτοῦ ELTOYTIS του WI%I39$ O:000- 

AE ΕΠ 213 ον ὡ. Ὁ 4 ét ee LAS ροῦν εἰπε Κυριος᾽ « Οτε βασάνων. πεῖραν ἐλάβετε, ἕστηκα 
\ Le _ \ ! 5 na) ! 

προ προσὼπ τοῦ YUUY, TAYAUILETSD 2) ὑπομονὴ ν ἐεχωξομιξνος. 

ST n τ ὧν ὧν e ass? D, À A de Ω Sd >, \ ᾿» 

Επειὸ PAU UTEULE y TE OL UE TS βασάνους, εγω TOUT, 

\ - - e «“ \ Lu ἢ \ 

D ὑμῶν, εἷς AY τὴν MADTUILAV  TEAEONTE HAL YD ΚΦ σ᾽, 

CHE 3) 5 Π Le -» 5» 

τὰ ὀνόματα υμῶν ἐν βίβλῳ ζωῆς. » 
τ 2 2 ὺ Cd - -- - \ ξ -- 

7. Εὐθέως οὖν ὁ πόνο: χατέληξε τῶν πληγῶν καὶ οἱ στρατιῶ- 
ΡΥ ͵ Lé : Sie ( , ᾿ς Ὕ >. x Β᾽ d Ὁ 9 à L ἊΝ ! 

ται" « Δεομεῦα σου, εἰπὸν; ὦ ἡγεμών, NLLELS αὐτους. OÙ ὀῦνα- 

μεθα ee 

στρατιώτας 

TE er e ! ἿΣ 4 \ 

euv. » Καὶ ὑφ « OÙ Yontes amor, φησίν, TOUS 

Q- ποτ ον τς ais OL x {) .-- Q Le DA) Ὡ 
κυ 

Ἂν, 
eo = Q ἕω Si 

- 
a LS Ca | τ- f © ὩΣ Ω ἘΣ TZ 

γ Νὰ » = LE » + L » =. 

Où 0€ 0" AO! EXDASIV « Oux εἰσὶ DAY TATLA, OUTE YONTELLL, ἀλλ 
“ _ _ 9 T0 =: - 5 ΄Ἦ ! Le \ 

Θεὸς τῶν χϑιστιανὼν βγηθεῖ τοῖς ἀγόρᾶσι τούτοις " ἡμεῖς γὰο χαὶ 

1. ὑπονῆς M. --- 2. Εὔτροπος M. --- 3. Εὔτροπε M. --- ἡ. ita M, 
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"ἡ \ 

τὸ ELOOS TOUTOU evo OU ξεν χαὶ τὴν SOVTIV τῶν ἀγγέ λων ἡχούσ σαμεν 

\ \ \ 7 ! 

XAL τὴν ποῦ πολλοῦ τελειωθέντα Θεόδωρον τὸν (LAXAOLOY γὺν 
΄ Ξ - 5 ! FUN ΄ 

εῳὐοάχαμεν, βλέποντες το σημεῖον τῆς ἀναστασεώς . » Kat o 
72 CES τὸς “ “-- 7 

ἬΕΙ ὧν * «( En γὼ οὔτε θιοος εἴοον αὐτοῦ. οὺτε φωνὴν ἤχουσα. » 
5 

À 
» 

st ! | + ” » = ᾿ ( ca > 14 ἧς el “" - 

Euroomtos! ξἴπεν * ὦ Ar os : ειοηχᾶς, lYEUWY,OTL OUY EUDES* 
L β ΤΣ (D) le raie 1 Nec ne ἢ = 0 γὰρ Phëners role ΤῊΣ Ne ὀφθαλμοῖς - ἐτύφλωσε. γὰρ ὁ 

Ἐ = τὰ , \ \ sus r A 

σῦν τοῦ, αἰῶνος. τοῦτου. Tr χαρδίαν σου". HAL ἐπληρώθη 
- 

ξ r . \ τ ᾿Ξ ἃ PEN un \ ᾽ =“ x Ἧ 

εν. δὸι ἢ noozrreix Hoaiou Λεγδυσα τ Tous ὀφῇαλυους αὐ-- 
͵ 

“-- 5 ! \ - 5» \ 5 -" ! ν᾽ 

τῶν CXAUUUTAY χαὶ τοῖς ὠσὶν αὐτῶν βαρέως TXOUTAY. D 
le OR 9 ! e ξ \ Ἐν À \ \ = 

Exytx  axoucas τὸ τγεμὼν χαὶ λυπηθεὶς διὰ τὰς φωνὰς τῶν 
Π 

2 = "» "Ὁ ᾿ " - " δὼ = sd 

ογλων, εχελευσε ὃὲεσ αἴους αὐτοὺς ἀπ τεγειχθτναι εν τῇ φυλᾶχῃ. 

An Ness Le se CR re ET ER ᾿ς -τὉ ATzys y VEVTES. 0€ SJ 297160) oO! JET UC VIL:: LOUYTEC: (XUROUES 

ψ᾿ ! προς Qu ξ ! νυ Ώ /( πὰ -᾿ r 

EYLAAIY DE OÙ UAXADIOLT « H βουηῦεια ἡμῶν ἐν ὀνόματ' χυδιου 
᾿ Ἂ \ 

(Vs 

! À \ \ = UE Re 
του ποίησάντος. τὸν ουρᾶν Ἂν KES TT γὴν.» EAsyesvenes 

. 5" , ΄ e γε - Ψ 

τῷ ἀρίστῳ 0 ἡγεμὼν τῳ βουλευτηρ A) ἡ Εν Ton ae 
, ( ’ ’ , - (4 ES s ᾿ 

ἀνθρώποις TIUTOLS ἀπορῶ A der à γὰρ Ὁ πόλις εἐχχρεμαται, 
4.60} sl SU Ar 4 ! 2 ! Ἂ ! γι ιν 

LOCYTIS αὐτοὺς εχοξεγομένους τὴν τούτων τε \ELOTLY, L Οὺν 

- Ε c = Aer AT AS + Pa: αι 9 ! à 

OOKEU UV Σ D 0 λογιστὴς εἰπε « Συντόμως ἀοον AUTOUS, 
L - ἢ - € \ ES “- οι , , \ - 

DEC, σον Th; “Ὁ EvT]S 2 M) γὰρ TOALS TATL ARESTI, ἀπὸ τῶν 

= = ES e! \ 12 3 
bustoy οι HYTIU ES, ναλιστα τον τὸν E: τούπιον - εὐ ἥ μονα 

Le L LA » » " -- = = ἕξ 

γα εὐαδεὲν ἢ σοξτη σου... ταῦτα. λον. n καὶ 0 ἡγεμὼν: 

3 Ὁ A 9 ἢ à =: ( = 3 \ SA. \ ( ᾿ 

« Αναλόγως ὩρωτΥυσα, αὐτὸν τοῦ θῦσαι. αὐτὸς δὲ τόὺυς ΠΘΘΩΞ 
22 #7 ΕΞ “ς = dt RASE À 9 \ s\ κ᾿ UN e 

sm ὡς Ds κας- τοὺς βασιλε υς £/.01009%,S€, UE οξ ἐνυβῆρισεν < 
i 

3 e ! = ss ! à ! \ ἀλλ᾽ ὡς ἂν χαλέσω αὐτὲν AOTE μόνας, παραχαλέσατε αὐτὸν, χαὶ 

| ΠΕΣ ΜΝ ΟΝ “RTE ᾿ ἢ , εἂν πεισθεὶς θύσει, χάρις. τοῖς εὐμενέσι ἡ εν εἰ 0€ ur, 
! τ ΝᾺ % 9 Mes (i Ἢ ! se ᾽ν 

συντόμως παραοίοωμεν αὐτοὺς ἡσνάπῳ. n Καὶ ἀπέστειλεν 

02710723 ἀνανεῖν τὸν υτούπιον à. 
dx à (l Π : 

) ser ms 4 \ s Σ -- CS - 

ὃ. ᾿Εζαγαγόντες Ge αὐτὸν εἰς. τοῦ ὀεσμωτηρίου, etmey αὐτῷ 
+ =. C2 “ἃ \ SUR À ( 

τις τῶν στρατιωτων" « 0 ἡγεμὼν λέγει, Ἴελεις παραπαλέσω 

cs’ εἰ πως. θύσεω: τοῖς θεοῖς; Ὁ Ευτδόπιος ὃ eine τὰ 
r! 

! c es à s ee " 4 

Θεὸς μου, 07: at ἐπίνοιαι. αὐτου où Un LE ἀποστήσουσι τῆς 

1. Εὐήροπος M. — 2. αὐτοῦ M, — 3. Εὔτροπον M. -- 4. ἀνηλόγως. M. — 
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\ Le 4 LÉ 

ς τὸ πραιτώριον, ὁ ἡγεμὼν εἰπὲν 
ss \ ’ » ! JA: -. _ s “ὦ 

αὐτῷ. «Διὰ τί οὐ θύεις, ἀλλὰ σχληραυχενεῖς ἐπιεικῶς σοι! 
F ‘ Le - , 

φέρομέγου μου: ». Καὶ ἐχέλευσεν ὁ se χαθεσθῆναι αὐτόν. 
ς CHERE ΡΟΝ, € \ , - 1 

Ο δὲ “οὐχ ἠνέσχετο" οἱ δὲ ἀναχείμενοι εἶπον αὐτῷ « Κάθι- 
, 9 ! 1 ! \ , \ , : ΄ ! 

σον, Ευτρόπιε!, φάγε. καὶ mie καὶ πείσθητι τῷ ἡγεμόνι. » 
Κ \ € Εὐτ 5 9 £ M: * ue A PP | A $ Lure 

αἱ 0 Eurtoontos « Μὴ γένοιτο,. ἵνα ἐγὼ μετὰ μιαρῶν 
L4 ! € s 

χαθύσω. Λέγει γὰρ προφητεύων 0 θεῖος Δαβίδ" μαχάριος 
5 \ « 3 5 3 ! 5 A ι΄» , fa Er \ , rs — ΄ 

ἀγὴρ ὃς οὐχ ἐπορεύθη ἐν βουλῇ ἀσεβῶν καὶ ἐν ὁδῷ ἁμαρ- 
-᾿ ᾿) »” \ " \ 1” « »"» , , ! 

τωλῶν oÙx ἔστιν χαὶ ἐπὶ καθέδραν λοιμῶν οὐχ ἐκάθισε. 
\ ! τι ϑ,, «αν A x 

Καὶ πάλιν οὐχ ἐχάθισα pr συγεδοίου ματαιότητος καὶ μετὰ 
Κ 5 \ 

παρανομούντων OÙ μὴ € εἰσέλθω. Καὶ ἑτέρα. npoc ρητεία λέγει " 
e 

ἐτ 
4 5 9 μὼ A \ ! \ 

ἐξέλθετε ἐκ μέσου αὐτῶν καὶ ἀφο ei χαὶ ἀκελάβεαυ μὴ 
i 

! 9 \ 5 

A 
! = ᾽ 
ἅπτεσθε, λέγει Κύριος, χἀγὼ ε 

e \ 
! 

! ς 

ἐξομαι ὑμᾶς καὶ ὁ συῳ- 
ἢ CE e ἢ et a \ , 

οευόμενος ἁγίοις ἁγιασθήσεται, ὁ δὲ μετὰ ἀσεβῶν ἜΠΗ 
4 -Ὁν " ΄ " 

σύμμέτοχας αὐτῶν ἔσται. Καὶ ᾿Ἱερεμίας: οὐχ ἐκάθισα, 
, _ > 5 = 

λέγει, μετὰ συνεὸρίον αὐτῶν, ἀλλ᾽ ηὐλαβούμην πρὸ προ- 

σώπου 3 σου, Κύριε, κατὰ μόνας ἐχαθεζόμην, O7! πικρίας 
1 ! \ + = , 

ἐνεπλήσθην. » Ὁ ἡγεμὼν εἶπεν " « Εὐτρόπιος 3 χάλουμενος, 
ΐ ! ! mi [τ 3 \ ! 2! À 

xaxOToon0s γέγονας. » Καὶ ὅς - « ᾿Εγὼ xaxotoonos oùx εἰμι, 
τας , - " = 

ἀλλὰ τὰς ἐντολὰς τοῦ Θεοῦ μου φοβοῦμαι " εἰ γὰρ σὺ θέλεις 

τὰ προστάγματα τοῦ βασιλέως σου πληρῶσαι, πολλῷ μᾶλλον 

ἐγὼ τὰ προστάγματα τοῦ ἐπουρανίου χαὶ ἀθανάτου βασιλέως 
΄- = ς 3 V1 

σπουδάζω ἐχτελέσαι. » Καὶ ὁ ἡγεμών. « ‘Ex, μὴ θέλεις 
= » - [7] ” = 

θῦσαι, μόνον τὴν aUproy θῦσον σὺν . ἐμοί, ἵνα οἱ ὄχλοι 
9 > EU - - = 

ἰδόντες À ge πεισθῶσι χαὶ θύσουσι τοῖς πῶς » Ευτρόπιος 5 
e 9 7 = " -" ’ = 

ξφη « ὥστε, ἀσεβέστατε, θέλεις ἐν τῇ ποίμνῃ τοῦ Χριστου 
9 ta »" ᾿ - - 

ἐγὼ γένωμαι ὁδυ,γὸς τῆς ἀπωλείας: ur νένοιτό μοι τοῦτ 

ποιῆσαι" ὁ. γὰρ Κύριος λέγει - εἴ τις σχανδαλίσει. ἕνα τῶν 
δὰ » 3 1 τ - 

μιχρῶν τούτων τῶν ἐλαχίστων, συμφέρει αὐτῷ, ἵνα χρεμασθῇ 

λίθος μυλικὸς περὶ τὸν τράχηλον αὐτοῦ HAL χαταπ ντισῆῇ ἐν 

1. Εὔτροτπε M. — 2, Εὔτροπος M. --- 3. (προ πρ.) ἀπροσώπου M. — 4. ἰδότες M 
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210 APPENDICE VI 

τῇ θαλάσσῃ : καὶ οὐ δύνασθε Θεῷ δουλεύειν xat ΝΜαμωνᾷ τίς 

γὰρ χοινωνίὰ φωτὶ πρὸς σχότος ἢ τίς συγχατάθεσις ναῷ Θεοῦ 

μετὰ ΣΦΕ » 

9. Ταῦτα ἀχούσας ὁ ἡγεμὼν ἐκέλευσεν ἐνεχθῆναι ἔμ- 

προσθεν αὐτοῦ χρυσίον nat ἱματισμὸν διάς φόρον χαὶ ἀργύρου 

λίτρας οὐχ ὀλίγας. Καὶ δὴ πε΄ « Νὴ τοὺς ἅπαντας « θεδυς Ὁ 
\ \ ! 4 9 Le Re ! Ὁ, \ 

καὶ τὴν TUYTY TOY ANTTATUY PAT RE EWY. Tauta σοι Owow χαὶ 

ad 

δὶ ’ , " » " e! , ! 

πλείονα τούτων, μόνον εἰπ αὔριον τῳ ὄχλῳ, ot. ἐπείσθην 
- ς ! | \ = 5 = ” ἃ Ἐπ 

τῷ ἡγεμόνι. Καὶ μετὰ τοῦτο ἀπελθὼν εὐχου τῷ Θεῷ σου, 
-- EN  — σ΄ 9 

ὡς θέλεις, ταῦτα, πάντα κερδαίνων xahGS. » Καὶ ὁ Εὐυτρό- 
5 L ΠΡ Ὁ ! Lu , 

LOS EC Σχολιε, πανοῦργε, πολυτροπε ορᾶχων, οὐχ EXTEL- 

4 \ 3 2 QE: ! , 

OADELS LE: τον. TOU Θεοῦ ὁουλον * YEYPATTA, γάρ. Εὰν 

ἘΣ EAN Lund Mod D) ὶ 2e Aie is me 07 _ Sr = TAVTA x£ 00 σὴ τις χαὶ τὴν ψυχὴν Con, τὶ dust 
) Ὁ L | = ἢ - = RE «4 πε \ ΟΝ ! 
ἀντάλλαγμα τῆς FUpNs αὐτου TU pe ὥσπερ γὰρ ὁ ἀδελφός 

\ \ 

L 
3 el 

σου ‘Joudas χρυσίον ἀγαπήσας τὴν { ψυχὴν ἀπώλεσεν, οὕτω χα 
\ : \ “ας δ 

σύ. ἐδ ψαν ἧς 2 τί οὖν βραδύνει ΕἸ ἡμᾶς YA οὐδεὶς μεθιστᾷ ἀπὸ 

ἂχ 4 εξ 

τῆς ἀγάπης τοῦ Χριστοῦ.» ὋὉ δὲ ἩΠΕΒῸΝ ἐχέλευσε βαλεῖν 
})] S e 

αὐτὸν δέσμιον μετὰ τῶν ὁμοτρόπων αὐτοῦ ἐν τῇ φυλαχῇ 
\ ! ! ΡΣ , r A e 3 ! 

« χαχὴ γὰρ, φησί, Φύσις OÙ μεθίσταται. » Καὶ ὁ Ευτρο- 
5 \ > ' " δεν = 

πιος" « Ἐγὼ où τὴν φύσιν. σου αἰτιῶμαι, ἀλλὰ “τὴν xaxnv 
, Ὲ GER. \ {ua ἈΠῸ LICE ù fu + ᾿ \ A 

σου προαίρεσιν: φυτὸν γὰρ πονηρίας ἐρρίζωσεν ἐν σοὶ μὴ 
= ) ) \ ω L - 

ποιῆσαι χαρπὸν δικαιοσύνης : διόπερ ἐχχοπτόμενος εἰς πῦρ 
+ ’ \ - , " “5. αὶ 

βαλεῖν σεαυτόν * ἐν σοὶ γὰρ σῖτος οὐ φύει, ἀλλὰ ζιζάνια 
\ δ e! 1 " \ | D € v μ᾿ \ 

καὶ ἀχάνθαι, ὅτι χερδήσας τὴν ne σοῦ ὁ Σατανᾶς τὰ 
" »ὌἬ " + 9 9 ! 

cn ce αὐτοῦ ἕν σοὶ YVETTE! Q 0€. ) Καὶ ELTT DY ταῦτ α ARE! 

\ 

εἰς τὸ δεσμωτήριον “ εἰσελθὼν δὲ εὗρε τὸν Κλεόνιχκον καὶ Βασι- 
KL 4 

λίσχκον χεχλικότας τὰ γόνατα χαὶ προσευχομένους᾽ ἧσαν γὰρ 
δι... ἡ \ 3 ! ss L ! ς \ « ! + 

δι᾿ ὅλης νυχτὸς εὐχόμενοι δι᾿ αὐτόν. Ὃ δὲ Ἡγεμών" « Οὗτος 
M, Ύ , ! ! » + \ A ) 

ὁ ἄνθρωπος, εἶπεν, οὐ πείθεται θύειν τοῖς θεοῖς καὶ πολλοὺς ava- 
ἢ - = æ € 

ThÉTEL Ha NES T τιμὴν ὅτι πλείστην ποιοῦντες αὐτῷ, πᾶσα ἡ 

πόλις ἀπέστη τῶν θυσιῶν: αὔριον οὖν ἐπιτελέσωμεν θυσίας 

1, ἱματιμὸν M --- 2. om. M. — 3. ita M. 

μὰ τι Satin ie due di nn 
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5 \ -“ τ, « 4 + \ 7 \ °° - 

μετα τὼν εγχεχλεισμένων ϑιστιάνων HAL EL μεν ες αὐτῶν 

t 1 s - si an 

rives θύσουσι, χάρις Toi ευμενέσι θεοῖς - εἰ δὲ οὗ βούλονται, 
4 ’ 

συντόμως θανάτῳ παρ οαδίδωμι αὑτούς. » 
γεν , 4 αι - ς 1" \ - \ 

10. Τῇ ἐπαύριον δὲ sms πᾶσα ἡ, πόλις καὶ πᾶν τὸ Bou- 
= , = (4 Le \ - " - 

λευτήριον, καὶ ἐκέλευσεν ὁ ἡγεμὼν τῷ χήρυχι πᾶσιν ἐπιβοᾶν, 
[dl 3) ! L 3 ’ ns 3 - 

ὅπως ἔλθωσι. πάντες εἰς τὸν ναὸν τῆς Ἀρτέμιδος. ᾿Ανελθόν- 
᾿ι - , = ) \ \ (PT 

των 1 δὲ πάντων τοῦ θῦσαι, ἐχέλευεν ἀχθῆναι καὶ τοὺς ἁγίους. 
᾿] f n A! ἀφ} Le c SA LA ! 

Αγόμενοι δὲ ἔψαλλον: « ᾿Οδὸν δικαιωμάτων σου nperiTa- 
Le. NA VON cd € \ a ! ! 2 «ιν. κα , « 

μεθα" δίδαξον ἡμᾶς τὰ διχαιώματά σου. » Τῶν δὲ ὄχλων ἀνελ- 

fc ANR ee  θύςε 7 ex: \ de uèy XL OvTwy 1, ἐπέτρεπε τοῦ θύειν τῇ θεᾷ xat ὃς μὲν λίβανον προ- 

σέφερεν. οἱ δὲ θυσίας. Καὶ ὁ ἡγεμών φησιν τῷ Εὐτροοπίῳ - ? PE , #) DOS » “ ᾿ 1 εμ Ἷ 12° ν 1 A n 

« \ \ - Lé ad t! \ -“ 

« Προσελθὼν καὶ σὺ μετὰ τῶν ἑταίρων σου θῦσον, ἵνα μὴ κακῶς 
5 ΝΑ [41 2 “ 3 "»"»Ὥ» 

ἀποθάνῃς. » Προσελθὼν δὲ Εὐτοόπιος ἅμα τοῖς σὺν αὐτῷ 

ἁγίοις, ἔψαλλε λέγων - « Κύριε ὁ Θεός, παντοχράτορ αἰώνιε, 
à 

» ᾿ς ! pi »-Ὃ΄7ΣἼ “ 9 \ el 

ἄσπιλε, ἀμίαντε καὶ ἀναλλοίωτε, ὁ ἀπ᾽ ANS Wy? χαὶ ἕως 
- \ M L4 9 -» " Α -Ὃ᾽ 

τέλους μὴ ἐχλείπων, ὁ κατοικῶν ἐν οὐρανοῖς “καὶ ἐπὶ γῆς 
| LA Lé -" αι 

ἀνυμνούμενος, ὁ στερεώσας τὸν DE ανὸν καὶ τὴν γῆν πήξας καὶ 
! y -" \ \ - L - 1 “ιιζ͵Ἵ» 3 

στήσας ὁρὴ σταθμῷ not τὰς νάπας ζυγῷ, ἀριθμῶν δὲ πλῆθος 
" \ à ‘ - ss  — \ 1 et »- 

ἄστρων Hal πᾶσιν αὐτοῖς ὀνόματα χαλῶν καὶ φωτίζων ἡμᾶς 
γ - 9 

i 

»-ο [4 5" . ΣΧ. Al 

θαυμαστῶς, ὁ περιπατῶν ἐπὶ θαλάσσης ὡς ἐπ ἐδάφους χαὶ TOUS ω) 

- " 9 ! \ Ld ! \ NA 5 9 

TOELK THALOOS EX χαάμονοῦ T2 006 PUTAULEVOS, TOY ÔE Δανιὴλ (Op 4 

Ἂ ! LÉ \ ΑΝ » 

λεόντων διασώσας, ὁ τὴν δούλην σου Σωσάνναν ἐκ θανάτου 
3 5 \ \ Γ᾿ " ' 

ελευθερό ὥσας, τὴν ὃὲ Θέκλαν Ex πυρὸς HAL θηρίων OLLTUWUTAS 
\ \ N ms e Ἃ 1 = ! 

χα, TOY eur 9:00 20y τῇ χαλῃ ομολογία τελειώσας, 
\ γ + , \ 9 - [4 ! 

AUTOS KA μος τ LE λείωσον χαὶ συνετισὸν KXAL ἐν To τόπῳ TOUT 

Sas δ SONT PC a! k δεῖξον τὴν σὴν βοήθειαν καὶ πᾶσαν μανίαν σβέσον τὴν τῶν 
Le) 0e ei \ mA , | ! Ἶ , 

ἑλλήνων καὶ δὸς θυσίας ἀναιμάχτους σοὶ τῷ Θεῷ ἀναφέρεσθαι, 
et \ κα \ Ι δι (ui ’ ᾿] κ᾿ 3 “κὸν ἵν 

ὅτι σὺ εἰ Θεὸς ἐν τοιάδι ὑμγούμενος εἰς τοὺς αἰῶνας. » Καὶ 

Ἔν 
) » » } 

É [0] Ca | © = Ὡ Γ Q 4) ἘΝ a £ O DA) τῷ 
(η- 
- 
a si + 

- + h , ἐς ΄- 

ταῦτα ενζαμένων XUTUOY, BOOT 

- el \ \ _ \ » . \ 

WOTE TOY νᾶον De 0 χα. ΔΨ ἧς ter RETE,Y HAL PART 
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2.1. APPENDICE VI 

(4 s? € - \ ! \ » ù - ! ! 5 

ἡ OENTLS ὑμῶν περὶ πάντων χαὶ ἔσται EY τῷ τόπῳ τουτῳ απὸ 
- » , » δι - 

τοῦ γὺν εὐχτήριον χοιστιανῶν. » Tou δὲ σεισμου γενομένου 
4 « EU € € \ ΠῚ € \ » - - 

ἐπὶ πλεῖον, δεδιὼς! ὁ ἡγεμὼν καὶ πάντες οἱ σὺν AUTO κατήεσαν 
9 € - - ἢ ! \ 1.9 3 \ Ἂς e 

x τοῦ ἱεροῦ, μὴ “κακῶς ἀπόλωνται καὶ αὐτοί3- ἐλθὼν δὲ ὁ 
> ! PLU Cr 2 VE \ LA \ Ἄ L 

ν ἐχάθισεν ent τοῦ βήματος καὶ ἔβρυχεν τοὺς ὀδόντας 
LA \ ! 9 cond » \ 

τοὺς μάρτυρας. καὶ κελεύσας ἐνεχθῆναι ἄσφαλτον καὶ 
! € - 5 4 2 A - - 7 \ 1e = πίσσαν ἑψηθῆναι ἐν ἐρισὶ χαλχοῖς λέβησι xat ἐπυχυθῆναι 
9 « ! \ ! - > \ JAN \ 

AUTOS, χελευσας HAL πάλους χρουσθῆνα! Εἰ TO ξόαφος χα! 
s ὦ , +. 3 \ " ! ς, πὴ ET 2 42 5 

ἐχεῖ ἐχταθῆναι αὐτοὺς ἐκ τεσσάρων. Οἱ δὲ λέβητες ἡγέχθησαν 

χοχλάζοντες. 
= (à 7" - + ) r ‘ ἫΥ , ἂν τον 

11. Καὶ ὁ Κλεόνιχκος τῷ Εὐτροπίῳ ὁ: « Εὖξαι, λέγει, ἀδελ- 
au FE RE ae Peer LE A à Καὶ Lu Le ne he à à 
φέ, ὅτι μέγας ἀγών ἐστι σήμερον. » Καὶ στάντες προσηύξαντο 

ons Fa 4 \ a! - (21 - 

« Κύρι ιε. Ἰησοῦ Χριστε, μὴ εγχαταλί πῃς ἡμᾶς, ἕως οὐ περά- 
« - = ὡς, _ , > ! ke \ 

σωμεν TOY χειμῶνα τοῦ λυμεῶνος τούτου ἡγεμόνος καὶ ofa- 
εἰ \ AS « ! » ν᾿ AN 9 ! , \ 

σωμεν εἰς τὸν εὐδιον λιμένα, ἔνθα ἀπέδρα ὀδύνη, λύπη καὶ 
-- da ” ï - € 

στεναγμός. » Ταῦτα αὐτῶν ΡΟΝ Ὁ τη ὥφθη αὐτοῖς ὁ 
; \ = ον , τὶ λέ 4 € - , ῃ᾽ + Ε 29 #7 

σωτὴρ λέγων: « ᾿Αμὴν λέγω ὑμῖν, ἀνθ᾽ wymep5 εδώχατε 
+ \ e ἢ" à = ! \ Sr \ ΠῚ 
ἑαυτοὺς ὑπὲρ ἐμοὶ εἰς θάνατον. λήψεσθε αἰδίως τὴν αἰώνιον 
-- RÉ _ γ ἤν τὴ - 9 ! mm 

ζωὴν μετ τῶν ἁγίων. » Καὶ ταῦτα AXOUTAYTES, ἔτι μᾶλλον 
< 

ν, ὮΝ 1 G: £ Σ ! ἊΞ ΤΑ 3 SA 4 Re 6 Gt % 

ἐνεουναμωθησαν τῷ πίστει. Meudes 0€ γενομένης χαῆισας 

faces = ὰ der -ο' αι 2 7 αν eh: Εὐτ en \ À - Se 

\ * - , ! L ! ς αὶ 

σὺν αὐτῷ APE Ὧν παραστάντων, Ευτρόπιος εἰπεν᾿ 
CE »” 3 | d RS ὡς \ \ 

« Πολλάκις ἤχουσας παρ΄ ἡμῶν, λυμεὼν καὶ σχοτεινὲ καὶ 
) , el εἰ ! - A 7m pe SA? - 

ἀγναίσθητε, ὅτι οὐ θύομεν χκωφοῖς καὶ ἀλάλοις δαίμοσι. » Ταῦτα 
ν L € + La 

ἀχουσας 0 ἡγεμὼν ἐχέλευσε τούτους Nr ἀπ τοφηγά- 
ΕἸ » “- > | 

μενος XAT ŒUTUOV « Ευτρόπιον διδάσχαλον ὄντα τῶν μάγων 
\ ᾿ - ᾿ + ù ΄ Ὁ 4 ‘4 - 

καὶ τὸν σὺν αὐτῷ γόητα Κλεόνιχον μὴ υπαχούσαντας τῇ 
! - bs , Α ὃ ’ RUN . ! 

χελεύσει τῶν αἰωνίων Αὐγούστων ἀλλὰ κχαθομολογήσαντας 
»-Ό-Ό΄7 ΄ \ - -" ! ! > 4 ! 

ELUTOUS τῆς τῶν χριστιανὼν θρησκείας, τούτους ἔξω τῆς πόλεως 
Ἢ po = ’ LU \ \ \ 5 | - λό 

σταυρωθῆναι κελεύω, Βασιλίσκον δὲ τὸν σὺν αὐτοῖς φυλάττεσ- 
“νΝΝ Ê : ΄ ᾿ q 

far ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ. » Καὶ ὁ Βασιλίσχος ἀναβοήσας: « Ov 

1. δεδοιὸς M. — 2. αὐτὸς M. -- 3. Εὐτρόπω M. --- ἡ. λέγων M. --- 5. ὥπερ M. 
— ὑ. γενομένοιχ ila M. 
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πείθῃ, λέγει, Ὑράψαι καὶ περὶ ἐμοῦ τὴν ἀπόφασιν. » Ὁ δὲ ‘ Ω UE 6 , γί , Le Le ρ ϊ ν ἱ 1 ν CEA = 

(4 ! \ \ A «! 9 SA ! u 4 

ἡγεμών « Νὰ τοὺς θεοὺς ἅπαντας, ἐπειδὴ συνθήκας ἐπονήσατε 
5534 φ \ - Le 

τοῦ μὴ Ab λεῖψαι ἀλλήλους, ου μὴ τῶν τρίὼν υμῶὼν 
ς s\ , ! ” \ 

ἀπόφασιν δώσω. » ‘O δὲ Ευτρόπιος : « ὐὔντως, εἰπε, παντὸς 
2 à Ὁ! " « - 

πηβίου à ἀγριώτερος εἶ καὶ παντὸς ἀλόγου ἀλογώτερος, τοῦ Θεοῦ 

ΨῪ σε τιμωρῆσαι buse ἐν τάχει χαὶ λάμψαι τὰ τῆς χάριτο 

αὐτοῦ ἄνθη καὶ δοῦναι καρπὸν ταῖς τοῦ Χριστοῦ ἐχχλησίαις. " 

12. Ταῦτα εἰπὼν Εὐτρόπιος ἐπὶ τὸν ὡρισμένον μετὰ Κλεονί- 

χου περιχαρῶς ἀπήει τόπου - χαὶ στάντες εἰς προσευχήν * 
, € ! +. « -" 

« αὐ ίῃ 0 ne ΠΑ spa σοι sua τεὸς πῆρς νὰ οτι 
s 

τοῦ σταυροῦ σου ὁμοίως ee χοιγωνοὺς τῶν σῶν παθημά- 
+ or RS - Ex TWY* χἀταξίωσον δὲ τοῦ λοιποῦ εἰρηνοποιῆσαι χαὶ τὸ «τῶν 

De γένος. » Ταῦτα αὐτῶν ES χαθη λώθησαν 
(4 

ὑπὸ τῶν δημίων τοῖς ξύλοις χαὶ οὕτως - « Εἰ 

Κύριε, τὰ ἡμῶν παρατιθέμεθα πνεύματα », ἐπειπόντες 
s 3 ΣΦ ΚΡ ΩΣ A δὲ , Are > RENÉ 
δωχαν 38 τὰς ψυχάς. Φωνὴ δὲ x τῶν οὐρανῶν ἐγένετο 
νι rave τῆς ἀἤλήσεως ἌΜΜΕ ΧΕ πος ἘΣ « Καλῶς τὸν ἀγῶνα τῆς ἀθλήσεως τνύσατε καὶ γῦν τοὺς τῆς 

-ὄΟὄ .. « 

δικαιοσύνης στεφάνους λήψεσθε. » Κόϊντος δὲ καὶ Βελώνιχος, 

ἄνδρες συγχλητικοὶ καὶ εὐλαβεῖς ὃ δώροις τὸν ἡγεμόνα δυσω- 

πήσαντες τὰ σώματα τῶν ἁγίων εἵλοντο: καὶ τὸν μὲν του 
! , ! A NF , - € “- ! 

μάχαρος Ευτροπίου os Βελωνιχος ἐν τῷ εαυτου χτηματι 
0 

L 

Lau Θέρμα ἀπὸ μιλίων δέχα ὀχτὼ ᾿Αμασίας χατέ- 

θετο Po Κλεόνικον δὲ χαὶ αὐτὸν ἄρας Κόνντος ὅ μυρί- 

σας κατέθετο εἰς χωρίον χαλούμενον Κῆμα ἀπὸ μιλίων τριά- 

χοντα RL ἐν οἷς τόποις τελοῦνται μεγάλαι δυγάμεις χαὶ 

θαύματα, ποταμῶν ἀεννάων μιμούμενα. ῥεύματα, εἰς ὃ 

πατρός, υἱοῦ “καὶ ἁγίου πνεύματος, τῆς μιᾶς θεότητός τε καὶ 

βασιλείας; À πρέπει πᾶσα δόξα, τιμὴ καὶ προσχύγησις, νῦν 

χαὶ ἀεὶ χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας: ἀμήν. 

ται ἐξαμένων. M. — 2. ἐπειπόντος. M. --- 3. παρέδωχας. M. --- ἡ. χαλούμε Mi 
— 5. Κόνιτος. M. 
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MAPTYPION TOY ATIOY IIPOKOIIOY ! 

i 9 = ” \ = 4 E Ὁ" Q1P - 

1." Et τὰ παλᾶϊὰ. τῆς πιστεῶς OOYUATA οὐξαὰν Θεου φανε- 
\ - , s x È 9 9 Ἃ Ὁ 

ροῦντα χαὶ οἰχοδομὴὴν ἀνθρώποις ἀποτελοῦντα πεφανέρωται, 
"  — mn mn - ων - ς 

πολλῷ μᾶλλον τὰ νῦν πραχθέντα διὰ τῶν ἁγίων μαρτύρων 

1 

15 

20 

! ᾿ \ ε-- , e \ 5 Εἰς \ ! ! 

γενήσεται γὰρ TO! ue ἡμὰς HAL ἀναγχα!ο χα, τιμια, Ποικίλαι 
« 

ς 
\ \ ES A ! d \ \ - - r SL ΠΓᾺ 

μὲν γὰρ του οιἰαβόλον μηγαναι κατὰ τῶν του Χριστου OoUAwWY 

ἐχινοῦντο, ποικιλωτέρα δὲ χαὶ μείζων ἡ τοῦ μονογενοῦς υἱοῦ 
53 »» " ER = Q A - ! c \ \ 9 

τοῦ Θεοῦ εἰς τοὺς ἰδίους δούλους ῥοπή. Ὃ μὲν γὰῤ οὐχ 
T \ } = γ - 3 ἢ 5 ἐν 

αἷμα καὶ σάρχα τοῖς φύσει χριστιανοῖς ἀνθίστησιν, ἀλλὰ 
Lave Le À e TOY" 4 δε + ΣΝ " ) Θε ) J AE : y A] £ … πνευματικὰς πονηρίας, ἡ ὃὲ τοῦ Θεοῦ βοήθεια᾽ ἰσχυροτέρους 

A δ ΩΝ \ ) Q 

τοὺς ἑαυτοῦ ἀθλητὰς ἀποδείχνυσιν πιστούς τε χαὶ δυνατοὺς 
5 = -» ; e = = s 
ἐκ τῆς τῶν γενναίων μαρτύρων ὑπομονῆς, τοῦ μὲν διαβόλου 

\ = -" 9 s -- 

πλατυτέραν τὴν λύσσαν χατὰ τῆς εὐσεβείας ἐχτείναντος, τοῦ 
$ -- 5" ἂς - 5 L 

δὲ σωτῆρος Χριστου τοῖς γνησίοις ἀθληταῖς τὰς ἐπηγγελμένας 
᾿ | -" 5 Π e! Fe 

παρ᾽ αὑτοῦ χάριτας ἐφαπλώσαντος" ὅπερ πεποίηχεν ὁ Θεὸς 

χαὶ ἐπὶ τοῦ μαχαρίου Προχοπίου - τὰ γὰρ πολύτροπα τῶν 
- ! ne ΞΕ ? τς ΠΕΣ Ps de ἢ εἶν τὶ à pit 9 pe 

δαιμόνων μηχανήματα"... ἰσχυροτέρους τοὺς λογισμοὺς ἐποίη- 
- -» 9 Le 

σεν τῆς τῶν ἀπειλούντων μανίας. 
« Ὁ» -«ἦ ΄“ 

2. Βασιλεύοντος τοίνυν Διοχλητιαγοῦ τοῦ τυράννου καὶ τῇ 
EU DE CEA , « 

λαγνείᾳ τῶν εἰδώλων ἐχβαχχεύοντος καὶ λυμαινομένου τὰς 
-" ἣν , «= ! AN , ὔ »" ᾿) 

τοῦ Χριστου ἐχχλησίας, δόγμα ἐχτίθεται χατὰ πάσης τῆς oixou= 
\ = ! - - , Jp - » 

μένης κατὰ τοῦ γένους τῶν χριστιανῶν. Ἔν εἰρήνῃ γοῦν ἔτι 

1. ἀναγνώ «στῆς» δὲ ἣν χε <Tép D>oputoths τὴ «τά"»ξει οὗτος «ὃ» 
LEZ υιος Προχός«πιος»"»" ἣν δὲ... χι... τὰ ἱεροσόλυ « μα» in marg, À. — 
2. nonnulla deesse suspicor. ᾿ 
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τῶν ἐχχλησιῶν διαγουσῶν χαὶ τῶν θεσμῶν συνήθως ἐπιτελου- 

4 CIN P pu ss, - κα! ͵ A La ou \ Led Ὶ μένων ἀργήν τε λαβόντος τοῦ διωγμοῦ γραμμάτων τε χαὶϊὶ 
ῃ 4 A Ten τὸ πὶ Ω a, Ἶ. 1 ! ? \ 

συνθεμάτων Διοχλητιαγοῦ τοῦ βασιλέως φοιτησάντων εἰς. τὴν 
’ - - - ! ? ! Ν 

οἰχουμένην, θαρροῦν τῇ! τῶν χρατούντων ἀρχόντων δεινότητι 
! ad \ - - , A ἊΣ Ώ ἊΝ. a! 

φθάνει καὶ ἕως κατὰ τῆς Παλαιστίνης τὸ τοῦ βασιλέως δόγμα, 

περιέχον τὴν χέλευσιν ταύτην. 

9. «Βασιλεὺς μέγας αὐτοχοάτωρ Διοχλητιανός, παντὸς λαοῦ 
\ ἃς -Ὁ-Ὁ s - 

χαὶ Evous, ΠΕ ΗΝ φυλὼν χαὶ γλῶώσσων δεσπότης, πασι 
- 5" “. en LS \ , \ 

τοὶς εὐνοϊκῶς διαχειμένοις περὶ TOUS ἀηττήτους θεοὺς χαίρειν. 
-» ἊΝ 5 -" ! 

Διὰ παντὸς πᾶσαν σπουδὴν χρήσασθε εἰς τὴν τῶν io 
τὰ " ᾽ = 5 -" " 

βεῶν θεραπείαν χαὶ εἰς εὐεργεσίαν τοῦ ἐμοῦ χράτους ἂνξ γεί- 
FA = \ : , , - 

ὅειν τοὺς τῶν ἢεῶν ναοὺς καὶ τὰς θυσίας αὐτῶν καὶ Er 
€ \ , 3 ! , - , -" 5 ! \ 4 

ἑοοτὸς μετ᾽ εὐφροσύνης ἐμφανῶς ἐχτελεῖν " ἐμηνύθη γὰρ περί 
Ψ , € S 9 ! \ ! » 3 ξ 

τινων ἀνθρώπων ἑτεροδιδασχαλούντων καὶ ξένα ἤθη εἰσαγόντων 
9 9 

εἰς a ἀχοὰς TOY ἐμῶν οἰχετῶν ἄφ DYU) ἀναφανέντων τῇ οἰχου- 
€ 

μένη παρὰ τὸν θεσμὸν τῶν μεγίστων βεῶν χαὶ τὰ μὲν ἱερὰ 

διδασχόντων καταλύεσθαι, ἅπερ οἱ πρόγονοι ἤγειραν, τὰς δὲ 

- 

, j \ = 5 Ἕ 

ἐπιφανεῖς χαὶ λαμπρὰς ἑοοτὰς ἀπαγορευόντων. Ἐπεὶ οὖν τινες 

2 
0 

- 5 

τῶν ee τρόπον ἀθεότητος χεχορεσμένοι χαὶ μανίαν εἰς 
[4 \ 9 «9 \ γ ed | \ ., δὲν Er 

ἑαυτοὺς ἔχοντες ἐν ἀσεβείᾳ τὰς ἑαυτῶν ψυχὰς ἐχδεδώχασιν 
\ ! 3 ἊΝ ε ῃ A L ve SE 

χαὶ χρίσει ἀνεχδιηγήτῳ ἄνθρωπον βιοθανῆ, οὐκ οἷδα πῶς, 
ki ! \ äx 1 \ s ! 

ἐπιφημίζουσι Θεὸν εἶναι. καὶ οὐ μὸν ἑαυτοὺς δελεάζουσιν 
‘ 

5 

» el DANS = , e 
ἀλλ᾽ ὅλον ἤδη τὸν κόσμον μέλος αὐτοῖς 8 ἐπάδοντες κατα- 

, , 

ἰς ἀπώλειαν ἐφέλχονται χαὶ 
h. = \ 

γοητεύουσι καὶ ἀθρόως πολλοὺς εἰς 
\ ù ! nu e ! L JA , 

τὴν ἐχείνου μοῖραν ἑκάστῳ αὐτῶν ἐπὶ ποθητὺν ἄγουσιν, θρασύ- 
ν᾿ SON sr t τν ον \ τ οὐ db DB ES γονται δὲ κατὰ τῶν ἡμετέρων χαὶ τοὺς θεοὺς βλασφημοῦσιν 

ù M κι , A: «- 

αἱ τοὺς ἀχεραιοτέρους ἡμῶν ἐξ ἀπατηλῶν λόγων μεταπείθου- 
\ , «= ! 

σιν εἰς τὴν ἰδίαν αὐτῶν δυσσέβειαν καὶ μυθολογίᾳ γαυρού- 
\ Le r - 29 

μενοι ἀσυνθετοῦσι τοὺς ἡμετέρους νόμους xa τὴν τῶν θεῶν 
\ \ » ἢ " 

- er A, . Le αἱ en ; 4 Fa -- προσχύνησιν ἀποστρέφονται" μυστικὰ γὰρ ἔχουσίν τινα γράμ 
[21 à ! ὮΝ 3 9 22 5 

ματα, ἅπερ εὐαγγέλια προσαγορευουσιν χαὶ OÙ αὐτῶν ἐχ 

1. θαρων τῇ A, rescriptum. — 2. τρόπων À. — 3. αὐτοὺς A? 
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\ 

γυναικὸς γεγεννημένον τινὰ χαχουργὸν ὡς Θεὸν παρεισφέρου- 
) ! (4 \ ui \ \ ! € 2: 

σιν ἀνατρέποντες TOY τὰς θυσίας καὶ τὰς τελετάς, ὡς ἀδυνα- 

τούσης τῆς Re μοὺ πρὸς ἄμυναν TOY καχῶν, χαὶ χατὰ 
\ 

πάντα δυστροπεύονται πρὸς EEE τῶν θεῶν χαὶ τῆς βασι- 
DIE 2 j \ AL € 4 τ 

λείας. μου ‘xt βούλονται δέϊξαι τὴν ἡμετέραν εἰς πάντας 
u ( ! ! ΄ , \ ! τὶ ET 4 

ἀνθρώπους πραότητα ὡς ἀδυνατοῦσαν χαὶ γωθράν, εις ἐχοϊχη- 
- € ES , - 5 

σιν τῶν ἡμετέρων θεῶν ἀσθενεστέρους ἡμᾶς ἐπιδειχνύντες, 
ἊΝ ! 1 \ 0? Xe 9 ! ΝᾺ _ ) [0: 

προροσίᾳ.' τινὶ καθ᾿ ἡμῶν ἀγωνιζόμενοι - διὰ ταῦτα ἐχτίθημι 
S 9 ᾿ ! 

δόγμα, ἐν- παντὶ τόπῳ τῆς βασι 
- » 

λείας μου μιᾶς θρησκείας" ὄντας 
τ Ve 
ἅπαντας εξ 

, 

[0] ς- τε m € ς- ᾿ | 
DS ἀποστα- 

Ar ERP < = S Ῥ' à A Er , À τ΄ 
τοῦντας ἀφ΄ ἡμῶν δημοσίῳ ξίφει. ἀπαλλάττεσθαι αὐτοὺς τ 

’ ὧν 
ς δὲ πειθομένους τῷ νεύματι τοῦ χράτους μοὺ 

NS Ἴ 
πέντε μυριάδας ἀργυρίου προστάττω 

-͵ 

λαμβάνειν ἐκ τοῦ ἐμοῦ 

παλατίου τιμῆς τῆς εἰς τοὺς θεοὺς ἕνεκα καὶ εὐσχη μονοῦντας 

ἀζήμιον τὸν. πάντα χρόνον. διατελεῖν ἐρρωμένους ὑμᾶς τοῖς 

θεοῖς. εὔχομαι. » 
ΒΩ # j! (2 \ " " : 

%. Δεξάμενοι OUY OÙ χατὰ TOTOY ἄρχοντες τὸ π 
\ Lo L ee 

ὥσπερ τινὲς θῆοες σ συμ DO τες TOUS τῆς ευσεβεῖα 

᾿] - σ 

ἐν τῇ Καισαρέων πόλει δεινός τις Re τοὔνομα Φλαβιανός, 
! \ SA \ Ἵ Ἂ 

ν μὲν -ψυχὴν ἀνηλεής, τὸν δὲ τρόπον ἀνήμερος, ὑπερβολῇ 
\ ! τη ! ! Ψ ! \ 5" , ‘ ! 

QE χαχίας πολιτευόμενος, πάσῃ ὠμότητι τὴν ἔν ἀνθρώποις 
! ΄ IS ΄ ni 1 " \ - “" 2 

πονηρίαν ὑπερβάλλων, ὡς μηδὲ λογίζεσθαι αὐτὸν τῆς αὐτῆς 
Le ! 

φύσεως πάντας ὑπάρχειν. 
as , 2 LES 1 c 

ων “Ὁ. δὲ μαχάριος Προχόπιος ἀπὸ. τῆς Αἰλίων πόλεως 
“ τ- mr - 

rie ἐκ τῶν. τόπων τοῦ πανσεβασμιωτάτου σταυροῦ 
27 -" , - ! , En 

ἀγαφυείς, “τῇ τῶν ἀναγνωστῶν ἅμα καὶ ἐπορχιστῶν χάριτι 
\ \ 5) \ Ε] -" , ! \ - 

τετιμημένος διὰ τὸν ἀγγελικὸν αὐτοῦ βίον, θεοφόρος τὴν γνῶσιν 

δι ὧν ἀνεγίνωσχεν τὰς τῶν προφητῶν καὶ ἀποστόλων βίβλους 
\ \ -Ὕ ») \ L , 1 ΜΞ 

χαὶ τὴν τῶν πιστευόντων ἀχοὴν βεβαιοτέραν εἰργάζετο" Ἣν 

O2 

1. προσδοσία A. — 2. ὠὡρμαῖτο  Α rescriplum 

\ \ € ἊΣ Q7 

ELY TO dei ELOY αὐτοῖς TE χαὶ ἡμῖν "εἰ OË τινες. 

pape 
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\ \ - Φεῦ τ ΄ \ u ! 

γὰρ xa τῷ λόγῳ μελίρρυτοςΊ, ὡς πάντας τοὺς ἀκούοντας 
- ᾽ “ὦ ᾽ ΣΟ ΄ 7 ω , 

αὐτοῦ θέλγεσ θαι τῆς ἐκ τῶν λόγων αὐτοῦ ἀποσταζούσης γλυχύ- 
! e! , ! ΄ Α 

τητος " νηστείᾳ τε καὶ προσευχῇ οὕτως ὠχύρωτο, ὡς μηδὲ 
LA \ »-" , ; , 1% FENTE τε ! 

χρϑειὰν ἐπερωτᾶν, TL TO πῆς ψυχῆς ἐπιτηξευμα, AAAL πάντας 

Lé γσ \ \ \ Le , L - + 

γινώσχειν Χριστὸν Θεὸν τὸν ὑπ᾽ αὐτοῦ κηρυττόμενον εἰναι. 
“, 5 -" ᾽ 

Οὗτος ὡς ἀληθῶς Rep μος πίστει χαὶ εὐσεβείᾳ χεχοσμη 
= 5 ᾿Ν a 

γος οὐχ ἠρνεῖτο τοῖς ξργϑις τὸ ὄνομα οὐ ὑδὲ ἐψεύδετο τῇ προση- 

γορίᾳ3 τὰ ἔργα, ἀλλ᾽ ἣν Προχόπιος ἐν προχοπῇ᾽ Logiciels 
LA C1) \ ΑΝ ἀν τας ΡΝ τ A λῷ ΕΝ 2 

οὖν ζήλῳ καὶ ἀνδρείᾳ, τοῖς φηραίβοις περιπολῶν, ῥήματ' 
« e ea -»" 

Χριστοῦ τὴν ἑαυτοῦ διάνοιαν καθοπλίσας, ὑπ᾽ οὐδενὸς πονηροῦ 
+ el 

διοχλούμενος, ἀεὶ dou ἐπικρατεῖν δυνάμενος, πᾶσαν ὥραν 
ἢ τῶ "» ΤΑΝ “ιν, S 1 RE ἢ \ » 
ἐν τῷ οἴκῳ τοῦ Θεοῦ διάγων, δεόμενος τοῦ Κυρίου τὴν τῆς 
Ὁ , , À\f 9 + SA ς el - (4 
δυσσεβείας ἀνομίαν σταλῆναι ὃ, Ἦν δὲ ὁ ἅγιος τοιοῦτος, ὡς 

΄ῪἮἯ es , 

πολλάχις χαὶ δαιμονῶντας ἀνθρώπους ῥήματι γυμνῷ χαὶ σφρα- 
- Sn - - ᾿] 2 

Υἵδι του σωτῆρος Θεοῦ ἐπορχίζων, ἀναχωρεῖν τοῦ nouer 
Pr j ς Ἔ S 1! - - € ἢ | ’ 
ἐχέλευεν. OÙ οὖν δαίμονες τοῖς προσταχθεῖσιν ὑπήχουον μὲτ 
᾿ 9 -" s ’ »Ό᾿᾽᾿ 

ἀνάγκης, ἀναβοῶντες τὸν διὰ Toi ἁγίου Isoxomiou τοιαῦτα 
, L ES ! ! ! € - “- ’ 

xaT’ αὐτῶν δυνάμενον Θεόν, δεόμενοι ἱλεωθῆναι τῆς xat 
ψ ε"υ - = 

αὐτῶν τιμωρίας ἐπέταττε γοῦν τοῖς δαίμοσιν ὡς ἀλόγοις ζῴοις" 

πολλὰ τοίνυν πλήθη: προσετίθετο τῇ τοῦ Κυρίου π 

ν 

Ὧι ! ul ον \ = e \ - 
δὲ πάντα οὐχ ἐλάνθανε τὸν Φλαβιανόν, ως τινὰ πηγὴν τῶν 

χριστιανῶν εἶναι τὸν μακάριον Προχόπιον. ᾿Εχέλευσε τοίνυν 

συλληφθῆναι αὐτὸν καὶ προσαναχθῆναι αὐτῷ. Οἱ δὲ συλλα- 

βόμενοι τὸν ἀθλητὴν τοῦ pr ἦλθον πρὸ τῶν πυλῶν Και- 

σαρείας, ἔνθα ἦν ὁ Φλαβιανός, ἐποπτεύων τὴν οἰκοδομὴν τοῦ 

γαοῦ. 

G. Προκαθίσαντος δὲ αὐτοῦ, εἰσήχθη ὁ μακχάριος. Θεασά- 

μενον δὲ αὐτὸν τὸ πλῆθος τῆς πόλεως τῇ τῶν εἰδώλων παρα- 

πληξίᾳ μεθύον ἐπλανᾶτο. Οἱ μὲν γὰρ τῶν πλουσίων ὄχλοι, 
, \ _ 

παραπλησίως δὲ χαὶ ὁ δῆμος ἐμαίνετο- καὶ τῷ μὲν λόγῳ 
+ NE NU: ) A ! 
Ὡσὰν χτηνωόξστερο" τῳ δὲ ἔργῳ σσξ £TTE00!, Or, 

1. μελίρυτος A. 2. πῆς προδηγοβίας A. — 3. ita Αι melius forsan 

AVATTAÀT VAL. 
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- - \ - ! r ὦ ! » »-" 

τῇ ψυχῇ καὶ τῇ θεωρίᾳ μανιώδεις, κράζοντες ἔμπροσθεν τοῦ 
-“" , 5 [ὦ 9 ES -- 

sel « Οὗτός ἐστιν ὁ ἂν ατρέπων τὰς τῶν θεῶν θυσίας 
> ) = 5» « "»εο 

χαὶ τῶν ἡμετέρων ἐθῶν καθαιρέτης, ὡς καὶ ἐν χλεύῃ ir τς 
\ = 

τὸ ΤΉΝ arr » Ταῦτα ἀχούσας ὁ Φλαβιανὸς ὥσπε ὃ 
€ , -- 

ὑπὸ πνεύματος πονηροῦ τὴν ψυχὴν ἀγριωβεὶς καὶ δια ρξῆθον 
“" \ ! , [4 à ce Ὧι » 

τὰς ὄψεις λέγει πρὸς τὸν μαχάριον- « Τίς λέγῃ; » Ὃ δὲ ἔφη" 
9 ! , = -Ὁ s 

« Ἐγὼ χριστιανός εἰμι, χαλοῦμαι δὲ Προχόπιος. » Καὶ ὁ 
\ 9» \ ! ? 

Φλαβιανὸς Egn: « Σὺ μόνος nyvénxas τὰς θείας νομοθεσίας, 
Le ! Le » 9 -" [4 ES - - 

ὡς χελεύουσιν οἱ ἄγραντοι αὐτῶν νόμοι θύειν υμᾶς τοῖς θεοῖς 
Ἃ 5 ἊΝ Ως ! 7 LU ΨΆ ! UE Le , sn 7 E 

Ἢ ἕν OELVALS τιμωρίαις ESETALOMEVOUS του CNY ἀπαλλάττεσθαι : 
S ? 5 tra 4 a 

θαυμάζω δέ, πῶς ἐν τοσαύτῃ Ame ἐληλακὼς παραπαίειν 
9 + LS 

AVE y, πῶς δὲ καὶ ἀλλους διδάσκων αὐτὸς τὸ φρονεῖν ἀπεστ 

οησαι. Ταῦτα. δέ σοι παραινῶ ἀποστῆναι τῆς ἀπιθάνου ἘΣ 
! \ \ 9 \ sé 9 \ 

σχείας: Θεὸν γὰρ Ex γυναικὸς Veyeyvodat? χαὶ τοῦτον ἐσταυ- 
- 7 + S - SE y - - \ 

ὀῶσθαι γελοῖόν μοι εἶναι δοχεῖ. Σπεῖσον οὖν τοῖς θεοῖς xai 
᾿] “ , 9 

προσχύνησον τῇ εἰχόνι τοῦ βασιλέως, ἢ παραχούσας ᾿ ἐν ποι- 
+ - 9 4 

χίλαις χολάσεσιν ἐξετασθήσῃ, τοῦ βίου’ χακῶς ἀπαλλάξας. 
! \ \ % ) [Ω / 70: Σωφρονιζέτω δέ σε χαὶ τὰ τῶν προλαβόντων πάθη. » 

3 , ! e = ἐν 

7. Τούτων τῶν ῥημάτων ἐπακούσας ὁ μαχάριος, χαθαρῷ τῷ 
,ὕ 

λογισμῷ τὴν πίστιν περιζωσάμενος xal διπλασιάσας τὴν ἐν 
5 = -- » \ 

Χριστῷ ἐπ πιθυμίαν, ἔφη * « Εἴθε μοι τοσοῦτον χτν ὁ Θεὸς 
\ 3 

ὁ τὰ πάντα διὰ Χριστον δωρού ὕμεν OS ἔπε ἐμέτρησεν, ὡς ἐ εἰσ το 
= ᾿ 7 

με ἀποστῆσαί σε χαὶ τὸν βασιλέα σου ἀπὸ τῆς ἀλόγου ταύτης 
τῇ ΄- ἴων , » [Ai - ’ 

χαὶ ἀθεμίτου μανίας. Ἐπειδὴ δὲ ἀνιάτως ἔχετε πάλαι τῇ ματαιο- 
- Π ν) -" \ ! \ QE \ 

TNT, χαχῶς D A pee ΝΣ "ἐχρῆν μὲν γάρ σε τὸν ὀημιουργὸν 
| -Ὁ » -»"Ἡ \ \ 

χαὶ βασιλέα οὐρανοῦ χαὶ γῆς ET ιγινώσχειν € εὐσεβῶς χονεἰς TOY 

\ ΜΗ ! 4 Fr | 

αἴτιον τῶν ἀγαθῶν πιστεύειν, ὅτι ἀληθὴς Θεὸς φύσει θείᾳ ἀχα- 
Ἷ 9 ᾿ - Lu LA \ ed \ ! 

τάληπτός ἐστιν σωτηρίας ἡμῖν αἰτία χαὶ τοῦ παντὸς χόσμου; 
3 , \ ει + , ! ! € \ ἰδ 

HAL TOUTOY ELVAL ἀτρέπτον ἕν ἀμεταλλάχτῳ φυσει £AUTOY εἰοοτα 

A ps = - A ! 2 
μόνον et δὲ βούλει μαθεῖν ἐχ τῶν τοῦ κόσμου φιλοσόφων, ἐν 

τούτοις μάλιστα ἡττᾶσθαι ὑμᾶς πέπεισμαι. Εὑρήσεις γὰρ Epuny 

1. διατρίψας À. --- 2. γεγενῆσθαι A. 

ιν, à, À 

αν Eté ons ee à dé. à 
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> 

τὸν παρ᾽ ὑμῖν! Τρισμέγιστον, Ὅμηρ οὖν τε, Πλάτωνα, Αριστο- 
" 1 s [7] « . ! 

τέλην χκαὶ Σωχράτην, Γαληνόν τε καὶ Σχάμανορον ἕνα ἐν χηρυ- 
\ SA , , ! L ( A À LA) 2 Ole - ξαντας τοὺς δὲ ἐξ ἀνῃοώπων γινομένους θεους ἢ ὀνομασθεντας 

nu μεν \ μ Ἂ 5 ! Ὁ 

τούτους εἰς τὰ σφαλερὰ καὶ κινδυνώδη φέρεσθαι ἐτραγῴοσησαν " 
“Ἂ 4 _ - ! 9 ! 

ὧν μάλιστα ὁ χορυφαιότατος τῶν ποιητῶν Ὅμηρος αἰσχύνην 
» 

' 
? 515 ἊΝ \ A r A u \ 

ἀγηγόρευσεν. ‘Enetôn δὲ εἴρηχας τὸν Χριστὸν Ex γυναικὸς 
.« , - " 5 .“ 

γεγεννῆσθαι χαὶ ἐσταυοῶσθαι, ἔστι τις ἀπόρρητος ἀγαθότης, ἣν 
9 9 \ Le ῃ \ 5 \ Ἃ 

πολλοὶ ἀγνοήσα" τες οὐχ ἐπέγνωσαν TO A’ πρὶν 7 πιστεῦσαι 
τ ἢ \ \ ie - ( r ; 2 de ' 

ŒUTOUS, Θεὸς γὰρ ἀλκχηθῶς 0 Χριστος, ETRELON EX τοὺ TATO0S 

Tv \ La La ͵ κ Ὅν 7 - - 

οὗτος το γονῆς γνήσιος υἱὸς ὑπάρχει" τὸν υἱὸν τοίνυν TOU Θεοῦ 
{ ! J--Q7/ 

ἐπιγνόντες ἐν τῇ τοῦ πατρὸς θεότητι ὁμοούσιον ἀϊόίως συμ- 
) , ὅπ αν 0 ε "ἢ ai Ώ " re 2 

βασι \EUOYTA, θρησχεύομεν αἀπαραλλάχτως ον ‘O0E βουλει Fr περὶ 

[8 ! ? “Ὁ sA Le ! \ » + \ LA ! 

βεοσεβείας σχουσα!, O0$ ἡμέραν χα, ἀχουσον. Βγὼ τοινυν γρ.- 
9 s -" ψ s , 

στιανός ξυμ, διὰ πῆς ἐπ ιχλήσεως τοῦ σωτῆρος Xe! LITOU οανμο- 

γας, oÙc ὑμεῖς προσχυγεῖτ τε, φυγαδεύων. )) 
n EU t - , € 

ὃ. Ὃ δὲ Φλαβιανὸς διασῦραι τὰ ὑπὸ τοὶ ἁγίου δηθέντα 
! » FRS. es Le Ὁ ! 4 

pre Ep εκ δος οὐ pas περὶ θεοσεβείας, 

ἜΗΝ πρὶν οὖν τῶν χατὰ σοῦ τ RDS as συμβουλεύω 
, 

ἀρνήσασθαι δὲ 
! - , en 

σοι παύσασθαι μὲν τῆς ἀσεβοῦς θρησκείας, 
s LE 9 

ἐπαισχυνθέντα τὴν ἀλογωτάτην φρόνησιν τῶν ἀνόμων LS GE 
“" γε “- SA cd + -» \ ss \ le 

YUWY, ŒLAOTOGELY 0€ τοῦ λοιποῦ TOY ελληνιχον βίον χαὶ ἀπο- 
= , -" 9 3 - ! 5 ! 

λαύειν τῶν αὐτοῦ ἀρετῶν, καλλίστων οὐσῶν τοῦ παντὸς βίου, 
- SA \ μ᾿ pl , ) ns 

πεισθῆναι δὲ χαὶ βασιλεῦσ ι7) τὰ εξ ἐχείνων με ah. δῶρα ἀπεχος- 
( _ ! ν sA -Ὁ Ἂ - 

γόμενον. Et 0€ παρα xoUoat θελήσεις τῆσδε ἡμῶν τῆς παραινέ- 

/ 

ΕΝ 

, = s ᾿ «-. 

σεως, πᾶσαν στ οἐβ ωσιν ὑπομείνας ἐπὶ τέλει πληρά 

προσταττόμενα. » 
! sn , ? 0 - 

9. Προχόπιος λέγει - « Οἷς τὸ ἀληθὲς τῆς εὐσεβείας φῶς où 
4 μ. ! ” © , ! € ! _ 

κατοπτεύθη, δισταζόντων τῇ διανοίᾳ, τούτων αἱ σύμμαχοι τῆς 
! el = , 

πλάνης βάσανοι κατεχράτησαν ὅσοι δὲ ἐν χαθαοῷ κα 
" 2 Si s Π r ζ 4 \ U 

OUUATL τῇ του Θεοῦ δυνάμει πεπιστεύχασιν, οὗτοι. τὰς βασά- 
Ἂν \ ᾽ \ Le 9 Le Le 4 ! 1Q1P? 3 \ 

γους διὰ τὸν Χριστὸν ὡς ἐν ἀλλοτρίῳ σώματι ἐδέξαντο. ᾿Επεὶ 

1. ἣμῖν À. 
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F \ » » \ 5 ! \ \ = \ 
OUY TOY ὄντως οντα Θεὸν ἡγνοηχας, TU μὲν θὺς χαὶ μαγείρενε, 

λυττώντων κυνῶν δίχην τὰ τῶν ἀνθρώπων σώματα καταξαίνων - 
| - ὌΝ 2 ! χαὶ οὐχ αἰσθάνῃ tetes λιθοειδεῖ ἀνθρώπῳ μεμορφωμένῳ 

caneCay χαὶ σπονδὴν ἐπιφέρων. Εἰ μὲν γὰρ χαλὸς ὁ λίθος καὶ 
"Ὁ ' 

» λ -- ? e ré = à A = Lu Lol : 2 ὡς θεὸς παρ᾽ ὑμῖν τιμᾶται, μὴ τέμνε τοῦτον χαὶ χώριζε εἰς 
pe] 

πῤοσεχύνησας καὶ λιβάνῳ καὶ ren ἐδόξασας, τὸ δὲ ἕτερον 
᾿ o \ σ᾿ À 

2 = 

οὐκ εἰς οἰχοδομὴν οἰκίας μόνον ἀλλὰ χαὶ τὸν ἐχχρινόμενον 
, 2 Là 

παὸ VUULY KE” παρ UV XEY 
a 

M > τ] Cas a x © Ι ( οησαι ΜΈΡΗ . Νὴ οὖν τοσαύτῃ ἀγνοί 

Ce τὴν σὴν διάνοιαν, ὡς EE ποιητὴν τοῦ οὐρανοῦ καὶ τῆς 

γῆς καταλείψαντα wat λίθον "εὐτελέστατον goes ισυρτεῖν. 

10. Πρότερον γοῦν λίθον ἐγείρας θεραπεύεις ὡς εὐεργέτην, 
JN πὰ \ - -.- « = ! 1 

ἀλλὰ καὶ χρυσῷ πολλάκις als καὶ λίβανον προσήνεγχας καὶ 
[4 = - LAS! \ 

ὡς Θεῷ θυμιῶν ἐδόξασας: ἤδη δὲ παρὰ σοὶ καὶ ξύλον ὡς Θεὸς 
PA , Ύ ! ù \ - = % \ a ! 

γενόμισται * ποίας OÙY σοφίας ἐστὶν τῷ λίθῳ χαὶ τῷ ξύλῳ 
, ! € 

προσφέρειν θυσίαν χαὶ χαταχαίξιν τὸ σέβασμα χαὶ ἀνα ΕΝ ὡς 
\ 

θάρτῳ θεῷ τῷ ξύλῳ καὶ φθείρειν πυρὶ τὸν νομιζόμενον Θεὸν 
- 6 

a 
\ " Ἂς. 

καὶ ζωὴν καὶ σωτηρίαν αἰτεῖν παρὰ τοῦ σαθροῦ λῶν ; Διόπερ 
LE: 

ἦν εὐλογώτερον σιδήρῳ ποσῷ βέρε tv τὴν Bugs τῷ καὶ χρατουντὶ 
Ι͂ e! La 1» - 

ξύλου. Ὁρᾷς δέ, ὅτι καὶ ᾿αὐτὸς ὁ σίδηρος τῷ πυρὶ μαλατ- 
eu + 5 - 5» ’ r »» 

τόμενος ἐλαττοῦται τῆς οἰκείας δυνάμεως: OUXOUY ἀνάγχη υμᾶς 
\ La = e! NT ! . e - 

τὸ πὺῤ ἡγεῖσθαι Θεόν, ὅπερ οίκαιον γεγόμισται παρ᾽ ὑμῖν μόδα 
ES , αι La 

τῆς λοιπῆς περιττολογίας * ἀναπτούσης δὲ χαὶ ξύλων ὕλης τὸ 
- ES , - = - \ 

RUP, υδὼρ ἐπιχρατεῖ Kai, χαταπαύε!. τὴν φλόγα. Πῶς οὖν τὸς 
TES \ = ἡ = = , CR ἐπὶ 

ὕλας θεοὺς νομιστέον, τὰ δι᾽ ἀλλήλων εἰς φθορὰν ὁρῶντα καὶ 
\ 9 ! \ 5 \ \ r” 

μείωσιν; οὐ Ὑὰρ οἷόν τε τοὺς αὐτοὺς θεοὺς ὕλης ποιητὰς καὶ 
9 

θυσίας ὀνομάζεσθαι. 
» , -- ᾿] - 7 ν ν 

Αλλ᾽ ἐρεῖς: οὐ τὸν λίθον θεραπεύω τήμερον, ἀλλὰ 
\ L _ -- 

πρὸς μίμημα τῶν λεγομένων θεῶν. Ταῦτα λέγεις ax épevos 

τῇ ἀληθείᾳ εἰ γὰρ πᾶσιν ὡμολόγηται τὸν Θεὸν ἀπερινόητον 
\ 

1 

2 5 ! s ! ! -“ 

εἶναι, ἀχατάληπτον, ἀσώματον, δημιονογον TE χα, χτίστην τῶν 
2 
λων ὑπάρχειν, πῶς εἶδος ἀνθρώπου καὶ σγήματα χαὶ πάθη 

N à. ἢ \ - 
ιάφορα τούτῳ περιτιθένο. σπουδάζετε, δέον ἀφέντας τὸ τῆς 

PIN NN νυ SRE OR ΟΠ 

_ dé νκ[ΠΨΨ Ὁ tal fe d éd μὰ ἃ 

PPS PT δι δ 

A ὁ ἀν. 

PPS Ve 
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-- 
, ἄς ον 
ἐερεσχελιας ἄτονον χαὶ τὴν ἃ πεξιοὺν ταύτην᾽ ἰ φιλονεικίαν, καθαρᾷ 

τῇ πράξει καὶ μόνῃ Re τὸν ἀεὶ ὄντως ὄντα Θεὸν θερα- 

TEUELY ; οὔτε γὰρ. πυρὸς “μρεία ουτε ξύλου εἰς χαῦσιν οὔτε 

ζῷον ἄγεσθαι πρὸς βίαν εἰς σφαγήν ἀπροσδεὴς γὰρ ἡ τοῦ 

παντοχράτορος ούναμις. Ταῦτα μὲν γὰρ παρ᾽ υμῖν σεμνὰ ονηγή- 

ματα. καὶ πράξε LS ἀνεπίληπτο', καὶ σοφία εἶναι νενόμισται. Ὁ 

δὲ. Θεὸς τῶν ὅλων ὁ τοσαύτης φιλαγθοωπίας θησαυροὺς εἰς 

ἡμᾶς ἐφαπλώσας μισεῖ τὸν θάνατον χαὶ τὰ τούτου χέντρα 

λέλυχε διὰ τῆς τοῦ Χριστοῦ ἐπειδὴ μ (As, ἀνάστασιν δὲ διὰ τῆς 

ἀναστάσεως αὐτοῦ προεχήρυξεν, ἵνα τοὺς OL αὐτοῦ πιστεύοντας 

εἰς τὸν πατρικὸν τῆς ἀθανασίας νοῦν καταστήσῃ τοῦ θανάτου 

ἡμᾶς3 €) λευθερώσας. Διόπερ εἰ φίλον σο' ἔστιν. ἔπαγε τὸ ξίφος, 

εἰ VE τοῦτό μοι παρὰ σοῦ πρόχειται μὴ θύοντί σου vois θεοῖς 

οὐ γὰρ τοσοῦτον μετέχω τῆς σῆς ἀτοπίας, τύραννε, ἐπειδὴ τῆς 

τοῦ Χριστοῦ γάριτος de pére: Où βδυλομδι OUY μικρᾶς 

ἡδονῆς μέρος ἀπολαύσας οὐρανίου δωρεᾶς ἀντ Een » 

12. Ταῦτα τοῦ μακαρίου δὲ horde τῇ φωνῇ πρός TE 

τὸν ἄρχοντα καὶ τοὺς περιεστῶτας εἰπόντος, θάνατον εὐθέως 

χαὶ ξίφος ἠπείλησεν καὶ λῳ Ha τὸν ἀγων.- 

στὴν ἅπτεσθαι αὐτοῦ τοὺς ον μίους ποοστά χατὰ τῶν ὧ x Le 
* ES = , nl SA il 

ευρῶν AUTOU πληγὰς ανηχέστους one Ἔ δὲ ἀπέχαμον 

οἱ δήμιοι ξέοντες αὐτὸν χατὰ πᾶν μέλος τριχῶν ὑφάσμασιν, 

ἅλας προσθέντας ἐχέλευσεν ἀγαξαίγειν τὰ τραύματα καὶ χερσὶν 

σιδηραῖς τὰς ὄψεις αὐτοῦ καθαιρεῖσθαι; ὡς καὶ αἱμάτων ἔχχυ- 

σιν γίνεσθαι καὶ λοιπὸν μὴ ὁρᾶσθαι πρόσωπον ἀνθρώπου + καὶ 

ταῖς μολιβίσι 3 τοὺς αὐτοῦ τένοντας ὁ πλήξας τὰ ὀστέα αὐτοῦ 

συνέτριψεν. 
7 ΠΝ \ ας ! \ > ΓΟ 

13. Καὶ μετὰ ταῦτα προστάττει τινὶ ᾿Αρχελάῳ σπεχου- 

ro 
--- Ω a re Φ- # λάτορι σπασαμένῳ ξίφος pi κὰ 

, 

\ ' s - 

τὸν μαχάριον. Του 
es Ξ- 

δὲ μακαρίου μετὰ πολλῆς χαρᾶς ἑλκυσθέντος ὅ πρὸς τὸ πέρα 
- 1 -" \ “- ! ᾿Ξ , e 

τοῦ ξίφους, τῆς χειρὸς τοῦ δημίου παραλυθείσης, καταπεσὼν ὁ 

1. TAUTN À, — 2, ...]as A, membrana disrupta. — ὃ, μολίβισι A. — ἡ. τέναν- 

τας A. —— ἐξ Ἰυσθέντος À, membrana lacera. 
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! Deux \ \ “Ὁ ! 9 ! ὌΝ ! 

στρατιώτης ἐπὶ τὴν γῆν μετὰ τοῦ ξίφους εὐθέως οιεφώνησεν. 
r - -" € = ΩΏ \ \ el 9 5 ἢ 

l'auto ὁρῶν ὁ Φλαβιανὸος χαὶ ὠσπερ ἐν ἐχστάσει γένομενος 
\ ! -- 

Éon: « Σιδηρώσαντες τὸν τράχηλον αὐτοῦ καὶ χεῖρ ας χαὶ 
9 Ὁ = r 

πόδας, φυλάττετε ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ, μὴ ἐῶντες αὐτὸν ἐπιμε- 
2 (7 πὰ - 2 PQ “ 

λείας τινὸς τυχεῖν, ἵνα τῶν πληγῶν συνοζουσῶν 1 τῇ τῶν βασά- 

γων φθορᾷ τραυματίας ARE ὅλος ἐπαλγεστέρων πόνων 
\ 

πειραθεὶς μεταπείσῃ τὴν ἑαυτοῦ ὠμότητα εὐσεβῆσαι τοῖς θεοῖς, 
“« 5 Ὗ -- ᾿ 

ενὶ τῶν αὐτοῦ TÉAREU τες αὐτὸν θεωρεῖν, ἵνα καὶ ταύτης 4 = Ce O7 
, , « - 4 ἊΝ 

τῆς παραμυθίας στερούμενος ἐχτελέσῃ τῶν θείων διατάξεων τὸ 

χελευσθέν. » 
ς RAI ! L » , \ 

Ἰὰς. --Ονὲ μαχάριος Προχοόπιος χαρτεριχὼς υὑπομεῖνας τὰς 
! ) ἢ Ὁ res 

ἀφορήτους βασάνους, πεφορτωμένος τοῖς σιδήροις ἐφυλάττετο 
s PET δὶς ! 5 ΟΝ ΡΝ 

ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ " καὶ καταχείμενος εἰς τὸ ἔδαφος, προσηύξατο 
€ \ ge LA À - 5 ed r = E L 

λέγων" « Ὁ πατὴρ του χυρίου ἡμωὼν ἴησου Χροιστου, ὁ φωτιί- 
\ ) U ! sr 3 ! \ 

σὰς τὰ ἐσχοτισμένα τὸ πρίν, ὁ τάξας ἐξ ἀστάτου φύσεως τὴν 
4 ! ’ [ὦ te ! ’ “ἢ ἘΞ \ 

ὁρωμένην σύστασιν, ὁ ἁρμοσάμεγος τέχνῃ. τῇ σῇ τὴν φαινο- 
e ἢ e \ y \ ! € - 

μένην ἁρμονίαν, ὁ τὴν ἄρυθμον καὶ ἐναντίαν φύσιν ῥυθμῷ 

βιαίῳ πεδήσας, ὁ λύσας δεσμῷ τῷ σῷ τὰ ἜΣ τῆμος υφ᾽ ἑτέρου 

κὴ δυγάμενα, ὁ τὸ χεχρυμμένον μυστήριον τοῦ Χριστοῦ σου 

πρὸς φιλανθρωπίαν οωρησάμενος χαὶ τὰ σὰ πλάσματα ποὺς 
e \ € - ᾿ - " , 

“ἂς, 0 μη ξαάσοας μος ξεν τῇ σαφροσυνῃ χαὶι 

, , 1 
à ic bi F£AEO 

+ ’ ( -- “ , r -- [1] t … » 

σὴν δυνάμει, τῳ χυριῳ Ἡμὼν Lx, σου Χριστῳ, Ὅτι THIS € 

᾿ » " , ἣν 9 "ἢ ma e 

OÙUX OYTUWUY ETOLIGUS OL αὐτου. π πεσόντας ἐξανέστη, σας, AUIS- 

" 

τήσασιν συνέγνως, πλανηθέντας ἐπ αγήγαγες, RES 
LE 2 ! τας ἐλυτρώσω, κειμένους ἀνήγειρας, τεθνηκότας ἐζωοποίησας" 

ἘΞ e " " 

σοὶ ‘ous, δέσποτα, τῷ οὕτως ἡμᾶς ὑπὲρ Elan ἀγαπτήσαντι 
» , τ » , 

χαὶ τοῦ Χρ οἰστοῦ σου τὸ ἔργον τῆς ἀγάπης εἰς: Aus AVAT À", - 
_ ὃς πὸ" γΙ ᾿] , , -"ἢ 

ρώσαντι, τῷ διδόντι τὸ πνεῦμα τὸ ἅγιον εἰς ἀνακαίνισιν τῶν 
᾿] ἮΝ LA - ᾿ 

παλαιωθέντων. εἰς μόρφωσιν νέαν τῶν παραφθαρέντων, εἰς 
! \ οι ! ᾿ ! SA ! s 

σωτηρίαν μὲν ἀνθρώπων, ἐλευθέρωσιν δὲ χτίσεως τῆς δουλω- 
’ _ -“» 9 = ns ss -"Ἢ 

θείσης τῇ φθορᾷ, εἰς χατάλυσιν δὲ διαβολιχῆς ἐν γεογείας τῆς 

τ. ila À, forsan éco 
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| , ! ? ’ Ἂ ! ? - ? 

ξεν ἀποστᾶσι. ἀνθρώπων KATAOUYATTEUOUTTIS " ευψᾶριστοηυμεν 

et \ " La \ “Ὁ \ e ! 

σοι, OTL XAL TOUTAVELS ἡμᾶς HAL ποοσχαλεῖ προς ξατον, στε- 
' 

- , , A - 4 , ΓΝ ! re ) AE 

ρέων ἕν πίστει; βεβαι ὃν ἐν ἐλπίδι; προσάγων EL ἀγάπην, 
= , 9 ’ ! Δ ἃ.» 

φωτίζων ἐν γνώσει, παριστάμ. εγος. ἐν δυσχολίαις. λογῷ ὁηλων 
» -ὠ \ 5" IS 

χα. ἔἐργῷ πληρων τὰς pan οὐ χατὰ ἁμαρτίας χολάζων 

Ce nd Co | sp A,r « à L Ν ΄ “+, 

LL O DULE EYOS, εὐσπὶ ᾿αγχνίᾳ χα! IYOYT 

S 4 \ ’ γ - , 9 \ \ 

τὴν χρίσιν D  ὐΟΡΝΝ χαὶ OLX τῆς μαχροθυμίας ÊTL TO 
€ - 9 L ! \ 

βέλτιον ἡμᾶς ie Δέσποτα Χριστέ, ἐπάκουσόν μου ai 
«- = ! 4 9 \ 

τελείωσόν μου τὸν δρόμον, βεβαιῶν τὴν διαγήχκην σου ἐν ἐμοὶ 
ἂν Ὁ 9 ( ! LU A ’ ) 9 ! 

>, ἣν διέθου προὸς ἂν ἡοωπους ἐν τῷ αγίῳ σου VOULU! 
LT À \ με - \ 9 5 , LE A = " - 

οιὰ τὸ εἐπιχληῦεν ἐπ ἐμοὶ " ESEAOU μὲ Ex τῆς ET τοῦ 
“ὌΠ 

eo) 6 D DA) 

" « I" , Ld PA 

0143000, διάλυσον αὐτοῦ τὰς καῇ Ὥμων μυγχα VAS HAE τὰ Q- Jr TO —— Fe VA] 
5 Γι - (4 0 Π = , 

ETAYATTATEUXS, τῷ γνῷ σον TYEUUIT!, φυλάτ των ἡμᾶς οανεζοι- 

’ \ τὸ - » \ NTAN 

πατήτους ἀπὸ τοῦ πονήρου ἀροντῆς, KA! δίδαξον ἡμᾶς ταν σαι 
A , \ \ TT nas = ! 

βουλεύματα KA! τὰς αγιας οὐους τῆς σοφιας σου᾽ χαὶ τὰς παρα- 
0 

A 5 4) = 9 , A 5: A i 4] Ἢ à sel ! 

υθίας σου HN ἀφέλῃς ἄφ μῶν μηὴξ βαρυτερᾶς τὴς ἡμέετε- 
Ὶ i il i Î 1 TE 

s ! , ù + \ 9 (4 \ 

OS ουνάμεως τας παιορειᾶς ἐπαγάγῃς * TUE Y20 OV" LAAYOL 
- 

\ à “ 
πρὸς TO νιχᾶν τ (3 Q> 

l 

’ \ \ Α 

(ντιπιπτοντα. σὺ δὲ δυνατὸς ποὸς τὸ σῴ 
! -“ , ! 9 Luf 

ΤΟΥ τῶν ἐπανισταμένων, διαφυλάσσων μας εις τὴν ŒLw- 

\ ! Ce A L (4 ’ \ 

νιον KA HIKO.0 LV NT γὴν; τῊν εν πλῃηοῦσει He ῷ αγιου KA! 

δ 4 \ Ώ "= ! ἸΌΝ EM Üsc x εν € \ 

ἀφθαρσίᾳ καὶ, βασιλείᾳ τῆς σῆς θεότητος, ἵν᾽ οἰκεῖοι χαὶ μ μετοχο! 
\ e “ ΟΕ 

χαὶι χληρονόμοι ξυρ el υμεν τῶν ἐπαγγελι (WY δου: ᾧ 1j οοζα χαὶ, 

! \ -" γ΄ -»ὭἍ 

τὸ χράτος σὺν τῷ ἁγίῳ σου καὶ ζωοποιῷ πνεύματι, γῦν καὶ 
Η 2 " _ ον ge 

ἀεὶ χαὶ εἰς TOUS αἰῶνας TOY νων, ἀμήν. ) Προσευξαμένου 

— me, LU] Ce Lost DA) 

« 

sA , ῳ ͵ -Ὁ LA r ! Ψ ni, , y \ s 

O€ ŒUTOU, OAV", αὐτῷ 0 Κύριος εὖ σγηματ' σγγξλον XAL ἐπ 

" Jon , 

STE αὐτὸν 
! Ἄ 4 NS 

ἰάσατο αὐτὸν λέγων: « Ἡ χάρις 
i “Hal 

» \ 

OU ἔστω μετὰ σ 
um SA 4 | 4 

Σ΄ Tolth ἢ 164 Τῇ δὲ τούτῃν ἢ 
+ \ ! \ NE 

προσαγχθῆνα τὸν μαχάριον χαὶ λέγει πρὸς αὐτόν: « Τὸ τῆς 
) Là 7 ROUE) τ ) .) ον = 
ἀνοίας EUTOYOY τοῦ λογισμοῦ σου ἐμά 'αξαν αἱ βάσανο. δυσω- 

τῇ 1 de. Ge τὰν ἐν RENE TN Let MU \ ῃ , 

πήσασαι θῦσαι τοῖς θεοῖς ; ἡ ἀνόνητον ἡγῇ μετὰ τὰς βασάνους 
9 sa \ 0 

ἐπιγνῶναι! τὸ ἀληθές; οὐχ οἶμαι QE σὲ TOUTO πάσχειν ὄντα 

ι. δυσωπῆσα σε À, 
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\ , el , 3. Δι 

σοφὸν ἀμνημονεῖν τῶν ὄπισθεν βασάνων : ὥσπερ γάρ τινες εἰσὶν 

ὁδηγοὶ πρὸς τὴν σοφίαν ἐπιστρέφοντες τοὺς νηπιάζοντας, τού- 
VAI Ὁ Ἢ ΝΑ HP IE 2 a TE ! TRE τ SR 

τοις EOLXATIY Al τῶν ἀρχόντων βάσανοι ἀπολογήσομαι d£ σοι 
\ ARS » ᾿ - DAS A CINAD » 

περ! TOUTUWY ὀφειλόντως τῶν 101 φθασασῶν υβρεων, ELTEO 

Re ë \ LE ὄντ τα, RE ! “Ὡς \ ᾿ \ ἘΠ 4 

NTTASNS TO τῆς αἰσγυνὴης πάθος - χαὶ σὺ ξεν φανὴσῃ βελτίων 
-" “ : ξ " ñ 4 

γῦν ἢ πρότερον ὡς εὔνοιαν φυλάξας πατροπαραδότῳ θρησχείᾳ 
pe 
ν αἱ ἀγοήτῳ, ἀμειψάμενος δὲ τῷ κρείττονι τὸ ἔλαττον, 

μὴ ὃ \ τ - \ ; τὰ 9 

PAU xahAlotots μαθητευθεὶς ἐμοὶ χαριῇ τὰ μέγιστα, οὐχ 
! 

ἀνογνήτους pot τοὺς εἰς σὲ χόπους ποιῶν. » 

=! = 

δ SA -" 5 \ ET EU “- 

16. “Ὁ δὲ γενναῖος ἀθλητὴς τῆς τοῦ Χριστοῦ χάριτος πεπλη. 
! » 5 \ € 5 » ! , Lu \ 

ρωμένος ἔφη " « Εἰ μὲν ὡς ἐν ὀνείρατι φαίνομαί σο!. βασανισθεὶς 
A δεν ! a) , ! \ “- 

Ca ! - entres es = χαὶ οὐχὶ θαύματι περιεχόμενος χαὶ ἐν ἀποίῳ λογισμῷ τὴν τοῦ 
Ἢ Re !' ENCRES Le Se dE 1S. à #1 ! à 1 

ἐμοῦ σώματος κατανοεῖς ἴασιν, μὴ παύσῃ ἀναγκάζων με βλασ- 
- 9. ἮἯ1 \ νι ! 5 , LA Lu A δι «ὃ a \ \ 

φημεῖν " εἰ δὲ σὺ αἰσχύνῃ ἐφ᾽ οἷς ἀγαθοῖς παρ᾽ ἐλπίδας τὰς σὰς 
€ = , , 5 LAS \ , » 

ὁρᾷς, εἰς ἐμέ, οὐκ ἔδει τὸν ἐν χερσί μὲ τὰ θαύματα. ἔχοντα 
! el ! ! p) ’ 1 4 

προτρέπομξένου σον ομονον σοι γενέσθαι, τῆς αὐσχστγς ανοιας 

- \ 7 GORE \ ΕΣ: » Ἃ \ - 

ΟῸΥν ŒUTOY λογισμὸν οιομενος εχξιν με, ἢ μη XA, APELTTOY 

ES La «fE ! ἘΝῚ Ca λε & ῃ ! …. ) 2 y 

μετα τὰς βασάνους. ως πλειόνὼν ϑαυμάτων πειρᾶν ᾿αβόντα. 
Ὁ ( [ES \ » Π » LA | d \ EN t ! = 

Qc βούλει τὸ σῶμά μου atxtbe, ὑπὲρ τῶν ὁμοίων σου δαι- 
5 

μᾶνων ἀγωνιζόμενος" ἐμοὶ γὰρ εἶ 
τ e = » 9 

τοῦ προχρίνειν τὴν εὐσέβε tav, » Καὶ ὁ Φλαβιανὸς ἔφη " « Ou 

= , ! e 

ς φιλοσοφίας ὅρος, τὸ ἑαυ- 

( ! s Fr 

παροξύνεις με τοῖς it SOU, ἵνα σύντομον τὴν. επαξίαν 
) Fr - 
ἀπενέγχοις χόλασιν. ἀλλὰ ἀνε Πρ eue) ἕξεις τῆς προπετείας σου, 

\ à ! ᾿ς - 

τρισχατάρατε, μιμούμενον, ὥς “φατε, τὸν ἐλεήμονα ὑμῶν 
= " - ’ 2 \ 

Χριστόν, et nai τῇ μαγείᾳ σου τὸ ξίφος ἀπέτρεψας καὶ τὸν 
τ - el L LA \ 

TREK ουλάτορα ἐθανάτωσας χαὶ T, μος απαντας ἡμαυνυθωσας χα! 

! 

τὰς ἀπορρήτους βασάνους ἀφανεῖς πεποίηκας " OÙ, παύσομαι 

δὲ κατὰ πᾶν μέλος αἰκιζόμενός σε, ἕως ἂν πράξῃς τὰ κελευό- 

μενα, καὶ - παύσω σε τῆς μανιώδους προπετείας. Τείναντες 

οὖν αὐτὸν ἱμᾶσι λεπτοῖς Ex τεσσάρων χρεμαστὸν ἀπὸ τῆς 

γῆς; νεύροις ὠυοῖς τὰς σάρκας αὐτοῦ καταξάνατε καὶ ἀνθρακιὰν 

ζῶσαν τὸν νῶτον αὐτοῦ πληρώσατε ὄνησις γὰρ προπετείας 
3, ! * e 

ἀφοόνων μάστιγες ἂν ατοι. D 

RP PT νυν ον ον» nee Her 
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17. Ταῦτα δὲ πάσχων ὁ γενναῖος ἀθλητὴς τοῦ Χριστοῦ ε 
\ 2 + 1 » | \ 

('Q πάσης ἀδικίας ἐργάτ σ. χαὶ πυρὸς αἰωνίου Ἰατάβῥωμα, περὶ 

ὃς 
4 nu ! 4 οἱ ! 5. 

μενος ἡόέως πᾶντα πόνον γένναϊως 
- Le ns , EU " ! " EU 

ὑπομένω διὰ τὰς λῆς τῶν α!ωνίων ἀγαθῶν, ὑ υπεοβαινόν- 
»ἭἩ D 4 \ ! € \ 4 

τῶν πάντα γοῦν ἀνθρώπων - καὶ μαχάριον ἑαυτὸν ἥγημαι, εὰν 
el -» -Ν Ὴ - ! - , 
ἔχαστον τῶν μελῶν μου τοῦ σώματος τοῖς τραύυασι, μαρτυ- 

1 (TN , "2 M ONE \ \ , ! pr ka 2 ! 
2190 ὑπερ ξευσερεια (δ CU 06. Ὅκου TOY WUOTATOY σοὺ XOL ATTAV- 

ΤῊΞ 

\ 9 re \ - ! 7 3 ! mA 

θρωπον λογισμὸν ἐχδέξῃ τὰς τῆς θείας δίκης ὀργάς. » Καὶ 
( à 2] ἊΣ 4 27 C2 ? AE [ ᾿ Pr ” Ν Τὰ Cod 4 e Dafiavos ἔφη“ « Οὐ φείσομαί σου παρανομοῦντος, μιαρώτατε 

f ς \ 5 " > κι \ 

πάντων ἀνθρώπ ων. » Ὁ δὲ Προχόπιος on’ « Οὐδὲ ἐγὼ παύ- O2 

À 

= ΘΟ δΟ Ὑ Κὴ ! ! - 9 ! 
'σομαι ga ip 9 τῇ ἀληθείᾳ, TAOUYOULWTATE καὶ τῆς ουράνιου 

᾿ 
δίκης ἐχθρέ, δαι μόνων συνήγορε καὶ δυσσεβῶν βασιλέων ὑπέο- 

ἢ \ 

μᾶχε. » ‘0 ἄρχων ELTEY ππ « Πυρώσαντες ὀβελίσχους TA τραύ- 
1 = « Fr 9 el 

μᾶτα αὐτου HAT αὐφλέξατε, ἅμα χαὶ διαχεντοῦντες τονρῷ οπως 
5 = ! ! 20 \ 

EX τῆς τιμωρίας γήψας παύσηται δυσφημῶν τοὺς θεοὺς καὶ 
\ ς NA ! 1 DJ 

TOUS σεβαστ δύς. y» -: Ὁ. δὲ μαχάριος χαυτηριαζόμενος EAEYEV " 
\ ! Σ ! ! «\ 1 ! 

« Θηριωδέστατε CAN TATIS ἀνοίας LETTE, Ἣν νουίςεις τιμρ!ιαᾶν, 
! ! M + τὶ A 1 »" e » e! 

ταύτῃ προσέχων NTTw σε, βασανίζω σε τῇ ὑπομονῇ αὑτὴ 
! : Ci ὲ ι ὲ 

! - , e = r re £ = 
γὰρ μόνη φιλοσοφία τοῦ βίου ὑψηλοτάτη, τὸ ὑπερφρονεῖν τοῦ 

! ! c » " y el 

pres διὰ τὸν Θεόν. » Ὃ ἄρχων εἶπεν ὅτι" « Ἐυρώσδιθες 
-- ον NN «ὦ -ὖ 

τοὺς ὀβελίσχους χατὰ τῶν ἤδη χαυτηοιασθέντων μελῶν αὐτοῦ 
5" 

Ι ῃ-: - cœ ENS --- θῶ" -- - ῃέντ « Σ AS ! Re dS ai VX τῶν παῦων ἐπιχινηθεντων χαὶ τὴς ψυχῆς τοῖς 
Ων 3 s ! ! ! 5 ! " en 

ἐπαλγέστεροις πόνοις λειποταχτησάσης, TAUSTITA βλασφη Huy 
\ ! « 4 = -» ῥ \ -Ὁ 

τοὺς θεούς, οὗς οἱ βασιλεῖς ὑπὲρ κοινῆς λωυσιτελείας ie 

D mA el , = \ \ 

18. Ὃ δὲ ὁσιὸς ἀθλητὴς τοῦ Χριστοῦ χαταχεντούμενος τοὺς 

μώλωπας τῶν τραυμάτων, ἔφη * « ee 

5 PAR «A ἐπήγο Y0\ 4y02 p — { { [6 An! Ω 1) er μην, ἣν ἐπήγαγον τῇ ἀνθρωπότητι οἱ αἱμοβόροι βασιλεῖς, 
CA] ΄ - LT 

τὸ χοάᾶτος τῶν δαιμόνων αὐξήσαντες, οὺς ὁ Θεὸς διὰ τάχους 
- 

0 
À 

᾿] ! ΝΡ ou 9 ! ς \ « 

ἀμείψεται φειδόμενος τῆς ἀνθρωπότητος. » Ὃ δὲ Φλαβιανὸς 
: ! nl ! Fr \ , ! ’ » 

ῃυμομαχήσας ETEVOEL ξενὴν TE χαϊ ἀπάνθρωπον τιμωρίαν εχέ- 
! ( ee, ( ti A en F \ LES A | 

λευσέν τε βωμὸν εἰ χϑηναι χα, εξαπλωσαντας τὴν ὁεξιᾶν 
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- -- ' 9’ 5 ’ - mi \ 

AS 109. σοὺ OLXALOU, ἄγθραχας ἐχχεχαυμένους πληρώσαι ΟΥ̓ 

“ χεῖρα τοῦ μάρτυρος χαὶ λίβανον ἐπιτεθῆναι ἐπάνω τῶν ἀνθρά- 
as UN τ ! 

χων τοῦ πυοός. Kat εἰπεν πρὸς αὐτόν: « Μὰ τοὺς θεοὺς 
el À 1 1 = ἂν Ὁ ον a \ τὸ We 5 ! 

ἅπαντας, ἐὰν στρέψας τὴν χεῖρα ῥίψῃς τὸν λίβανον ἐπάνω 
APTE - ei REA 0e Be \ A SA s 

τοῦ βωμοῦ, συγχατέθου τοῖς θεοῖς καὶ τὴν σπονδὴν ἐτέλεσας. » 
πὸ A e (ENS ς 

Καὶ ὁ μὲν βωμὸς ὑπέχειτο, ἢ δὲ “χεὶρ ἥπλωτο, ὁ δὲ λίβανος 
\ \ ! \ e DEN A 

LETA πυρὸς UTMEXEUTO χα! ἀθλητὴς τοῦ Χριστοῦ γενναίως 

εξ ὅτι εἶχε χεῖρα; O2 

5 \ LA [4 ! À δὰ ! 

ἔφερεν ET διωρίαν ἰστάμενος. Επελαῦετ 
s ὃ -" τ ἢ \ \ ! _ 

Ἢ YAp διάνοια αὐτοῦ Ἣν πρὸς τὸν Θεόν, τῇ πίστει στηριζο- 

ἕνῃ. τῇ ἀγάπῃ Χριστοῦ ραιουνομέν: rh -εἐὐςσεβείν ete μένη; τῇ ἀγάπῃ OU φαιὸρυνομεγὴ, τῇ εὐσεβείᾳ εἰς 
(ARE 5 \ p) ! ! y \ Ὁ ! 

OUDAYOUS ἀνιπταμένη - ὁ ἀγωνοθέτης CPR Θεὸς ἐδοξάζετο, 
΄σ El » αἱ νὴ ΝΣ ἮΝ ’ 2 - Ξ ! Ν 

Χριστὸς EXNOUTTETO, ὁχίμονες χκατῃσχύνοντο ἔχειτο μάτην 
- γ € 

βωμός, προόσειγεν ὁ ἄρχων, ἐξεπλήσσοντο οι περιεστῶτες. 
! ς Νὰ ! ΟΝ \ [4 ΕΞ sd Ὡς 5 

O 0€ μαχάριος εἰς τὸν εαυτου σταδιάργην ἀπέβλεπεν χαὶ 
ς 

τεγάζων ἔλεγεν * « Ἢ δεξιά σου, Κύριε, δεδόξασται ἐν ἰσχύϊ, Η 

ς δεξιά σου χείρ, Κύριε, ἔθραυσεν ἐχθρούς: δεξιὰ Κυρίου 
! 

ὑψωσέν με.» 

19. δὲ Φλαβιανὸς ἐκ πάντων ἀστοχήσας εἶπεν : « ᾽Ανο- 
s , 3 τ᾿ Ἂν, = 

σιώτατε, εἰ λέγεις ἀπαθῶς διαχεῖσθαι ἐπὶ τὰς βασάνους, διὰ 
» Ἵ ε 

τί χλαίων στενάζεις; » Προχόπιος ἔφη" « Mn δοι χαλῶς, 
2 ὴ 1 = | ‘)n Sà . - ἮΥ \ a ἐγὼ χλαύσω τῇ ψυχῇ τοῦτο γὰρ τὸ σῶμα 

! 9 A SA \ = ! \ 

πηλός ἐστιν, πηλὸς δὲ πυρὶ προσομιλῶν πάντως τὸ ὑγρὸν 
"Ψ el SA ) , \ A 1 tr e! ς ; ἢ 

a mal ἅμα δὲ χλαίω τὴν σὴν ψυχήν, OT. ὑπηρέτης YÉYO- 

vas δυσσεβῶν βασιλέων, σὺν τοῖς δαίμοσι πίνων αἵματα bp 

πων.» Ὁ δὲ Φλαβιανὸς ἀπεφήνατο κατὰ τοῦ ἁγίου χεφαλικὴν 
! SAS κα μ πῶ νιν 2 τ τ μεῖς ent »ὋὉἫΆ 

τιμωρίαν, δεδιώς, μὴ χεῖρόν τι φθέγξηται χατὰ τῶν θεῶν 
\ ! Ύ 4 \ \ ; EX \ ς ΝΡ 

χαὶ τῶν βασιλέων - ἀπέχαμεν γὰρ καὶ. αὐτὸς χαὶ οἱ δήμιοι 
, ἢ» tt - ΡΘΟΥΝ σε ἦι Des δ Ve 2 

χολάζοντες τὸ ἅγιον σῶμα" καὶ ἐξήγαγον αὐτὸν ἔξω τῆς πόλεως 
" » 

οἱ εἰς τοῦτο τεταγμένοι. 
! ! 5 Ἂ “ t ol el LA \ L 

20. Παρεχάλεσέν τε ἐνδοθῆναι αὐτῷ ὥραν μίαν, καὶ προσηύ- 
ns L Ὁ (4 Π ΄ 

ξατο λέγων τ πῷ δοξαζόμενος ἐν βουλαῖς ἁγίων Θεός, 0 
5" ΓΑ t , \ 5 = [4 

πρὸ αἰώνων EX χόλπων ἁγίων σου ἀνεχφράστως χαὶ AVEXOUN YA] 
» ΟῚ " ΡΞ € -- 

τως τὸν σωτῆρα Θεὸν γεννήσας χαὶ ἐπ᾽ ἐσχάτου τῶν ἡμερῶν 
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2 ῃέ dan mn SAT 0 à DANS SE ds ro ex παρθένου μητρὸς προελθεῖν καὶ τεχθῆναι ὁρίσας, οίκαιε καὶ 
\ \ 3 \ Er ! s \ ! 

ζωοποιὲ καὶ ἀναχαινιστὰ τοῦ χόσμου, δωτὴρ ἀληθινοῦ φωτός, 
΄ S A Le »" , \ 4 A 5 ! Α 

ὁ δοὺς ἡμῖν εἰς τὸν κόσμον τὴν επιφάνειαν τοῦ Χριστοῦ καὶ 
! 

0] 

! \ 9 ni 4 - ! - 

,ῦρισαμενος τῊν ETLOT, μιὰν TOU Ty ξυν. ματος EX TTOUITOS του 

στα \ ! [ἐ -»" a « 

HOYOYE VOUS OU Χχαὶ ποιῆσας T, μος υἱοὺς ἐν υἱοθεσ σία, ὁ μέλ λων 

\ ! -" ! \ A , - -»Ἢ 

το υξγα X17TOS χειρώσασθαι και, TOY ποι ρενα TOY λογικῶν 

-- [δ᾽ en \ 2 \ En = à os = ar LE » SE = A ‘ir à - εῃς" 
τρῶν αναστῆσας HAL τὰς X (τε OUE νας σὴ ιας νυ γᾶς εἰς εν 

5 τς (- Π ἦν Ἢ Ü- ΄ ΕΣ L ΕΔ " ΑΞ - ) = y 

CAS : 1 CA CUS ILALYLIS ν \Z “ , . ελευθερωσας, υὑνήσθητι ὁ Θεὸς παντοὸ OU “λᾶσυ. SOU, Lara 
4 

τοὺς ἀρρώστους, ἐξελοῦ τοὺς καταπογουμένους, Ron LS γυναι- 
4 “ὦ : 

χων χαὶ παίδων 00 ραγίαις ἐπιχουρΉσΩν, ἐνὸε Los πενήτων 

τι ! 9 \ \ 

ἀνγαπλήρωσον, Hood ἀνιαρὰς παραμύθησαι, τοὺς ἐν φυλα- 
à ! -" " ! Léa] - > | a 

χαῖς ἐπίσχεψαι, πλέουσι χυβέρνησον, ὁδοιποροῦσιν ἀκίνδυνον 

ποίησον τὴν πορείαν, ἐπηρεαζομένοις ἄνεσιν τῆς ἐπηρείας, 

χαταδυγαστευομένοις ἀποφυγὴν τῶν βιαζομένων, os μένους 

ὑπὸ πονηρῶν πνευμάτων ἐλευθέρωσον, vie στήοιξον, 'χατερ- 

ραγμένους ἀνάστησον, πεπλανημένους ἐπίστ τρεψον, θραῦσον ἰσχὺν 

»"» 

S 1 N u ἔν \ « 3 \ 

οιαβόλου, CXÉOATOY αὐτοῦ τὰς πολ: τρόπους ἐπι ιβουλὰς τὰς 
-" s ’ Lu ! ! ù \ 

χατὰ τῆς διχαιοσυνης, ELONYNY τῷ χόσμῳ σου δώρησαι, ἐπὶ 
" ñ " , - = , led ! le a 

TAVTAS ἀνβρώπους εχγξομεντης τῆς σῆς ἀνεζιχαχιας KA αγὰ στῆς. 

Le \ = ! 9 ! 

τος; χουφίζων εἰ τις ἁμαρτία χαὶ mn λογιξς HE τὰ ἀνθρώπινα 
\ \ \ \ \ € 4 4 

παραπτώματα ὁ οι LA τὸν ἱλᾶσμοὸν τὸν ὑπερ ἡμῶν OVTA παρὰ σο". 

L », Qu \ ! ΄ \ « 

χαὶ ἐν εἰρήνῃ πρόσδεξαι τὴν ψυχήν μου χάριτι καὶ φιλανθρω- 
, - - ER \ ᾿ \ ) = = 

Ta τοῦ se σου, νῦν χαὶ ἀεὶ χαὶ εἰς TOUS αἰῶνας τῶν 
ν 

αἰώνων, ἀμήν. D 
’ μ , \ 

21. Καὶ σφραγίσας ἑαυτόν, προτείνας τὸ. RER ἀπετιήθη 
EC 

τὴν Tee ἔτι TO! ὕμνου τῆς πρὸς Θεὸν φωγῆς ἐν τῷ στόματι 

αὐτοῦ οὔσης. Καὶ ἐλθόντες οἱ χριστιανοὶ ἔλαβον αὐτοῦ τὸ ἅγιον 

σῶμα καὶ κατέθεντο ἐν τόπῳ σεμνῷ, δοξάζοντες πατέρα χαὶ 

υἱὸν χαὶ ἅγιον πνεῦμα, νῦν χαὶ ἀεὶ χαὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν 

αἰώνων * ἀμήν. 

Ἐπλήσθη σὺν Θεῷ τὸ τοῦ ἁγίου Ilsoxomiou 1 μαρτύριον ἐν 

Καισαρείᾳ τῇ πρὸ ὀχτὼ εἰδῶν ἰουλίων. 

1. 5 add. A 
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VIII 

ΒΙΟΣ ΚΑΙ MAPTYPION TOY ATIOY METAAOMAPTYPOE 

ΠΡΟΚΟΠΙΟΥ ΚΑΙ TON ΣΥΝ AYTO. 

s e LENS et! ! ͵ ἊΝ" 1 ! 

O οἐε αγιος Ποοχοόπιος πεφοοτωμενος σιοηροις ἀπηνέχθη, 
͵ , 

» ἂν ‘Ur , \ » |. -. - 

εν τῷ οεσμωτηρίῳ χαὶ προσηυγετο λέγων" « Ευχαριστῶ σοί, 
i \ \ i ὶ " ὶ a À 

! 9 τς r ! el \ ῃ- \ \ ! ΄ 4 

χύριε σου Χριστε, ὁτι τὸν θησαυρὸν τὸν προσενεχθέντα σοι UT 
" “-ἦ " " ! «ES ET ΨΥ ἀργοῖς 

| EMOU οὐχ πουνήθη συλῆσαι ὁ ἄγοιος Λυχος. » Kat προσευχομένου 
Α = \ So ως 

ŒUTOU, τινες TYYAATTLAI, TR ισταὶ γυναῖκες τὸν ἀριθμὸν O£XA4900 

.-» 
N°3 LAS er 

προσελθοῦσαι λέγουσιν αὐτῷ - « Kafaroëra τῶν εἰδώλων, καὶ 
- = - = + ! 

TES CO 09 À! ἐσμεν TOU ξἕστ ιυρωμένου Χοι ἱστοῦ.» Kat πρόσξευγο- 

LES .- Ld - _ 5 \ 

μεναι  EÂeyov' « ἄεξαι. ἡμᾶς, Κυῤῖε, εἰς τὸν γυμφῷ ὥνά σου 
Al = ' ze» ἢ 

τὴν He λείαν σου μετὰ τῶν σοι εὐαρεστ ἡσάντων. D 

ελὼν ἀχούσας ἔθετο αὐτὰς ἐν τῇ φυλαχῇ. Δπελθοῦσα!ι 
\ , ( ῃ 31 νι DA Un | FOUT 

ὃξ εν τῇ ἢ φυλακῇ, ἐχάθηντο σχυῦρωπαι. ἰδὼν GE αὐτὰς ὁ ἀγιος 
! 9 - ’ \ ᾿ς à = ’ 

μάρτυς EUSO ἄνθη τῷ πὶ εὐματι HAL λέγει αὐτάις“ « ἜΝ 

.- ́ ς « — Ἐν ς: ςτὸ 
\ A" ! , re εἶ Lane NE > Le -" ᾿) \ Ω 

χα!ι AOE AT, ETCICUVAEXLSE τὰς XAGOLXS ὑμῶν ATI τῶν » 

ἮΝ 4 r ! 4 «Ἶ ᾿ -- (2 ! 9 

πραγμάτων 913 ρ» 4515} ὅτ. 9 Κυριος EXLAEGEY ὑμξ εἰς ὃν γυμ- qd 

Ps L | -- v t ’ ” ! ! κ 

φωνα αὐτου. Μη [913 τὰ ων ῥαθυμή σῃ 4 εγνὼτξε γῦϑ. OT? γυυνος 

"» \ 5 Π Ὡς nd 5. γ1ιλ ὡ A \ ΝΑ 

Ξ97 γωὼν ἀγαθῶν οὐδεὶς EtLG σεῦ “Ξτᾶ" ἔχει αν ὃε χα; το οτιε τὸ ς 

u ἢ“ pr 9. « ! LAS ! ! ΄ ES » 

εἰσε} λθῃ; μὴ εχωὼν EVOUUA ἐὰν μὰν OLONTE, τὶ πᾶσχει ὁ τοιουτός, 
᾿ «ς - δὲν , A! 

Κελεύσαντος γὲ La του βασιλέως, δεσμεύουσιν αὑτὸν χαὶ 34) λου- 
Ῥ e - , -- δ 

σιν SW μὴ τις υὑμὼν ἀμελήσῃ χαὶ ζημιωθῇ * ELA ere a 

1. Éragmentiun Passionis S. Procopii. Cf. supra, p. 122. 
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a ἢ \ \ 9 \ ἣν» À - =. 4 

οὖν τὸν Κύριον, χαὶ ἐγγὺς Κύριος πᾶσιν τοῖς ἐπικαλουμένοις 
% ᾿ 4. ἂἃ ! 5 \ 

αὐτὸν ἐν ATAR » ᾿Ανεβόησαν δὲ πρὸ 
| à , ΠΣ Ἂ er 

ευξαι σύ, πνευματιχὲ διδάσχαλε, ἵνα ἡ διδασχαλία σου γένηται 
γ - \ » -"Ο -Ὁ [= , = - 

ἡμῖν σχέπη χαὶ καταξιωθῶμεν τῶν μεγάλων ἐπαγγελιῶν. » 
΄ _ A , EU = = EU 5" , ce \ ! 

Ταῦτα δὲ αὐτῶν λαλουσῶν, ἀπέστειλεν ὁ ἡγεμὼν στρατιώτας 
"- -" ! 

παραστῆναι αὐτὰς τῷ χριτηρίῳ. 
Fe À RE 

! Νὰ ! ς = \ A \ ? - += 

᾿Αχούσας ὃὲ Θεοδοσία ἢ συγχλητιχὴ τὰ περ. αὐτων, ἡ λθεν 
[2 τ 5 \ τς ! νὸν \ Ε "le ! Ξ , me ἊΞ ῇει, 

ως ἐπι EWOLAY LOELY, TL τὸ ITOPTTOUEYOY αὐταῖς. Στ QUE LT) y 

s \ Ἄν! τῶν \ Ω.! 5 SR 9 JE e ἊἜ ! 

δὲ αὐτῶν ἐπὶ τοῦ ρήματος, λέγει αὐταῖς Ο γέμων" « Πείθεστε 

ΠΕ ΡΝ τς ΘΕ ΟτΩ 7 πολλῆς ὀπίδεν ει Er. “Αἱ χαὶ ere τοῖς ὕεοις, Eva πολλὴς τιμῆς ἀξιωθητε. » At 0e 
Los PO ς Ξ AA κ᾿ \ \ 4 2 2 “ῃ 

λεγουσιν * « Η du ci σου, Ἣν AÀAËYEN, σὺν σοὶ εἰὴ εἰς ATWAELAY* 
ἜΝ Le 22 % \ “Ὁ 1e 

δοῦλαι γὰρ ἡμεῖς τοῦ ἐσταυρωμένου ἐσμὲν TOU res ἡμᾶς 
= 6 

ἐκ τῆς bo τῶν εἰδώλων. » Τότε ἐχέλευσεν ὁ ἡγεμὼν βέργαις 
9 à / ! Ph 

ἀνὰ δύο στρατιώτας παραστάντας χαταξαίνειν αὐτῶν τὰ σώματ 
- ἜΚ ΙΝ ἜΣ ἢ ῃ = \ dx 

καὶ μετὰ ταῦτα ἐχέλευσεν αὐτὰς ἀναρτηθείσας τὰς πλευρὰς αὐτῶν 
Tr ! αι ον. 7 

παραχαίεσθαι. ἐν πεν ΒΌΑΣ O€ προσηύχοντο or « Κυριε 
\ ed \ ne ! e 3 - 9 = 

Ἴησοῦυ Χρι τε. τὸ QUX τὸ ἀληθινόν, ἢ ἐλπὶς τῶν ἄπτηλπισιές- 
\ ! Ὁ ΄ - - - A 

γων, ἐλθὲ χαὶ ἀναχάλεσαι μας χαὶ γένου ἡμῖν φως, φωτίζων 

PS TE TD. L A Cul ἡθινῷ ( Καὶ »δ - S Ati τας γυχῶς ἡμῶ ν ἐν τῷ ἀλτ ἰγῳ σους φωτί. a γὰρ ἡμεῖς ὁου- 

=“ f = 9 γ “-“ -" ET 

hat σου ἐσμὲν τοῦ σταυρωθέντος OÙ ἡμᾶς. » Ταῦτα δὲ αὐτῶν 
“ « ξ΄ € \ 

ere ἐχέλευσεν ὁ δον ραν χοπῆναι τοὺς μασθοὺς 
vit 5 

αὐτῶν καὶ λέγει αὐταῖς " « Δύναται ὑμῖν ὁ ἐσταυρωμέ γος βοηθη- 
, , \ 3 1% Ρ 

σαι. εἰς ὧν EYETE τὰς ἑλπιοᾶς; » λέγουσιν αὐτῷ" « Βοηθεῖ χαὶ 
, \ ! 5 ς NA € \ 

et ἡμᾶς, τύραννε καὶ μισάνθρωπε. » Ὃ δὲ ἡγεμὼν 
ls Qc} ῃ. ER -λεῦ e — \ ’ 4 » » A - O7 + πλησθεὶς θυμοῦ, κελεύει πάλιν σφαίρας χαλχὰς πυρωθῆναι καὶ 

9 | te , 

peer εἰς τὰς μασχάλας αὐτῶν - αἱ δὲ γενναίως ὑπέφερον 
5 - A ! ” 

χαὶ ταύτην τὴν τιμωρίαν. Καὶ λέγ JE! αὐταῖς ὁ Ἴγεμων᾽ « Ησθεσῇε 
᾿ € νὰ ων τ, 9 -" ! € -" ΄ 

τοῦ πυοὸς ἢ οὐ; » Αἱ δὲ ΤΟΝ αὐτῷ * « Παρέστηχεν ἡμῖν ὁ 
.} » € - , … " + © e .» + " 

Κύριος βοηθῶν ἡμῖν ἐνταύῆα, χἀχεῖ δὲ ἡμᾶς προσοέχετα! εἰς 
\ ! o, -" ς SA s ! » « 

τῊν βασιλείαν αὐτου. » Ἢ ὃε Θεοόδοσία ἐχλαιεν πικρῶς χαὶ 
" -- 5» ’ 5 29 , ’ 

διαπτύσασα πᾶσαν τὴν οὐσίαν αὐτῆς καὶ ἀπορρίψασα τὸ τυγ- 
\ 5 . 6 + LU _" [ \ 9 --  ν 

χλητικὸν σχῆμα ἀφ᾽ ἑαυτῆς, εἰσῆλθεν σὺν αὐταῖς χράζουδα 
\ 9 

KXAL λέγ ὡσα" (« Καγὼ δούλη εἰμὶ τοῦ ἐσταυρωμένου Xoto στου. » 
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ἱ 
he ù ! ς [NA € \ As 9’ 9 \ 

“πράξεσι παῖς ἀτόποις. » 0 dE ho γολέσας, ἔῇετο αὑτὴν 

230 APPENDICE VIII 

᾿Ιδὼν δὲ ὁ ἡγεμὼν λέγει" « Κυρία Θεοδο Ω ς-- δ 
-» 

«} > A) a [Q] + δ τ» ΄ > > a [0] « 
3 ad --Ί = - ε ς sA + 

χαταλιπεῖν τοὺς θεούς sou χαὶ τοιαῦτα λαλεῖν Ἢ o6etreve 
7 “κεν τὰ ΄ ῃ ! Cr , ) ! A 

« Καλῶς etrac, Ὥγεμων, TL σε ἐπλάνησεν επλᾶνη Gr ν γὰρ 
1" Ἅ ce \ \ \ , \ \ 

πάλαι χαταλιπουσα TOY Θεὸν τὸν TOMATE τὸν οὐρανὸν χα! 
\ _ + ΝΑ s ! AL 2 e LA 

τὴν YAy. Νυν oe ere ἵνων αὐτὸν διὰ τῶν ἁγίων αὐτοῦ. » Λεγυει 
9 - € € ! CRE 9 ΓΝ ἢ Ὡ» 

ŒUTN Ὁ γελῶν" « Αὐται αἱ “πλάναι ἐδίδαξάν σε τοιαῦτα 
£ 5 ς Δ NE 9 - ! Le ! VA ς 

AaAEIv ; τῷ ΞΗ de ΑΘΎΕΙ τ « re Ὥγεμων, ποῖα πλᾶνη ἢ 
\ \ -" en - - LE! 2 A See SU Ἅ Ἀ A οι \ 

πρὸς τὸ φῶς ὁδηγοῦσα τῆς AT ς; σὺ et ὁ πλάνος καὶ ὁδηγὸς 
τὰς ἢ Γι ον \ " ! " ς \ 

τοῦ σχότους. ὁ ἕλχων τοὺς Ὁ ξεν εἰς ἀπώλειαν. » ὋὉ δὲ 
€ \ “7 + à CE NS - ἐς - \ »ο» 

ἡγεμὼν λέγει avt: « ᾿Ιδοὺ παραινῶ σοι ζητῆσαι παρὰ τῶν 
-"Ἢ es \ 9 \ - -. -“ ’ 1 » Ἢ , \ -Ὁ 

θεῶν ἱλασμὸν ἐπὶ τοῖς πρόλαβοῦσί σου 1 ἔργοις καὶ ἐπὶ ταῖς 

\ " -»“ - e ἢ A \ , \ δον τῆς 

Εν τῇ φυλαχῇ, ομονως οε χᾶϊιν τοὺς ἀνδρ ειας γυναῖκας σον αὐτῇ. 

3 sf -«- ΠῚ " μ᾿ ἘΞ t = 

Ἀπελθουσῶν δὲ ἐν τῇ φυλαχῇ, ἢ μαχαρία Θεοδοσία λαβοῦσα 
5 ! “δι; - \ > 5 -" 2 \ 19 

οθόνην μεθ᾽ ἑαυτῆς, τὸ αἷμα αὐτῶν χατέμασσεν καὶ περιόδευεν 
! 2 - τ \ , = 

τὰ σώματα αὐτῶν * ἣν γὰρ καὶ τῆς ἰατρικῆς σοφίας μεμυημένη. 
\ 

i 
€ Que κων ὙΦ ! 2 © A ! 2 

O ὃὲ ἅγιος του Θεου μᾶρτυς ἰδὼν τὴν ἑαυτοῦ μητέρα, ἡγαλ- 
“- | ! Τὸ, 5 - Tr ’ , τ » EU 

λιάσατο καὶ λέγει αὐτῇ : « Κυρία μου μήτηρ, τί ἧχας ἐνταῦθα, 
\ f LE 4 ! 9 - € ͵ 

n τί θεασαμένη κατέλιπες τοὺς θεούς σου; » Λέγει αὐτῷ n μή- 
\ ! Ἄ So ! €! , 

τηρ᾽ « Téxvoy, τὴν καρτερίαν αὐτῶν θεωρήσασα, ἵνα τί μὴ 
! DEN » , " ΠΑ ΜΕΥ \ 

λείψω τὰ μάταια εἴδωλα τῶν οὐκ ὄντων θεῶν; καὶ προσέλθω 
ἕῳ 88 -3 Fe 

χἀγὼ χαὶ προσχυνήσω TO ἐσταυρωμένῳ Fo » Τότε λέγει 
sn" ΄ - : (4 

αὐτῇ ὁ ἀθλητὴς του ΒΡ στοῦ - « Μαχαρία n χυρία μου, ὅτι χατη- i 

! 5 5 \ 2 ! ! 

ξιώθη εἰσελθεῖν εἰς τὸν χορὸν τῶν πασχόντων ὑπὲρ τοῦ παθόντος 

Ὡ 
\ \ 5 , 9 \ , \ y 

προς TOY ETRLTXOTOY Λεόντιον χαὶ ἐβάπτι εν αὐτὴν εις τὸ ονομο. 

. « s 

τοῦ πατοὺς χαὶ τοῦ υἱοῦ χαὶ τοῦ ἁγίου πνεύματος. Ελθόντων δὲ 

8 CS 
>) ! 

ὑτῶν ἐν τῇ φυλαχῇ, ἠσπάσαντο αὐτὴν αἱ ἅγιαι χαίρουσαι. Mer 
Ὁ 

δὲ ταῦτα Le αὐταῖς ὁ ἀθλητὴς τοῦ Χριστοῦ λέγων « Μητέ- 
\ 1% 4 \ GA 

pes καὶ ἀδελφαί, μὴ δειλιάσητε, ὅσαι τῷ καθαρῷ τῆς διανοίας 
7 ! : - ss μ ! ὌΝ \ \ U 

[LOT πεπιστευχατε τῇ του Θεοῦ ὀυνᾶμει, ἀλλὰ τὰς βασάνους 

Ξ» fr [UP] 

5 , ! Le s ! 4 -" _ 3 

ÿ ἀλλοτρίῳ σώματι ὑποδεξάμενα! σπεύσατε τυχεῖν τῆς αἰω- 

1. μου E. 

) A 1 , \ , , , -" | | , β 

s 40) Καὶ παρα ων αὐτὴν εν ἐχξευνῇ τῇ γυχτι απ νξγ χε 

ΡΥ ΨΥ, ΠΎΡΡΟΝ ΡΨ» να.» CT PPS 
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γίου δ vie μὴ οὖν θορυβήσῃ ὑμᾶς ὁ θυμὸς τοῦ ἡγεμόνος 
s ! 2 

μηδὲ συλήσῃ ὑμῶν τὴν πίστιν τοῖς ἀπατηλοῖς αὐτοῦ λογισμοῖς 

DE Ôs Xe 7e À nt nc ÈS OYMYUODOC. ° PR à γὰῤ ο͵ σ᾽ μηθξ DE ιΞάσῃ ὑμᾶς γρύτὸς QUE (ΟῚ ρος ουδὲ y p Evo 

! 9 , 1 Ἂ 7" el 9 ON = ͵ 

ἡνέγχαμεν 2 εἰς τὸν κόσμον, δῆλον ὁτι οὐδὲ ἐξενεγχεῖν τι ὀυνά- 
AR = SA ν - - τς , = Le 

μεθα.» Ταῦτα δὲ αὐτοῦ παραινοῦντος, ἀπέστειλεν ὁ ἡγεμὼν τοῦ 
\ 

παραστῆναι α αὐτὰς τ 
| £a 

! ad A] 

heu τὸ TOO, QE προσχυνήσασαι τῷ 

L4 Cd \ ΒΕ ed [4 

ἀθλητῇ τοῦ Χριστοῦ λέ ἔγουσιν " « Πρόσευξα, ὑπὲρ Ὥμων, ἵνα 
à à ve εἴ 

χαταλάβωμεν τοὺς γενναίους TOATLWTAS του Χριστου, » Ὁ δὲ 

“ἢ 

\ 3 αὶ ’ " ι ” et \ " “ὦ 

ρὲς χα. ἀοελφαι, εγὼ εὐυὐχομαι, τινα 0 ἐμου 
pi 4) ῃ: 2 ( Ώ = os , = τ ni 2 

ELTEAUNTE εἰς τὴν ρασνλεναν των ουρῦνων. » Σταῆεισὼν ὁ 

, -» € ' s , = 

ἐπὶ τοῦ βήματος, ἡ μαχαρία Θεοδοσία προσηύχετο λέγουσα" 

το 
ν-- 
ὶ 

\ ἂς 
> 

L -" 

αὐτῶν 

, > - ν , [A] - A G ἢ , 
« Kyuote Ιησου Χριστε, υἱὲ τοῦ Θεου τοῦ ζῶντος, ὁ μόνος ἐχ 

! “ει ANA là 3 2 SA ETS 3έςῇ S/ x 

ονον γξννη εις, OÙ τὴν γξυνησιν OUOELS tion AL OUYVATILL, a — 
ἌΡ ΨῸ + CMS à Du \ À Der ! 

αὐτος Ἐπιὸξ ἐπ HE χα! εγισχύσον με À αὐτὸς ἀξίωσόν ἧς REt- 

! \ Ω Ι ΨΩ ΔΝ À el 4 ὦ \ 

PAT EE Y χα, ρασανὼν οἰὰ TO αγιον ονομά σους» ‘0 δὲ ἥγεμ Ὁν 

\ 
' - λένει π - σῇ" [αν Θεοῦ Lay * « Ooxc (4 ΩΝ ! χουσας λέγει πρὸς τὴν μαχαάριαν Θεοόοσιαν * « ρας, πόσον σου 

3 

α 

0 \ ù 04 , ΧΩ \ 1) 5 1 | 

DEL OU, καὶ QU ἐλω σε AYVLAWTAL, KXAL Οἱ ῃέ χε ὺς ETITTOE YA, 

= Q —- > τὶ -- = rai — ́ Ω ῳ Ω (=, [ΩΣ — - © C “ Ω) C 
τε 

eo se [0] ct “ D [C © ς “ ς-- L< Q eo AR] eo -- VA) Ca | — 
τε 

ῶ “ Si d, [0] ς- [9] ς DA] 

τὰ , | ς Ὧι , Ur 

τῶν προτέρῶν. » H oc μαχαρία λεγε!" « 
Η \ » 

οὐκ αἰδῇ, ὅτι τὰ γλυπτὰ καὶ χ γευτὰ θεοὺς ὀνομά 
D ! , 

αὐτῶν γένοιντο οἱ ποιοῦντες αὐτὰ χαὶ πάντες οἱ πεποιθότες ἐπ 
x. 5» 1 NA (4 (4 \ "ns IE \ - 

αὐτοῖς. » Ἐχέλευσεν δὲ ὁ ἡγεμὼν ὀιαρρήξαντας τὸν χιτῶνα 
Ἧ 1 ! \ ! CU - = 

αὐτῆς TUTTELY τὸ στόμα αὐτῆς" χαὶ μετὰ ταῦτα χελει 
er 3 ! ΚΕΝ €- Qs ! ὃς 

σαν αὐτὴν EX τεσσάρων ῥαβοίζεσθαι- οἱ δὲ ὑπηρέται εποίουνγ 
ET ! ᾿ . 

τὰ nr αὐτοῖς. Μετὰ δὲ ταῦτα χελεύει χερσὶ σιδηραῖς 
\ e ! ἢ ἄγε LR Tel - 

τὰς. ἁγίας αὐτῆς ξέεσθαι πλευράς. Αἱ δὲ ἅγιαι θεωροῦσαι προσ- 
! L Lu - ν Ὑ - 

ηὔχοντο ὑπὲρ αὐτῆς" εἶτα καὶ ἔψαλλον λέγουσαι - « Δεῦτε, 
ns 7 LE F- ΄-Ὥω r »"- EU -Ὥ 

ἀγαλλιασώμεθα τῷ Κυρίῳ, ἀλαλάξωμεν τῷ Θεῷ τῷ σωτῆρι 
€ \ ᾿ ! \ ! 

HU: hoc) - δὲ Lea ἐχέλευσεν τύπτεσθαι! τὰς σιαγόνας 
3. 5. ΝΑ 5 \ = [4 9 e! 

αὐτῶν ταῖς μολυβδίσιν 8. ᾿Ιδὼν δὲ ἐπὶ πλεῖον, ὅτι οὐχ ἅπτονται 

αὐτῶν αἱ βάσανοι, ἀλλὰ τὰ π 
à 

O- 
9 EU mn ος " ΄--ς 

TOUTE αὐτῶν ἁαλλον εφαιόου- 

ΓΝ μᾶς Ε΄. — 2. εἰσενέγχαμεν E. --- 3. μολύβδεσιν E. 
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\ ! 2 r S 9 pb} LU 

voyro χαὶ προσετίθεντο πλήθη τῷ Κυρίῳ πιστεύοντα δι᾽ αὐτῶν, 
5. 3) = - 
ἐκέλευσεν μιᾷ ἁλύσει δεθῆναι αὐτὰς ES ἀποτμηθῆναι τὰς κεφα- 
ἊΝ PL τσ AUC VAR τ \ ! 

λὰς αὐτῶν ξίφει. Αἱ δὲ ἅγιαι ἀπερ οχόμεναι εἰς τὸν προχείμενον 
-- πες ᾿ ro ) ἐγο ̓ CNE Ὃ Θεός > \ 74 À à Fe Et τόπον DR LONe ο λέγουσαι" « εὸς, τὴν ζωὴν ἡμῶν σοι 

. » 

παρατιθέμεθα - δέξαι ἡμᾶς, Κύριε, εἰς τὸν de σου χαὶ εἰς 
-“ ἊΨ ᾿ s 

τὸ χορὸν τῶν σοι ευαρεστησάντων. » Καὶ χλίνασαι τοὺς αὐχέ- 
δ τήνω , » Ce - 

Vas αὐτῶν, ἐτελειώθησαν ἐν Χριστῷ Ἴησου τῷ Κυ υρίῳ ἡμῶν 
᾿ 

ς χαθεσθεὶς ἐπὶ 

a τ “““ KL «= A the \ ed e \ 2 Δ ὯΝ = ῃ τοῦ βήματος ὁ ἡγεμὼν βρύχων ὡς λέων ἐκέλευσεν ἄγεσθαι 
\ 9 \ A Tr PE l SA - Des | \ ! 

τὸν ἀθλητὴν τοῦ Χριστου. Παραάσταντος ὃε αὐτ ᾧ ἐπὶ τοῦ ῥηματος, 
"» = 9 ΄- 

PRE « ᾿Εχορέσθης λοιπὸν ἀναλώσας τοσαύτας ψυχάς; » ‘O δὲ 
9 9 5 » 

pa LOTUS ς τοῦ Χριστοῦ λέγε! AUTO * « Eyw οὐχ ἀπώλεσα, ἀλλὰ 

1 0] = , 

μηνὶ λαιῳ εἰκάδι ἐγγάτῃ. Καὶ μετά τινας Ὧι ἐρα 

s 9 \ Υ [ἐ 

μετέστησα ἐχ τοῦ ua εἰς τὴν ζωήν. » Καὶ ἐχέλευσεν ὁ 
€ \ \ ἣν cs \ y 9 - = el \ 

ἡγεμὼν χερσὶν σιδηραῖς τὰς ὄψεις αὐτοῦ καθαιρεῖσθαι, ὥστε καὶ 
€ ! μ « \ ! \ \ \ e - \ 

αἱμάτων ἔχχυσιν πολλὴν γενέσθαι. xai λοιπὸν μὴ ὁρᾶσθαι τὸ 
k ) € ) - 1" , = Ὁ 

πρόσωπον αὕτου ὡς Ὁ ΒῶμαΝ. Καὶ πάλιν ἐχέλευσε ταῖς μολυ- 
s ᾿ 5 - \ 

βδίσι 1 τὸν αὐχένα αὐτοῦ τύπτεσ σθαι. καὶ συντρίβεσθαι - χαὶ 
\ - Lu - , \ ο - ς NY, 9 \ τ 

μετὰ ταῦτα ἀπαχθῆναι αὐτὸν ἐν τῇ φυλαί Ο δὲ ἀθλητὴς του 
». 9 

Χριστοῦ γενναίως φέρων τὰς 2. ἀφορήτους 'βασάνους de ETO 

λέγων « Φιλάνθρωπε πατήρ, ὁ τὸν θησαυρὸν τοῦ ἁγίου σου 
, \ ΟΡ e 

YEU ἡματος χαταπέμψας ς ἐπὶ τοὺς ἁγίους τοὺς τὴν δόξαν σου ὁμο- 
᾿ - ᾿ ! ! ει AE ! 

᾿ογήσαντας ἐνώπιον τῶν ἀνθρώπων, κατάπεμψον τὴν βοήθειάν 
ΡΝ PR \ À QE \ ὅ JUN 9 4 SMS. ! 

σου καὶ ἐπ᾽ ἐμὲ mal δεῖξον τὴν ἀσθένειαν Οὐλχίωνος τοῦ ἡγεμό- 
- s ! 

νος διάλυσον αὐτοῦ τὰς χατὰ τῆς διχαιοσύνης σου μηχανάς, 
2 ! 9 eu \ 5 ἈΝ e SA € \ 

διάρρηξον αὐτου τὰς πολυτρ TOUS ἐπιβουλάς. »:- 10:08 Ὥγεμων 
LA 2 : λον EXTANTTOLEYOS MAVEY ER À ©O- 

! à “" \ 9 4 

πραιτώριον αὐτοῦ καὶ ἀνεχλίθη 
\ L LA ! \ - \ € ! ! \ 

καὶ οὐχ ἔδωχε λόγον τινὶ πᾶσαν τὴν. ἡμέραν " a τωρ γὰρ 

πυρέτοι Lg ἀνενδότοις χαὶ ὀλιγοψυχῶν γνῶσιν οὐχ ἐλάμβανεν, 
el ; \ La ! 

OT! παρὰ Κυρίου ἐστὶν ἡ παροῦσα αὐτῷ πληῚ mr). PRES 
5 ΝΑ 9 οἱ \ \ , he ’ ΝΑ -" 

γὸυ δὲ αὐτοῦ ἐπὶ πλεῖον χαὶ ἀδημονοῦντος, ξ ξέψυξ ξεν. Ὃ δὲ τοῦ 

Θεοῦ λόγος ηὔξανεν καὶ ἐπληθύνετο" πολλὰ τοίνυν πλήθη, ἀνδρῶν 

ΔΩ NT Poe, LÉO 

| 
| 
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\ mit - , Fe , a - " - 

τε χαὶ γυναικῶν προσετίθεντο τῇ πίστει τοῦ Κυρίου ἡμῶν ‘[noov 

"4 UE ere ΤΩ͂Ν 1 ΣᾺ rire Y snscQsl Χριστοῦ. Ποοχόπιος δὲ ὁ ἀκχηθῶς φερώγυμος πίστει χαὶ εὐσεβείᾳ 
, 9 ) = 9 

χεχοσμη μενος OUX T2VE TO τοι ξργο!ς τὸ ὄνομα, 900 

. - =: 

ν 

! \ » 

προσ  γ090. χ τὰ € 
-- 
— 

- 

ς 
= + " - 

ἢ ΩΣ (Λλ 1,9 ποοχόπτων ἐν τροχώττῇ 
' 

ἂν ὥραν δεόμενος τοῦ Κυρίου τὴν τῆς 

2 
' 

Ἃ 4 - ! - 

TEAELL πῆς πιδτεῶς, TAC 

ων AD ἘΠ 2 ! 7 ξ 9 > \ = 

ουσσεβεῖας AYOULTY ἀνασταλῆνα!.3: ὃς πολλάχις χαὶ οαιμο- 
ως 3 ! vor ! \ - - _ 

γωντας ἀνθρώπους ETHATT μόνῳ χα', 52077 "ο. του σωτηρος 

> . 

| τώ ἐπε LS 1 ) > - NC M PA 
ἡμῶν Θεου ἐφοοχίζων ἀναχωρεῖν του πλάσματος ἐχέλευε) 
+ , \ - . r ΄ DNS 

Enevarte γάρ τοῖς Din δ ὡς ἀλογοις 
χ' \ € ! 

= on WOLS, HA! ὑπήχουον 
pe \ 5 sd \ rs sur 

ποὺς προστάγμασιν αὐτου μετὰ ἀνάγχης βοῶ: TEC, TOY ÔLE "τοῦ 
€ | 4 \ “" ss “, 

ἁγίου Προκοπίου χαλούμενον "Θεὸν τοιαῦτα ουνάμενον χατ 
? - Le VA à ἘΠ Ἦ 17 ss - ! , 1 

αὐτῶν Λεγο) τες εἰναι αἴπιον. ᾿Εὐέοντο DE SOU HA2TU90S AVE YA 

+ 
? \ , Ἂν 

αὑτοὺς EX τῶν ET AYOILE TON αὐτοῖς τιμωριῶν. 

εἰ δυσεβείας E. — 2. σταλῆναι E. 
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, -- \ Que 

À. Βασιλεύοντος χατ᾽ ἐχεῖνον τὸν καιρὸν Δεχίου χαὶ Ουαλλε.- 

οιαγνοῦ ἐν τῇ Hey ἀλῃ 7 πόλει Ῥώμῃ, χοινῇ ψήφῳ ἐδογ μάτ τισαν 

πάντας πανταχοῦ Na χαὶ σπένδειν τοῖς θεοῖς᾿ προσχαλε- 
Π A Bd - Νὴ ! ὃ ᾽ 9 + \ ! 

σάμενοι! οὖν πᾶσαν τὴν σύγχλητον ἀνέθεντο αὐτοῖς τὰ συμφώ- 
7 u pré ? \ 

vus παρ᾽ αὐτοῖς θεσπισθέντα - χαὶ εὑρόντες αὐτοὺς συμψήφους 
» ΡΞ: ΡΞ ἘΞ s = , à à 

ὄντας τῆς βουλῆς αὐτῶν, ἐχάρησαν ἐν Εὐθέως οὖν βασιλι- 

χοῖς γράμμασιν μεθ᾽ ὑπογραφῆς" τῆς συγχλήτου τὰ χοινῇ 
ἈΠΕ , , 3 2 = / : 
δόξαντα ἀνατεθῆναι ἐχέλευσαν καὶ προετέθη3 ἐν τῷ χαπετωλίῳ 
Ὑ 

ἔχοντα τὸν τύπον TOÏTOY : 
Ω δι Ὁ 9 ! F -" ἣν , , 

2. «Βασιλεῖς αυὐτοχράτορες, [τροπαιοῦχοι, νικηταί, σεβαστοί, 
" - ἡ Dane \ [2] - ἊΝ 

εὐσεβεῖς, Δέχιος χαὶ Ουαλλεριανὸς ται τῇ συγκλήτῳ ὁμο- 
Le 

συμφώνῳ βουλῇ τάδε - τὰς εὐεργε εσίας τῶν θεῶν χαὶ τὰς 
Ψ S €! ὯΔ ! - 

OWOEUS KO. ταμαθόγτες, dot dE χαὶ ἀπολαύοντες Τῆς τε VLANE 
- δ Ά - (4 9 

τῆς κατὰ τῶν ἐχθρῶν δι᾽ αὐτῶν ἡμῖν παρασχεθείσης, οὐ μὴν 
= -Ὁ-Ὁ-7 = = ἐν 2} 5 - Ὁ - 

ἀλλὰ καὶ τῆς τῶν ἀέρων ευχρασίας χαὶ τῆς τῶν παντοδαπῶν O7? y” 

9 T : | 

LOU ὧν δαψιλείας, ἘΠ ες οὖν εὐεργέτ ας αὐτοὺς ὄντας = 

- ! 

τῆς κοινῆς λυσιτελείας, τούτου χάριν ᾿θεσπίζομεν μιᾷ ψήφῳ, 
- , LES LS ES 

ὥστε πᾶσαν τύχην ἐλευθέρων τε καὶ δούλων, στρατευομένων 
| Re A “Ὁ Σ \ u τῷ ( > οἱ Ni δέ 

τε χαὶ ἰδιωτῶν, τὰς εὐμενεῖς θυσίας τοῖς θεοῖς ἀποδιδόναι; 
| - “ὃ Ὡ] 

προσπίπτοντας À αὐτοῖς Ξὴ ἱχετεύονταςὅ. Εἰ δέ τις βουληθείη 
\ 

τὸ θεῖον ἡμῶν γράμμα παρατρῶσαι τὸ συμφώνως. ὑφ᾽ ἡμῶν 

1. προσχαλεσάμενος. F. — 2. μετ᾽ ὑπογραφῆς F. -- 3. προσετέθη F. --- 
ἡ. προσπίπτοντες Ε΄. — 5, ἱχετεύοντες Ε΄. 

ES ὦἝἥ 

γυσενν νυ σου 
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; ! > Q L 
ἐχτεθέν, τοῦτον προστάττομεν ϑεσμοῖᾳ κατάχλειστον γενέσθαι, 
nn”) el ! À νι ι 

εἶθ᾽ οὕτως βασάνοις διαφόροις ὑ ἀνα np χαὶ εἰ μὲ" 
i 

’ \ ? \ ! - Pre , «4 

πεισθείη, τιμὰς οὐ τὰς τυχούσας παρ᾽ ἡμῶν κομιεῖται - El δὲ 
2 ΡῈ ΤᾺ ἄχ ς ν LE A δ κ᾿ »; A BD TE 

ἀντιλέγοιεν. πὰς πολλὰς αἰκίσεις τὴν διὰ ξίφους ὑπομένειν 
! ἋἋ ( cr ( 5 , ! ἊΨ \ \ Ώ A 1 

τιμωρίαν ἢ ἐν βυθῷ ῥίπτεσθαι ἢ ὀργέοις χαὶ χυσὶν βορὰν 
1, -- À δ » ! 4 

παραδίδοσθαι : ἐξαιρέτως δὲ εἴ τινες τῆς θρησχείας τῶν γριστια- 
»-»" La - ! Le sA “ὦ 

γῶν εὑρεθεῖεν, ταύτῃ ὑποπιπτέτωσαν τῇ ἀποφάσει. Οἱ δὲ τοῖς 
, La -" 4 » 1 ! 

θείοις ἡμῶν πειθαργοῦντες δόγμασιν μεγίστων ἀπολαύσουσ 
Land À 

τιμῶν τε χαὶ δωρεῶν" εὖ ποάττετε, €! τυχέστατοι. » 
! p 5 τὶ - [= 

à: ANR οὖν τοῦ βασιλικοῦ γράμματος, πᾶσα πόλις 
“ὦ = ns \ , ES u \ αἴ 

ταραχῆς ἐπληρώθη διὰ τὸ ἐν πάσγ πόλει τὸ ἀσεβὲς τοῦτο ὶ ὶ ON ] il Î 

+ = \ \ ù Ar F 

pus ae εῆῆνα! 1. Συγέβη δὲ κατὰ τὸν χαιοὸῦν ἐχεῖνον, πολέ- 
Ε 

as ἐπαναστάντος τοῖς Ῥω 
ΕΝ \ 1F 

τοὺς βασιλεῖς τὸ ἴδιον στράτευμα τοῦ παρατάξα ασῇα! αὐτοῖς, 
\ \ 3 - = 

χελεύσαντες2 χαὶ τοὺς ἐν πάσαις ταῖς πόλεσι χαθημένους ᾿ 5] 

5 ῃ \ 2 Ja Eu \ ὔ , ΝΑ u ᾿ς ! 

ἀριθμους ὁ ἐπὶ τὴν συμμαχίαν ἀπαντῆσαι" τῶν ὁὲ ἀφ᾽ EX 
NP , ! - 

ons πόλεως καὶ πατρίδος φθαγόνγτων εἰς τὴν τοιαύτην τοὺ 
LA ES - af 

πολέμου παρασχευήν; κατέλαβεν καὶ ὁ τῶν λεγομένων Muo- 
Lu 5 \ - 9/ \ \ r e A 

τησίων ἀριθμὸς τῶν ὄντων. ὑπὸ τὴν πρώτην ᾿Αρμενίαν υπὸ 
-"ἭἩ , ! Lol , 

τριβοῦνον ὀνόματι. Σατορνίνον. 
»s rs 5 t 5" -.-« 

4. RS dE τοῦ Δεχίου ἐπὶ τὸν πόλεμον, ὁ Ουαλλερια- 
\ SN, : >) = δ ! \ = ! ! 

γος “διῆγεν ἐν τῇ Ῥώμῃ “ καὶ τοῦ πολέμου συγχροτουμένου 

ον ὦ ν βαρβάρων xai Ὁ [ οιίππαΐζεν -γοόνος μεταξὺ τῶ ρβάρων καὶ τῶν ωωμαίων, διίππαζεν χρόνος 
, € ! ! Se _ »" > 121 , ͵ 

ἰχᾶγος. Ἐπιμενόντων δὲ αὐτῶν τῇ συμβολῇ; ἐς τὰς ἐφάνη 
| \ , - ” ! 4 

τινὶ Ex τοῦ Μαρτησίων τῶν ὄντων ὑπὸ τὴν πρώτην ᾿Αρμενίαν, 
! € Π 5 - 

ματι Μερχουρίῳ, ἀνὴρ τις ὑπερμεγε ἐθης, λευχείμων, ἐν TA 
\ 

! 

0 

Cal \ γ - EC \ ᾿ 

δεξιᾷ χειρι ῥομφαίαν χατέ" ων χα! λέγων αὐτῷ « Μὴ φοβηθῇς 

φόρον ἀνα 
Ϊ 

i 

QG: LÀ κα Rd ! \ y ἣν 

δεῖξαι. Δέξαι οὖν 2e ὅομῳ οαίαν ταύτην KA εἴσελθε 

χατὰ τῶν βα Ο 
\ ! , ΝΗ o 

Rép χαὶ νικήσας μὴ perte χυρίου τοῦ eo 
Là € SA 9 9 ! el - , 

σον 0 οξ ὡς EVLYEKXOTATEL γενόμενος EVA τῶν ἀρχόντων 

\ + Φ Ὺ ‘ - ΕῚ » » ’ 

1. βορρὰν F. — 2. ia F. — 3. χαθημένοις ἀριθμοῖς F.— ἡ. ἀπ’ ἐχάστης F. 
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= ἔπ Ώ = I = PE 2 g \ s ξὺ \ LA 4 

τοὺ Le À μὰς εἶναι ἐνόμιζε: καὶ οεξάμενος τὴν ῥομφαίαν 
a \ + 4 _ dt Dr οὐ LR Ἂ 5 U Ω͂ or ! 
χαὶ Ἡ υ πυρῆϑας τῷ πγεύματι, ἐπάνω τῶν βαρβάρων κατε- 
΄ sn ! ν᾿ A \ e — ἢ En » \ 

ὁραμεν χαὶ διαχόψας αὐτοὺς τὸν pnyal αὐτῶν ἀπέχτεινεν χαὶ 
= ΄ " 121 -- 5" » 

πολλοὺς ἑτέρους, ὥστε τὸν βραχίονα αὐτοῦ χαμεῖν καὶ ἐχ τῶν 
= = 5 _ 5 -“" \ 

των χολληθῆναι τὴν ῥομφαίαν ἐν τῇ χειρὶ αὕτου *- χαὶ 
τὰ I CS \ #2 ἢ CrIA - ς ἢ 

οὕτως ἔφυγον οἱ βάρβαροι καὶ τροπώθησαν ὑπὸ τῶν Ρωμαίων. 
Β- ! € ! A \ Σ ! re D LE ! AUS 

στ τέ ὁ Aextoc μαθὼν τὴν μονομαχίαν τοῦ ἄνορος, χαλε- 
τ εἶν LA 5 - ἌΣ A σας αὐτὸν ÉOUWXEY αὐτῷ ἀξίαν στρατηλάτου, χαταστήσας αὐτὸν 

ΕἾ) - \ e ! νη ” 

ἄργειν τοῦ στρατ πέδου + χαὶ γομίσας ὁ Δέχιος διὰ τῆς προ- 
" + -»"Ὕ -" “,κᾳι,» ! 4 , 

YOLAG τῶν ῃβεῶν TOU. πὸ μου χεχροατηχεναι. €? ALOEY TAYU * 

\ Le ! ! | « \ - , 9 ! a 

AOL O0YE! σας." pus LXAVE τοῖς στρατιώταις, απεστειλεν 

ε f > | \ sA \ “- "Ὁ 5 

ἕχαστον εις τὸν LOLOY τόπον" AUTOS OË HATA πᾶσαν πολιν ELSLWY 

\ \ Ἵ» , Ἃ ! 9 \ ς ! 

ἐνόν κεῖ TO μεγάλως, τὴν πορείαν ποιούμενος ἐπὶ τὴν Pouryv. 

Καὶ ἐν μιᾷ γυχτὶ χοιμωμένου 3 τοῦ στρατηλάτου, πα 
“ὌὮ 

a c] 
- & 

«] Θ — 

" - y = , 5 - \ Ῥ 

αὐτῷ αγγξλος χυριον εν τῳ TAN LLOTL τῷ TOUWT(O * HAL νωξας 

-| - \ = \ nm + ς LA | -ὟἜ 5 \ \ 

αὐτο. τὴν πλευρὰν OLUTRYITEY αὐτόν. 0 ΟΣ -LOWY οαὗτον χαὶ 

Q » ᾿] 0 Le , 

ἔμφοβος γενόμενος. ἐμιξυνεν ξεννεος" XAL Λλξγϑει: αὐτῷ ὁ ἄγγε Àoc: 

4 , 9 - ! 

es οὐρ! LE, έμνησαι, TL σοι εἶπον ἐν τῇ συμβολῇ τοῦ πολέ-- 
A 9 να; ! -- - ὃς _» ! 

μου; ÿ SAÈTE, Un ἐπιλάθῃ χυριοῦ του Θεου σου ὄξει YAO σε 
, \ ! ! 

ὑπὲρ αὐτοῦ γομλλὼς area χαὶ στέφῳ γον νιχὴς χομίσασθαι 
"» - s Car a = ’ \ ! ς ’ \ -»ἭὝ 

εν τῇ ἐνόοξῳ βασιλείᾳ ἦε πάντων τῶν τ AE * » Kat ταῦτα 
, ͵ 3 \ 5 ! " “ 5 ES ec 14 « 5 t \ 

εἰπὼν, ἀφανὴς ἐγένετο AT αὐτου ὁ ἄγγελος. Ὃ δὲ εἰς ἑαυτὸν 
! \ ( , . - - ἊΝ \ 5 

γένομενος χα! μνησθεὶς ηὐγχαρ ὀΐστει “τῷ Θεῷ: not γὰρ EX 
! A , - ς \ s u μ- 

τρογονων ΤῊν πιστὶν τῶν Œ 9 ιστιανῶν. 0 γὰρ THAT lie ŒUTOU 

ἔλεγεν 
+ ni \ - " - 

Γορδιανὸς πριμικήριος τυγχάνων τοῦ AUTOU a 1fuo: 
el ! on | A “ 5 ’ 

πολλάκις. ὅτι μαχάριός ἐστιν ὃς ἂν στρα τευθῇ τῷ εἐπουράν!ῳ 
Ὡς. ᾿ - A PE Ω "λεία - Ὅ “ΧΡ 

βασιλεῖ" OWOELTAL γλρ 9 ΑΨ, 0) DAS" \ELAY οὐρανῶν. Ya 

« " “ 1 LES / 

PATLAE! ς EXELYOG ÀA0Y 0) ν᾿ πάντα €OT] λον )ΟὙ Ὥσεν HO, αὐτός 

3 € Ἃ ie \ ed See 
ἐστιν ὁ μέλλων καὶ οἶνειν y COYTAG KA γεχροὺς χαὶ ATOUOUVEL 
e pat \ \ »” Ve (4 \ ἊΡ 3 ῃ \ \ Ε ῃεὶ 

ξεχαστῳ χοατα TA εργᾶ αὐτοῦ. LG EXUTOY οὖν EAUWY KA EL εἰς 

"» CT D \ \ 3 ! \ 

τὼν λόγων τοὺ RATOUS KXAL τὴν OMTATLAY τὴν ὀφθεῖ '"σον 4) τῷ, 

Le 

. ῥίγα F. — 2. corr. prius καιμωμένου F. 

at den dde de cmt Éd fi À cé ἀνα Sd D dm Lit, λα ‘RS. din ne à Lis cm nds νον" - 2 és. " 

dE en 

. 
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Es “- Γ \ = rt ” 

ομολογεῖσῆαι. χαὶ λέγειν ουτως΄ « Οιμοι! 
ἱ ] i he 

[Ὁ] DA] Q € © O2 ῷ- x O = a — Le 0). JAY 

t CI r! a Ὗ -΄-ζ 5 « - = ὦ Fr L Γ 

αμλαρτωλῷ, οτι οένορου εὐυθαλοῦς χλάοος ὑπᾶρων γέγονα 
p 

” 

» » δ 9 ᾿ L. je 

πῆρε. ἢ. ων". OLCAY ET YU eus 0:09. » 
\ 

NE RES NE A Ts ef) ER (1. Ω 60. Καὶ ἐν τῷ λέγειν αὐτὸν ταῦτα ere UT παρ ἃ τοῦ ,.σι- 
D 24 Ἂ ! \ \ 4 0 . ! Aer 9 il 

AE US σελευτιάσιος μετα KL! ξτξρωὼν 1 πλειόνων χαλεσ ZUTOY 

Ἢ Δ ἋΣ PORTE LEA yat ΤῊ 15 RTS D ces 
σον συνξώριου 0 PATLAEUS HAL TN ESS MLETESTELAUTO AUTOY 

' ΠΝ. AU OA \ Ὁ SES Ἂ 
Δέχιος, Τοῦ ὃὲ παραγενομένου “καὶ τοῦ συνεδρίου πληρω- 
ῃ-: ν᾿, ὟΝ. Le Ώ ω -- ” [21 #8. \ 9 Le 

ἡέντος, λέγει ὁ βασιλεύς - « Πορευθῶμεν ἅμα εἰς τὸν 3 τῆς 
, ! \ ( ! ) - E ς “Ἂν 

᾿Αρτέμιδος ναὸν καὶ θυσίαν αὐτῇ προσχομίσωμεν. » Ὅ δὲ 
el [4 ’ Ἱ ᾿ς , ᾿ , LU - ᾽ , δὲ - 

210$ UTOST 22975 AT EY © 9 ποαινδνῷ ἄυτου. Ka: τις τῶν 

J 
. ΄»ο υ ῃ JS 5 \ γᾷ -- ee = ἸΕ 3 δ ᾿ ΕἸ 

μεγιστάνων οισϑαλλξει αὐτῶν τῷ βασιλε! λξγων « Ευσε- 

"δ - ! SE ᾿ς = [4 \ - - 

PITTALE T0072.10! ὝΕΣ YLATITA, Fu NU πὸ TOY ῃεῶν 

A] Ω A RE | = ᾿ + ’ E cd À ΄ 

To ύΎσιλειον OLETELY, γαλήνως ἀχοὺσ 6 AA 409 χαταζισον 0 

( \ e \ 3 9 = Ρ ἣν» δ \ δὲ ὧν \ 

τιμηθεὶς ὑπὸ τὴς αὐτοχρατοριχὴς ὑμῶν ὀεξιᾶς χαὶ δοξασθεὶς 
! \ -“ - - = ς ! 

ὑπὸ. τῆς ΤΎΡΟΣ OLETOUT NS πῶ» λείας ὑμῶν τὰ τῶν Ρωμσχίὼν 
, 

Do οὗτος OÙ παρ ἐγένετ ἐν τῷ ναῷ τῆς μεγάλης ᾿Αρτέ- 

11006 σὺν ἡμῖν θυσίαν ἐμ ὑπὲρ τοῦ υμετέοου χράτους. » 
ς AE 14 y m/f τ à = " \ ΄ , + 

0 βασιλεὺς ἐφ " « Τίς οὗτος: » Κάτελλος ἀπὸ ὑπάτων εἶπεν" 
Ἴ ! [al 5 « ἢ κ Ψ ds. | ! »” ! 

( Μερχουριος, OY EMEYVAAUVOTE HAL εφαιορυνατε οιαφόροις 
ς Π 

ΣῈ} Mer ur re Es EP ταν ρου ΤῊ τ Γῆς τ τς ἀξιώμασιν * οὗτος καὶ ἑτέρους ἀνάστατοι! TOU μὴ σέβεσῆαι Tous 
> \ ΄ = , ! , ms nf Νι Le \ ! € 9 = 

βεούς. OTAWTEL O€ ὑμῖν τὸ TIOUS 1, αὐτὸν ποος VUS ATOLILTLS. D 
Ἔ : \ | Éche ὶ ΠΣ ὶ he 

r + Ἂ mm ! ῃ ! \ : AE 

Δέχιος ELTEY « Γαχα φῷ ονῳ τινὶ ἢρ μένος τοῦς τὸν ἀνὸρα pd +4 

5" αὖ. 19 " » s s 

αὐτου ἐφθέγξω τοιαῦτα" ἀλλ᾽ οὐχ ἀχούπομα! σου. ἐὰν un AUTO- 
3 - + 

προσώπως γνῶ τὰ ἀληθῆ ἀξιοπιστοτ ρους γὰρ xo! ίνω 0% οθβαλμοὺς 
! ! L4 \ 

μάρτυρας ὑπὲρ ἀχοήν * ŒLOUTIXA TOLYUY χαὶ Wii QEYX λόγον € € res 
΄ 

- 

\ » » r 5 \ - = 

τὸν ἀνὸδοα. Καὶ et μὲν 01290 ÀLx ᾧ τιν! λογισμῷ LONTAUEYOS κατ᾽ 
- 83 τ ù EM = F ᾿ 

αὐτου ἐφθέγξω τοιαῦτα, δίκην ὑφέξεις οὐ τὴν τυχοῦσαν - Et 
\ 

οξ 

DEN -" 4 \ \ - ΩΝ ὁ = \ - 

ἀληθη φανείη τὰ παρὰ σου QU D JA, τιμᾶς χαὶ ὁωρεὰς τεύξῃ 
"» - t L .. - 

ἐπ SUV ως EUYOLXOS ὀιαχεί μενος T2 20$ TOUS fe οὺς χαὶ π 

Ἔκ: 
μᾶς. » Καὶ ἐχέλευσεν αὐτὸν EXGei ἣν μετὰ τῆς προσηχούσης τιμῆς. 

ὶ 

L 12 τ “ Li 

τ. οἴμμο!ι F. — 2, τὸ F. 
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»-- χε" A \ \ 1 

{ΕἸ 1 DE παραγενομένου, ὁ Δέχιος ποὸς αὑτὸν εἶπεν - « Μεο- 
" » , "ιν 5» - Fr 

XOUDLE, οὐκ ἐγὼ σε ετίμησα ἐν τῷ ἀξιωματι re στρατοπε- 
S 1 9 τ 2 " 

οὐαργν σε AYVAOELCAS EYWTLOY πάντ ων μου τῶν ἀρχόν τῶν ot 

=} 

\ 

ὰ 
x ER Ἢ 5 

ὑπὸ σοῦ βουλήσει τῶν θεῶν γενομένην νίκην τοῦ πολέμου ; 
\ = ! ! \ 

καὶ πῶς παραλογισάμενός μου τὴν τιμὴν τρόπον τινὰ χαχοη- 
AU - 2 es EPA 26 . A -Ξ 4 ΝΡ ες θείας ἀγελά 2600 χαὶ ἐξουθενῆσαι βούλει τὰς ἐμὰς τιμὰς μὴ 

D \ LR 9 !' ! τὸ δ “αι 

προσχυνῶν τοῖς θεοῖς, λον ἐς NON ἀχήχοα παρά τινων; » ὋὉ δὲ 
-- L 

γενναῖος στρατιώτης τοῦ Χριστοῦ ἀποδυσ AUEVOS χατὰ τὸν ἀπό- 
, a πὸ ! Σ 

στολον τὸν παλαιὸν RER σὺν ταῖς πράξεσιν αὐτοῦ ἐνεδύσατο 

fe \ ΩΣ θέ = S A _ Ώ ’ 

τὸν νέον τὸν χατὰ Θεον χτισῦθεντα ὁιὰ του PAT TETHATOS, χαὶ θαρσα- 

- TRE ! Fe \ 

ὠνῇ εἶπεν πρὸς αὐτὸν * « Λᾶβε τὴν τιμήν σου ταύτην 
\ \ et g 5 .] 9 \ 9 À LS ; | 

= εγω γαρ ως OU HOT OOELANY ELS-TOUTO ἦλθον εν 

- ἌΝ ! \ ! ἊΝ ! 5 -" 

τῷ πολέμῳ νιχηῆσας TOUS βαρβάρους OUI τοῦ χυριου μὸν Ι͂ἾὩσου 
r - mL ur \ \ δ 5 \ ἈΝ ! 

Χριστου" πλὴν ὀξξαι τὰ παρὰ σου ὡς ἐφῆς EUO! δωρηθέντα ᾿ 
5 i 

A \ PS 9 NUT ! \ \ 5 

γυμνὸς γὰρ ἐξῆλθον EX χοιλίας μῆτροὸς LOU " γυμνὸς χα, ἄπε- 

i 

ὃ ͵ 2 2 , τς ! χε τ Ων 
λξυσομα,. ξεν ξἐχξείνῷ τῷ χοσμῳῷ. » Καὶ ἀποὸυσ ἱενος τὴν 

1 \ ! \ 1 
χλαμίδα καὶ λύσας τὴν ζώνην £o 

' 

Ω ἍΝ - ΓῊΣ À Ὦ FA ΄ 7 ΄-- ον =) \ --» βασιλέως χράζων χαὶ λέγων « Χριστιανος εἰμι. χὰι TAVTEC. 
9 1 9 ! e , x +? ! 

ἀχουσατε OTL χριστιανος εἰμι. »-Tote 0 Aëxroc γολεσας πάνυ, 
e! μι \ ! \ ! 5 -" \ " \ - IS 

AU O€ AU! θαυμάσας τὴν παροησίαν αὐτοῦ χαὶ ἐπὶ TO χάλλεὶι 
\ ! 9 9 = A 

χαὶ μεγέθει αὐτοῦ ἐχπλαγεὶς 
= ΄-Ὁ 5" ! 1 4 » “ 

DU ATH ELROY * (ὦ Outos 0 ἄνῃρωπ ς οὐ συνὴ χεν τὴν τιμήν * XAY 

1" 5 - 

χέλευσεν αὐτὸν βληθῆναι ἐν τῇ 

-ὉὋ΄ ἢ ! » 1 5 - eo 

τῆς ατιμίας αἴσθηται». νομίζων μεταπεῖσαι αὐτοῦ τὸν εὐσεβτ, 
Ἂ 3 ΝᾺ L RS : - ων - LL et ’ 

λογισμον. Απαγομένου ὃε αὐτου ἐν τῇ φυλαχῇ, Eyatpey ὁ μὰρ- 
Li = - \ 9 L 

TÜS χαὶ ἡγάλλετο ὃ δοξάζων τὸν Θεόν - καὶ Th γνυχτὶ ἐχεῖνυ, παρι- 
ἊΝ "Ὥ ! Α 

σταται αὐτῷ ἄγγελος κυρίου λέγων : « Θάρσει, Μερχουριε, καὶ 
LS « ! τ [4 ες ἄν, r ! \ ! 

UN οειλιάσγς * πίστευε εἰς ὃν ὡμολόγησας Κυριον. Δυνατὸς γὰρ 
3, δ \ 9 ! ( "1 ἕν" ἢ , 

ἐστιν AUTOS À! τρώσασῆαί σε ἐκ πάσης θλίψεως. » Καὶ τῇ ὀπτασίᾳ 
πῷ 0 = “ -- 

τοῦ ἀγγέλου πλεῖον ἐνεδυναμώθη. 
ae AA > Le = LES. 9 ! 

ὃ. ln 0€ ἐξῆς προχαϑίσας ὁ βασιλεὺς επὶ του Br ματος ἐχέλευ- 
ἘΞ " 1] 

DEV, παραστῆναι αὐτὸν καὶ φησιν πρὸς αὐτόν" « 0: τῶς, SOL 
! Le VE | ς , 

οιαύτη TLUT οιὰ τὴν χκαχίστην σου γνώμην; » Ὁ μὰᾶρ- Ὶ 
«} 

31. \ ἢ L 
TUS ΕἸ. Ἂς Εμο! HOTEL Ἢ τιμὴ αὕτη," τὰ γὰρ παρξργοόμενα 
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Ω \ ΝΑ " 1 κὦ = " , \ ’ - 

ἐλαβες, τὰ ὃε εἰς αἰῶνα OLAUEVOYTA ἀντί τούτων χομιουμα!. » 

Ὅ Ω Lu ἢ se = err- . ΤΣ ! =, ΒΞ AS = pl) a ἜΝ ΩΣ “ -- AUS 
Ψ PATLAEUS EQT (ere Me LLO! συ 510] γεγος σοὶ) LIL CAY ἐν 70:07. )) 

Με 1)” [0 Ye Ce 1e . , fé) ῃεῖ -ῇ lun ! ΠΩ" “ἣ An ἐρχούριος εἰπεν ἔἐλεῖς μαῦειν τὸ γένος μου χαὶ τὴν 
1% γ᾽ , | € ! Ὕ ss \ δὰ 

πατριὸα, ἔγὼ σοι éow. O πατὴρ μου [Γορϑ!ανος ἐχαλεῖτ 

Sx00 AT 2 Er ἜΣ ΤΩΣ MERE Σχυῦης τῷ γένει’ ἐστρατεύετο 0€ ἐν τῷ ἀριθμῷ τῶν Mzc 7. 
ς αι 4 5 A à » , \ s ! 

σιῶν. Ἢ de πατρὶς μου, εἰς Ἣν σπευόω, ἐστὶν ἡ ETOUPAVLOS 
ς « « n » + , ’ 

Ιερουσαλὴμ πόλις ὃς ἐστιν του ἐπουρανίου βασιλεως.» 
ς D) D \ Ed ἄς χει Ὑ SC s , Ἶ ΕΒ 

0 βασι δὺς etmev* « To OVOUY TOUTO EX γονέων χέχλησαι Ἢ € 
Pr ! αὐ 7 ! 2 c ! 2 4 πῇ “ὦ 

τῇ στρατεία εἐχλήθης Μεροχουριος;» Ο μάρτυς ἐφη « Εν τῇ 
a a À ( = Fe \ : 

στρατείᾳ ὑπὸ του τριβούνου ἐχλήθην Μερχούρ. 105" 0 γᾶρ πατὴρ 
! ! Υ ΓΙᾺ 6 r 

Lou DrÂoratood [LE EXGASGEV. » 0 βασιλεὺς εἶπεν“ « Τί οὐ 
- \ te ! - \ 

ποιεῖς χατὰ τὰ προσταγθέντα πᾶσιν ἀνῃοώπ OLS HAL ποοσχυ- 
- - - » ἐν ! ! . set τοῖς θεοῖς, ἀπολαμεϑάνων τὴν ΤΟΙΣ ἐρᾶν σου. τιμὴν; ἢ 

[4 - ῃ 2 AL ! OT 

υ. ἄλλον ALOEUTU, ἐν βασάνοι ς ἀποθανεῖν Nes τάχιστα, ELOUX, 
el A - AN ENT 1 ! > + \ ΄ » , 

ὁτι διὰ τοῦτο ExAn ns. » Μερχουριος εἰρη ας Eyo ως ἔφης εἰς 
i 

- + PAL ῃ ec nr 3 \ τὸ τοῦ Ἔα \ e 

TOUTO EANAUVUY, LVX VIXNTUW σε χαὶ TOY OLADOAOY TOY ευρετὴν 
\ 4 14 , 

πάσης κακίας HAL στ TÉDAVOY νίκης χομίσωμαι παρὰ του ἀγωνοβθέ- 
-"» ! \ ψ» 1% ΄ἮἮΝ , = 

του Ἰησοῦ Χριστοῦ τοῦ xuotou. Mn οὖν βοάουνε μηδὲ ἀναβάλ- 
3 5 \ » 

λου, ἀλλὰ πλήρου 1 εἰς ἐμὲ χατὰ τὰ παριστ TA μενά σοι ἔγω 
\ ῃά ζω > \ use ( AL NME " , 

γὰρ θώραχα πίστεως καὶ τὸν θυρεόν, οι᾽ ὧν tr πᾶσαν ἐπί- 
ἜΝ) - 

γοιαν κινουμένην κατ᾿ ἐμου..» 
γεν! ς NT « \ Ar = 

9. Τότε ὁ βασιλεὺς πλησθεὶς θυμοῦ εἶπεν : « ̓Επειδὴ λέγεις 
» , \ Là \ L = 

ἔχειν θώρακα πίστεως χαὶ θυρεόν, γυμνὸς ὑπάρχων, κελεύω 
Lo 7 ! Ms \ 9 

ce ταθῆναι els τέσσαρας πάλους καὶ μετεωρισθῆναι ἀπὸ τῆς 
? 

γῆς. » Τούτου δὲ γενομένου, λέγει αὐτῷ ὁ βασιλεύς. « Ποῦ 
\ Cfa" \ F \ \ 4 \ 5 ( - , 

σοῦ τὰ OTAXL TA πολεμικά : A πον; Aix Toy εν 0:05 μξγυστον. 
9 ς SA el ! , = 

μεγάλως ἀπετάθης. » ὋὉ δὲ ἅγιος Μερχούριος ἀναβλέψας: εἰς 
, + τε e RS TC τὸν οὐρανὸν εἶπεν" « Κύρις Ἰησοῦ Χριστέ, βοήθει ve οουλῳ 

= EN (2 = \ 5» I , bd 

σου. » Καὶ πάλιν ὁ βασιλεὺς ἐκέλευσεν μαχαίραις ofelars τέ- 
᾿] -- \ \ “, 5 - t - 

μνεσθαι AUTOU T9 σῶμα ΧΆ", μὲτ EXSLYO “0 υπηστοωβθῆναι, 

, = “2 var + mA -" = - 

ὥστε κατ᾽. ὀλίγον καίεσθα. αὐτόν. Ex ὃὲ τοῦ πλήθους τῶν 

1. RAD! F. 
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“ 4 e \ 9 fan \ e e! 9 ! 

LUATOY T, το θυ. ἐσβεννυτο " XAL 0 σαγυος YEYYILOS SAIOTENS!, 

, N 1! € DA! ’ 5" fs 

τὴν τοιαύτην βάσανον. O 0€ Δεχιος εἐχέλευσεν αὐτὸν λυθῆναι. 
\ ' \ » » 

γα μὴ une? ἀπ oûavr, χαὶ ἐν τινι ἄρα σχοτεινῷ χαταχλεισθη- 
U \ 

να! AC ραλῶς. Βαστασαντες OÙ y TOY £20! tÜay ἐ εν τῷ οἰκήματι. 
͵ 

\ » ! 1 \ \ = - 

IX OU ξγον TL ὰ YATYOTY, YOULLSOY YTES, OCL ἱ ET χουν TEAEUTE 

- RAI \ 9 4 4 - = Ἢ , Ὡ : 

Th ὧς YUXT Ξχξινῃ ῴαινετα,', αὐτῷ ἄγγελ \0OS XUSLOU λέγων. κ 

5 ! - , "| 4 “ 

« Lo" νὴ - σοι, YEYVALE ἀγωνιστά, )) χαὶ ἀπεχατέστη σεν ŒUTOY 

ec - J ΘΙ ! 9 - [1 , 

υγιὴ; θερα πεύσας τὰ 1 ἔλχη τοῦ σώματος αὐτου, WOTE ἄνα- 
-Ὁ-Ὁ- \ =! ! - "5" - Π Ἂ EC 

στηνα!ι αὐτὸν p 4e AR δόξαν αναπεμῖειν τῷ Θε ῷ τῳ ETRLGAVEVRI 7970. 
ε΄ 

10. Πάλιν οὖν ὁ Δέχιος εἐχέλευσεν παραστῆναι αὐτόν" καὶ 
CES , \ ” + \ L \ 9 ! € - ΦΑ ? ? 

ἰδὼν αὐτὸν ἔφη * « Νεχρὸς ἀρθεὶς ἀπέμπροσθεν ἡμῶν νῦν ἀςφ 
” " 

" à \ = ! n A! 

σου: » Kat εἐχεέλευσεν τοῖς οορυφόροις χαταιλα afeiy αὐτόν. οἱ ὃ οξ 
als “ - \ \ ! ! 9 N = 2 | αὶ 1 

λέγουσιν αὐτῷ " « Μὰ τὴν θειότητά σου εὐσεβῆ, ὡς μὴ λαβόντος 
s Ξ a et ν ἦ \ - à. -- ! =, 

19700 ! Ur λαφιῶνγ 3, οὕτως ἐστὶν τὸ σωμα αὐτου τρυφερόν, σπιλον 
\ 4 à 1 Π ” = 12 r "ὦ ! 

LA εχον.» Δέχιος εἶπεν * « Πάντως £yet λέγειν, ὁτι ὁ ἄριστος 

1? 4 , 9 \ » ù ! 

00 χρᾶτος TO OLETOY πᾶσαν τὴν οἰκουμένην, ουὐεὶς οὐῶὲ ἐθεά- 
"» 1 2 ! 

σατο AUTUY. Προς ξῷ οχωμεν. γάρ, ὁτι | | 
UE up e = 

D υγιῆς παρίσταται, οὐχ οἰόαμεν. » Ο βασιλεὺς € 
κ , -- -- [ὦ 5 ’ é - \ ! 

τὴν ii np τῶν χριστιανων, οποία ἐστὶν; πὼς πρὸ τούτου 
» mA ᾿ \ \ ! \ ie 4 

VEL00$ ἐνομίζετο, ἄρτι 0€ υγιὴς παρίσταται; » Kat θυμοῦ 

7 ΣΑΣ ΎΝ à à ER ΗΝ OP ee VA dE ES - πκησθεὶς λέγει - « Τίς ὁ θεραπεύσας ce; λέγε μετὰ πάσης ἀλη- 

ζφ. OO 
»- ἂν () = a f\ O (= x Φ ς τ Pr + ὩΩ" () Ὁ Q | ) l'es Fr) ΝΣ É Q δε Ω () ‘0 ἅγιος 

. ñ . ΄ = » , \ 

Ιησοῦς Χριστὸς ὁ ἀληθινὸς ἰατρὸς ψυχῶν χαὶ σωμάτων αὐτός 
\ RAA \ 9 μ \ 

με ἐθεράπευσεν, φαρμαχοὺς δὲ καὶ ἐπαοιδοὺς χαὶ χλυηδονιζοικέ- 
[I 

9 ; \ = + Ste Seth - sr Q 7 Ἢ 

YOUS KA ειοωυλολάτρας ATIVOBEUE, χα. JETUULS HAUTOLS OTTAS 

πυρὶ γεέννης παραπέμπει, ἀνθ᾽ ὧν οὐχ ἐπέγνωσαν τὸν ἀληθινὸν 
\ ! 9 , . ω \ τ κα 

Θεὸν τὸν ποιήσαντα αὐτούς.» Ὁ ὥασιλε: ς εἶπεν « Πάλιν τὸ 

ΟῚ > PS PE 
1. τὴ L. — 2. ψηλαφῶν F. — 3. προσδοχῶμεν F. 

Pi CUT PP RARES EN red: ing 
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- " = Π » 5 " \ 

σῶμά σου ἀναλώσω τοῖς αἰχισμοῖς καὶ 
ΟΝ, + : ( , r 

LOU), εἰ MECOATEUTEL σε 0 
ee ! [A] \ "= / ς [di ’ 

Xorotos σου. ον συ λέγεις. » Ο ἀγιος Meoxoustoc εἰπ 
\ ” ΤΡ ΡΥ ἣ ἣ 

\ , Π ©] _ Fr Π γ' fr! ’ 

στευὼ εἰς τὸν HXUOLOY LOU Ι͂ἿηΗησουν Χριστόν, OT, ὁσὰας τιμωρίας 
5 ! 9/ 50 ! ? \ \ L 4 \ D 

ERAVAYNS μοι, OUOÉY με ἀοιχησεις, Αυτὸς γᾶρ εὐπὲν μὴ φοβει- 
\ - A sA \ κ μο 7 

σῇα!. ἀπὸ τῶν ἀποχτενόντων τὸ σωμᾶ τὴν 0€ ψυχὴν “ἡ OUYAULE- 
) - “..ὰ ἂν τὰ ὡς ἃ \ Ων ! y 

YOY ATHROXTELYI, αλλα Gé τε HI} AOY TOY GUVIUEYOY χα, 

\ \ ES , = CA, [A] \ ’ PA 

ψυχὴν χα, σωμα απολξεσα,', ἐν γεέννῃ | ος μετα ῃάνατον παλιν 

4 ! r 5 - - 4 

AYATTITEL με ον Τὴ 20 δα OLAKROLTLA AUTOU. » 

; AA | \ [g ἊΝ r ! « 

. 11. Καὶ θυμωθεὶς ὁ βασιλεὺς προσέταξεν re πεπυρω- 

().ὄ: 

4 - 9 -" 

EVA πρὸσῷ en ταις πᾶρξισῦς αὐτου. Τούτου 1 δὲ γενομένου. 

Ὑ 9 \ ! " -ν 

ἀντὶ χνίσης εὐωδία ἀρωμάτων EX τοῦ σώματο ς αὐτου ξπνει 
, \ mn SA 7 Ὑ - λιν 

εἰς, τοὺς περιεστῶτας. O de Aéxtog etrev” « Ilou Ὁ ἰοτούς 

+ 

ST ’ \ ! 2] «- 

σου ; ἐλθέτω καὶ Lo eg σε νυν’ ELTAS γάρ, OT χαὶ μετα 
 d S " s = ς el 

θάνατον δυνατός ἐστιν πάλιν ἀναστῆσαι ue. » Ὁ œytos Μερχου- 
en ! = ! 

πεν“ « Iloter ὃ θέλεις : ἐξουσίαν τοῦ σωματ τός 0 ἔχε té: 
γεν SA ! ou La \ - . κι \ ἢ 

Τῆς 0 ψυχῆς μου ὁ Θεὸς εξζουσιᾶάςει “ σὸν γὰρ τὸ σῶμά μου 
, “Ὁ Le ! ! 

φθείρεται, TOSOUTOY Ἢ LL μου ἄς οῇαοτος ὃ οιαμένει. » ΠῺἊαλιν 
e a æ \ 5 ΩΣ Ὁ; \ 5 

0 βασιλεὺς EXEASUTEY αὐτὸν χρεμασϑηνοαι. χαταχέφαλα χαν.- Ets 

9 

τὸν τράχηλον αὐτοῦ λίθον A ἀποῦεθηναι, ὅπως ἀγχό- 
ὶ 2 … 

ἶ ; 2e CH RYL - “ pr. hr À 74 ILEVOS UTO τοῦ λίῃου ἐν δεινῇ τιμωρίᾳ τὴν ψυχὴν aTr000 SN. 
MEN sn ! 3 » Π , s 

Euervey ὃὲ ὁ μάρτυς ET! τῇ τοιαύτῃ τιμωρίᾳ ἐπὶ Woay 
« ! 5 SA . Î ! Ld ! ! 5 

πολλὴν. Ιοὼν ὃὲ ὁ Δέχιος, οτι γενναίως ὑποφερει τὰς ἐπαγο- 
- 

, - 2 \ LEON - = - e! " - 

μένας AUTO) TLULOOUTS κα. OÙUOEY τῶν “ἄλξέπων ATTETAL AUTOU, 

, "Ὁ € ΔῈΝ \ 310 = Re Ju δ: 3 L A 9 = 

EXCAEUSEY τὸν μὲν Λιῦον λυϑηνα! ATO τοῦ TOX/TAOU AUTO, 
- DM 9 € + SNCr el F5) \ T7 

AVE À Awbrvat δὲ αὐτὸν 3 LARG φραγελλιῷ, εὡς οὐ τὸ αἰλὰ 
ET ΕΣ = ! ς LT »/4 ΄ 

αὐτου. τὸ ἔοαφος ἐπλήρωσεν. Ô 0€ ὄντως aÙ DAS es 
! 1 9 - »"Σ»᾿ Ἣ 

τὰς θλίψεις TATAS ΑΑΡΩΝ τῳ Θεῷ χαὶ λέγων ᾿ « Δόξ οξα 

6 ! el ς \ Δ 5 ! ἢ 

go!, Ὁ eos, 07! χατηξίωσάς μὲ ὑπὲρ του OVOUATOS σοῦ φρα' 

γελλωθῆναι. » 
«! - s [2 = , nl »” = \ 

12. Γνοὺς δὲ ὁ βασιλεύς, ὅτι ἀμετάθετον ἔχει τὸν λογισμὸν 
= , ! ! e! 

πρὸς τὸ μὴ πεισθῆναι αὐτόν, συμβούλιον ποιησάμενος, ἅμα 

1. ποῦτο F, — 4. αὐτῶ F. 

10 
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242 APPENDICE IX 

Ῥ ἫΝ “Σ᾿ » ΄- 

“πη ῦν τοῦ παραγενέ σθαι. ἐν τῇ Pour , ἔδωχεν UT τῷ 

ὄν ἃ \ 3 ! \ V4 9 ! 

ποσσὶν τὴν. τὰ ξίφους εἰπὼν « Μερχούριον τὸν τοὺς θεοὺς 
Ναὶ ῃς: τὴς \ A AR 7 - et , € , 

ἐξουθενήσαντα χαὶ τὸ σεβάσμιον δόγμα τῆς ἡμετέρας ἡμερό- 
᾽ , ; - τῆτος εἰς οὐδὲν NAS χελεύει TO χράτος μου ἐν τῇ 

, -"»Ἢ Tr ῃῚ » \ \ 5 

χώρᾳ τῶν Καππαδοκῶν ἀπεγεχθῆναι κἀκεῖ τὴν χεφαλὴν ἀπο- 1 

- \ 5 [AN Fr " - τοὶ 

τμηθῆναι πρὸς επίοειςιν πολλῶν ὅστις γὰρ βασι) ει 
PAT, 9 \ " \ 

ὀμενος ὑπ’ αὐτοῦ, μετὰ πολλὰξ 
, Je QT 7 ᾿ e « ! ἐς 

χίας τῇ διὰ ξίφους τιμωρίᾳ ὑποβληθήσεται. » Kai λαβόντες 
/ 

s 9 \ La 3 , >] ® 5 \ sg [4 

AUTOY οἱ ETLTET ταγμενοι AT] fAYOY, ERLOTIOAVTES ERL ζῴου EXT 
—? 

\ “" ! ΄ς οἷ τς LR μῚ Po 

τέρ ωθεν διὰ τὸ τὸ σωμα τοῦ μάρτυρος διαλελύσθαι ἀπὸ τῆς 
e " Ξ Ω Ι ! ἈΝ \ =! n ! 

ὑπερ ῥβολῆς τῶν βασάνων. Φθάνοντες δὲ χατὰ μονὴν, Ὠρεμα 
5 Π el , ͵ \ [di 5 5 , 

blu ούοι αὕτον. τ--οῦτωῶς AYETAUOY χαὶ OUTWE EY ολίγαις 
« , \ rss DIT ἤν γα » ῃ τ » Γ΄ ! 

fi LORS HAXIAY 000Y PAOLTAVTES, εῷ ασὰν ὃν τῇ Καισαρέων 

ἴω 5 ns “» 

πόνει χαΐ ἐπιστὰς αὐτῷ ὁ Κύρ LOS λέγει * «Meoxouote, ὄευρο 
A \ s ' \ ! ! 

λοιπὸν ἀναπαύου, τὸν Ôo λον SE TRY TIITLY TETNON- 
9 NUE \ ’ 1 Ce Ve | ᾿ - - 

κας  αἀπολάμβανε τὸν στέφανον τῆς ἀαθλήσεώς σου ὧδε γὰρ 

πον 

ANT , = - " Ἂν 

χεχλήρωταί σοι τελειωθῆναι. » Καὶ ὁ μάῤτυς τῇ 
»"»" "» \ - “ 3 -- Ed « 1? ᾿ » 

σωτῆρος ET! οωσθεὶς τοῖς μὲτ αὐτου OUSLY λέγει" « SEUTE 
-ὸ 

= 4 ! Le s \ Fe = γ Tr ! 

λοιπὸν, ἄῤελφοι, ποιήσατε TO χελευσθὲν υμῖν" 0 OË Κυριος 
δὶ (4 9 ! [An - \ Le - 

μου ὁ πάντας ἀνθρώπους θέλων σωθῆναι χαὶ ὑμᾶς καταξιώσει 
-" ! " - \ S 1! € - [2 - LIL \ ! 

τῆς χάριτος αὐτοῦ καὶ δώσει ὑμῖν εὑρεῖν ἐλεος μετὰ πάντων 
-- ἂν ’ Fr \ oi , \ « 

τῶν δικαίων. » Καὶ ταῦτα εἰπὼν ἀπετμήθη τὴν χεφαλήν; 
= ΟῚ “- ΄ «- -- ᾿ »-οἤ (a - -- \ 

τελειωθεὶς ἐν τῇ ὁμολογίᾳ τοῦ σωτῆρος ruwy Θεου, μηνὶ 

) ! r DA - 26 lus τ »» ᾿ tree 

13. Παράδοξον δὲ θαῦμα VERS ὃ ἄξιον μνημονεῦσαι. 
= ’ -- - ! 

Μετὰ γὰρ τὴν τελείωσιν αὐτοῦ αὐτὸ τὸ σῶμα τοῦ μάρτυρος 
= ! u Ὁ 

ἐγένετο λευκὸν ὡσεὶ χιών, μύρων χαὶ θυμιαμάτων εὐωδίαν 
= =: κὰν = l - 

ἐχπέμπον - καὶ διὰ τὸ σημεῖον τοῦτο πολλοὶ ἐπίστευσαν .τῷ 
Ἐν es ἢ A \ t! 5 = + , Ἢ 9 

Χοιστῷ " κατέθεντο δὲ τὸ ἅγιον αὐτοῦ σῶμα εν ᾧ τόπῳ ετε- 
- , " " = , ΝΡ \ 
λειώθη, ἔνθα χαὶ ἰάσεις ἐπιτελοῦνται, εἰς ὅόξαν Θεου πατρὸς 

\ 4 39 -»ὝἭὝΣ᾽ 7 ᾿ = (4 ! \ PU καἶ 

χαὶ χυρίου Ἰησοῦ Χριστοῦ, ἅμα τῷ αγίῳ καὶ ζωοποιῶ πνεύ- 
= 5 Te \ 5 = ! 9 

μᾶτι, νῦν χαὶ εἰς τοὺς ἑξῆς χαὶ ἀτελευτήτους ἅπαντας αἰῶνας 
- 4 5 

τῶν αἰώνων, ἀμήν. 

een nn nd à à is cs dons à 



MAPTYPION TOY ATIOY KAI ἘΝΔΟΞΟΥ 
METAAOMAPTYPOY MEPKOYPIOY. 

À e ù \ -" -“"΄ ς ’ À. Δέχιος ἡνίχα χαὶ Βαλερ ιανος 2 ὁ μεν ἐπὶ τῶν τῆς Ρώμης 
σχήπτρων ἤν, ὁ δὲ τοῖς τῆς ἐξουσίας 3 θρόνοις ἐρήφοξυεν. ὡς ἀ νῶι: ον ι 75 #) JC ν is φως LS ‘ 9 MT AVPE CV; ως 
οΧ 

\ A ! s , ἂν ἀπ «000 "μένου Δεχίου μόνου περ' τὴν τῶν δημοσίων OLOLXT)- 
= DRE ns CAC RAT σιν χρίναντός τε τοῦτον ἔχειν τὼν αλλων μαλλον συλλήπτορα, 

- , ! nt \ F ! \ ρθ'ιστιανωὼν ATOUT TTero. (Me YTREOTIVAVAXT Ὁν XL τοῦ D 
, 28 , ! LE 2 ! ὯΝ \ ! \ \ - , ’ ΟΡγὴν AVNKETTOY EC UT TOYTO, ETRY Δξγὰ μεν τὰ τῶν οἰχείωὼν 

à tal ἣν \ A ! ! \ ξεν HUCELY οιανοούμιενο!, ατοντ DE τρόπῳ πεοιχόψαι AOL 
5 ἐν» = ru tn 

e! ἐχτεμειν TOUS τῇ Τριᾶοι λα ατοξύοντας OUAUE λετῶν WTEC * fev 
τὰ 4 5 - sr , e (4 ! « , -» ε ex οὶ TO07TE20y £Y TA XIIONT καχα, ὡὧς 0 ψαλμαιδὸς. EUTTELY, εμελε- 

-" 9 NE \ - 7 "Ἃ TATAY, ταῦτα μὲτ OÙ πολὺ KA! τοῖς δολίο οις ἐξήν VE γχᾶν χείλεσι, 
\ ! \ e \ \ 9 1 ΤΙ » \ RO παντοῦ TOY ELUTOY ϑιστιῦνον ονομιᾶςοντα. dis ξξιν To 

ὦ , (4 “ =: \ \ = réa NN Ὁ ! ETLTIULOYV® ὡς ἂν DO χατὰ TO οξισνοσιμονξιν OLYVUOUTL TAYTWY 
͵ 

3 ! \ ! A \ 9 A » , ἐπιμελέστεροι, TO TREUUT. καὶ τοῖς πεοὶ AUTOUS Ni ré EXOL— 
δὴ τ \ 1 5 , > πώ, ι γώσαντο. ᾿Επεὶ ὃὲ χἀχείνους συνηγοροῦντας εὖρον αὐτοῖς χαὶ 

! Ἂν "4 - «ὡ μαχαρίους λογιζομένους τοῦ ἐννοήματος, pre χατὰ TOY 
\ ss ΣΝ, ἢ Ὁ τιανῶν ἀμόγῳ boue χωροῦσι" τὰ δόξαντα δὲ ὧδέ πως 

ἔχουσι τοῖς res ent 
2 = -» 9 ! » " » 2. « Βασιλεῖς αυποχράτορες, TOORALOU/ 01, νικηταί, εὐσε- 

ἡέστατοι, ὃ ἀεισέθαστοι LE /LGTO! Δέχιος χαὶ Β À Lè τς ὑπ ον; ς ν " ELJER «ἡ νῶν: Ca “Ὁ νὸς LAS AL "θὰ C0! νος τοις 

‘ # 
AS τῶν 

I, χαὶ arts OM. H, — 5», Βαλλεριανὸς hic H, — 3, G,- N: ΑΘ H, — 
— Ὁ. ὃς H 
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Die; ας Ὺ 

ολιγον 
! 

\ 

AOL 

MS ΘΝ 2.30% πὸ ν 
ι ᾽ 

-- LA TE À ΄ 

OT OK T, υ. 

YOTTS 
x ὶ 

NÉS) .- x = © 
22 

n 

- \ 

TALTIY μεν 

χαὶ θυμιάμασι LA, 
\ = ! 

T0 χεχυνουνξευμένως ἄρτι “ΟΞ οθαρὲ E) 
i 

e - » ͵ 
ξαυτῷ ἐπιγραφόμενος, ὡς 

% - , 19 

αὐτῶν εἐφροντιςομεν, 

-ο ‘ , - « 

νῦν μὲν νίχαις ΠΕΣ HAT 

2 pm ᾿ ra Go ᾿ τ D Es - em ετέροις θεοῖς βραχύ τι καὶ ἢ ἡμετέρα 
i > ἱ On ϊ 

a L , 

οιανοουμένη, ΦΉΣ QUE 
” = 0 

RAR τούτους τὸ 
Π δ. 9 “"r 

παιάνων σαῖς. Et 0€ 1e 

à Le, | ! 9 

HA τ ΎΡ καλὸν μέν", εἰ κηδὲ 
== \ 

αλλὰ χρυμνὸς 

APPENDICE X 

ΨΥ 

{11 γῶν οξοντα 
\ Le 9 \ 

χαὶ ὡς TO ( 
L 

RESJUXE 
ἐ 

Στ νῦν ὃὲ ἐχθρῶν στες 
’ s ! 5 

“ΚΟΡΗ VINS EVEUGOALYOUE 4 £<UU0- 
i i 

Ar De ἔχομεν, τούτων χάριν 

γαλη- 
͵ 

\ ! \ EE D ΕΞ ἐς 
νουτι ῃεσπί εἰ. XAL 

| 

0 4 
-- ns , \ 

TLOSLY. (GE τυῦχοις χα! 

»Ν"ἤ FT 

OUVAUIY σπονδαῖς τε 
5" «ἅ 

σποξιθῶν 

χα τὰ 

φαίνοιτο, 
» -Ὁ- -ῳ 

OYOUT. TOY 2:77 V0 Y 

᾿ \ 

AUTOUS ἢ 
> 3 ’ 

τοῖς ἀβανάτοις πεοισσεύειν 
πον \ \ » ! T7 \ ’ 

οἷῶε χαὶ τὸ οιλ νῇρωπον, αξιούσθωσαν οὗτο. χαὶ λόγων χαὶ 
Ἐ > 74 _ κ -- -- \ 

το χρυ Era ὡς ἄν, εἰ μὲν τῶν εὐγνωμονεσ τέρων εἶεν χαὶ 
3. 2 5 [4] 5 

συνετῶν, ἐπιλάβωνται! τοῦ συμ νὰν; οντος. γνόντες εἰς ὁσὸν ἄπω- 
-᾿ r ] \ 5 = , = ! 

λείας ἀποπεπτώχασι. χαὶ παρ᾽ ἡμῖν ἀπολαύσωσι πλήθους τε 
΄ῪὮΝ »Ἥ \ - SIN -" \ \ Ν 

ἡωρεῶν χαὶ HR τιμῶν * αὐτὸ γὰρ τοῦτο τὸ μὴ παρᾶ- 
=“ 7 \ s 2 = - = ᾿ ῃ ss “ΝΑ 

πολέσθαι τινὰ ἐχ λῶν πολλοῦ οιχαίως τιμὸ μεθα. Ει οὲ 

€ > οὕτω τύχῃ τις 

“πολ 

- " er 

ξ΄ daUTUY 

À 
9 

πιμένειν τῷ A TO 
ν 

ως ξετ ; το “τῷ 

\ τ 1 ‘ 

CRALOG εἰναι σφοῦρα. χὰ “““ Ὁ - Ω 0) pe 44 ΕΣ 
+ S) 

ΕΣ 

= ! Ἢ 

70 AUT, HAT! XI! 

- mA CR s 1 =" ἊΣ 

πεῖοαν ἐλθὼν ατοὲ οὕτως ἀφίστασθαι ἀλλ᾽ εἰς τέλος τῆς χαϊνῆς 
͵ s EN nl -: + D -Ὁ à 5 - 

ταύτης ἀντέ' ob φλυαρίας. πᾶν εἶδος αὐτῷ χολάσεως ἐν τῷ 
ΡΞ 1 PR RS Ns ef 

φανεοῷ παρασχευαζέσθω. ἁπλῶς δὲ ἅπας ριστ τι ανὸς γενέσθω 
Π “͵ 

-Ό- 5 ͵ \ , » \ 

τῆς πρὸς τοὺς ἀθανάτους θεοὺς εὐνοίας ὑμῶν ξόγον. τε καὶ 
9 ES " = , 

ἀγώνισμα, XAXOS χαχῶς ἀπολλύμενος". » 
Ἢ > 9 \ ’ ES ἊΝ - 

3. -Ταῦτα ἐπεὶ δ᾽ τὰ. θεσπίσματα πρῶτα μὲν ἀνὰ τὰς τῆς 

“Ῥώμης 

ax διεκομίσθησαν, τοὺς μὲν 

χαταταγ ὕνων αὖθις ἔπεμπεν" 

τε χαὶ ἀτυγεῖς ἐπεγὼρ α 

1. H.N, om. Ὁ. — 2. [ἢ 

λούμενος Ὁ, ἀποθούμενος N. — 5. om. 

68.) H, N, om. G. — 3. 

9 ! y RAI - ᾿ ed ! 

χατή θησαν ἀγορᾶς, ἔπειτα οἐ τοῖς ἀπανταου τοπάρ- 

A - τ. SA Δέχιος, ἑτέρους 0€ 
\ » “ι΄ re ς. 

γὰρ CRE RE 

Α r 

“ινὲς σχυθοωποί 

πολλοῦ Η. --- ἡ. H, àro- 

Η. — 6. ἐπιχωριάζοντες Η. 
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\ LA ! 

(ρχούυσι συνελάμβανον. Οἷς μὲν οὖν ἐτύγγανε πάτριον 
! Mein ed ! \ 

τὸ προσέχειν εἰδώλοις, σπουδῇ τῇ πάσῃ 2: τούτων πάντα 
[A \ 2 0 ee UE 4 ER » 5% : χε; 

προσήγετο, ἃ τὸ τῶν εἰδώλων αὐξειν ἐδόχει. σεβάσμιον" οἷς 
νι 1 \ \ 1 + “ " ͵ rt 4 (2 Le δ: 2 

δὲ τὸ χριστιανοὺς | εἶναι ἢ Ex M ὥς τις ἐσῴζετο χλῆρος3 
, € - \ ! 

Ἢ παρ᾽ ἑαυτοῦ τις τὸ τῶν ξοάνων χατ ταμαῃὼν ἀσθενέστατον 
»-Ὁ-Ὁ-ὉἌ - [de οι ! ‘ \ , ’ ss 1-P \ \ , 

τῆς τῶν ελλήηνων EAUTOY απεστὴσε OO χαὶ προς ΤῊΝ EUTE- 

ΓΑ sd « 4 ο Ὡς Le \ \ 

βειαν μετεταςζοας το. τούτων 0 μὲν κατήγγελτ 0%, 0 QE * UT φρο ρον 

sA ! ΜΡ - 

χατεχλείετο, ἄλλος δὲ βολὰ SAS ἐξ αἰτιουτοῦ Q- τὶ Ὡ 

Au LA NES ΟἾΟΝ D ETES EP 0 RE A" RAILS ES 
υφίστατο EVE γὰρ 0 οιαβ χλλειν POYAOUEVOS τὸν EXACT 

! ” ESA ! » \ \ , , γ L ! 

πόλεως ἄργεινδ λαχόντα καὶ πρὸς αὐτὰς τὰς ὑποψίας ευθέως 
! " \ \ , A ! «ὦ 

χιγούμενον- οἱ καὶ πρὸς ἐπισχευὰς βασάνων ὑπῆργον ὀξεῖς 
- , 
Î 

ns , -- 

χαὶ δεινότατοι- ὅθεν χαὶ ποὺς χακίαν ἀφόρητοι ἧσαν χἀχεῖνος 
! -- 5" “- 

παρὰ τοῖς βασιλεῦσ "ν ἐπισημότερος ὃς τῶν ἄλλων οιστιανοις 
ST 
ὠμόοτξερϑος ἦν 8: οὕτω τεταραγμένους καταμαθόντες τοὺς υπο 

τοῖς Ῥωμαίοις ὄντας οἱ βάρβαροι πρὸς τὸν κατ᾽ αὐτῶν ἐξα- 

νίστανται πόλεμον. ᾿Αμέλει καὶ τῷ ἀδοκήτῳ τοῦ πράγματος 

καταπλαγέντες οἱ βασιλεῖς τὸ στράτευμα συνῆγον καὶ τὰς 

δυνάμεις συνέταττον χαὶ τοῖς τῶν στρατιωτῶν προεστῶσιν 
4 - 5 \ , ͵ 

ἐχέλξευον 40 ποντὶ συλλέγειν αὐτοὺς εἶναί τε πρὸς ἀντιπαρα- 

de 4 
συλλεγέντων τῶν πόλεων, εἶτα. χὰ 

! \ 2N πὴ ε ! el Ἃ 

σιὼν ἀριθμὸς εξ Ἀρμενίας υστέρον XOTELÀT ἤφει, αορότερος ὧν 
-“ > "-ς 2 - = - 

τῶν ἄλλων χαὶ τοῖς OUXELOTÉQOLS τῳ βασιλεῖ συντ ττόμενος, 
€ e à Sn ” 

ὑπὸ χόμητα τυγχάνων, ᾧ Σατορνίλος τὸ ὄνομα. 
, » «a 

4, Δεχίου γοῦν συνελθόντος τῇ ἐχστρατείᾳ, Βαλεριανὸς τὰς 

ἐν τῇ. πόλει δυνάμεις ἐξήταζε χαὶ τοὺς πολέμων ἐμπειρίᾳ 

διαφέροντας ἐξελέγετο χαὶ χεῖρα συχνὴν ἐκεῖθεν ἐξάγων τοῖς 

τῷ Δεχίῳ συνοῦσιν ἀεὶ ποοσετίθει. Mer’ οὐ πολὺ δὲ μάχη τε 

συνερράγη καὶ ἣ κατὰ πρόσωπον συνῆλθεν ἀντίστασις. Καὶ 

Ῥωμαῖοι μὲν τὰ τῆς ἀρετῆς ἐπεδείχνυντο καὶ τῶν πολεμίων 

εἰς τέλος ἐφιλονείχουν ἀράπεῖν OÙ βάρβαροι δὲ bouuo πλέον 

1, χριστιανοῖς Η, — 5. (ἐ. x.) x. ἐ. Η. — 3. χατηγγέλλετο G, Η. --- 4. om. H. 
— 5, ἀρχὴν Η. — 6. (τ. Ὁ.) N, ὑπ. H, om. G. — 7. ἦσαν ἀφ. H, — 8. om. H, N. 
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ΓΝ μὰ τ EM ΑΝΑΝ LE ΨΨ ΤΑῚ 9 _ ns. 

ñ οὐ τ ὡς DT A χαὶ συώδεις τὰς εμβολᾶς ETILOUYTO. Πλυν 
5“. ES « κ -- ρ΄... 

ἀλλὰ χα οὕτως ra -07200$ ἄντεφι .λῸ τιμοῦ τὼ REC! τῶν ολων" 

χα.. Ῥωμα! 10! μὲν τοι 
Φ 5. : 
ὅπλοις ἐσχευασμένο. λαμποῶς προοθυ- 

ὶ 
fs ! 

\ 

, 2% - = - ἐπεὸ RP ΤῸΞ: LC ADP SA . 
τς EOYE ROLL “ξυϑος ἐπεοείχνυντο. οἱ DAODAOOL O€ WE ξἕτυ /EV 
i γῇ δ ὡς i εἰ i ” Ψ' 

’ 5 » ἂν A \ \ ἰω 

ξοντες = DLADAE QUES Y20 To σχυβθιχόν. οὶ 2! LAO 407 U0Y Re 
+ 0 

= ; e \ 5  — , , \ 

OLEXAOTENDOUY ὁμῶς χα, ἐπὶ πλεῖστον ŒYTERLTETOY χαὶ τὰς ὁρμὰς 

“ = 1 » “ - Ξ 3 A ς , Ω \ 4 Ὃ 

HYEOE"/0VTI, AOL ἂν τῶν τις ἀνὴρ Ρωμαίων ? χαὶ TNS τῶ 
! Ἃ ES \ 0 , -» ΠΩ 

Μαρτησιων ων παρατάξεως #40 YÉVOS EX Σχυθῶν ἕλχων. 
\ “ 9 5 ! D - » 9 \ DA! = 

πατρὸς ὧν οὐκ ASTUOU Posot2vo TOUVOUX, AUTOS DE τον 

, ; ΣΈΟ A LÉ NI ANRRRES ΤΕΣ μὲν χατονομαζομενος, Μερχουριος 0: τὸ emw γυμον 
τ' \ =" Ἃ Ar = 1 ü ! ’ 

ee. 01 pr de AA UI.AAOY 1 τῷ ονομῶπ', ὑμένα fe ΕΥ̓ΡΕ θυςξ To, 

» \ x \ JS - 

οὔτε τῆς τ TN γθος OÙUTE TOUS ΤῊΝ τόλμαν ὑτ ποῦς! ἰσας TOY 
ἱ i 

= ῃ ! = ’ CT . 

πολεμίων, γενναιότατα διαχόπτων τὰς ὁ παρεμβολὰς καὶ λεόν- 
, Ἔν: σῷ 9 el \ , = 21.10 

RTELOY _:XAT AJTUOUY ETLC Ge! ιχνὺς oeur, μα, Χατοι τυχὴν Eitt Οξ 

= 2 γευσας os τινα χαβορὰ τῇ 7212 2 L pouc αἰαν ἢ", EG πασμέ- 

= ! ’ 

νον φιλίως τε αὐτῷ προσλαλοῦντα χαὶ τὴν DUTY ἐχῆαορύ- 
i ῃ 

= Cyr < \ ? \ 

voyra®  « Étatce » γὰρ ὁ φανεὶς on, « Meoxo: 
. 

- , 5 , τος Π s “= "» - EN ’ 

0 τῶν χυρίων ἀπέστειλε HUBLOS, 'συχὺν OÙ EUOU σοι οὠρου- 
\ \ ! . + 9 , 

ϑξνος χΧοι, TO χρατος χατὰ TOY AVANTETIY UE VOY nd ον 

- 

γεν , ο $ \ ΄ , ο- 2 

Ταύτην οὖν τὴν ρομφαιαν οεξάμενος ἔμϑηῃ, χατ αὐτῶν τῇ 
ἕῳ pp ἃ 4 

τοῦ Χοιστοῦῦ ὃ ουνά μεν κα" DES TOUS πολεμιοὺς τροπουμένος" 

ἕω ‘ =< ἀκ πὰ ἢ » 2 \ » , 

ἐνὼ 0€ σοι χαὶ REC! τῶν LUEAAOYTOUY £20 LA, εἰς Οἷόν REOTL 
L 

\ \ ! AL, \ s » 

TA σὰ KATAVINOEL γενήσῃ μεν TO αριστευματι es 170$ 

- - τ᾿ ! Le 

TOY TITTOIT OT OY πε." Φυν τ Τῇ R£0!00$07€00$" ἔστα'. δέ σο' 
. 

= - 9 [ἃ «. " 5" » ᾿ 

χαὶ ie το ἐκ βασιλέως OÙ LETOTTOS εἰς ŒAYTLOOSLY* πλὴν Ἢ 
- 5 ῷ , Ρ Ré ΒΥ Τ᾿ ee “Ὁ ᾿ ! 2 

του εὐεογετήσαντος © UVTUT] τοῦ σε οὕτως9 Θεοῦ ἐνισγύσαντος 
5 ! \ ! as Re , = 

τῇ χαροί Re] Re TOY χαὶ χυρίου τοῦ Θεου sou ἐπιλήσῃ 
ν ! \ e Ἢ πεν ! \ \ de 

UT0ETOTE. Δεῖ γάρ σε χαὶ ὑπεραθλῆσαι TOUTOU XAL TOY T 
’ , \ 

μαρτυρίας στ τέφανον ἀναδήσασβῃαι 10, » Τούτοις ὡς εἰχὸ - ς 
Fr ! -- Ἔ ñ 

γεὶς ὁ Μερχούυριος συνεστάλη τῷ XALVOT τοεπ «et 1 τοὺ θεάματος 

1. οὕτω H.— 2. (à. ‘P.) Ῥ. ἀ. H.— 3. π. ὧν Η. --- ἡ. πάσας Η. — 5. (χ. τ΄ Q: 
ἐχθ.) om. Η. — 6. Θεοῦ Η. — 7. H, om. G. — ὃ. εὐεργετήματος H. — 
9. οὕτω Η. — το. ἀν. στεφ. H. — 11. καινοπρεπος corr. H. 
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“ = \ ον ἡ , ES ce À ! καὶ τοῦ θυμικωτέρου μεταβαλὼν σχῆμά Te τὸ πολεμιστήριον 

2 ( ! \ À | a: 9 \ - » ER ‘nr 

ἀποθέμενος χαὶ τὸ ξίφος οὐ μετὰ χεῖρας ἔχων, ἀλλ ευθέως 

PAPE ΑΞ ἕ ve) AT ζ nr cm) enûn: - À LA 1% 
πος σαᾶμε νος. OLOVYEL νοις ωρα els) HE τοι 2099 ἤναι γω | NES 

= ! \ \ ! ! Ὁ ΄ = κ᾿ ΄ ES 

μένος " θάρσους δὲ χαὶ προθυμίας πάλιν ὑποπλησθεὶς υπὸ τῆς 
! À , LAN \ -ν Ω Ώ ! ph ed à TR 

422170$ πολὺν ἐν ολίγῳ χατα τῶν ραρβρᾶάρων ESEXAUTE τὸν 

ῃ: ᾿ς / me ᾿ Ν te ep 2 δῷ ων = ἘΞ. [6 O5 _rA LE 4)“ υμον. Διατεμὼν OUY τὴς φάλαγγος τὸ αθυτατον, ἀπείρους 
EU 7 5" 

τῶν υπαντώντων παίων ἀνῇ 
“ \ -»"Σ)Ὁ - L ! συ 

port εὐθὺ χεχώρηχε τοῦ τῶν βαρβάρων ἀφηγουμένου, ῥῆγο 
GR | ὶ i 1 i ἱ l 

9 ! 4 ! 
ρει ATpÉRTY τε ψυχῆς παραστή- 

" «ᾧ ΡΨ -- 7 \ - - Α, - ᾿] Π 

τοῦτον χαλεῖν συνηνες" τῶν γοὺν εὺς ξιρας αὐτῷ ἐρχομένων 

€ \ \ F NL en SA s , -" 

οἱ μὲν καὶ αὐθις χατέπιπτον, πολλῷ δὲ πλείους τῶν συγ- 
e ! - \ μὰν 

χοπέντων μαχρόθεν ὑπέφευγον, μόνῃ τῇ θέᾳ τὴν τοῦ τρισα- 
ὶ À i i i : ὲ 

! | 9 Le , , \ 

OLTTEUWS EUHTY οὐχ YTOUEVOY ΕΟ NX CE τατον 
΄ 

- 
+ 

᾿ 
=, το 

Jn CA À NL Ν ῃ ! , - ? , 1 ς 
βέλει REPISUTAS Ἢ οορῦτ'. ανατὴν ATOUOTTOY ΟἹ TEHOUISETO # 

“» ͵ \ LE! -“ 5 Q ῃ ! a OR) | \ A \ - 

ÊTRE! 0€ τῶν ERLDONUOUVTUY σωματοφυλάχων, πρὸς O0 χα, τῶν 
-᾿Ν ἢ e - a A ! » mA 

οορυφορόυντων, O TOY Ῥαρβρᾶάρων 407 WY VExt ὕνωτο, ει, 98 

= \ € 2 | - 9 ’ 

ἀλχὴν 8 σωματος ὁ γένναιος ἀνυποστάτως φερόμενος χαὶ τούτου 
ε e \ 4 ς » \ = \ LES 

δὴ τοῦ ῥηγὸς καιρίαν χατενεγχὼν ἔτεμνε τοὺς λοιπους OU0EVOS 
Lé ! e! (4 — ! \ δ ns 

ἑτέρου συμπράττοντος " εν οἱ Σχύθαι τοὺς ἀγδρικωτάτους 
As ὦ = 

AUTOY HA πρὸς τόλμαν e! 
9 ! \ \ ! 017 

ψύχους TOUS μὲν χειμέγους ἰόοντες, 
LA] mA \ La Te x | -“Ἢ , \ - 3 - ' \ 

OUG DE XAL “Λιὰν αἰσχρῶς φευγοντας, τὰ τῆς ἀσφαλείας HAL 
, A Δ) 

εἰς φυγὴν ευθέως 
᾿ - \ 3 » ΓΌΝΑ 

αὐτοὶ τοῖς ποσὶν OÙ τοῖς ὅπλοις πιστεύσαντες, 
5" 

ἐτράποντο 7 
ἮΝ La \ Le - ! 9 

D. Δέκιος οὖν ὁ βασιλεὺς ὑπερήσθη τῷ χατορθώματι " ἀνηγ- 
ρα ἌΝ el \ - ἊΝ ἢ , 

αὐτῷ OX χατὰ τῶν πολέμων Μερχούριος OEOPAXKE Q- O γέλη y 
1 ᾿ 

\ = 0 els ! Ni OLA Re 9 , Le 

χαὶ OTIREO EUVOS OAOY μυρίανορον EVOS εἰζεν ŒLOLTTEUX OOUT- 
\ - SA , “ 

ματι" καὶ τοῦτον On παραυτίχα μεταπεμψάμενος ent πάνυ 
-«- - Ὗ -" “-“" € ’ 3 1 - ’ 

πολλαῖς ἀγαθαῖς των Ρωμαίων CAT! στρατηλάτην TETIUNHE 
= \ 9 ! » \ ! 

τον στρατοπεοου 4 παντὸς αἀπεῴτηνξεν σοχοντα χαὶ “πραττεὶν eo 

! 
- \ = - ! = 

TOUTE VE TOY YOUY, ! πιξερεπὶ γεὶ τοὺ χατορθώματος, υπεοεώιλει 

» [44 \ \ φ ! ἂν ας 9 ’ 

πῆς Ψεως, ὥστε τοὺς θεοὺς ὁ τύραννος πολλάχις ομνύμενος 

1. ὑπὸ τῆς χ. πληρωθεὶς Η. --- 2. ἀπρ. ἄντ. θάνατον Η. — 3. διαλχὴὶν Η. -- 
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P. “- “ : 

εἰς πίστιν βεβαιοτέραν προσετίθει τοῖς ομωμοσμένοις καὶ τὲ 
-- δ s + »” , 

τοῦ Mepxoupiou σωτήριον, ἀνθ᾽ ὧν ἔναγχος ἰσχυοόν τε καὶ 
- 9 » ’ s ! SI \ \ + L4 “, 

μέγιστον τὸ τῆς ἀνορίας δοχίμιον δέδωχε. Τὸ μὲν οὖν ὑπ 
" χὰ A" Ver = F0 Εἰ = ! Ἔ τ - ! τ ϑ «ὦ ὋΣ: 

αὐτῷ τῶν στρατιωτῶν πλῆθος φιλοτίμως οεξζιωσάμεγος Δέκχιος 
€ el ἘΣ ᾿ , + 

πρὸς τὴν οἰκίαν ἀφῆκεν ἕκαστον αὐτὸς δὲ εἰς Ῥώμην ἀναστρέ- 
ÿ É [ὦ A - s ms 

C0 τὸν στρατηλάτην εὐχεν ἑπόμενον χαὶ πᾶσάν 1 τε αὐτῷ 
! \ [2 5; «ἢ -Ὁ- 

συγνευωγχούμενον τὴν ἡμέ av. OUTw Μερχουρίῳ τῶν πραγμά- 
| \ 

nm - - [2 , , - 

των ee a 4ὲ ἐν μιᾷ τῶν νυχτὼν 0 ἐπιφανεὶς αὐτῷ 
! \ "Ἃ goes ne ὦ 3 PRE ῃ PT 

RO0TE00Y HAL TAALY ὀπτάνετ AT, Ο 0: διυπνισ εἰς ESALOVTS 

, f \ - -- mi 

ἀνίσταται χαὶ τὰς χεῖρας συναγαγὼν ἐν δουλιχῷ τῷ προσχή- 
- € ! , ς \ QA - LA 

ματι. τῷ ὁραθέντι παρίσταται. Ὃ So δὲ τῷ Μερχουρίῳ 
΄-χς.- ΄ς -» 4 ξ΄ -. ΓΝ Ve \ 

δῆθεν διεφιλονείχει τε mé τὴν λήθην ὠνείδιζε καὶ’ ὅτι μὴ 
! \ L = , “ 

τὸν χρήσιμον αὐτῷ ἐπ᾽ ἀνάγχαις γεγενημένον μᾶλλον 
7 Bee ve | (4 (4 

σεν, ἀλλὰ Aéx'ov: « Οὐκ οἶσθα γάρ, ὁ ἄγγελος ἔφησεν, ὅτι 
- 5 

περ, ὁπόταν τὴν ῥομφαίαν σο! ἐνεχείριζον καὶ θά 
ὶ w ‘À ἜΝ 

Ω © ε 74] (η. < [ΟἹ τῇ ς-- Ι 

“- » , -- 5 ! = 

πλωνῦ, οὕτως ἔφηνδ- Κυρίου τοῦ Θεοῦ σου μὴ ἐπιλάθῃ; 
e , »- ει πὸ »»άς ἢ Ἐν ᾿ 

ὑπὲρ αὐτόῦ γάο σε δεῖ καὶ ἀθλῆσα, χαὶ τὸν τῆς μαρτυρίας 
ὔ 

\ 

L » ! 3 

ἀγαδήσασθαι στέφανον: οὐ μετὰ τῆς αὐτοῦ συμμαχίας μυρίους 
72 L s 5 

χκατίσχυσας; οὐ σὺν αὐτῇ τοὺς τοσούτους κατεστρατήγησας ; Οὐχ 
᾿] us ΄ ! 

ee σοι μᾶλλον τῶν βασιλικῶν oixnuarwyT οὗτος ὁ κι»... 

νος οὐρανός, ὃς ἡλίῳ μὲν τ περιλάμπε ται, γυχτὸς δὲ σελήνης φωτὶ 
mn - “ \ - ” “" = 

καταυγάζεται διαπρεπῶς TE τῷ πυρὶ τῶν ἄστρων abs » 
Sa \ , Le \ Le \ ? ’ L SA \ 

Eri τούτοις ὁ μὲν ooafiels ἀπέστη, Μερχούριος δὲ συναγαγὼν 
e \ μὰν - te -- - 

ἑαυτὸν τοῦτο μὲν τῶν παρὰ τοῦ φανέντος ἑαυτῷ 8 λελεγμένων, 
\ -»" mA , - = , 

τοῦτο δὲ καὶ ὧν παρὰ τοῦ πατρὸς πολλάχις χατήχουέν εἰς 
:) Ὑ > s -- -- = ee D 

ἀνάμνησιν ἡρχετο. Ἣν γὰρ χάχεῖνος τῶν χεχουμμένων Χριστοῦ 
ES 5 -- ’ ; ! 

μαθητῶν, εἰ χαὶ τοῦ Μαῤτησίων τάγματος πριμικήριος εἐτυγ- 
” ι - -- Ρ 

“ᾶνεν OV: ὃς χαὶ τοιαῦτα τῷ παιδὶ παοήνει χαὶ ὑπετίθετο. 
L 

\ — 

- 

pa 

(4 » AA e r τ € 

ὡς εἴη βασιλεὺς ὁ Χριστὸς ποοαιώνιος χαὶ τῶν ὁρωμένων 
Le ΄Ν ’ 

πάντων ὁεσπότης χαὶ χύριος, τοὺς οὐρανοὺς 9 παραγαγὼν χαὶ 

1. χατὰ näcav H. — 2. ontévero H. 5: εἰς H° — ἢ om. ἢ —5 

πλων Η. — 6. σοι add. H. — τ. εἰς χατοιχίαν. add. Η. — 8. αὐτῷ H. — 
9. τε λόγω add. H. 
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«- $ ! 1 sr \ “ὦ ( I" te ΄ἮἯ \ \ 

“θαλάσσης κύτος ἐξηπλωχὼς γῇ τε θεμέλιον Uowo ὁοὺς καὶ 
! ! 3 ! ! “ΠῚ - S Les =. pm s πάντα. φέοων αὐτοκρ ατῶς ἐρχόμενός τε πάλιν μετὰ οὁὐξης πολ- 

͵ , 

λῆς 1 κρῖναι ζῶντας καὶ 3 νεχρούς, Ταῦτα δὴ κατὰ νοῦν σύᾳ- 

βαλὼν ὁ Μερχούριος ἐπ᾿ ἀγχῶνος γνωσιμαχῶν ἐχαθέζετ 

τέλος δὲ ποταμοῖς δακρύων ἔγνω προοιμιάσασθα! τὴν ἝΩΣ 

νοιαν. Μεμνημένος οὖν τῶν τε χαχῶς αὐτῷ δεδογμένων χαὶ 

τῶν 8 τοῦ πατρὸς καλῶς νενουθετημένων, ὀδυρμοῖς καὶ θοήνοις 

ἐχόπτετο. Οὕτω μὲν οὖν εἶχε Μερχούριος. 
+ 5 Ὕ | ὧν PU 12 ! © LR , ὗ 

G. ‘Exst δὲ μετεπέμψατο τοῦτον ὁ Δέχιος ἕνα τοῦ συνεόρίου 

χαθάπερ σύνηθες γενέσθαι βου. λόμενος, ὁ δὲ ἀνεβάλετο t, εἰσαύ- 

i “ἱ 

4 DY ἘΥΥ ! ! \ 

TOTE TO σύλλογον, ὁτι μὴ παραγέγονει Μερχουριος τὴν συνα- 
Ἂ PNA ΣΙ - ΝΑ , ! \ \ 

GLY μέλλων ἐπιχοσμειν" AUTOS 0€ APE ἐπέμενε τὴν παρὰ 

τοῦ Θεοῦ γνῶσιν τοῦ συμφέ POYTOS ἐξ αἰτούμενος. Ὡς δὲ τῷ βου- 
, Fe t “ὃ \ 

ευτηρίῳ Ν: ἑξῆς ὑπήντησε χατὰ τὴν υπόσγχεσιν- « Εἰς τὸν 

ναὸν τῆς ̓ ὃος ἴωμεν, ἔφη Δέχιος, θύμασ' τε αὐτὴν χαὶ y τὶν is Λρτέμιο s ο μὲν, νὼ ἢ CKXLOS, V4 YO 5 LE ν ἢ ν 

"] \ L \ ») ΟΝ ! : Ψ Gr - - , 

ςἰς τὸ ἐπιὸν ἱλασώμεθα - οὐτὴ γὰρ αχινουνὼς TE τῷ τῶν χαῇ 
? el \ if 

ἡμῶν φονώντων περ' ἱερράντ ξεν ALUITE, TNY ODESLAY σὸν XAT 

ς « τι“ > \ ! 

αὐτῶν PAM γευρώσασα. » Ὃ στρατηλάτης οὐνὅ τὸν χρο- 

2 6 0 LA ( \ € ἫΝ , ñ ἊΣ 

γον ἀνατιθεὶς ὁ πιθανὸς ἐδόχει τέως καὶ ὑποψίας ἐναντίας τῷ 
-. » 2 t \ ω ἢ 

βασιλεὶ ἀλλότριος " ὁθεν ὁ HÉY El “τὰ βασίλεια χαὶ αὖθις 
5 ! NA u \ 5 , - - » ἂν … 

ATEL., Μερχουριος OË εἰς τᾶς ἀφωρισμένας ’ τῶν οἰχίὼν τοῖς 
" \ ne où 4 9 \ 

εἰς TO τοιοῦτον ἀναβεβηχόσι τοῦ στρατηλάτου ἀξιωμαϑὅ. Ay: 
S 1 “ \ 

δέ τις, ἐξ ὑπάτων ἄρτι πεσὼν. πανουργότατος ὼν ὅμα Ha 
[4 " ! 9 ! \ el ® 5 JA 1 ss 

OOALWTATOS, ἐν ὑπονοίαις EUYE TOY ἅγιον “ον ελπίοσ 0€ TLUNS, 
° » % τ , \ ! Ὁ 

ὡς ἔνι σχοπεῖν, χατεῖπε TOUTOU πρὸς A£xtoy * «. Hxw sort » 
η = - » ᾽ avr: PAL 

λέγων à μέγιστε βασιλεῦ, οὐχ ἰοιόν τι ὀὁηλώσων ἀλλὰ τὸ 
= 

ΕΞ: CS ! s ’ -- 

χοινῇ Ÿ μάλιστα LEE "7 τῇ σῇ χρίσει πον ον τοῦ 
Ἀ - ce e ! 

στρατοπέδου κατάρξαντα σῷῴ 002% Où τιμῆς εὔχον χαὶ ὑπανιστά- 

- - A1 ΄- - Ἢ EEE 4 S 4 à ὸ ὧν ES 15 A Uny αὐτῷ καὶ μεθιστάμην 10, ὁπότε προσίοι, διὰ πολλῆς αἰδοῦς 

1. (μετὰ — πολλῆς) om, H. — ». τοὺς add. Π. — ἃ, παρὰ add. H. — 
h. ἀνεβάλλετο H. — 5. πάλιν add. H. — ὃ. ὑπερτιθεὶς H. — 7. ἀφωρισμένους Η. 
— ἃ. ἀξίμα ἃ. — 9. τὰ add. H. — 10, (αὐτῷ — μεθιστάμην) om. H. 
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\ 7 © , “ \ ΄ s , ἘΣ 7 

τὸν dyôpa τιθέμενος : ἑώρων τε γὰρ ὡς εἰ ἐργέτην χαὶ τῶν μεγί- 
» ΟΝ αι ! ES \ LA: - 5" 

στὼν ἔχρινον ἀξιώτατον. ᾿Επεὶ ὃὲ νῦν ἐχ προνοίας τἀναντία 
- \ \ \ 

φρονοῦντα πρὸς θεοὺς πεφὼρ οαχα. HA μονονουχὶ τοὺς βωμοὺς 
γ΄ l L \ 1 = 

καταστρέφειν et TOUS τοιούτους λόγους προέτεινα, 
! 

πως dd σοι τὸν ἄνδρα ποιῶν. Σὺ δέ, ὦ γαληνότ TE, OÙ πρὸς 
, -Ὃ- 

ὀργήν, ὡς ἰσμέ Ν οὐδὲ λύπῃ νι ὑκώμενος ὡς ἡμεῖς αὐτὸ τὸ τ πρᾶγμα 
nm LA L el 

Fate ως ἅμα χαὶ συνετῶς σχοπήσας ὀοχιμάσεις ως ἄριστα, OTEO 

αὐτὸν προσήχει παθεῖν, οὕτω μὲν παρὰ του σοῦ χράτους τετι- 
\ 1 el A \ , , e , \ 

UTIHEVOY, OÙUTW OE€ προς TAY τοιαυτὴν TUYTY υβρίσαντα χα, 

\ ᾿] »] \ 0 « 9 € \ \ 

τοὺς θεοὺς ἐν οὐδενὶ θέμενον : ὃς πω LXAVNY νομίσας τὴν 
\ « \ LU \ € 

σαυτοῦ πρὸς τοὺς ῃεοὺς περιφρόνησιν σπουδὴν τίθετα' χαὶ ἑτέρους 
el 2 

τοὶ ομουνσ τούτῳ τπσιοα σχευάσαι φρογεῖν. }) Τούτων ἀχούων ὁ 

Δέχιος οὐτε τὸν ἄνθρωπον διωθεῖτο χαθάπαξ, οὐχ εὐχαταφρόνη- 

τον εἶναι τὸ ῥηθὲν DS ψον οὔτε μὴν καθ᾽ ὅλου γενόμιχε" 
JP ! 7 e 

ἀξιόπιστον, οἰηθεὶς εἰκὸς εἶναι χαὶ διὰ φθόνον ταῦτα συσχευα- 
- , Ὁ “«.ὦἢ» τ 

σθῆναι" ὅθεν « Οὐχ ἂν ἐκ πρώτης, » ἔφη; « διαβολῆς, ὦ Μέτελλε, 

χεχινημένος Μερχουρίου καταψηφίσομα! : μειραχιῶδες γὰρ τοῦτο : LA Î 

\ “A op, 1Q εἰν | 9 » 4 ! \ » \ 

XAL ATEYYWUS LOLXOY * αλλ ιξνοιατοιν 0) TE ot τὴν ξρευνᾶν ° SARL 

\ el , Ἶ μ ! el L ! 

δι μὲν EUSOLEE ce! διαφθονούυ. LE) χαί. OTITEO αἰτιώτατος μόνος ον 
- ͵ ἐδ à ven ! À L. Ώ ! Ὡ , - ἌΣ 

πρὸ ULXOOU YIXNS εγξεγόνει Με ερχούρ LOS, βασχηνας αὐτῷ τῆς 
» ! 3 IQ 

ης τος TUX0S αντεῖς, OÙ ρηστη σοι χείσετα', αἀνταποοοσις " 
τ \ \ > Me - Ψ 0 | 9 ! ’ \ ES 

Et 0€ πρὸς Lea μᾶλλον ἐφθέγξω, ἐπαινέσομαι GE XAL τῶν 
, ω ! , -" - 4, \ 

εἰρημένων σοι 3 OLAUVNUOVEUWY ἀναλογουσον παρέξω KAL τὴν 
3] . 

ἀντίοοσιν. D 
ΒΝ - -" SA ! \ νον 

Ex του παραχρημα ὧς τιμίὼς τὸν TTOUTN λᾶτην εταπεμ.- 
\ 

F4 ù ἢ 

Ψάμενος Δέχιος3 + « Οὐχ ἐγώ σὲ: ELTEY, ἀξιώματί TE τῷ 

ἐπισημοτάτῳ τετίμηχα καὶ τῶν ἀρχόντων ἄρχοντα τῇ τῶν θεῶν 

βουλήσει κατέστησα καὶ τῇ re πρῶτον ἐθέμην ; ὅθεν 

— οὐδὲ γὰρ ἐπικρύψομαι τὸ παράδοξον — αἱ παρατάξεις σοι τῶν 

Σχυθῶν ἐνδεδώ xaot +; πόθεν οὖν ἡ τοσαύτη πεο Er δι σε Φρενο- 

βλάβεια; πόθεν οὺς ἔδει τιμᾶν σε θεοὺς χαὶ ὡς εὐεργέταις LE 

εὐνοεῖν, ἀτι ἊΣ μᾶλλον καὶ εἰς μυχτηρισμὸν καὶ γέλωτα τὰ 

1. δοι H. — 2. om. H. — 3, om. H. — 4. H, N, ἐχδεδκασιν G. 

bin. sd ‘dé 
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‘ nd ΝΎ ᾿ \ - Ψ - ! A « 

ἐχείνων ποιεῖς ; ἀλλὰ γὰρ ἀεὶ τὰ τῶν ἀγαθῶν μεγέθη, τοὺς πολ- 
λοὺς ste ὕβοιν διεοεθίζει - ποῦ τοίνων τὸ πεοὶ τὴν ἑμετέοσν ἐξο!: 
ιοὺς ξις PE'Y DLE0E SEL “ποὺ TOLYUY τὸ TEOL τὴν TUETESAY ESOU-— 

! , , , / = « πῇ \ cat ΤΆ Ὁ 

χωτατον ; ὁπεὸ ἐσχηνοποίητο σοι ὁηλαοη χα σχήματι μᾶλλον 
! ἣ ν a, - \ ee pe LE re ἘΣ 

οὐ πράγματι ἐνομί ἰζετοῖ, » Καὶ ταῦτα μὲν ὁ βασίλευς. Μετας 
ns --- “" -Ὁ DA » ! , - \ ST Le ! 

οξ OH YOLOUYTOS αὐτου. OLAXOTTELY ERELOZTO τὸν λόγον 0 μαρ- 

\ ἊΝ 9 9 \ \ ge Ὕ ἢ 

TJS, τῦ,ν ἀχαιροίαν ὥσπ ΞΟ ἐπιλειῴομεξνος. Εἰπεὶ 0€ χἄϊ τοῦυ Λξγξιν 

© 

s \ pr ! « \ 

παύσατο, ὅλον ὁ ἀβλητὴς κατὰ τὸν μέγαν ἀπόστολον τὸν πα- 
“ A \ L ἊΝ ! » \ αι , u 

λαιὸν μεν σποουσάμενος ἄνθρωπον, τον ὧὲ νξον € πενηυσάμενος 

SÆ" e \ sd ! \ ’ mn SA Lu 

δῆλον ἑαυτὸν καθιστᾷ καί φησι μετὰ παρρησίας « Οὐόεν ἐμοὶ 
\ 
Ἰ 

\ za «- «υ -- - 5 ΡΙ τς ! 

20! τῇ σῇ τιμῇ. βασιλεῦ : ἐπὶ σοὶ αὐτὴ καὶ τοῖς ταύτην ϑετα- 
ACTA 4 A Ἔν ps 2 - y A É 14 

OLWXOUTLY εἴη " ἐμοὶ OË μελει" τιμῆς ἀρὰ πολλῷ τῷ μείζονι: 
! e \ - ἀν “ - »" -ὠ " 

μείζονος" ως γὰρ τῷ TOAEUG τῇ τοὺ Θεου 09 οὐνᾶμι. χεχρυ- 

me 2 ef τῇς ! ΝΞ € Ω AE -- à ἮΙ -- - τήρεώς, ἐχειῦεν γὰρ HO προφανῶς ἡ PONVELT, παρὰ σου TO0€- 
ΡΥ el = CP , ! [4 

δρίας NELOUTE, DUT χαὶ σὲ YLATNTAL OL EXELYOU πειράσομαι, LYC 

\ ed ed TR 9 - rs γ ed ! ! \ - 9 

καὶ τὴς TLUNS, Ὡς ἐρω, OL αὐτου τύχοιμι. Παντων γᾶρ τῶν εν 
ns ! An — y Ν !  « \ O4 L 

τῳ χοσμῷ TOAAWY οντωὼν χοανοαπτε ΟΥ̓ ΧΟ. OLX τὴν TOU TYEUUITOS 

᾿Ὶ s “7, , 7 - A ! NA 
ἐντολὴν, εν LOU TAUTA χαπ νοῦ HA χόνεως θέμενος " οὐοξ γὰρ ἂν 

Ξὸ = ἢ af ὦ PES " , 

παοαῇβεῖναι τολμήσω τοῖς πάρουσι' τὰ μέλλοντα, ἐπείπερ ταῦτα. 
\ € 9 æ NE ù MT 2: 

μεν ως ELTELY ἀπανθεϊ χαὶ μαραΐλ νεται. τὰ Οννϑν παραώξισῳ; ων 

4 Ω ) τ Lt \ γ " Π eu" \ 1 ᾿ = E 

συ, PAT \EU, ξἕχὼν ἑαυτὸν ἀπεστέρησας, ἀναλάμπ ΞΡ AALITE AE) 

= ἢ \ 9 3 L 

Ἰν ἐν ATOAAUTE!, ἘῚ ξυφ os ν παρε- ῷ - 

οἰ ! a ! NE: 

εις ἄξει TE OLAUEVEL, πολλῚ 

Em \ ! \ 6 Ι! 

γοντα. » ἔπι τουτοις χριστιανον O γεννᾶοας ε υτὸν AVE χήρι tte, 

! ! tu. > = - 

TAVTA re À ATV ELYy ATREDALVE προθυμότατον, δημίων ξςζεχάλξειτο 

- = \ 

χαὶ Ÿ ει ρας LA! HASTEYAS, TOY τοὺ OLXALOYTOS θυμὸν AVTIIRTE χα; 

+ dé rp\ 

διηρέθιζε, Τὴν ζώνην οὖν λύσας εὐθὺς ὁ ἀποδυσάμενός τε ns 
! » ; | + sr à 

τὴν ἀρχιχὴν" « I υμνὸς ἐξῆλθον Ex χοιλίας μητρὸς, ἔλεγε, γυμνὸς 

ἡ. ε = eo —? = Ὡ —- O2 
\ \ gere \ | d τ᾿ ! 

ιὰ τὸν ζῶντα Θεὸν ἀπελεύσομαι: ἢ “λᾶμυς. ἢ ζώνη 
᾿Ξ ΙΝ ve ! \ 0 Ώ ) δ - , 5 ν 4 ! \ 

τῶν σὼν ας ATV τὸ συμβὸο VIE OLOU Et got*, W Δεχιε. Ce 

Ὁ \ e "ἢ - , = γεν" " ‘ 

ράσημα ταῦτα ὃ καὶ ἐχὼν αὐτῶν ἀπαλλάττομαι. Τί γὰρ ἐμοὶ καὶ 

1. ἐγνωρίζετο Η. — 2. μηδὲν μηδ’ ὅλως ὑποστειλάμενος add. H, Ν. — 
. μέλλει Η. --- 4. om. Ἡ. — 5, (τὰ — 50!) om. Η. — 6. (τὰ --- ταῦτα) om. H. 
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es er: A Ὧν ! 2e Σ ᾿ -- . 

τὸ τὴν ζώνην μὲν ἀπορρῖψαι, τὴν χλαμύδα δὲ καταθεῖναι παρὰ 
CE + "5 " " ! 

τῷ ασιλιχῷ Ὁ ἘΞ τὸν μάρτυρα, τότε μᾶλλον αὐτὸς ἀπεοίσχευός 
Ἅ 

τε χαὶ μιχ 200 γυμνὸς ὁραβθεὶς Rae! ξοοξε τὴν HOPYTY TO 

TE ph re PA em se de - » mer, = AL £ ἼΩΝ FE ; CL; τὴν αἰὐοοάσιν ταρειλημμένοις τῆς ἐξετάσεως: εὐθὺς ὁὲ τὴν 
Ὁ \ re me τ - \ , \ ] ! - ὡραᾶν ὡς εἰἴοε, καταπλαγεὶς Δέχιος, ὀίαποεπὴς γὰρ εἰ χαὶ τις τῷ 

- \ = -- 9 ’ 12 p 7 

σώματ', χαὶ τῇ τῶν μελῶν εὐρυθμίᾳ es οὐχ εἰχε τῆς 
ῃέ ᾿ρ᾿ “ἢ » Su Vs «ἃ , = es el, à ᾿ς 

ας ἀποσπάσαι τοὺς ὀφθαλμοὺς οὐδὲ ἀλλοθί που πολλῶν ἀνθελ- 
-- ns “ 

κόντων μεταγαγεῖν. Οὐδὲν οὖν ἕτερον μετὰ χρόνον ἀλλ᾽ ἢ τὴν 
PR Ἃ 5 ’ 3 « t \ » | ! 

χεφαλὴν ἐπισείσας εἰς τὴν εἰἱρχτὴν ἀπαχθῆναι προστάττει τὸν 
el ἡ TO | > - 9 ! τ , » = - 5 \ 

ἄγιον, λάθοχ τοις TOUTOY ἀπᾶγουσιν ἐπισχήψας ἀπειλαῖς αὑτὸν 

RE Pal & ἀν nee de | Ne DR EX ES OEts c1)4 ἐχπληζαι χαὶ τῆς πολλῆς ταύτη \S aa VOELVAL παρασχευά- 
ς τ΄ LA AE -- Π \ 2.4 \ 

cat. O 0e WOATO τοῖς προσιοῦσιν ἀνῇηρ ὀτεοός τε τὴν οψιν καὶ 
es ! e! - -- ! 2 rt 2 

LALOWTATOS, ὥστε τοῖς πᾶσι YEVES chat PRIS οτιπερ ευὐφρο- 
2 1 ; 

’ ΑΔ, τς Π ᾿) , ets 5 ! 9 Ψ 4 

QUVES μερον εχεινὴν ἡλὼς EPS ΒΥ ἢ παρέστη τ 

9 \ \ Le \ » γ΄ \ \ 

pds AA 2197120 EAUTOY AVE KT Ἰρυξε ?. Κατὰ T'Y φῇ ουρῶν οὶ 
΄ -ξ) 

TE 

+ TE 

à 

ν ὁ 

εἰς οὐρανοὺς ἄρας 3, ἅμα μὲν 
, \ 

HAS! ς γενόμενος χα! τὰς 3 £'2% fi 
- \ \ / er Ἢ ηὐχαρίοτ FE! τῷ τὴν ψυχὴν παοοησιας πληρώσαντι; μα δὲ χαὶ 

» - 5 cr 

τὴν ὁμοίαν TEL παρὰ Χριστοῦ χαὶ εἰς τὸ ESS περιποιηθῆναι 
? κα 4 = ! Lee ! 

AUTO γενναιότητα. Tauta on προσευχομένου χα. LXETEUOVTOS 
Ve = = - ἊΣ 
ἐπὶ μαχρῷ, διῆλθε τὰ τῆς νυχτός - κατὰ δὲ τὸ ταύτης μεσαίτατον 
΄ A 9 δ," S © 

9 ZAVELS αὐτῷ χαὶ πάλιν καταπεφοίτ TNXEY ἄγγελος, τοῖς 0€00Y- 
s = - L \ A 

μένοις ἐμμένει ν ἂσφῳ σοιλιζόμενος χαὶ τὸν εἰς τὴν εχεινου JG 
5 , ! » -- ΓΞ . " LE 

EUAGUTEUVEVTA πόθον Χριστου πεοιθάλπειν εις δύναμιν εἰσέτ 
-- En «᾿ 1! 5 A! 4 \ ! 

τῶν EAANYUWY ἐνώπιον τὸν Χριστὸν χηρύττξιν Θεὸν ἘΞ: ὃς 
\ ! A , ! " \ \ ny ! " ! 2 

χα, TAGS μὲν AVAYATIS αὐτὸν HA! θλίψεως ESALONTETAL, πάντων 
\ s A ! 

Où ετὰ τὴν ἐνθένδε ἁποῦ μίαν ἀγγέ λων τ. Le στεφανῳ 

5 \ ’ ns \ . r 

ἄντὶ προσχαίοου TE HAL 20 αγειῖας 
FE 4 

χαταχοσμήσει μαρτύβμα 
= 1.11% LU 97 À , 2 

ὀδύνης πολλὴν ὅτι καὶ ἀΐδιον εὐφροσύνην ἀντιδωρήσεται. 
e - - ᾿ ω- ἢ 

ὃ. Ὅλως . τοιγαροῦν τον μμαρτύρϑος τὼν τοῦ φανέντος TOTE 
\ 

1? 5 ! a ! « 

YEYOUEVOU παρα ἀγγελμάτων, ETEL ἡμεῦα. Te οἱ .€29. YT, χαὶ Δέχιος 

= 9 5 ͵ 5" ’ pe: 

μὲν ἐπὶ ET ἐπηρμένης ἐφαίνετο αὐτός TE παρίστατο; 
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L LES € , Α [4 7 νὸς \ sa $ Le [ = ’ τ 

ὑπούλως πως ὁ τύραννος πρὸς ὁμαλότητα τὸ 100 pes CR 
Ἦ « ͵ r! 1 9 ! 

οολιωτατα TO0GEDENETO, « OUT GEOY, εἰπών, στ 2 d. τηλάτ ἐδ 
0 

9 \ 7 \ ! τ - 

. γὰρ αὐτὸν εἰς μνήμη,» TYE TOU 
i 

. 
΄. 

5" Fr Pt = , ᾿ ν΄ ΡΙ -" \ ES = ο.ς“. à - Ε- 

ᾶς ie τῷ φιλοτίμῳ GULVELY ονομξνος KA οὕτὼ οολερὼως 
\ , ΄ \ _ L&nl ς sA \ 4 

ἐχχρούειν 3 To Εἰς X o1070y του μάρτυρος φίλτρον. 0 6€ χαὶ πάνυ 

à \ el ( 1% , ‘ 

0€ γὰρ αὐτῇ HAÏEÈOSHY EULO!, 

[A] PSE αἵ Εἰ οὶ RE χὰ EE κ je: χαὶ ὁόξαν αἰώνιον προζένεῖιν. » Εἶπι τούτοις ὁ μὲν “ βασιλεὺς 
, Ld AR r “ \ 

παρατείνειν ÊTL τῇ ομιλίαν βουλόμ. μένος, ὡς ἂν μὴ Ὡραοὺυς À 

ι s _ 

: τωρ μὲν ονοιλασῆῇτνα, 
i ὶ ὶ ὶ \ \ 

\ 5" ͵ \ - Q 1 \ -" 

παρὰ τοῦ πατρὸς ἀπεχρίνατο, ὑπὸ τοῦ τριβούνου δὲ μετὰ ταῦτα 
᾿ r τ ᾿ < x ! ! \ , ! 5 

Μεοχουριος" « TL ouy ; » YEYWVYOTELOY πὼς HAL ἀγριώτερον EX- 

ir ἀνγηπεὶ 0 τύραννος, παραγυμνῶν ὥσ σπερο τὴν χεχο ουμμένην 
= y 
OLLYOLAY « ἀπολαμβάνων τὴν πρ οοὐπη ὀγμένην σοι τιμήν, «y Μερ- 

EN 5 pl diras 

χούριε, τοῖς τῶν θεῶν ἐπι ue, sr ge χαὶ οίοως τὸ προσῆχο 
“Ω RTE Lie ᾿ 2 ARS Pat COPA σέβας αὐτοῖς ; ἡ καὶ. ETL rois αὐτοῖς ἐπιμένεις, τῆς: NUETEOZS 

: \ \ 

NOUS μὲν ῃεοὺς 
ὶ 

- = 4 

RAS οιαχείμενος ; " Τούτοις υ"νηθὲν 
€ ! SA 9 

χαταῖ πλαγεὶς ὁ Μερχούριος μηδὲ τὸν ἐχείνου Ἔνι ὑποπτήξας 

τῆς παρρησίας " « ᾿Εγὼ πάλαι ns ὑμ 
΄ \ 

\ 

s Ύ = - -« μη 

μὴν σου τὴν διάνοιαν, ὦ βύσιλεῦ, καὶ τὸ τῆς ψυχῆς ὅποιον 
5 5 « , & ? \ ἮΝ Le 

ἐγίνωσχον, ἐφυλαττόμην GE σου χαὶ τὴν ὁοχουσαν ταύτην φιλαν- 
5 \ 5 \ με ! = - t - 

βρωπίαν, ἀφορμὴν ἀεὶ γινομένην σοι τοῦ χαθ᾽ ἡμῶν στρατη- 

γήματος" ὅθεν οὐδέν με καταπλήττει τῶν σῶν" τί οὖν τὸν “χρόνον 
\ \ « Ν᾿ -» L 

τρίβεις χαὶ ἀναβάλλῃ À τὴν βούλησιν χαὶ μὴ ἃς ὁοχεῖς μεγι- 
5 » 

στας9 ἐπάγεις MOL τῶν χηλάσεων : ἔστι μοι χαὶ κράνος καὶ 
θέ ξ \ ῃ our ue 4 [. Se 9 Ars \ ! 

ὡραξ καὶ θυρεός, οἷς σοί, βασιλεῦ, ἀντιτά ξομα!. οἷς χαὶ τρόπων 
, “Ἢ ! ἢ - 5 " ! 

ἐπιβουλὰς νικήσω χαὶ “χειρῶν ἐπιβολὰς 10 PRETRS “χώρει 
,͵ Π , 

- , \ + = ! " \ \ ss , ἂψ 

fOUY AO τῶν λαθοαίων ET. TA DAYES οωτέρας TOY ἀναγχὼν > 
PE. 

ἀν λ - ᾿ pu > 4 um ppm es -- = - 11 À à 2 à oU0E γὰρ Meoxovotos πρᾶξαὶ πῦτε χαταθέξαιτο 1 τὰ τοῖς ἐχθοοῖς 

1. ὡς ἂν ἐχ τοῦ ἴσου αὐτῷ add. H. --- «. ἐχρύειν H. --- 3. om. Η. 1. βαρὺς 
Η. — 5. ὧν add. H. — 6. εἶπεν H. — ἡ. ἀεὶ add. hic H. de G. — 

. μεγίστους G. — το, (νιχήσω — ἐπιβολὰς) om. Η. — αἰ. Ra κ H. 
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29/1 APPENDICE X 

PRE - " , » \ « 7 -- “ 

τοὺ Χριστου εὐχταϊοτᾶτοα-: εἰ HAL σπλάγχνα. TŒLE πλήγαις Ἴ - 

Ν ῃ7 “ τ ir __— HE a = δ 5 07 - ne Ω 4 - 1 fe À vor, εἰ τὸ πᾶν τῆς ἰσχύος ἀναλωθῃ ταῖς βασάνοις 1, εἰ χαὶ 
5 ΕῚ Ψ - -ο ͵ [4 ΩΣ «. «. κ᾿ 

ET αὐτου μοι του CRE 0 σιόηρος διαβῇ χαὶ ἄλλα τινὰ 

τῶν πώποτε ενομένων * 3 χολασ τὴριά ἀ οι τὴν πο σεῖς » 
1! SA ΄ - , ἢ - 

9. Τότε δὴ Δέχιος ὡς πᾶσαν ἀπράχτως χαταναλώσας τὴν 
-- NE] \ ’ ἈΝ - | à à À 1 » , 

τῶν λόγων πειθώ, τὸ πᾶν ἐδίδου θυμῷ, οὑτωσὶ δέ πως διαπαί- 
2 \ > 0 en ΠΑΙ͂Σ ES LES » ἥ πὰ ) j 3 4 SWUY τὰ λελεγμένα τῷ μᾶρτυρ. πᾶνυ “θλουμενος ἐπέταττε 

Ξ -- 1F , 

TON τῆς. SACEUX, * EH 

ET: e re D. - ᾿) , , [En , 

AY Ὁ γένναοας 0 οὗ UTO ἐξ ace ας: "θέλησεν εμπο- 

“ \ ! 3 Ὁ }ὺ5 e LE πα \ ἢ 

ρεύσασθαι τὰ A PTE ΟΣ ΔΝ ως 00 τε προς TOSLUTIY 

5 5 ͵ LE pue ά » e! \ \ 5 A et 

ες AROYVOLIS Ἡλᾶσξ ΕΠ ως ŒYOLAY, WOTE KA γύρμνος αζιὼς 

-- 5 φῇ mis « f ne - Fe 5 Ω.} ποὺ τῶν 09 Ἰαλμῶν ἡμῶν τῷ φριχώόει τουτῳ " βήματι παρυ- 
͵ , LES 3 , Ὗ [ANS ! 

στάμενος, οὐκ οἷα τίσιν ἐλπίσιν αἰωρηθείς, ἀσπιὸιϊι πεφράχθαι 
Sr \ ! \ ἐν | A 9 LE \ y 

ASE! de AE θώραχ! XI, τῇ YU” NY ξἕπᾶνὼ  RAYTOS 4 

= » -Ἦ = =  — 

ταὶ OELYOU, τ ἡλικούτων du ATELAWY μέγεθος εχχαλεῖται. G'Y us 

- Ἂν ! 9 \ pe \ So Qp? 

TOY GC” οἴνων O€ TÉTTAOS 20/9 TAAOLS τισὶ προσδεδέσθωσαν. 

[di δι - e! ἊΝ ! . » [2] , s -- 

ινα T20000US OUTUW OLATELYOULEYOS ἃ αἴσθιτ ται. OLWY απολαῦξειν τῶν 

et S7 5 -" Sr \ ες à ᾿Ξ - \ = 

NOEUWY ET! fumer. » Ἐπεὶ οὖν οἱ στρατιωται τὸ HEXEAEU σμένον 
( ! , = \ en = # ἢ - 

ὡς τὰἄγχος ἐποίουν  « Ποὺ σοι τὰ οπλα:» Δεέχιος 1 χατειοὼ- 
! e 1 - 

γενόμενος EU. O de ταῖς τῶν τῇ YA TETAYU 
3 "x S ! ! et , , - 

ἀνθολχαῖς βιαίως XATATELYOUEVOS, χαὶ οὕτω γένναιως εγχάρτερων, 
« 

Nr 9 \ = \ 5 - \ ! ! 

ἄνω βλέψας εἰς 8 οὐρανὸν λάμπρᾶν ἀφ THE HA λαχοαριαν Φωνὴν * 
« ! PL ἘΠῚ 7. 

( Κύρι te Ἰησοῦ Χριστ ἐ. λέγ γων, βδἠθανόν μοι τῷ οουλῳ σου. » 
ς u T) A Ὁ διδὰ Date RER 9 

Ô  =uouvyos οὖν εἰ ριν τὴν πρὸς αὐτὸν αἀποσιωπησιν 
- 

CZ 
TO 

\ VRP ri Rue ποὶ ἐκ ες προτέρᾳ οὐο προστῦησι βασάνους 

\ 
A κι ! ! ! 

τῶν ΕΓ Ἐν μαγχγαι US TO ξεχξινου σῶμα τέμνειν TOUSTAT- 

Fe en ΄-- ME 10 ER See à PA LEE fes t— ct τ = - 1- - 7 - 
TEL LOL οξ τῷ PEU. χατωῦεν ὑποχαίειν. OOTE τοις FOUALS 

\ 
s + ἊΝ 4 # \ ἊΣ = 

μὲν τὰς σάρκας αὐτοῦ χαταρρεῖν 1], τῷ καπνῷ GE χαὶ τῷ τῆς 

ι. (ἃ. σ. β.) τ. β. à. H. — 2. γινομένων Η. — 3. (ἐμβριθῶς — μανιχῶς) 

Ὁ ἶ T. TE Η. τηλιχούτω δὲ G. om. H. — 4. om. Ἡ. — 5. (πρὸ --- τούτῳ) τῷ Η. — 6. τ. 
— 7. τῷ ἁγίω add. H. — 8. τὸν add. H.— 9. τοῦ μάρτυρος add. H. — το. τοὺς 

H. — 11, αὐτοῦ χάταρρεῖν N, H, om, G, 

tt nt dé 
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φλογὸς ἄσθματι 1 κατὰ βραχὺ συμπνίγεσθαί τε καὶ κατατήκεσθαι. 
μ 2 " 9 L Ft) = μ γε ΣΈΘΕΝ, “κ᾿ - es ὁμοῦ τὰς ἀπανῇρ οωποτάτας ὁ re 06% μάρτυς υφιστάμενος 

| | φ \ "n ας 5 Π 3 Α ee Fac ἘΝ “ nt A 

τυμριας, ET HIAAOY 200 YYUTO ΠΑ ΓΘ ΨΥ © ρξς με y  AUYTUY 

7 
e ’ » ! \ « 9 ‘ DA τ τὰς Το rt 

ONLY EXAUVOY TE χα, OLEA UOYTO, αὐτὸ: OÈ 7205 πολλὰς ὃ ωρας 
ni ! -»"ἭἬ u rl \ A] ι 

οιεχαῦνεῦε', τῇ = πικλήσει Χριστου δυναμούμενος T HAL: τὸ μεν 

- - ΓΙ \ ἂς 9 Ἂν = ἊΝ 

πυὸ τοις αἰμασι χατεσβέννυτο, τὸ ᾿ξ τῆς τοῦ ἀθλητοῦ ὃια- 

4 = 23 ας ET np pa 6 0 Ἵ np ARS ἷ 1." = δέ, - ᾿ γοίας μᾶλλον εξήπτετοῦ προῦυμον. Tote γουν ἀμηχανήσας 0 
-“" Ὁ A cd R e! » \ - ’ 

Δέχιος 1 τῷ παραδόξῳ ὅ. τοῦ πράγματος, ἅμα 0€ HAL τοῦ TL 
» 

i 
! ᾿ ets EX a nr er 20) "Hesse 

DOUTELEY εἰς TO MEAAOY ESATIDOUUEYIS AE à; To T20770 AU), 

(022 

= }] »-» \ - Ἂ - 72 EN ἐξ = tn "ὦ 

ἀνεθῆναι μὲν τῶν δεσμῶν, ἐν οἴκῳ δὲ σχοτεινῷ χλεισθηναι τοῦ- 
μι a y ! e \ \ e! 9 \ 

τον ὁιαχελευεται. Où τὴ μρο" οξ τὸν αγνον. ETREt UT] ποσὶν 

y = 10 t - " "' #3 χει 

GELY SOU YATO ς ξαυτοις ERLOO 02220 Ex CAO KIT 

! « LA LA \ a] 

XAELOUSTY TOTW, τὴν ψυχὴν χπνευσαι προσοόχιμον ὄντα HU 
i 

DE * En 7 ae ee ἢ ἔπε | M ES ΣΥΝ ER 
D0Tu) μξν οι LAITTONES αὐτὸν χαταλίποντες πῇ σῦν Ὁ. -. 6 

, - - TA ! - ! L ! 

HAOTUS ΒῪ τῇ φρουδα ET AITITETUT LE V0) To Fsuu ET, σχξοσ ον 

“πὰλ Le ΄ 3 Li πω σι f r< Ν ἔτ ἢ er = = 2 . Li “--- 95€ . . CV AY AIR 7 Ξρισῴςων ει LE ἕο. ΤΊ ELS = 2:370V 52 τε ἣς χαὶ, 

μόνῳ τῷ νῷ συνελάλει Θεῷ. ἤλγγελος δὲ πάλιν συνήθως παρί- 

VOS 135: « Ets SVT 
- " = 

σταται res ἐπιφωγῶν TE τὰ μάλιστα ποοστ 
\ - " s - = p? \ ΄ - , 

σοι, γένναιε ἀγωνιστ τὰ » ἅμα 0€ τῷ λόγῳ χα! υγίη, the 

FE 48 ζ » “- -- Ep στὼν 15 ὡς TO ἘΣ ΩΣ 
L ., δὲ , \ ’ 

10. Δι᾽ ὅλης δὲ τῆς νυχτὸς ὑπ a D φροντίσιν ὁ τὴ» υανῖαν 
- 

\ ! \ 9 \ NA - 

PRE χαὶ τὴν ἧτταν οὐ φέρων, ὯΝ επὶ πολλοῖς τος 

- e ! Jr el A \ - , 

so den Nm αὐτὸν ἥττησ σεν, ἅμα OË HAL τοῖς ωσὶν 
᾿ ! .“ ù \ 9 

(ων ἐν ἡηχοὺυ ας εἰσ σξις ΟΥ̓ EL πρῶτ τὴς τϑ')ος Ὡσπᾶςξετο 

y \ 14 \ ) τ Ὁ RE ΟΝ 56 so’ “ 

δαίμονα, δι. τί χαὶ νχτος ξγχουσς )ςς αὖνσις ξοξξτο ἀξ τὸ 

37 ἐξ ὯΝ LA Ra FF 2 A e! 5... LS μι \ 

pra τὸν τύραννον, 1) O2 -TACLS ΠΥΞ τον 2.70. ἔπει O€ KA 

ti » ἕω ᾿ ! 9 \ \ \ 

παρέστη Μερχούριος ολος αρτιος, ολος υγιξινος, ευθὺς χαὶ ποος 
: 

᾿] \ \ ” ! + r = ἡ " [44 LA ” N° 11 

αὐτὴν τὴν OYLY ESERETANXTO Δεχιος. οὕτως ὑγιὼς ἔχοντα 3λε- 
« ΝΣ γ' ἸΑ Ἵ LE A 15 4 , - ’ si \ 

Re Ον ες ATAYTOS 470 ἀναπ: τνεῖν τν πετόποςε. πιστεῶς QE. τὸ 

τὼ - s 1 \ 

Toû γμα ὀόξας ἀγώτερον TO! περιεστο σι TOY 0000503WY τὸ 
: ! 

1. ἀσθενεῖ Η. --- 2. om. H. — 3. ἐρρώνυτο G. — ἡ. αἰτῶν G. --- ὃ. τὰς add. 
H. — ὁ. ἐξανήπτετο H. — 7. ὃ Δ. ἀμηχανήσας H. — ὃ. ξένω H. — 9. (ἅμα — i 1 ᾿ 17, i > « ᾿ 

ἐξαπορούμενος) ἠλέγχθη γὰρ Η. --- το. ἠδύνατο G (9). — τι. καταλ. αὐτὸν H. — 
12. Om. H. --- 13. ἀποχαθιστᾶ I, --- τή, τε Η. — 15. (μηδ᾽ ἄναπ.) ἀποθανεῖν H, 
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μαρτυῤικὸν εγγύτερον σῶμα sas προσέταττε καὶ τῶν μελῶν 
« LS ed ati AS ΕΝ τ ἃ ἔπ 
ἕκαστα 1 διαψηλαφᾶν - Ὡς δὲ οἷόν τις τὸ ων μαργαρίτης δ'έ- 

\ = - πιι \ , \ 

λα αμπΞ XAL πληγῆς οὐδὲ τὸ τυχὸν ἐγχε εχάρ DAXT 0 γνώρισμα, πρὸ 
\ run ! x | - 12 

τὸν μάρτυρα Δέχιος " « Τάχα ποὺ τὰς EX μαχαιρῶν, ἔφη, τομὰς 
\ LA ) - τ = \ 

χατὰ πρόνοιαν τῶν θεῶν 3 ἐξιαθβεὶς τῷ Χριστῷ σου ἂν ἐπιγοάψ 
! FA 9 -- s = = 

τὸ εὐεργέτημα καὶ πάλιν δημηγορῶν ὀφθῇς καθ᾽ ἡμῶν τε ro: 

ὁέων χαὶ τῶν ῃεῶν χαταφλ ναρὼν ἀφρονέ ἐστατ 00... }) Ἐπὶ τούτοις 

“ 

ὕπ᾽ ὀδόντα ἜΓΕῚ ΠΕῈ « Mr TVA D.  TOLE REOLETTU OLY. EU), 
A \ mn. 14 \ 9 [A] 4 ! - 

(CKATA TO λεληθὸς εἰσηγάγετε, ὃς αὑτοῦ τὰ χεχαχωμέενα του 
! 5 Es ἔς Ε _ - τι » τ 

σωματος ἐπιμελείας ἡζίωσεν ; D ἔχεινοι " « due εἰπὸν. 
» \ 3 4 

μὴν EST TO ERETIULOY, EL TL τοιοῦτον δράσα" τες φωραθῶμεν. » 

€ \ - + ἢ). ΄ 

Δειγὼς οὖν ἐπὶ TOUTOLS 0 τύραννος ἐπγαλέπαινε, ne ἰσχὺν υπὸ 
- c -" , , " »“ , ͵ δ. ὧν 

τῶν 3 τῆς ἀληθείας ὁ ἐχθρῶν OÙ φέρων μαρτυρουμένην ὁρᾶν 
_ Υ ΡΨ» \ a ! 9 er / Æ" 

του Χρίστου ? : ὅθεν χαὶ Gotu: τῷ μᾶρτυρι EVLOWY « Δηλον, 
» ! \ € ne , 

εῷῶγ), KXAY OT, γενέσθαι TOY θεραπευτὴ ν ΠΝ TRIQOATKEUYATOY " 

! A un Ὁ. ἍἋ , 

VOTENT Ye ϑαλλον 1 χρειττον" ουνάμε! RE IYOUP γεῦσθαί σο!" 

- an f ΄ἮἯ ot LA 

τὴν ἰᾶσιν πεπληροφ DOOTI (LE θα.» ‘O Gé: « Μηδὲ συλλαλῆσαί μοι 
\ ! 5 -- frs “ ---Ἣ 1 

ROTE YO γένουτο μηδὲ σὺν AUTOL OA 407 TA TS LE 000$: 
i \ 
" = - 0 La ! 

ray bein - πῦρ γὰρ D μετὰ σοὺ τοῖς TOLOUTOLS ἡτοῖμα- 
ru ’ L« En «A \ Ὕ f 

σται. » Τοῦτον ἐχδεξάμενος τὸν λόγον. 0 βοελυρὸς 6 βασιλεύς ᾿ 
My \ s , = AR \ re ! à à Ἶ % 9 LA \ 

« Eozt LOU χα. οἡμῖων πλῆθος χαὶ βάσανοι, Etre |, OÙ ὧν χαὶ 
᾿ , ἢ , ν , - JON \ ! 8 , 

αὖθις ἀπόπειράν σου ποιήσομαι τὴς ἀνόριας HA θεάσομα! . εἰ 
\ $ 

+ 
€ SE RE EE 5 PER (VE QE D χαὶ τὸ τῖς ἰάσεως ἐπ ! 

0 COS Χριστὸς ἐπιρουηθησει σοι, ᾧ XAl τὰ τῆς ἰάσεως εἐπιγοῦᾶ- 
͵ 

pets. » Πρὸς ταῦτα - « Βέλος μοι, φησί, νηπίων, ὁ ἀθλητής; 
(à \ = \ ! 9 \ ! τ ᾿ 

αἱ παρὰ σοῦ πληγαὶ χαταφαίνονται. Αὐτὸς γάρ, ὃν εἰπας, Χρι- 
\ 3 ! 7 «RNA 

στὸς αὐτός μοι πάρεστι ἀρ ρῆφς. εἰ δὲ 
μ Ἔ > ) RE 

ταύταις προξενεὶς ἀγαθά, xat αὐτὸς € 
“ \ τ ! ed RS] L2 

ἢ χριτὴς εἶναι χαβάπεο νῦν ἀδιχώτατος. » 

11. ᾿Επὶ τούτοις τὸ πεπαρρησιασμένον xai θαρραλέον τοῦ 
np , s e ! = / 

μάρτυρος οὐχ ἐνεγχὼν ὁ παρανομώτατος βασιλεὺς, ἮΡ μερί- 

1. Éxaotov Η. — ». (τ. Θ.) ἡμετέραν Η. — 3. (ὑπὸ τῶν) om. H. — 4. ὑπ 

αὐτῶν ἐχείνων τῶν ἜΤ ΩΣ add. H. --- δ. (τ. X.) om. H. — 6. βδελλυρὸς 6. — 

7. εἶπεν nai β. H. — 8. (τῆς — θεάσομαι) om. H. 
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\ ἊΝ , “ \ L γ΄" \ 

σασθα.. TOUS OT μοὺς τοι DE ge τουτοὺ LEA T29 ETATTE AA 

\ \ Ar. ip -" » ; \ ss 

TOUS μεν RANATIOLS τισὶ ν ὀξυτάτο. ς τοῦτον KEYTELY 1, TOUS DE TE— 

ACY & CR : ue ; 
πυρωμέναις σουβλα!ις OLATESOVIY, ξτερους χὰ δὰ χόρο ς παίειν 

- 

9)“. « [44 = \ Α ἣ - " »- 

τοὺς δὲ ἄλλους υβρεσι πλύνειν χαὶ τοὺς θεοὺς ἐπιφωνξῖν αὐτῷ 

dr A7 ( Ι “γὴν --«-. ΣᾺ ͵ \ “ νν " L0ÿE too χαὶ τὴν προτήχουσαν VE 
9 - δι “ \ » r 

μᾶλλον ἀτονουντὰς EWOL Ἢ τὸν TOY Χριστου 12 
ZX se AMEN NT. ὃ Ὁ] \ ( ! = 

αλγξινο Lé EVOLOOYTE  Χὸας TANIIVOUE0Y, ποὺς HAE 

TETE χατὰ χεφαλῆς αὐτὸν X0 PA VAL χελεύει, τοῦ paie 
= mA « / = ve 

hou δὲ λίθου τ! μέγα χρῆμα χαὶ λίαν τρα ύτατον ξζα or, ναι 
[ἐ mA \ À LA , “ Ω ! 4 -Ξ - Ξ, 9 » ! 

ὡως ὃἐ AL τρῶς TIY τοιαυτὴν PATIY0Y 0 γξνναιος ἜΠΙΕΝ νατα 

-- - " 5 , À =: .. -Ὁ- ’ 

OLAXAOTEOE LV EUWXEL οὐχ ἀνῇο οωπίνῃ φύσει: αλλὰ θεϊκῇ συνεργίᾳ, 
€ ΡΞ: \ ‘ a κα r -- 5" »Ά pe ἢ \ 

OL μὲν 9 παρόντες ANCAL THOTE τῆς οΟγης ξΞλξγον τῳ 7927990 χα! 

, ù ©. 2 ! el \ 

μηκέτι χα. YELY ἀπονενοῦ μένῳ 2.00, ὑπ HN 0970 γὰρ 

! 4 LA \ LA 

τὴν. τοῦ TOUS καρτερίαν οἱ ἀνόητοι... ἀπεχάλουν τὸν Δέχιον 
! αι Li 5 ="! Η͂ 

ὑποπτήσσοντες. ‘0 O€ τοῖς ἐχείνων λόγοις οὐοξν Ft ποοσΣΎων 

-" 9 ee ” ! et - 

τῆς AUTOUŸ elyero YvoUuns, ὡστς M 20409010 τῇ παρατάσει 
LE »ὋἝ- 5 ! »" ἊΝ » ! ᾿ = \ 

τὼν AAVYEL νῶν τὶ ὶἸξς EYSTATEUS EVOOUVAL TICITRE vaTat. Χαλεπὸν 

Van 14 - rt - e . 9 ,’ \ \ 

yat SAYESUS 9970) ποιοῦν UT ἐχξινου τοὺυς θεοὺς 

! τὶ " = “» ee ΓΟ 

ομέεένους. οι, HE! OVA TIOY ΕΣ γειτόνων 7970 Bas λεὼν 

a’ \ = 4 + ET ra + » 

πορεσγοντο οὐναμον "χα OLX TO0UTO οὐδὲν “Ὥττον τῆς τῶν ξῦγων 

, ! » - w / , ” mm + 

ὠμότητος ELYETO TOY TE XIVOUYVUY ἐπένοει TOY ξσατον. Τα Ὁ 

LS \ -- Ἢ LT 72 "» -. - Α . -» ἘΝ 

γθυν Et ταυταιν οιαχονο μενη!:ς AYEAE!Y μεν EX TOY FOI/T λου 
͵ ‘ 

\ =, Ὁ) , ἢ, νὰ Ἂν ! \ 9 = 

TO λίῃον ERETATTE, τετραφραγελλῷ οξ HAT και σαυτῇ AL 

= " ( \ , - “ "Ὁ 4 lé A 

χενοετῳῷ τυπτεσῦαι αὐτὸν κα Ἂν ἐπῶν ἐχέλξευεν, EUX, φησι, τ LS 
»" Ἂ x » 5 , U ! \ 3 18 - 

τὼν πληγων ENT! ιθέσεσι ν ἢ ούσερ LS TOUTOU τῶ Al ATOS OAYEUT, νοὺ 
ν 

! 

σωμαᾶτος. 
A 9 nm, \ 4 \ ᾿ st -" et 4 

42. Αλλὰ XI, οὐτὼ AK OAV OLERETE τοὺ σχοΐου. ASE οἡ τοὺυ 

e , LA 9 ! - = S ES 

αγιου χα. ET λίαν ευψύχως ταῖς ἀλγηοοσι) ἐμμένοντος * μόλις 

QUE ΞΕ ΩΝ ας - PSE ΔῈ ΜΕΥ 2 -Ὲ ΩΝ ὃέ ποτε χαταπειθὴς γεγονώς, ὅτι ποότεοον ἂν αὐτὸν τὸ τοῦ βίου 

7 Ms οχούριον δυνήσεται μεταπεῖσαι τῇ 
, 

\ 
. A = %. " h - 

Χοιστον μεταστη να, ὃ oies TOLAUTT y AGEN! XAT ŒUTOU 

3. N, δὲ G. — ἡ. διαμαχομένω H. τοῖα 9 

1, — >, ἐκδέξαιτο Ἡ. — ἃ. ἀποστῆναι Η. 

LS 
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\ " , \ \ ps \ à 

τὴν ἀποφχσιν * & Mecxo οὐ. ΟΥ τὸν TOUS μεγάλους μὲν ἐξουθενη- 
D ! \ 

€ T20TTIY © 
? \ - Le , 

κότα “θεοὺς τοῦ ἡμετέρου 
3 

ματος παραχουσαντα ES 
\ - σ΄ = Ὁ , - Ξε 

τὴν τῶν Καππαοοχὼν ἀπαν θῆναι χαχε" 
\ 

TA X£SY (λὴν ἀποτμη- 

ES = e “ ἐγ » -" Lu e 

θῆναι χελεύω. » Ὃ ξν οὖν ἐΐχετο τὴς εἰς Ρώμην ἀπαγούσης 
| SCA | \ (2 = ! 5 \ \ \ ANA Ν 

οἱ Οξ τὸν μάοτυρα παραλαβόντες, émet μὴ καὶ 1 βαδίζειν οὗτος 
S ἢ \ - ᾿ = Ώ \ ZE ᾿ς 

EOUVATO, τὸ FOUT F09T00 0,4 ασταΐζοντ εξ τοϑος τὴν τῶν Kara ὶ 

- [TAN s “ -- 9 - 0 HA! 5 ' \ 

OOXWY ἡλᾶυωνον. Ets τὴν τῶν “ Καισαρέων 0 ἀφιχόμενοι τὸν 
- en — ! , - ! 4 

σχοας 000 YEVOUEVOY ŒUTOLS χαμαπον παραμυθήσασθαι 
— 

᾿ς} “" » 4 π᾿ \ p) -- 

πως διενοοῦντο. ἔνθα χαὶ ὁ. Χριστὸς τῷ - αὐτοῦ μάρτυρι 

Sir 
Ο = [EN = , ὩΣ 

ἐπιφαγεὶς χαίρειν τοῦτον παραχελεύεται, ἤδη τὸν χαλὸν ἀγῶνα 
CN ' » \ ! 3 ! mA 

τετελεκότα χαὶ τῶν βραβείων ἐγγὺς γενόμενον, ἐσήμανε δὲ 
\ \ - DUREE 9 p NEA Τ᾿ 

ALL. TO: πῆς a Ar SES αὐτοῦ τέλος εἰς χαλὸν τοὶς τε 8 Καισαρευσι 
Η͂ = Es " - s = \ ’ 

καὶ TOOL VOLS OL αὐτου ETRLXL ZhOUUEVOLS αὐτὸν = ET sûr. Καὶ 

ὁ μὲν οὕτω παραχληθεὶς τὴν PRE tte τε. τοῖς εἰς 

αὐτὸν ἐξαμαρτήσασιν ἀμνηστίαν, ὑπὲρ δὲ τῶν τὴν ἡμέραν τῆς 

αὐτοῦ τελειώσεως διὰ τ μῆς ἀγόντων μετέπειτα τὸν δεσπότην 

χαθικετεύσας τῷ τοῦ σταυροῦ τὲ σημε είῳ ὅλον ἑαυτὸν ἐπισ φρα- 
\ ! 9 > ! - 

YLCALUEVOS, πληροῦν T9 cell εις αὐτὸν τοὺς οὐ μοὺς 
᾿ i 

9 , « \ \ RER) FN à , ᾿ν"- ἢ Fr Ἃ \ 

ERÉTOEREY OÙ HA! τὴν τελευταίαν TOUTY OL ξίφους πληγὴν 
! 

EUOY KE QUANY, πέμπτην «) 

" \ 5 = ! 1 

ERAYAYOYTES τὴν AUTOU τυμνᾶν EE 

| 

APE | pi ! ! ! \ LA 

ETL ELXAOL TOTE τοῦ EE LH HY0S AY 0VTOS. 

13 > ADP ᾿ \ = , 2 9 2 5 ξεῖνε. 

. Καὶ οὕτω μὲ ν οἱ τὴν μαρτυρικὴν ἐχείνην * ἐνηργηχότες 
\ » 

S2AYTY ὙΠ Ἴδη, πολλὰ τῆς ὠμότητος Δεχ', ῳ ὃ χα τ- 

({ω). 

= msi r \ 
χεῖνο οἱὰ Χοιστὸν αἷμα 

- e 
γοροῦντες * ἢ γῆ 0É, ἔνθα τὸ ἀθλητικὸν ι 

4 

κατέρρει, πᾶσα χαθηγιάζετο τὸ σῶμά τε τοῦ μάρτυρος ὡσπερ 
\ e \ » =! 

“χιὼν ὅλου ὃ διέφαινε χαὶ εὐυωσίας οἱ πχοόντες μύρων τε χαὶ four 
" 4, ἢ 

μάτων ΠῚ χαὶ πολλοὶ 05 OR PRE χατενγόμενο!. διαφό- 
΄ , , Ps »] A] 

οοῖς ὑγείας καὶ θεραπείας ἀπέλαυον, αἰνοῦντες τὸν. ἐπὶ πάντων 
\ \ ΄ἮἮἯἮ ιν φ' ᾿ _ Je sr?» 6 AU ES 3 À à] τὰ 

Θεὸν καὶ ὁοξάζοντες, ὁτι αὐτῷ ἡ ὁοξζα " εἰς TOUS αἰῶνας, AUTY 

1. on. H. — 2. om. I. — 3. om, 1]. — ἡ. ἀπεχώρουν NM. o. Aex'ou H. — 
LU ne 1% - Ἂ “ \ - - + # 

6. (ὅτ: — 002) τιμῶντες δὲ χαὶ τὸν χὐτοῦ "τ: ροτυρὰ Μερκούριον ᾧ ὅτι τ Χριστ πρέπε 
τιμὴ χράτος μεγαλωσύνη τε χχὶ μεγαλοπρέπεια νῦν χαὶ ἀεὶ χαὶ S. 

À pie ἡ ἀμ in Aime. 
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MAPTYPION TOY ATIOY ΜΕΓΑΛΟΜΑΡΤΥ͂ΡΟΣ 

AHMHTPIOY. 

Ἴ F - \ t « \ " ms « 4 Ὁ τι κὰν 

1. Ὅτε Μαξιμιανὸς 0 βασιλεὺς εν τῇ θεσσαλονιχέων OUNYE 
[En ΄ἮῃἮ "= , \ VE ῃ \ , A 10 -Ο- 

TOAEL, DELTLOHL UD Y XAL ξομάγος ἄν eu πος καὶ εἰς »α ος τῆς 

= 1 LE ! = 

πλάνης ὠλισθηχώς, ἐδιώχοντο μὲν οἱ τῆς εὖσε 3oÙ Un. 
ù 
EXT 

, L “- s 4 5“. - 

ur ταί, ἀνῃροῦντο δὲ οἱ τῆς ἀληθινῆς σοφίας ns 
L 

ἐν ὁ 
CE Ἃ e  « ι 

χαὶ οὐδένα κίνδυνον! ἢ ie EP όμενος, βίον μὲν 
ῃ \ & ον , Ares 3 pi #7 n . Puf #0 ὯΝ 4 

χα 2.00Y χα! αἀμεμπτον EX νεοτῆτος "5 ET πιοξιζαμενος, τὸν οξς σωτη- 

ot0Y λόγον ἔχων à ἐν ἑαυτῷ χαὶ μεταδιὃ δοὺς τοῖς παρατυγχάνουσι 
s \ 4 - = 

χαὶ διδάσχων αὐτοὺς μετὰ Πα πείθων δὲ χαὶ διαλεγό- 
2 

μενος κατὰ TO ἀποστολιχὸν ἔν ταλμα τοῦ μαχαρσίου Παύλου. πρὸς 
\ τ ᾿ ἜΝ 4 A2? 

τὸν ἅγιον pe γράψαντος ὃ καὶ ὑποθέσθαι. χαταξιώσαντος 
4 , , L ’ ! 

τό" «επίστηθι εὐυχαίρως ἀχαίρως. » Οὗτος ὁ es λέστατος Δημή- 
nt , ! à \ 

τριος πᾶσαν ἡβούλετο χεοδᾶνα! Ψυχὴν χαὶ τοὺς ζωοποιοὺς ἐποιεῖ- 
«-. = t , 9 « 

τὸ λόγους δεικνὺς καὶ ἑομηγεύων, ὅτι τὸν ἀνθοωπον ἀπολωλότα 
\ - AN ν᾿ ! : -» - 

καὶ ταῖς ἰδίαις ἀνομίαις τεθανατω μένον ἣ πάνσοφος τοῦ Θεοῦ 
S.-? \ 2 \ - ΚΟΥ 

XA παρουσία Οοιἰξ στη σε μεν απὸ τῆς πλάνης. 

σης ἀνγγοίας χαὶ παντὸς σχότους. φῶς ὃξ ἀνέτειλε 
\ ΄ 0 , 4 9 \ 

χαὶ IAE OU ἐλευθερίας ἐ εν δ᾽ ταις ψυχαὶς τῶν δεχομένων αὐτὴν 

1: φόβον L. — 2. χίνδυνον L. — 3. ἐχ νεότητος om, L. — ἡ, γράφοντος L, -- 

ὃ. δειχγύων L, — ὃ. om; L, 
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9 ! Ἂ ! 3 , 5 ! ! e Je 1 

RELQYATITO, OLXILOTUVTIY, ETLELXELAY, ELOTVTY, ἀγ TR1,Y, EARLOL, ἢ ? 2 

TT dr ; , , 6 
ζωὴν αἰώνιον περιποιοῦσα il, τὰ Made ἐδ μὲν ἀπορρ οἰπτουσα ? 

-- sA Ven \ , 4 Æ 5 A : 3 \ 9 

τῶν 0 αἰοίων χαὶ ἀφθάρτων ἀρραβῶνα Mie ν θκτ ἐδ τίν EX 
-- τ] Π \ \ 5 1" s » » 

Y£490)Y AVATTATLY χαι τὴν εἰς 72.2 LOELOOY ER AVAL ζευξιν “ποῦςΞ- 

VOYTL +. 

‘ CAN re τ , AE OUI - ! : \ «= 

2, Hollow oùy αὐτῷ 5“ OLL ταὐτὰ προσιόντων 0 χα', μεγαλὺ- 
Π - \ 5 \ - ’ et \ s #1! > , 

νομενης τῆς REC! αὐτὸν { Φημης, οἱ τὴν ἀναζήτησιν τῶν TOLOU- 
, 8 = ! η (4 ’ 

τῶν TOOTTETAYUEYOL ποιεῖσθαι, οημῖοι “ τινες ὄντες ὑπηρέται 
! =" Ω ! \ - ! ΤᾺ 

θανάτου συλλαβόμενο. τὸν μαχάριον τῷ θεομάχῳ Μαξιμ 
! Ι ! 4 e \ 

χαθάπερ τι μέγιστον Ὁ θήραμα προσήγαγον, οἰόμενοι ἑαυτοὺς 
[En --ο τας 3 “ x | «1 

κάλιστα τῷ βασιλεῖ παραθέσθαι, et 11 τὴν ἐπιμέλειαν τοῦ μηδένα 
» \ 

ὶ 

, Nr 10 - \ Σ᾽ 27"A 

He λανθάνειν ἐπεδείξαντο 12: χαὶ ὁ μὲν ετῦγεν ETL TO 
Ι δι _ ps , Α 4" Ὁ» = 

στάδιον τῆς πόλεως ἀνιὼν 13 θέας ἕνεχεν τῶν L0Y0 μάχειν 1 μελ- 
θα, 5 -" \ = Π 1” ! « 1% 

λόντων * ἐχεῖ γὰρ αὐτῷ π (οεσχεύαστο OUI τινων σανίοων χύχλῳ 19 
᾿ a e Ja «᾿ \ 5 

τὰ Lo (A τόπος 16, ὁ δέχε εσθα, μέλλων τοὺς ἀντιχρ' 
= 1 , \ + ) -- ΟΣ τὰ 

«λήλων πολεμήσοντας θεν ατοικῶς " τέρψις γὰρ ἣν αὐτῷ 18 Βλέπεϊῖν 
= 

σα) 

Dh, ῃ. “αὶ 4 19 
αν Ν᾿ οὐ πίνων αἱμάτων LS σιν ων 

1" ᾿ , \ | Le A 

- ἢ Πλὴν οὐχ ἐχτὸ ς Δ] LOOS χὰ! HESEUVTS € 1° το τομξνον + 
͵ 

= ? \ ’ (A) "= Ἅ 

OLEXELTO γᾶς TE2! τινα Aus. ον OVOUAT L κονουὰ ΧΟ , ὃς NON πολ- 

= \ , ! Ἂ A 

λους AVTOTAEL, OUYAUEL χαὶ μεγέ ει σώματος ἀπο οχρώῶμε ενος AT 
ὶ 

τὴν ἐν τῷ ee Lnderet NE Een > DO AE 
ΤῊ ὃν τῷ ZOVEUENY SUTELSIAY OLX μξλε τῆς “ χαὶ, συνηῦξιας 
a πὰ te " =?! re! Ἂ LS ὦ A ὃς 

: OÙUTOY ἐπειοπεο ATAVTES εοξοοιχεσον ΝΣ τέραν χεχτη Bros, 
\ 

pa a a R* » À «) 
L 

+" 
a 

ΤῊΣ 
LD Χ a 4 τ a CG» 

οἱᾷ 
ῶ: < 4) 9 G 

"& 
.-- = δὴ 8 © C>. o- [ΟἹ ce ““ 

te mn 
(9) τ «) Φ «ἡ “ir τὶ Co Ps ς- «) ἴω — “) 

, 29 Se RE IR, ΜῈ ραν τι. αυτὸν 33 ΤῊ 0 Frs χαὶ φιλεῖν εἐπεοείχγυτο. 
… a Π 

σ΄ \ t'as \ 5 1H)" ν᾿ , Π 5» ᾿ mA \ 

&. Καὶ row LEY αἀπεθλεπεν εἰς. αὐτὸν, ἔπγνει ΟΞ XI! 
, ! - \ ΄ Ια " -»Ἢ ΄ " - 

ἐθαύμαζε χαὶ ὡς ET | μεγάλῳ ατῆμοπι τῷ ὑπερηφανία τοὺ 
5 = \ ᾿] , e “Νὰ = ’ ΕῚ ᾿ - Ν, HE 

7000 £TEUVUYETO. τε, O€ TANTLOY CD C2 £TO TOU OTAOLOU, TOTE 

! L -- LA ! A e! 9 ὃ ᾿ δ᾿ 

προσάγουσιν αὐτῷ 0! συνειληφοτες τὸν ἅγιον 23 Δημήτριον. 

1. περιποιοῦσαν K, L. — . ἀπορριπτοῦσαν-Κὶ, (τὰ προσχ. — ἀπ.) om. L. — 
L, % nat VS K. — ἡ. προξενοῦσαν Κι L. -- 5. om. L. — 6. προδόντων L. 

— 7. αὐτοῦ L. 8. L, προστεταμένο! K. — 9. ὃγ ημόσιο! L. — 10. μέγα L. — 
. Om. L. — τᾶ. L, ἐπιδείξαντο K. — 13. τῆς πόλεως ἀνιὼν om. L. — 14. μο- 

νομάχων L. — 15. χύχλος L. — 16. om. L. --- 17. ἀντιχρὺς L. — 18. ὅτι τέρψις 

Ἰν αὐτῶ τὸ L. — το. Fa ς L. — 20. ἐν τῶ τῬεύγειν μελέτην δι’ ἐμπειρίας L, 
—" ar. οὐδεὶς ὃν L. — 22. πρώτοις αὐτὸν om, ἴ,. --- 23, μαχάριον L. ὲ 

ΨΥ se needed De ΡΥ ΨΥ ds ΨΎΡΙ 
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EN ΄ = ͵ ΄ ι "» - ᾽ / 

Πυθόμενος DE ὁ βασιλεύς, ὡς χριστιανὸς εἴη, τῶν ἐσομένων 
, "υ ΠῚ γι" » \ \ ! 9 EMA 

αὐτῷ θεαμάτων ὅλος ὧν, τὸν μὲν μαχάριον Δημήτ 210Y ἐχέλευ- 
Ί \ \ 1% » 21 Es 

σεν 1. 2970) ποῦ π (0% τὸ στάδιον οημοσίου γειτνιῶντος 2. }α- 
, \ \ - " ! G \ si 

νείου, περὶ τὰς τῶν χαμίνων de see Αὐτὸς δὲ 
bi \ \ " ΦΩ \ » ἊΝ " κι \ Ω “4χ310χᾧῳΣ"κ᾿ ἣν 

προχαθίσας καὶ τὸν Λυαῖον εἰσαγαγὼν ἔκ AE, τὸν ϑουλόμενον 
\ , ns Π -. « 

αὐτῷ μονομαχεῖν, προτι etc 000% καὶ ἐπαγγελλόμενος πολλά. 
7 , , - ® , Π ΨΥ "» 

Kat. τις x τοῦ On μου νξανίσχος ὀνόματι Νέστωρ, ἄρτι! 

λον δα Te nr AR D € τὸν Lou hoy ἐπανθουντα φέρων, χαταπησήσας ἐχ τῶν ἄνωθεν 2.ἢ- 
ss \ " ! \ \ \ ” ’ 

κίων χαὶ ἐπαναιρουμενος Ÿ τὴν πρὸς τὸν Avatoy μονομαχίαν 
΄ ! “ 7 \ ΄ \ 

εἱστήκει, ὡς ἐχπλαγέντα τὸν ΝΜαξ εμιανὸν καλέσαι πρὸς εαὐυτὸν 
\ , - 

τὸν εἰς τοῦτο προπ τηδήσαντα HA συμβουλεύε: ν αὐτῷ λένοντα * 
LAN el ! , - 

« Οἰδα- 071” οημάτων σε σπᾶνις εἰς τοσοῦτον ἀρθῆναι ς φαντασίας 
€ ’ “ὦ -Ὕ 5 LA ! 

παρεσχεύασεν, ἵνα περιγενόμενος πλοῦτον ἀθοόον εὐ ἀρᾷ! ἢ ἀπο- 
’ 9 Ἂ \ 

τυχὼν πενίας εἐνοχλουσὴς μετὰ τοῦ ζῆν ἀπαλλαγῇ Ἰς ἢ ἐγὼ δέ 
- ς- 7 \ - ς τ. ΡΥ 

σοι ὃι᾽ οἶχτον τῆς Ἡἡλιχίας χαὶ τῆς γεότητος, ἢ" ie 
D A \ ! fn 9 ! ! 

OU TU) χα. UTEO HOVTS TOAUTS ἀντάξια χαὶ ἀοχοῦντα La ματα" 

καὶ ἄπιθι, μετὰ τοῦ ζῆν ἔχων καὶ τὰ χρή! ματα. Λυαίῳ δὲ ἑαυτὸν 
- -.. « “ 

σοῦ πολλοὺς ἤδη 6 δυνατωτέρους ἀπήλ- = 74] “, {“. () .- 20 un ἀντιστί ἡ σὴ 

λαξε. 
- » "» " ΄ ‘4 » \ » «- 

G. Ταῦτα ἀχούσας 0 Νέστωρ οὔτε ἡρπᾶσε τὴν του βασιλέως eo 

Si , “ι4ς7ὦ» \ \ » -" 4 - 

OLAOT μίαν οὐτε EOELALATE TOUS TOY ETALYOY του Λυσίου. τῳ 
i 

- SA >) ’ » " = ns 

RE O€ APANTE “Ὁ RÉ RETE ἐπι ou 7 ουοξς OL 
, \ , - , 

τοῦτο ἐπὶ τὸν ἀγῶνα 8 ἐλήλυθα. ἀλλ᾽ ἵνα 22 εἰσττονα ῦ τοῦ Aygo 
\ « ; A Β 

ἐμαυτὸν συστήσω. » Μηδὲ γὰρ 10 tn ζὴν ἢ πλουτεῖν, 
+ δ ᾿ ξ ἴξαντα χαὶ ἐχ' ὠρήσαντα τῇ TO οολαβούσῃ τοῦ Λυαίου 00€. 
5 \ δ el " \ e 19 

Εὐθὺς οὖν 0 τε βασιλεὺς χαὶ οἱ περὶ αὐτὸν τῷ Λναίῳ σπουδάζον- 
, " 7 = , - 

τες ὀργῆς τούτων λεχθέντων ἐπλήσθησαν 11, τὴν ἀλαζονείαν τοῦ 

Νέστορος οὐχ ὑπομείναντες. Καὶ ὁ μὲν βασιλεὺς π οτρεπόμενος 
[I ἱ 

PA ; ὶ -- -04 [Ὁ ΕΞ Π ἢ ᾿ ΤᾺ ΜῈ, “πολ Ω à] =: εβοα xat παρεῦαρουνε τὸν Auatov, 0 ὃε ἄξιον τῆς βασιλιχῆς 
’ Le \ 2» je 1 9 μ 

χοισξὼς EXUTOY : SSREUUEVY + ETLOE 

1. ἃ, éxéheugev Om. L. — ». ἐ [χέλευσεν haec supra lin. L. — 3. ἐπανηρά- 
μενος L. — ἡ. μετὰ τοῦ ζῆν om. L. — 5. ἧς L. — 6. om. L. — 7. τῶν χρημά- 
τῶν SOU ἐπ. φήσας L. — 8. τοῦτον add. 1,. — 9. χρείττων᾽ L. — το. ἂν add. L. 
— 11. (λεχθ. ἐπ.) ἔπλησαν Τ᾿. — 12. om. L. 



10 

20 

25 

2062 APPENDICE XI 

= - , « \ e > 4 5 , 

συμπλοχῆς; καιρίαν λαβὼν ὁ Λυαῖος αὐτός τε ἀφῃρέθη παρα- 
s ! "ΕΣ = -- , ! 

χρῆμα χαὶ τὴν ἐσχάτην τῷ βασιλεῖ περιεποίησε συγχυσιν. 
e/ αν 9 me > \ 9 " 

7. Ὅθεν οὐδὲ 1 auerba ἄμενος τοῖς προτεθεῖσι καὶ ἐπαγγελ- 

\ 

LT ΄ 2 RS ΤΙ ταὶ = Es = -.» pm - ᾿ θεῖσι χρήμασι τὸν Νέστορα, παραυτὰ τῆς χαθέδρας ἀπεπήδησε χαὶ 
A 9 A γὼ" 

στυγνὸς επὶ “τὰς LOL 0 
mn ne ἊΝ 5 CA Ω Νὰ 

υλὰς εἐπανή FRE YTro$ αλόντων δὲ 
» χω \ , (2 _ 

αὐτῷ τινων περὶ SU ὡς ἐχεῖνος αἴτιος τῆς τοῦ Λυαίου 
Ἂ Ξ 2 9 gs \ TL 9 

To ns γένοιτο, εὐχα LS HAT αὐτοῦ ὁπλίσας τὸν Νεστορὰ *, 
“ep; »f , \ Ὁ - ù " 

αὐτίχα παροξυνθεὶς χαὶ ὡς ἔθος ἐστὶ τοῖς θεομα γοῦσιν οἰων!σά- 

[1 mA ad Cd . 9 ? L 74 be , β ἐ 4 LA Log Δ ? ! SA end RE ΣᾺ LA ἵ ν μενος, ὡς οὐχ YA συμ. OU AU γρησαμενος αὐτῳ. ἡνίχα ἐ πὶ 
\ = ” Ἐ . , ᾿Ξ 

τὸ στάδιον ἡρχετοῦ, λόγχαις α αὐτὸν ἐν rois τόποις αὐτοῖς ἐν 
\ 
! 

= ἊΝ « L4 

οἷς καθεῖοχτο διαφθαρῆναι χελεύει“ καὶ οὕτως ὁ μακαριώτατος 
- = = (4 « ! \ JE NA 

τῆς χαλὴς OUOAOVLIS τὴν μαρτυριᾶν DATES To δὲ π ἀνάγιον 

αὐτοῦῦ he ὕψανον XATAD ue ὑπὸ τῶν ἀνῃρ οἡχότων οἱ, τῶν me 
” ἊΝ = - 

dE ho φῶν dAnbteste le (VODES, 2 καβόν τες Sn ὥστε OLLAT- 

ἜΣ ἐν αὐτοῖς οἷς ἔρριπτο “ώμασι CLAUNTAUEVOL τῆς γῆς 
el ! + » [4 \ ! -ὦρ ΄ 

ὅσον οἷόν τε ἦν, ἔχρυψαν, ἵνα μὴ παρά τινος τῶν αἱ μοβόρων 
! ΄ ! Sy γἃ Ve RU \ à 

ζῴων ὑπομείνῃ βλάβην 8. Ουδενὶ ὃὲ μετὰ 6 ταῦτα διὰ φροντίσαι 
Am ! \ ! - sun 
ἐγένετο μετενέγκαι. τὸ σωμάτιον τοῦ μακαρίου, ἀλλ᾽ ἔμενεν ἐπὶ 

! 

σχήματος. 
5γ,π DA e αἱ 7 

ὃ. Ex δὲ τῶν ὑπὲρ λόγον ϑ ἐν τῷ ἔς τὰ ινομένων ουνάμεων 
, Π x) 

tageuy Te 10 ARR TOUS METX πίστεως Sa νος 

 . γενομένης τῆς Dee τοῦ μάρτυρος, Λεόντιος ὁ 
- \ - " 

θεοφι ιλέστατος ἀνὴρ χαταχοσμῶν τὸν τῆς ἐπαρχότητος χατὰ τὸ 

Ἰλλυρικὸν θρόνον, τὴν περιέχουσαν τὸ πανάγιον 11 λείψανον τᾷ ὶ ? PR PA Fe 
, Le ! 

οἰκίαν ἐπὶ μικροῦ πάνυ του σχήματος 13 ie καὶ 15 φορυ- 

τοῖς περιχεχωσμένην χαὶ στενουμένην 1: υπὸ τῶν περ RER τοῦ 

δημοσίου λουτροῦ καὶ τοῦ σταδίου Re χαὶ Mi 
, - , , , 

χωρίοις τε" ευρυτέροις ἐμπλατύνας, ἀνήγειρε τὸν εὐχτήριον 

1. οὔτε L. — 2. (ὡς ἐχεῖνος --- Νέστορα) om. L. --- 3. (ὡς οὐχ) xai χαθάπερ L. 
— ἢ. συμβόλω K (9) — 5. διήρχετο L. — 6. om. L. — 7. νύχτωρ L. — ὃ. λώβην 
L. — 9. (ὑπὲρ λόγον) προσόντων οὐ μιχρὸν L. — το. δυνάμεων xai συνθημά- 
των L. --- 11. ἅγιον L. — 12. (ἐπὶ — σχήματος) χθαμαλοτάτην (in marg. yaun- 
λοτάτην) L. — 13. om. L. — 14. περιστενουμένην L. — 15. πλατυτεροῖς add. 

in margine L. 
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λαμπρότεραις του VAOU κατασχευαις εἰς 
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ζὰ = " ," ᾿ς - Π \ = ? 

τῇ Θεσσαλονικέων πόλει οἰκεῖον, μάρτυρα, χαὶ πολίτην 
LA L nl L 

£TO LUORE e αν ςυηχοιᾶν 

Ω ! 5 r + 0 - - ͵ ἴα ῃ᾽ 
ἐπαγόμενος, εν Χοιστῷ Ιησου τῷ χυρίῳ Ἴμων, μεῦ 

. 

9 e 
\ ΄ 0 ! sr ! U 

σὺν γνῷ τ Ξ 5", οοζΆ. τυ: 22970$ 

3 - 7 

ALOVAS τὼν LLOYWY, 

Om. L. — 2. (μεθ᾽ οὗ — χρᾶτος) ὦ ἢ δόξα. L, 





TABLE ALPHABÉTIQUE 

A 

Abüû Sälih, 49, 91. 
Abyssinie, 5, 49. 

Achille, usurpateur, 83. 

Achillée, martyr, 113. 

Adamnan, pèlerin, 46. 

Aeclanum en Apulie, 92. 

Aelia, 78, 79, 81, 83, 210. — Voir 

Jérusalem. 

Agaréniens, 84, 196, 197. 
Al-Bahnasà en Egypte, 49. 

Alexandra, impératrice, 54, δῦ, 

58,59: 62, 68, 71, 76. 

Alexandre, évêque, 75. 

\lexandrie, 71,83. 

Alypius le stylile, 17. 

Amasée, 11, 193, 18, 20, 23, 94, 

τήν, 197: 198, 140, 190; 

180, 186, 188, 191, 

203, 215. 

Amphiloque (le Pscudo-), 99-100. 

‘Amra en Syrie, 49. 

Anastase le Bibliothécaire, 104. 

Anaslase, empereur, 15. 

Anatolius, martyr, 92, 57, 59, 79. 

Ancyre, 14. 

André de Crète, 59, 65, 6». 

Antioche, 85. 

Antiochus, martyr, 89. 

192, 202, 

Antiochus, 28, 168, 158. 

Antonin, pelerin, 46, 49, 78. 

Apamée, 83. 

\pollon, 53, 54, 37, 199. 

\pollos, martyr, 70. 

Apros en Asie Mineure, 12. 

\pulie, 92. 

Arcadius, évêque de Chypre, τῇ. 

Archelaus, 80, 221. 

Arculphe, pelerin, 46. 

Ares, 192. 

Aréthas, martyr, 2, 3. 4. 

\ristote, 80, 219. 

\rménie, 60, 61, 66, 235, 245. 

\rtémis, 28, 94, 160, 173, 191. 

211, 297; 349- 

\rlémius, martyr, 2, 3, 07. 

\sclépiodotus, 41, 202. 

Assyriens, 201. 

Athanase, 52, 59, Go, 64, 65, 7x, 

"5 dE . 

\thènes, 50. 

\thos, 4, Go. 

\ugarus, 27-29, 86. 

Aurélien, empereur, 64. 

B 

Bacchus, martyr, 1,5. 

Basile de Césarée, 98, 99. 

Basilikè, nom de lieu, 156. 



“00 

Basiliscus, martyr, 41-43, 202- 

219. 

Batanée, /8. 

Belonicus, #2, 219. 

Bénévent, 92. 
Bernard, pèlerin, 40. 

Bizana en Arménie, 19. 

Bostra, ἠδ. 

Brincas, 19-21, 127-129, 197. 

ς 

Cabire, 114. 

Cagliari, δύ. 

Callistrate, martyr, 2. 

Cappadoce, 51, 60,65, 68, 51, 94, 
οὔ, 203, 242, 258. 

Carsatas en Syrie, 14. 

Catellus, Catulus, 94, 25 

Cefalu en Sicile, 4. 

Celsus. Voir Kelsos. 

Centurions, martyrs (LAN), 25. 

Césarée de Cappadoce, το, 91, 95, 
06, 114, 242, 258. 

Césarée de Palestine, 78, 84, 85, 

88; 414, 216, 217,227 

Christophe, martyr, 20. 

Christophe, père deS.Procope,s83. 

Chrysippe, prêtre de Jérusalem, 

36. 

Chumiala, nom de lieu, 42, 203. 

Chypre, 71. 

Claude, empereur, 66. 

Cléonicus, martyr, 20, 22, 40-43. 

134, 140, 202-213. 

Codratos, martyr, 76. 

Comane dans le Pont, 43. 

Constantin, empereur, 86, 147, 
196. 

Constantinople, 15. 

Cosme et Damien, martyrs, 14. 

Cronides, 20-22, 129, 141. 

Cyr et Jean, martyrs, 113, 

7: 

TABLE ALPHABÉTIQUE 

D 

Dadianos, 51, 59, 61. 

Dalisandos en Cilicie, 14. 

Daniel, prophète, 211. 

Danube, 15, τοῦ. 

Datianus, 51. — Voir Dadianos. 

Dèce, empereur, 93, 234-258. 

Démétrius, imartyr, 3, 4, 5,0; 

103-109, 112-114, 299-263. 

Dioclétien, empereur, 56-61, 79, 

89: 84, 214, 215. 

Diolcis en Egypte, 14. 

Dionysius, martyr, 43. 

Dionysius, moine, 5. 

Diospolis en Palestine, 46-62. — 

Voir Lydda. 

E 

΄ 

Éaccaca en Balanée, 13, 48. 

Edesse, 14, 48, 98. 

Égypte, 5, 6, 14, 49, 61, 83, 91, 
117. 

Éitha en Syrie, 49. 

Éleutherius, évêque d'Euchaïta, 

199. 

Élusa en Palestine, 49. 

Emmanel, 83. 

Éphysius, martyr, 86. 

Érythrius, père de 5. Théodore, 
34, 185. 

Étienne, premier martyr, 12. 

Étienne, roi de Hongrie, 47. 
Euchaïna, 167, 181, 182. 

Euchaïta, tr, 19, 10,°x0, 20,1 

27, 29, 30, 94, 30,. 89, 40, 119, 

197, 140, 150, 109. 188, Τὴ 

199: 

Euchaneia, 12. 

Eudocie, impératrice, 12. 

Eusébie, sainte femme, 21, 22, 



27, 34, δῦ, 40, 159, 
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Helpidius, martyr, 72. 

Héraclée. 27, 30, 156-158, 158, 154, 188, 189-103. 

Eustathius, martyr, 5, ἡ. 

Eustratius, martyr, 5, 4. 

Eutropius, martyr, 

202-219. 

Evilasius, 202. 

F 

Félix IV, pape, τά. 

Flavianus, 59-81, 85, 216-226. 

G 

Gabriel, archange, 85. 

Galenus, 80, 219. 
Galien, empereur, 66. 

Gélase 1, pape, 69. 

Georges de Cappadoce, τι. 

Georges de Chypre, 47, Go. 

Georges, martyr, 3-5, 9, 45-76, 

86-88, 112, 113, 119, 117. 

Géorgie, 50. 

Gérasa en Palestine, 13. 

Gérontius, père de 3. Georges, 

66-68. 

Glycérius, martyr, 58, 59, 62, 75. 

Gordien, père de S. Mercure, 93, 

236, 239, 246. 

Grégoire de Nysse, 17, 21, 25, 34, 

ho. 

H 

Hakem, khalife, 43. 

Harrhan, 72. 

Hélénopont, 11, 127. — Voir 

Pont. 

Helladius, 99. 

107, 169, 170. 

Hermès Trismégiste, 80, 218. 

Hésychius, prêtre de Jérusalem, 

89. 

Hiéron, martyr, 1. 

Hippolyte, martyr, 41, 112. 

Homère, 80, 219. 

Horus, 116. 

Huns, 197. 

Hypaepa en Lydie, τή, 

Ilyrie, 104, 106, 262. 

Isaac, martyr, 76. 

Italie, 50. 

J 

Jean, anachorète, 11. 

Jean, apôtre, 115. 

Jean Baptiste, 4, 33. 

Jean Damascène, 98. 

Jean, martyr, 70. 

Jean Mauropus, 12, 35, 36, 4o, 

74. 
Jean de Nikiou, 98. 

Jean, fils de Diomède, 48. 

Jean Zimiscès, 11. 

Jérusalem, 14, 46, 78, 186, 239. 

— Voir Aelia. 

Jobel, 62. 

Joppé, 46. 

Jovien, empereur, 98. 

Julien, empereur, 71, 96-98, 147, 

149. 

Juventin et Maximin, martyrs, 1. 
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K 

Kelsos, 31, 165, 166. 

Kestos, 179, 180. 

Khudr-Mitän en Syrie, 49. 

Kiina, nom de lieu, 42, 215. 

Koïntos, 42. 215. 

L 

Laurent, martyr, 39, Ar, 113. 

Léandre, 29, 31. 

Léontius, évêque, 85, 230. 

Léontius, préfet d’Ilyrie, 104, 

‘106-108, 262. 

Libye, Gr. 

Licinius, empereur, 24, 

31, 191-166, 168-178. 

Lupercius, martyr, 79. 

Lupus, martyr, 105, 107, 109. 

Lyacus, 104-106, 260-262. 

Lycus, fleuve, 74, 116, 196. 

Lydda, 46, το. — Voir Diospolis. 

27-20, 

M 

Macaire le Romain, 99. 

Macédoine, 27, 152. 

Magnentius, centurion, 28. 

Magnentius, empereur, 53, 56- 

D, TES 

Malalas, chroniqueur, 98. 

Manuel Comnène, empereur, 19. 

Marc, 83. 

Marc, hagiographe, δύ. 

Marmarites (légion des), 50, 21, 
197, 190. l 

Martenses (légion des), 95, 95, 

235, 239, 245, 246, 248. 

Martin, évêque de Tours, 39. 
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Martyrs de Macédoine, 57. 

Martyrs de Mélitène, τ. 

Martyrs de Sébaste, 1, 57. 

Maurice, martyr, 1. 

Maurice, empereur, 109. 

Maxentius, 160, 172. 

Maximien, empereur, 18, 19, 41, 

Go, 104, 127, 135, 136, 151,187, 

189. 202, 259-267. 

Maximin, empereur, 19, 41, 127, 

199, 190, 187, 189, 192, 202. 

Mayence, 50. 

Men (le dieu), 119. 

Ménandre, 33. 

Ménas, martyr, 2, 4, 6. 

Mercorius, martyr, 101. 

Mercure, martyr, 3-6, ὁ, οἵ τὸι. 

23-258. 1192, 114, 294-242, 

Merpas, 29, 91. 

Mésie, 109. 
Mésopotamie, 72. 

Métellus, 250. 

Métaphraste. Voir Syméon. 

Michel, archange, 53, 83. 

© Mithra, 116. 

Mitylène, 49. 

N 

Nahita en Syrie, 49. 

Narsaeus, roi de Perse, 60, Gr. 

Néanias ou Procope, 83, 85. 

Nectaire de Constantinople, 16, 

25. 

Néophyte, martyr, 34. 

Nérée, martyr, 113. 

Nestor, martyr, 3, 104-106, 109. 

14, 204,208: 

Nestor, martyr, 25. 

Nicée, 87. 

Nicéphore, patriarche de Cons- 
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lantinople, 71. 

Nicéphore Callisle, 97. 

Nicéphore Grégoras, 100. 

Nicétas le Paphlagonien, 35, 88. 

Nicolas, évêque de Myre, 33. 

Nicomédie, 27, 30, Go, 61, 70, 

156,.157, 169. 

Nicostrate, martyr, 89. 

Novae en Mésie, 105, 109. 

Oo 

Omphalimos, montagne, 196. 

Oulkion, 83-85, 232. 

Palerme, 4. 

Palestine, 64, 65, 219. 

Paphlagonie, 201. 

Pasicrate, 55, 58, 62, 64, 65, 67, 

86. 

Patricius, 28, 105, 178. 

Paul (conversion de $.), 86. 
Pergame, 15. 

Perpétue et Félicité (Actes de), 

79: 
Perse, 5r, Go, 68, 73, 89, 100, 194, 

109. 

Philippa, martyre, 15. 

Philippe, apôtre, 115. 

Philopator ou Mercure, 94, 259, 

246, 253. 

Phrygie, 202. 

Pierre, frère de Maurice, 109. 

Pierre le Foulon, 11. 

Platon, philosophe, 80, 219. 

Polycarpe (Actes de S.), 21, 86. 

Polychronia, mère de ἃ. Georges, 

Go, 67, 68. 
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Polyxène, mere de S. Théodore, 

94,5 100: 

Pont, 137, 138, 159, 109. — Voir 

Hélénopont. 

Posidonius, 20, 21, 24, 128, 140. 

Probus, Tarachus, Andronicus, 

martyrs, 1, 09. 

Prochoros, hagiosraphe, 68. 

Procope, martyr de Palestine, 3, 

0,79; 77-00; 09, TDB,-ITE, 172, 

114, 214-227, 228-233. 

Procope, martyr de Perse, 89. 

Protoléon, martyr, 57, 59, 70: 

Publius Straton, 20-22, 41, 120, 

τῆι, 202. 

R 

Rome,’ 54,169, ἀϑη τ 9. πο: 

2h44, 258. 

Rhéa, 192. 

5 

Sahwet-el-Khudr en Syrie, 49. 
Saladin, 47. 

Salomon, 1 

Samuel ou Saul, roi, 88. 

Sarrasins, τοῦ, 199, 200. 

Satornilos ou Saturninus, 
Ἐ 

245. 

ET, 

Scamandros, 80, 510. 

Scholastica, 62. 

Scholasticius, 49. 

Scythes, 197, 239, 246, 247, 586. 

Scythopolis, 78, 83, 85. 

Sébaste en Arménie, 192. 

Selbius, roi, 74. 

Sergius, martyr, 1, 3, 113. 

Serres en Macédoine, 37. 
Sextus, 28, 31. 

Sicile, 00, 
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Sidonius, évèque de Mayence, 50. 

Silvanus, 67. 

Sirmium, 109-108. 

Soada en Syrie, 14. 

Socrate, martyr, 45. 

Socrate, philosophe, 80, 219. 

Sozomène, historien, 97. 
Sphoracius, consul, 13. 

Straton. — Voir Publius. 

Susanne, 211. 

Syméon Métaphraste, 25, 26, 31- 

39, 00,:03,:65, 87, ὃ; 115. 

Syrie, 48, 49. 

T 

Tchorum en Asie-Mineure, τι. 

Tetrapylon, 200. 

Théagène, martyr, 23-25. 

Thècle, martyre, 113, 211. . 

Théodore Daphnopata, 6o. 

Théodore Pédiasimos, 19, 37. 

Théodore de Perge, martyr, 43. 

Théodore, martyr, 2-5, 9, 11-45, 

66, 86, 88, 99, 113, 119, 117, 

127-135, 130-150, 191-107, 168- 

182, 183-201, 211, 
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Théodore le Sicéote, 34, 49. 

Théodoropolis, 11-13. 

Théodose, pelerin, 46, g1. 
Théodosie, mère de ὃ. Procope, 

83, 89, 89, 229-251. 

Théognitos, Gr. 

Théophane Kcrameus, 88. 

Therma, nom de lieu, 42, 215. 

Thessalonique, 49, 103-108, 259, 

263. 

Thomas, apôtre, 115. 

Trachonite, 48. 

Traiana secunda {légion), 24. 

Tranquillinus, roi, 53. 

Tryphon, martyr, 34. 

V 

Valérien, empereur, 93, 234, 235, 

243, 245. 

Vardanius, 67. 

Vélabre, 50. 

Z 

Zélicentius, tribun, 24. 

Zénon; empereur, 78. 
Zorava en Trachonite, 48. 
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